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Parc automobile de la SQ 
c'est encore le FOUILLIS 
ANDRE PEPIN 
• C'est toujours le fouillis com­
plet dans le parc automobile de la 
Sûreté di< Québec. Les véhicules 
sont éparpillés dans tous les coins 
de la province, immatriculés illé­
galement. Les cartes de crédit 
qui accompagnent normalement 
chaque véhicule pour l'achat de 
l'essence n'ont pas été rapatriées 
depuis la manifestion du 30 jan­
vier, à Drummondville. 

Malgré les différents moyens 
de pression exercés par les poli­
ciers de la Sûreté du Québec, le 
ministère de la Justice n'inter­
vient pas directement et laisse au 
directeur Jacques Beaudoin le 
soin de prendre les mesures disci­
plinaires qui s'imposent. 

Au cours des prochains jours, 
les policiers ont l'intention d'utili­
ser d'autres moyens pour sensibi­
liser le gouvernement à leur cau­
se , a-t-on appris hier. Les 
policiers, rappelons-le, contestent 
la décison du gouvernement de ne 
pas respecter une sentence arbi­
trale qui fixait les augmentations 
de salaire. 

Le directeur Beaudoin a re-

6/49:encore l'Ontario! 
• TORONTO (PC) — Encore une fois, le billet gagnant du gros lot du 
Lotto 6/49, qui était samedi de $1898 824, a été acheté en Ontario. 

La combinaison gagnante du tirage de samedi soir est le trois, sept, 
15,24, 38 et 41. Le numéro complémentaire est 29. 

Le deuxième prix, accordé aux détenteurs de la combinaison de 
cinq chiffres réguliers et du numéro complémentaire, a fait neuf ga­
gnants de $79 703.70 chacun. 

Le troisième prix, qui va aux détenteurs de la combinaison de cinq 
chiffres réguliers a fait 546 gagnants de $1 004.60 chacun. 

Le quatrième prix, décerné aux détenteurs de la combinaison de 
quatre chiffres réguliers, a fait 22 078 gagnants de $47.80 chacun. 

Au cours de ce tirage, 357 527 prix de $10 ont été accordés aux dé­
tenteurs de la combinaison de trois chiffres réguliers. 

Le tirage de samedi soir comportait 380161 prix d'une valeur globa­
le de $7 795 267.30. 

Le gros lot du prochain tirage du Lotto 6/49 est estimé à $1,8 mil­
lion. 
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FAIBLE NEIGE 

DEMAIN: BEAU TEMPS 

Québec 

07 7 01 

Min. Mai. Aujourd'hui 
ALÏIÎLi - 2 0 - 9 Neige 
OutoouoH - 1 6 - 6 Neige 
Lauren Hacs - 1 6 - 6 Neige 
Canton! de l'Est - 1 4 - 4 Neige 
Mouricie - 1 ? - 8 Neige 
Québec - 1 7 - 6 Nuageux 
loc-Saint-Jeon - 1 9 - 8 Neige 
Rimouski - 1 4 - 7 Neige 
Gaspésie - 1 4 - 7 Neige 
Bai*Comeau - 1 8 - 6 Neige 
Sept-llei - 1 8 - 6 Neige 

Canada Min. Mai. Aujourd'hui 
Victoria - 3 - 1 Ensoleillé 
Edmonton - 1 4 - 7 Ensoleillé 
Regno - 1 1 - 5 Nuageux 
Winnipeg - 1 8 - 1 2 Nuageux 
Toronto - 1 6 - 7 Ensoleillé 
Fredericton - 1 0 - 6 Neige 
Holifox - 8 - 4 Neige 
Otorfotteto*n - 1 1 - 4 Neige 
Saint-Jean - 1 5 - 6 En soleidè 

États-Unis 
Boston - 5 4 N.Orléans 1 12 
Buffalo - 1 2 - 7 Pittsburgh - 1 6 - 6 
Chicago - 1 4 - 1 1 S. Francisco 7 17 
Miami 7 20 Washington - 7 4 
NewYonV - S 2 Dallas 3 12 

les capitales 
Min. Mo. - M». Mm. 

Amsterdoni - 1 0 - 1 Modrid 9 U 
Athènes 4 11 Moscou - 2 5 -12 
Acopuko 23 31 Mexico 6 20 
Beriin - 1 5 - 7 Oslo - 1 1 - 8 
Bruxelles - 1 2 - 2 Paris - 5 3 
Buenos Aires 16 24 Rome 5 15 
Copenhague - 1 4 - 8 Séoul - 1 0 
Genève - 4 7 Stockholm - 1 7 -13 
Hong Kong 18 21 Tokyo 3 9 
le Caire 9 16 Trinidod 25 29 
Lisbonne 13 16 Vienne - 7 2 
Londres - 3 4 

commandé au ministère d'étu­
dier la possibilité de poursuivre 
le syndicat des policiers qui a re-
comnmandé à ses membres de ne 
plus émettre de billets de contra­
vention. Ce moyen de pression a 
coûté plus de $5 millions au trésor 
québécois au cours des derniers 
mois. Cette recommandation du 
directeur Beaudoin est encore à 
l'étude au ministère de la Justi­
ce. 

Le ministre Pierre-Marc John­
son n'a pris aucune décison non 
plus concernant la manifestation 
de Drummondville, au cours de 
laquelle les policiers ont permuté 
les plaques et cartes de crédit de 
leurs véhicules. La direction du 
corps policier n'est pas en mesu­
re, avec une centaine d'officiers 

non s y n d i q u é s , de mettre de l'or­
dre dans son parc automobile. 

Le directeur Beaudoin a toute­
fois pris l'initiative, avec l'accord 
du gouvernement, de couper les 
salaires des policiers qui avaient 
participé, en novembre, à une 
manifestation devant le parle­
ment de Québec. 

Au cours de la dernière semai­
ne, le directeur Jacques Beau­
doin a rencontré, à Québec, plu­
sieurs hauts fonctionnaires du 
ministère dans le but de contrer 
les moyens de pression qu'exer­
cent les policiers pour obtenir de 
meilleurs salaires. Dans toutes 
les escouades, les policiers tra­
vaillent sans enthousiasme. 

Interrogé par LA PRESSE, un 
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De lourds DÉGÂTS 
Un incendie a causé de 
lourds dégâts dans la 
nuit d'hier au coeur de 
Sa in te -Genev iève , 
alors qu'un dépanneur 
situé à l'angle du bou­
levard Gouin et de la 
rue Chauret a été enti­
èrement détruit. Les im­
meubles adjacents ont 
également subi des 
pertes importantes, de 
sorte que six personnes 
se retrouvent aujour­
d'hui à la rue. 

porte-parole du ministre Johnson 
a simplement déclaré que le di­
recteur Beaudoin s'entretenait 
fréquemment avec le ministre et 
les hauts fonctionnaires, mais il a 
refusé d'indiquer si le gouverne­
ment interviendrait plus énergi-
quement pour e m p ê c h e r les 
moyens de pression. 

Le ministre Johnson a claire­
ment laissé entendre qu'il ne cé­
dera pas aux revendications des 
policiers en déclarant, la semai­
ne dernière, que les policiers, 
comme tous les citoyens du Qué­
bec, devront accepter que leur 
pouvoir d'achat soit diminué. Le 
premier ministre René Lévesque 
a pour sa part admis récemment 
que le gouvernement n'avait vou­
lu que gagner du temps en sou­
mettant les clauses salariales des 
policiers à un comité d'arbitres. 
Des sanctions 

La direction de la SQ ne veut 
pas envenimer le conflit en multi­
pliant les sanctions disciplinaires 
à l'endroit des policiers qui parti­
cipent à différentes manifesta­
tions. On a toutefois appris, de 
source fiable à la SQ. que le di­
recteur Beaudoin recommande­
rait de nouveau des coupures de 
salaire pour les policiers qui se 
réunissent durant leurs heures de 
travail pour discuter du conflit. 

La possibilité d'imposer une 
telle mesure disciplinaire a été 
discutée cette semaine à Québec, 
durant une réunion entre M. Jac­
ques Beaudoin et les hauts fonc­
tionnaires du ministère de la Jus­
tice. 

La Commission de police du 
Québec, un organisme qui a reçu 
pour mandat de dénoncer les ges­
tes illégaux commis par des poli­
ciers, n'a encore été saisie d'au­
cune plainte concernant la 
manifestation de Drummondvil­
le, même si les gestes posés par 
les policiers à cette occasion vont 
à rencontre du code de la sécuri­
té routière. 
Bas de vignette, 
Le ministre de la Justice et le di­
recteur de la SQ, MM. Pierre-
Marc Johnson et Jacques Beau­
doin, n'ont pas encore trouvé de 
solution pour régler le conflit qui 
perturbe les activités de la Sûre­
té. • 

DEMAIN 
dans LA PRESSE 

CHRYSLER: Sortant des sentiers battus, le cons­
tructeur automobile présente un nouveau sedan 
dont le tempérament et le comportement routiers, 
rapporte Denis Duquet dans le cahier Automobile, 
intéresseront plus d'un consommateur. 

ÉCONOMIE: Malgré son nom, une régime enre­
gistré d'épargne-retraite (REÉR) peut servir à bien 
autre chose qu'à la retraite, écrit Claude Picher 
dans le cahier Économie. 
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La famille Haydon entoure le futur receveur d'un coeur artificiel, au Humana Hospital-Audubon. Il s'agit, de gauche à 
droite, de Mme Haydon, Juanita, le fils des Hcydon, Derek, et leurs filles Anita et Diana. 

TROISIÈME RECEVEUR D'UN COEUR ARTIFICIEL 

Haydon, le « patient idéal » 
• LOUISVILLE ( A P ) — Les pa­
rents et amis de Murray Haydon 
• assistaient, impuissants » à sa 
mort lente depuis qu'il avait aban­
donné son emploi. Plus aucun es­
poir n'était permis, du moins jus­
qu'à ce qu'on lui offre de devenir la 
troisième personne à recevoir un 
coeur artificiel. 

« Il y a dix jours, M. Haydon a de 
nouveau été très malade et il était 
évident qu'il était moribond, » affir­
mait hier son cardiologue, le Dr Jé­
rôme Lacy. « Lui-même et sa famil­
le m'ont alors demandé : Que 
pouvons-nous faire de plus? » 

La décision a été rapidement pri­
se. C'est aujourd'hui que M. Hay­
don doit recevoir un coeur artifi­
ciel, aux mains du Dr Williami 
DeVries. de la Humana Hospital 
Audubon, seul praticien américain 
autorisé à pratiquer, à titre expéri­
mental, de telles interventions. 

Agé de 58 ans, M. Haydon souffre 
de dilatation cardiomyopathique, 
une maladie d'origine inconnue qui 
affaiblit les muscles cardiaques. 
Son mal a été traité en vain par le 
biais de la médication durant 
quatre ans et le cardiaque n'aurait 
plus que deux ou trois semaines à 
vivre s'il ne reçoit pas un nouveau 
coeur. 

Les médecins estiment qu'il est le 
patient idéal à une telle opération, 
du fait que sa condition physique, 
nonobstant la condition cardiaque, 
est parfaite. « Je suis beaucoup 
plus confiant du succès de cette in­
tervention que je ne l'étais pour M. 
Schrocder, » affirmait hier le Dr 
DeVries. 

Quant au patient lui-même, il est 
très optimiste et, au cours des der­
nières journées, il a accueilli dans 
sa chambre ses trois enfants et ses 
cinq petits-enfants, y compris le 
dernier de ceux-ci, né vendredi. 

photo UPI 

Murray Haydon, accompagné de son fils Daniel, admire la dernière addition à 
la famille, un petit-fils né vendredi dernier. 

INDUSTRIE DU VÊTEMENT 

La publication 
du rapport de 
la C E C O se 

fait attendre 
ANDRÉ PÉPIN 

• La Commission d'enquête sur le crime 
organisé (CECO) a mené, de 1980 à 1984, 
des enquêtes dans les secteurs industriel et 
commercial du vêtement qui ont coûté pas 
moins de $2 millions, sans que le public ne 
soit informé des résultats de cette vaste 
enquête. 

Les commissaires Claude Pinard, Ro­
bert Turpin et Guy Tremblay ont remis 
leur rapport au ministre Pierre-Marc 
Johnson à la fin de l'automne dernier, 
mais ni le ministère ni la CECO n'ont com­
menté les résultats de cette enquête. La 
CECO s'était pourtant dotée d'un service 
de communication. 

En plus des commissaires, des procu­
reurs, d'une responsable des relations 
avec les médias et du personnel de soutien, 
au moins deux policiers de la Sûreté du 
Québec ont été mis à contribution pour cet­
te enquête, qui n'a pas fait de bruit, con­
trairement aux précédentes où les activi­
tés des criminels étaient étalées au grand 
jour. 

Le rapport remis au ministre de la justi­
ce a été rédigé après l'audition de plu­
sieurs centaines de témoins, auditions qui 
se sont toutes déroulées à huis clos. Plus de 
600 perquisitions ont été effectuées partout 
au Québec. À la fin des audiences, on 
comptait plus de 45 000 pages de notes sté­
nographiées. 

Depuis la fin de cette enquête, la CECO 
n'a pas reçu de nouveau mandat. Quelques 
membres de son personnel sont toujours 
en poste a Montréal, mais travaillent 
maintenant pour la Commision de police, 
l'organisme qui chapeaute la CECO. 
Un rapport à l'étude 

Me Yves Lagacé, procureur chef pour la 
Couronne à Montréal, a indiqué à L A 
PRESSE que le rapport des commissaires 
de la CECO était actuellement à l'étude, 
mais aucune décision n'a encore été prise 
concernant d'éventuelles poursuites. Les 
médias ne peuvent toutefois pas consulter 
le rapport des commissaires. 

Le mandat de la CECO lui avait été con­
fié le 26 novembre 1980 par décret. Les 
commissaires devaient se pencher sur les 
activités de groupes identifiés oeuvrant au 
Québec dans le domaine du vêtement, soit 
comme manufacturiers, entrepreneurs, 
associations tant patronales que syndica­
les. 

Les commissaires devaient vérifier le 
comportement de ceux qui oeuvrent au 
sein de comités paritaires, chargés de sur­
veiller l'observance des décrets, de leurs 
modifications et de leur renouvellement. 
Les conditions de travail des gens qui oeu-
vent dans ce domaine ont été analysées 
par les commissaires, mais le public n'est 
pas encore informé des conclusions de 
l'enquête. 

LA PRESSE a toutefois pu apprendre 
que le ministère du Revenu du Québec a pu 
récupérer des sommes importantes des en­
treprises à la suite des remarques conte­
nues dans le rapport. 
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• La fusillade meur­
trière qui avait provo­
qué la mort d'un po­
seur de tapis qui 
dormait dans un motel 

ANDRÉ PÉPIN 

de Rock Forest, le 23 
décembre 1983, a coû­
té, jusqu'à mainte­
nant, plus de $125 000 
en frais juridiques aux 
contribuables sher­
brookois. 

Et ce n'est pas fini. 
La ville de Sherbrooke 
doit en effet engager 
des montants supplé­
mentaires pour tenter 
d'empêcher la Corn-

Sherbrooke veut effacer 
l'infamie de Rock Forest 
mission de police de 
tenir des audiences pu­
bliques sur le compor­
tement des policiers 
sherbrookois au cours 
de cette soirée drama­
tique. 

La ville devra aussi 
faire face à des pour­
suites au civil, même 
si les policiers ont été 
acquittés au criminel. 
C'est l 'avocat mont­
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Résultats £ 1 
• Provincial 

Tirage du lMfl-85 

NUMEROS l . O T S 

, 5258831 500 000$ 

258831 50 ooos 

58831 1 000$ 

8831 100$ 

831 25$ 

31 io$ 

Tirage du 15-0345 

NUMEROS l . O T S 

158844 50 000$ 

58844 5 000$ 

8844 250$ 

844 50$ 

44 5$ 

(((«CŒ3"'" h"^ 
Tirage du 154245 a p p r o x 

4 11 16 17 19 27 n o c o m p l 

m e n t a i r t * 10 
G A G N A N T S l . O T S 

6/6 1 410 531,00$ 

5/6 + 6 12163,80$ 
5/6 1S6 490/40$ 
4/6 69(6 48,60$ 

Ventes totales 2 004 773,00$ 

Mise-tôt 3 12 17 26 
G A G N A N T S îxrr 

493 101/40$ 

Tirage du 16-0245 

Prochain gros lot 

1800000,00$ 
a p p r n x . 

I 3 7 15 24 38 41 n o c o m p t e 

m e n t a i r e 29 
GAGNANTS 

6/6 
5'6 + 
5'6 
4/6 
3'6 

1 
9 

S46 
22078 

357 527 

LOTS 
1 898 824,00$ 
7970370$ 
1004,60$ 
47,80$ 
10,00$ 

Ventes totales: 17 fi\ 953,00$ 

Semaine du: 
11-0245 

WSàwiw - 3 4 
LUNDI 777 7297 
MARDI 959 8224 
MERCREDI 964 0031 
JEUDI 735 4753 
VENDREDI 843 5179 
SAMEDI 609 5133 

Le* modalité* rfVnrom/mrtl Q>* billet* ^agnantt pâmaient 
au lerttt dis btilett. En cas de disparité entre cette liste de 
numéro* gagnant* et la lt*te nffinellr, cette dernière a priorité 

réalais Michel Proulx 
qui continue de défen­
dre les intérêts de la 
vi l le de Sherbrooke 
dans ce dossier. 

Le maire de Sher­
brooke, M. Jean-Paul 
Pel le t ier , a déclaré 
hier à L A P R E S S E 
que les dirigeants mu­
nicipaux tenteront par 
tous les moyens lé­

gaux à leur disposi­
tion, d 'empêcher la 
tenue d'une enquête 
publique de la Com­
mission de pol ice , 
dans le but d'éviter de 
jeter davantage le dis­
crédit sur le corps de 
police sherbrookois. 

« Même si une er­
reur a été commise, il 
n'est pas souhaitable, 
croyons-nous, qu'une 

enquête publique rap­
pelle tous ces événe­
ments, maintenant 
que le tribunal a ac­
quitté les policiers » , a 
expliqué le maire, lui-
même un ancien poli­
cier. 

Dans l 'éventualité 
où la ville ne réussirait 
pas à empêcher la 
Commission de police 

de tenir son enquête — 
une, décision doit être 
rendue incessamment 
à ce sujet —, le conseil 
municipal devra rete­
nir les services d'un 
avocat pour la durée 
des audiences. La 
commission, en vertu 
des pouvoirs qui lui 
sont conférés, pourrait 
siéger à Sherbrooke 
durant plusieurs jours, 
ce qui gonflerait consi­
dérablement la note 
des services juridi­
ques. 

Il apparaît évident 
que les autorités poli­
cières et civiles veu­
lent que le débat qui a 
entouré cette affaire 

soit clos au plus toi. 
Depuis le mois d'octo­
bre, soit" depuis l'ac­
quittement prononcé 
en faveur des policiers 
Roger Dion et André 
Castonguay contre qui 
pesaient cinq chefs 
d'accusation, les poli­
ciers sherbrookois tra­
vaillent à redorer leur 
blason, terni par cette 
triste affaire qui avait 
passionné le public du­
rant plus d'un an. La 
tenue d'audiences de 
la CPQ ne pourrait que 
les projeter de nou­
veau dans l'actualité, 
ce que veulent à tout 
prix éviter les diri­
geants municipaux. 

MÉDECINS RÉSIDENTS ET INTERNES 

La négociation prend forme 
• Bien qu'il soit encore trop tôt pour 

Îtarler de règlement prochain, une 
ueur d'espoir est apparue dans le con­

flit des médecins résidents et internes 
après que le ministère des Affaires so­
ciales eut proposé, vendredi, de limi­
ter la négociation à quatre sujets pré­
cis. 

CLAUDE-V. MARSOLAIS 

Le négociateur patronal, Me Bruno 
Meloche, aurait proposé, afin d'accé­
lérer la négociation, de limiter les dis­
cussions aux demandes syndicales 
portant sur l'arbitrage obligatoire, les 
quarts de garde, les salaires et les as­
surances collectives, quitte à confier à 
un comité permanent de négociation 
les autres points litigieux. 

Selon le directeur général de la Fé­
dération, M. Jean Blouin, la partie pa­
tronale aurait été réticente à insérer 
l'arbitrage obligatoire parmi les su­

jets de discussion mais elle aurait fi­
nalement cédé aux arguments de la 
partie syndicale selon lesquels ce mé­
canisme est reconnu dans toutes les 
autres provinces canadiennes en 
retour de l'abandon du droit de grève. 

La nouvelle attitude du ministère 
dans cette négociation laisse présager 
qu'un nouveau mandat de négociation 
serait sur le point d'être dégagé au 
Conseil dès ministres afin de solution­
ner assez rapidement le différend. 

La Fédération des résidents et inter­
nes avait décidé de mettre en branle à 
compter de cette semaine toute une 
série de moyens de pression pouvant 
déboucher sur une grève générale au 
cours du mois de mars. 

Dans le réseau francophone des cen­
tres hospitaliers universitaires et affi­
liés, les résidents et internes doivent 
cette semaine limiter leur temps de 
travail à 35 heures (au lieu des 70 heu­
res qu'ils ont l'habitude de faire même 

s'ils ne sont rémunérés que pour 35 
heures). Ils doivent aussi refuser d'ef­
fectuer leur quart de garde à tous les 
quatre jours. 

L'Association des hôpitaux du Qué­
bec ne prévoyait pas trop d'embête­
ments pour les patients, du moins à 
court terme. Cependant, si le conflit 
s'éternise, il faudra s'attendre à ce 
que certaines admissions soient retar­
dées puisque l'on privilégiera les cas 
urgents. 

Les résidents et internes revendi­
quent une augmentation de 20 p. cent 
pour les trois dernières années et une 
compensation financière pour les 
quarts de garde accomplis en surplus 
de leur quart régulier. 

Les dernières offres patronales ne 
comportaient qu'une augmentation de 
6,5 p. cent pour les trois dernières an­
nées et un net recul sur le quantum 
des quarts de garde. 

photo Armand Tror f ie r , L A P R E S S E 

Briseur d'embâcles à l'oeuvre 
Un aéroglisseur de la Garde côtière canadienne, Le Voyageur, a entrepris hier de briser 
les amoncellements de glace sur la rivière des Milles-Îles. Il continuera à briser les 
embâcles tout au cours de la semaine sur ce cours d'eau limitant le nord de l'île de 
Laval , de même que chei sa voisine, la rivière des Prairies. Le Voyageur ne fait pas du 
reste que casser la glace. Il casse aussi les tympans, comme ont pu le constater les 
résidants de Lachenaie, où cette photo a été prise hier. 
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Salon de la 
mode ou 
marché 
aux puces ? 

photos Armand Trottier, LA PRESSE 

ce Ça va mal » , 
avoue le 
promoteur 
guetté par le 
désastre 

PAUL ROY 

• À l'heure où on se parle, Denys 
Blaekburn, un jeune homme d'af­
faires de 19 ans, essaie de ne pas 
perdre sa chemise au Salon de la 
mode, qui se termine ce soir au 
Palais des Congrès. 

«Pour faire mes frais, ça me 
prendrait 200OO visiteurs», a-t-il 
confié à L A PRESSE en fin d'a­
près-midi hier. A ce moment-là, il 

m m ^ ^ ^ m m m m m i f f f f f f i j j - nffffffffffj était à peine venu 2300 personnes. 
Le salon a débuté jeudi. 

Mais le jeune homme, qui avait fondu en larmes vendredi soir et qui 
avait du se présenter à l'hôpital hier après-midi, espérait toujours un 
miracle. Son père, Milford Blackburn, essayait de l'encourager du 
mieux qu'il pouvait. 

La plupart des exposants, eux, n'espéraient plus grand-chose quand 
L A P R E S S E est allée les rencontrer hier midi. Ils étaient enragés. Et 
les rares visiteurs qui arpentaient les couloirs déserts du Salon n'étaient 
pas de bien meilleure humeur. 

« J ' a i été attirée ici sous de fausses représentations, affirmait Pat ty 
Stedry, debout devant son étalage de bijoux: on m'a parlé d'un salon de 
la mode alors que c'est d'un marché aux puces dont il s'agit! » El le di­
sait avoir déboursé $900 pour ses deux emplacements. 

Les designers et autres « v r a i s » représentants du monde de la mode 
s'offusquaient en effet de devoir côtoyer les marchands de queues de re­
nard ou encore cette vendeuse de breloques qui offrait la consultation 
astrologique en prime. 

«Veux-tu me dire ce que le Mouvement raélien fait dans un salon de la 
m o d e ? » , de demander une exposante. 

Gérald Jobin est venu de Québec avec ses vêtements de cuir et ses 
jeans: «Denys Blaekburn nous avait dit qu'il attendait 65000 personnes; 

il nous avait parlé d'un spectacle 
de Diane Te l l ; il nous avait dit 

qu'il attendait tous les grands 
couturiers du Québec, y 

compris Michel Robi-
chaud... Je suis ici de­

puis deux jours et 
demi, j e n'ai rien vu 
de tout ça et j e n'ai 
pas encore fait une 
fac ture!» 

^j*«* 

Les allées entre les stands du Salon de la mode sont vides. 

payé $4,50 pour entrer sont archi-
déçus.» 

Denys Blaekburn admettait hier 
avoir dû rembourser une centaine 
de visiteurs non satisfaits. «Mais 
là, on ne rembourse plus», devait-
il ajouter. 

Sur la publicité, il parlait de 200 
exposants. Hier, il a corrigé son 
tir en réduisant de moitié. Mais 
c'était encore pas mal plus que le 
nombre réel d'exposants. Son cal­
cul est simple: un exposant qui 
occupe deux espaces compte pour 

Denys Blaekburn, le promoteur: les larmes de l'échec 

deux, celui qui en occupe trois 
compte pour trois, et ainsi de 
suite. 

En réalité, il en serait venu 77. 
Mais une dizaine d'entre eux 
avaient quitté hier soir. 

Certains commerçants étaient 
plus calmes que d'autres. «C 'es t 
tranquille, admettait Prancine Mi-
chaud, une vendeuse de bijoux, 
mais c'est ma première exposi­
tion, on ne peut pas s'attendre à 
des miracles...» 

«J ' a i 19 ans, j ' a i fait tout ce que 
je pouvais, de reprendre Denys 
Blaekburn. J'ai acheté pour envi­
ron $30000 de publicité... Si j ' a i 
parle de 65000 visiteurs, c'est 
parce que j e les attendais. On ne 
peut pas savoir d 'avance.» 

« M o l , en tout cas, j e m'en vais 
ce soir, confiait Denis Demers, qui 
possède une agence de manne­
quins. J'en ai assez, j e n'ai pas 
l'intention de continuer à me faire 
voir ici. Ce salon, c'est zéro! » 

La plupart des exposants ont 
d'ailleurs signé une pétition dans 
laquelle ils se disent prêts à inten­
ter des poursuites en recours col­
lectif contre les organisateurs du 
salon. 

Mais hier soir, Denys Blaek­
burn, remis de ses émotions, ne 
désarmait pas: « E n décembre, 
j 'organise un autre salon, le Salon 
du cadeau...» 

« J'ai fait 
tout ce que 
je pouvais: 
en décembre, 
j'organise 
un salon 
du cadeau » 

en 
en 
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Postes: la menace de 
grève s'accentue avec la 
rupture des négociations 

•OTTAWA (Selon PC) — La me- mencé vendredi à se prononcer les questions de sécurité d'< I OTTAWA (Selon PC) — La me 
n a c e d ' u n e i n t e r r u p t i o n de 
service du courrier au Canada 
s'est accentuée, hier, à la suite de 
la rupture des pourparlers entre 
la Société canadienne des Postes 
et le Syndicat des postiers, du Ca­
nada. 

L'employeur et le syndicat, qui 
compte 23 000 membres et qui re­
groupe le personnel affecté à la 
manutention du courrier et la plu­
part des autres employés des bu­
reaux de poste, ont conjointe­
ment fait état de l'impasse des 
négociations. 

Cette situation survient moins 
d'une journée après le renouvel­
lement, pour une période de deux 
semaines, du mandat du concilia­
teur Stanley Hartt qui a été char­
gé par le gouvernement de tenter 
de régler les divergences entre 
les deux partis. 

Les membres du Syndicat des 
postiers du Canada avaient com­

mencé vendredi à se prononcer 
par vote sur une grève nationale. 

M. Hart a jusqu'au 28 févier 
pour déposer son rapport. S'il se 
prévaut de tous les délais qui lui 
sont impartis, la grève pourrait 
être déclenchée au plus tôt le 8 
mars . Le dernier conflit du genre 
aux postes r emon te à 1981 et 
avait duré 42 jours. 

Le président du syndicat, M. 
Jean-Claude Parrot, a qualifié de 
« grave » cette rupture des négo-
cations, indiquant qu'il avait hâte 
de procéder au vote de grève. Les 
membres du syndicat devraient 
lui d o n n e r un appu i mass i f , 
croient les observateurs. 

M. Parrot a ajouté que les Ca­
nadiens peuvent encore garder 
espoir et penser que la grève peut 
être évi tée , puisque les par t i s 
sont toujours susceptibles d'en 
arriver à un accord. 

M. Parrot a expliqué que les 
négociations avaient achoppé sur 

les questions de sécurité d'em­
ploi, sur le travail à temps par­
tiel, sur les mutations du person­
nel et sur la réduction des heures 
de travail. 

Le porte-parole de la Société 
canadienne des postes, John Gai­
nes, a pour sa part écarté la me­
nace de grève, pour l'instant, en 
affirmant que les pourpar lers 
avec le syndicat, malgré les ap­
parences, avaient été très élabo­
rés et chaleureux. 

« Les équipes de négociation 
ont jusqu'ici fait le maximum, 
mais personne ne semble frustré. 
Il r e s t e e n c o r e b e a u c o u p de 
temps pour rég le r les problè­
mes », a dit M. Caines. 

Le s y n d i c a t a f f i r m e q u ' a u 
moins 2 000 postes sont disparus, 
aux Postes, au cours des deux 
dernières années et que 3 000 au­
tres sont menacés à court terme 
par la mise en place de nouvelles 
technologies. 

La GRC soutient que rien 
ne permet de croire que 
Mengele a séjourné au pays 
• (Selon PC et AFP) — Un porte-
parole de la GRC a affirmé hier, 
dans une interview au quotidien 
Toronto Star, que rien ne permet 
de croire que le criminel de guer­
re nazi Joseph Mengele ait ja­
mais séjourné au Canada. 

John Bentham répliquait ainsi 
à la publication, vendredi, d'une 
lettre d'un de ses anciens collè­
gues, datée du 18 juin 1962, qui af­
f i r m a i t qu 'un c e r t a i n Joseph 
Menke avait résidé au Canada. 

Le Dr Joseph Mengele 

Or les services secrets améri­
cains avaient, à cette époque, si­
gnalé que Joseph Mengele utili­
sait parfois le pseudonyme de 
Menke. 

D'autre part, le délégué cana­
dien du Centre Simon-Wiesen-
thal, Sol Littman, a révélé que, 
selon des informations obtenues 
de la GRC, une enquête de cinq 
mois en 1962 avait permis de dé­
terminer qu'un dénommé Menke, 
qui vivait dans le sud-ouest de 
l'Ontario, n'était pas Mengele. 

M. Littman ignore toutefois les 
origines, l 'état civil et ce qu'il est 
advenu de ce Menke ontarien. 

En tout état de cause, ces indi­
cations ne prouvent pas que Men­
gele n'a jamais séjourné au Ca­
nada, a estimé M. Littman. 

Le délégué canadien du Centre 
Simon-Wiesenthal a main tenu 
que Mengele, alias Menke, avait 
bien déposé une demande d'im­
migra t ion au Canada , depuis 
Buenos Aires, en fin mai ou début 
juin de 1962. « La GRC nous a as­
suré que Mengele n'avait toute­
fois pas pénétré au Canada, » a 
indiqué M. Littman, déterminé à 
poursuivre son enquête sur cette 
affaire. 

À Montréal, par ailleurs, le Co­
mité Ukraine-Canada a émis un 
communiqué réclamant d'Otta­
wa de « faire cesser» les rumeurs 
voulant que plus de 200 criminels 
de guerre ukrainiens vivent ac­
tuellement au Canada. 

Le week-end dernier , Simon 
Wiesenthal disait croire que 218 
ex -o f f i c ie r s u k r a i n i e n s , qui 
avaient oeuvré dans des camps 
de la mort de l'Allemagne nazie, 
durant la Deuxième Guerre mon­
diale, vivent actuellement au Ca­
nada. 

Selon le président du Comité 
Ukraine-Canada, Yaroslav Kul-
ba, ces affirmations sont préjudi­
ciables aux familles d 'origine 
ukrainienne qui vivent au Canada 
depuis des générations. Il a récla­
mé d'Ottawa de « mettre fin à ces 
accusations qui tiennent de la lit­
térature haineuse. » 

Rappelons que c'est à la suite 
de la divulgation d'informations 
faisant état d'un passage possible 
de Mengele au Canada, ou du 
moins de sa demande de passe­
port, que le gouvernement cana­
dien avait nommé une commis­
sion royale, que présidera le juge 
Jules Deschênes, anciennement 
de la Cour supérieure du Québec, 
et qui aura mandat d'enquêter 
sur la présence de criminels de 
guerre nazis sur notre territoire. 

Depuis la Deuxième Guer re 
mondiale, un seul ancien ressor­
tissant allemand a été extradé 
par le Canada, à la demande 
d ' a i l l e u r s de l ' A l l e m a g n e de 
l'Ouest. Il s'agit d'un ancien gar­
dien d'Auschwitz qui fut expulsé 
il y a deux ans vers la RFA et qui 
est décédé de m o r t na tu r e l l e 
avant même de passer en juge­
ment pour crimes de guerre. 

Cinq membres de 
l'exécutif du PQ 
démissionnent 
dans l'Assomption 
MARIO FONTAINE 

• B a t t u s au congrès extraordi­
na i r e de leur formation le 
mois dernier, les péquistes or­
thodoxes s'étaient donné jus­
qu'à la fin février pour déci­
d e r de l eu r a v e n i r . M a i s 
certains ont déjà fait leur nid, 
comme ces membres de l'exé­
cutif du Parti québécois du 
comté de l'Assomption, qui ont 
démis s ionné hier de l eu r s 
fonctions. 

En fait, c'est cinq des neuf 
membres de l'exécutif qui cla­
quent la porte, en plus du di­
recteur de l 'organisation du 
comté. Un au t re é ta i t dé jà 
parti précédemment. Les dé­
miss ionna i res en ont avisé 
leur ancien député-ministre, 
Jacques Parizeau, mais ne lui 
ont pas demandé son avis. 

Ils se disent maintenant fa­
vorables à la mise sur pied 
d'un mouvement indépendan­
t is te , et leur geste pourrai t 
être imité à plus ou moins brè­
ve échéance dans les circons­
criptions où les révisionnistes 
n'ont pu faire triompher leurs 
vues le 19 janvier. Déjà le tré­
sorier de la région Laurenti-
des-Lanaudière et trois mem­
bres du comité de surveillance 
des f inances ont c laqué la 
porte. 

« Nous restons convaincus 
qu'il faut proclamer bien haut 
l'option de la souveraineté, dé­
clare l'ex-présidente de l'exé­
cutif péquiste de l 'Assomp­
t ion , Mme Lise 
Vallée-Bernier . Nous avons 
extrêmement peur des négo­

ciat ions sur la const i tu t ion 
avec le gouvernement fédéral 
et les neuf autres provinces. 
Selon nous ce n ' e s t pas en 
s'agenouillant devant eux au 
départ qu'on pourra sortir la 
tête haute à la fin. » 

Le premier ministre Léves-
que s'est dit prêt à rouvrir le 
dossier constitutionnel dès le 
mois prochain, à la faveur 
d'un tète-à-tête avec son ho­
mologue fédéral Brian Mulro-
ney. C'est ce qu'il a fait savoir 
cette semaine, à l'issue de la 
conférence fédérale-provin­
ciale de Regina. 

Une ouverture qui n'est pas 
de nature à plaire aux ortho­
doxes de l'Assomption. Ceux-
ci ne parlent pas encore de la 
création d'un par t i propre­
ment indépendantiste, mais 
appuient l'idée d'un mouve­
ment destiné à prôner l'indé­
pendance et à s'opposer aux 
révisionnistes. Une position 
plus précise sera adoptée d'ici 
une semaine ou deux. 

Dans l ' intervalle cer ta ins , 
comme Mme Vallée-Bernier, 

ardent leur carie de membre 
u Parti québécois. Combien 

ont déjà démissionné? Diffici­
le à dire, explique-t-elle, puis­
que c'est au niveau national 
que la compilation s'effectue. 

L'associat ion péquiste de 
l'Assomption est traditionnel­
lement forte. Elle compterait 
entre 2 000 et 25(10 membres à 
l'heure actuelle. L'an dernier, 
l'objectif de $33 000 pour la 
c a m p a g n e .de f i n a n c e m e n t 
avait été dépassé. 

Les libéraux ontariens 
lancent « leur » 
campagne électorale 

•TORONTO (PC) — Le leader 
des libéraux ontariens David Pe­
terson a officieusement lancé son 
parti en campagne électorale, sa­
medi, en s'en prenant au gouver­
nement conservateur de la pro­
vince. 

Au cours de la rencontre an­
nuelle dés libéraux, M. Peterson 
a ridiculisé les conservateurs de 
la province pour avoir élu M. 
Frank Miller, un leader qu'il a 
décrit comme étant « loyal seule­
ment à la minorité peu représen­
tative qui en a fait le premier mi­
nistre ». 

Faisant référence aux 1700 dé­
légués du congrès à la direction 
du Parti conservateur ontarien, 
M. Peterson a soutenu que l'élite 
aisée et instruite qui a appuyé M. 
Miller ne représente pas l'Onta-

rien moyen, qui a souffert des po­
litiques rétrogrades du gouverne­
ment. 

Face au déclenchement proba­
ble d 'é lect ions d'ici que lques 
mois, M. Peterson a fait un dis­
cours teinté de slogans électo­
raux, en plus de s'en prendre au 
gouvernement de sa province et 
de p romet t re qu'un gouverne­
ment libéral t ransformerai t la 
réalité de la province. 

Le leader libéral a indiqué que 
son parti favoriserait la création 
d ' e m p l o i s d u r a b l e s p o u r les 
150 000 jeunes chômeurs de la 
province, en plus d'adopter des 
lois assurant l'égalité des salai­
res pour les femmes. Il a égale­
ment promis de financer un régi­
me d'assurance santé . 



Lévesque estime que la 
jeunesse devra assurer 
elle-même son avenir 

photo Robert Mailloux, LA PRESSE 

PIERRE GINGRAS 

• T o u t en réitérant sa confiance 
aux jeunes, le premier ministre 
R e n é Lévesque e s t i m e néan­
moins que « cette jeunesse devra 
faire elle même son avenir». Il a 
laissé entendre que les études 
é t a i e n t une des clefs de l eu r 
succès futur et il a déploré qu'en­
core aujourd'hui, des étudiants 
ne terminent pas leur certificat 
du cours secondaire. 

Le premier ministre qui tenait 
ces propos à l'issue d'une brève 
visite, hier en fin d'après-midi, 
au Salon international de la jeu­
nesse, a affirmé plus tôt que le 
taux de chômage avait légère­
ment baissé chez certaines caté­
gories de jeunes depuis un an. Se­
lon lu i , l ' a v e n i r s e m b l e 
encourageant à ce chapitre. Il 
croit même le plein emploi possi­
ble chez cette catégorie de tra­
vailleurs. 

C'est un René Lévesque bla­
gueur et visiblement en forme 
qui s'est présenté au Vélodrome. 
Il a profité de sa visite pour je ter 
un coup d'oeil sur le kiosque du 
Parti libéral du Québec où il s'est 
amusé à se faire photographier 

en tenant un poster du chef libé­
ral, Robert Bourassa. 

Il s'est également at tardé quel­
ques instants avec un représen­
tant du Parti conservateur à qui 
il a exprimé sa grande satisfac­
tion au sujet de la conférence de 
Regina. 

Ailleurs, il a fait quelques pas 
de danse en compagnie d'une jeu­
ne fille. Au kiosque d'ONET 85, il 
a passé un bon moment à se faire 
expliquer le projet et a laissé 
tomber la cendre de sa cigarette 
dans la cuvette de la gigantesque 
toilette servant à illustrer cette 
manifestation. 

À une jeune fille qui avait un 
paquet de cigarettes à la main, 
M. Lévesque a demandé, sur un 
ton badin, si elle fumait aussi du 
« pot ». Ce à quoi elle a répondu 
par l'affirmative, en ajoutant, à 
la grande surprise du premier 
ministre, qu'elle en avait juste­
ment à... portée de la main! Elle 
s'est alors empressée d'offrir une 
« vraie » cigarette à M. Lévesque 
qui, en pensant peut-être à l'af­
faire Hatfield, a dû alors se sen­
tir rassuré. 

Fa i t cocasse , au kiosque du 
Part i québécois, en répondant à 

un questionnaire appraissant sur 
écran cathodique, M. Lévesque 
n'a pu répondre correctement à 
une question portant sur la... sou-

. veraineté-association. 

Plus tôt dans la journée, le 
p rés iden t du P a r t i québécois 
avait participé à une rencontre 
de l'exécutif du parti. Les mem­
bres de l'exécutif ont surtout dis­
cuté de la campagne de finance­
ment et de recrutement du parti 
qui débutera le 9 mars . L'objectif 
ne sera dévoilé qu'à cette date. 

Le P Q , qui a d é j à c o m p t é 
330 000 membres en 1980 n'en a 
plus que 80 000. 

En plus de réitérer qu'il allait 
soumettre au premier ministre 
Mulroney, autour de Pâques, la 
position détaillée du Québec en 
m a t i è r e const i tut ionnelle afin 
d'aborder ces discussions avant 
la fin du printemps. 

Le premier ministre du Québec 
a finalement rappelé qu'il préfé­
rerait déclencher des élections 
générales en automne, quitte à 
déclencher des élections partiel­
les dans les quelques circonscrip­
tions vacantes à la fin du prin­
temps. 

Les orthodoxes du PQ croient 
que la conférence de Regina 
n'a rien donné de concret 
• L a conférence de Regina a don­
né lieu à un recul en matière de 
plein emploi, estiment les ortho­
doxes du Parti québécois. 

«Lorsqu'il n'y a rien de nou­
veau sur le champ des politiques 
de main-d'oeuvre, c'est un recul, 
parce que lorsqu'on fait du sur­
place, les autres sociétés, elles, 
avancent », a déclaré samedi Gil­
bert Paquette, au cours d'une en­
trevue téléphonique. 

M. Paquette, au nom des ortho­
doxes du PQ, a affirmé que le 
programme de création d'emploi 
du gouvernement fédéral n'ame­
nait r ien de bien nouveau, et 
qu'une fois de plus, les program­
mes fédéraux et québécois ris­
quaient de se chevaucher par 
manque de cohésion. 

« Les vraies questions n'ont pas 
été posées », a soutenu l'ancien 
ministre de la Science et de la 
Technologie, qui faisait le bilan 
de la rencontre des premiers mi­
nistres à Regina. « On évoque le 
meilleur climat, mais un climat, 
qu'est-ce que c'est, à côté d'un 
taux de chômage élevé, d'un défi­
cit de $35 milliards et d'un dollar 
à moins de 75 cents? ». 

Il a déploré le fait qu'aucune 
entente n'a été conclue au cours 
de la conférence, et qu ' aucun 
communiqué final n'est venu clo­
re les travaux. 

«Tout est remis à une confé­
rence ultérieure à l 'automne, et 
pendant ce temps, les problèmes 
persistent». 

Péréquation 
M. Paquette a expliqué que la 

conférence n'avait pas fait avan­
cer le contentieux sur la péréqua­
tion, ce qui pourrait coûter en 
deux ans $500 millions au Québec 
en manque à gagner. 

En 1982, Ottawa avait garanti 
au g o u v e r n e m e n t q u é b é c o i s 
qu'au chapitre de la péréquation, 
la p rov ince ne r e c e v r a i t pas 
moins qu'au cours de l'année 81-
82. Toutefois, cette entente prend 
fin cette année, ce qui pourrait 
équivaloir à une perte de recette 
de $240 millions par année pour 
deux ans. 

«Mais le plus inquiétant, ce 
sont les taux d'intérêt », a déclaré 
M. Paquette. 

Il a expliqué qu'il était en ac­
cord les premiers ministres de 
neuf provinces, dont le Québec, 
qui avaient demandé au gouver­
nement fédéral d'adopter une po­
litique monétaire expansionniste 
afin d'empêcher la hausse des 
taux d'intérêts, au risque de faire 
baisser la valeur du dollar. 

Le premier ministre Mulroney 
avait répondu à cette demande 
par un non poli mais ferme. 

Ce refus est très inquiétant, se­
lon M. Paquette, qui estime que 
lorsque les taux d'intérêt sont 
élevés, les politiques de main-
d'oeuvre des gouvernements ne 
peuvent pas faire grand chose 
pour atteindre le plein emploi. 

L ' anc i en m i n i s t r e p é q u i s t e 
s'est enfin dit étonné de la tenue 
de négociations constitutionnelles 
si rapidement, dans moins d'un 
mois. 

«J ' a i l'impression qu'il n'y a 
pas grand chose de prêt», a-t-il 
expliqué. 

«Ça m'inquiète un peu», a-t-il 
conclu. 

— Pressa Canadienne 

Penché sur la cuvette de l'immense toilette du groupe ONET 85, 
au Salon international de la jeunesse, le premier ministre René 

Lévesque semble penseur. 

Bourassa affirme que 
Lévesque revient les 
mains vides de Regina 
• Le P a r t i q u é b é c o i s f a i t 
p r euve d ' é l e c t o r a l i s m e en 
louant les vertus du fédéralis­
me a lo r s qu ' i l r e v i e n t les 
mains vides de la conférence 
de Regina, estime Robert Bou­
rassa. 

« On a connu le fédéralisme 
coopératif et rentable. Avec le 
Part i québécois, on connaît le 
fédéralisme électoral », a lan­
cé ironiquement samedi soir le 
chef du Parti libéral du Qué­
bec, lors d'un souper de finan­
cement dans la circonscription 
de Marguerite-Bourgeoys. 

« C'était un drôle de specta­
cle de voir revenir de Regina 
la délégation du Part i québé­
cois, les mains à peu près vi­
des, en chantant la gloire du 
f é d é r a l i s m e , a l o r s que le 
même parti a toujours dénon­
cé le régime fédéral entre 1977 
et 1984 », a déclaré M. Bouras­
sa. 

« Sauf en t e m p s d ' é l e c ­
tions », a-t-il rapidement ajou­
té. 

À la veille de la conférence 
des premiers ministres de Re­
gina, le chef libéral s'était éle­
vé contre la proposit ion du 
p remie r minis t re Lévesque 
d'adopter une politique moné­
taire expansionniste afin de 
faire baisser les taux d'intérêt 

et de dévaluer la monnaie ca­
nadienne. 

Il est revenu à la charge sa­
medi en déclarant : > Il aurait 
été impensable que le gouver­
nement fédéral puisse consi­
dérer sérieusement une telle 
hypothèse sans immédia te ­
ment déclencher un fort mou­
vement de spéculation contre 
le dollar canadien ». 

Selon lui, si Ottawa avait ré­
pondu positivement à la de­
mande du gouvernement qué­
béco i s , a p p u y é p a r les 
premiers ministres de huit au­
tres provinces, il y aurait eu 
un exode de capitaux. 

Il a expliqué que les spécula­
teurs auraient voulu profiter 
d'une dévaluation « à toutes 
fins p r a t i q u e s annoncée à 
l'avance » pour se procurer de 
la monnaie américaine avant 
que le dollar canadien ne per­
de de sa valeur. 

Par ailleurs, M. Bourassa a 
refusé de commenter samedi 
soir l'annonce de la tenue de 
négociations constitutionnelles 
dans moins d'un mois, préfé­
rant attendre que le Parti qué­
bécois fasse connaître sa posi­
t ion p r é c i s e en m a t i è r e 
constitutionnelle. 

— Presse Canadienne 
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A v o i r 20 ans 
et pas d'argent 

Il était beau, le Salon de la jeunesse. Et les jeunes ont semblé l'aimer. 
Ils auraient pu être plus nombreux, plus intéressés, plus soucieux d'ap­
prendre; peut-être. Mais ils ont profité de beaucoup de belles et bonnes 
choses. Leur Salon en valait beaucoup d'autres; et leur participation aus­
si. Globalement, ce fut un succès qui justifiait l'effort qu'on y avait mis. 

L'Année de la jeunesse n'est pas finie pour autant. Il y aura encore 
beaucoup d'activités, d'événements, d'occasions et de manifestations. 
Après le Sommet québécois de la jeunesse, on annonce maintenant un 
sommet national pour décembre prochain. La rencontre sera précédée de 
forums régionaux, de consultations et de tables rondes pour que les jeu­
nes puissent s'exprimer sur les problèmes qui les touchent, que ce soit le 
chômage dans leur ville ou la paix dans le monde. Ils veulent se dire et 
s'entendre: ils ont raison, ils seront satisfaits. 

Le ministre d'État à la jeunesse, Mme Andrée Champagne, a même 
annoncé que le gouvernement fédéral verserait $22,5 millions pour célé­
brer adéquatement l'Année de la jeunesse sous diverses formes. Il faut 
espérer que cette somme serve vraiment les fins poursuivies; autrement, il 
aurait fallu la placer tout simplement dans un programme de création 
d'emplois. Car ils sont nombreux, les jeunes chômeurs canadiens. Le 
gouvernement Mulroney doit consacrer $205 millions aux emplois des 
jeunes. Mais on le sait, cela ne sera pas suffisant. 

C'est pourquoi plusieurs s'impatientent et expriment leur impatience à 
haute voix. Ils veulent faire quelque chose. Mais quoi? Si l'Année de la 
jeunesse pouvait donner à tous le goût de faire le mieux possible... 

À Rouyn, de jeunes chômeurs et assistés sociaux ont décidé de faire du 
camping sur la glace du lac Osisko pour manifester leur insatisfaction. À 
mesure que les jours passent, ils trouvent le camping plutôt amusant: 
c'est mieux que de rester chez les parents. 

Car il faut bien admettre une évidence: la grande majorité des jeunes 
assistés sociaux de moins de 30 ans, ceux qui ne reçoivent que $156 par 
mois, habitent chez leurs parenrts: ils ne sont que 187 000, et non 90 
000, à devoir subvenir seuls à leur existence. Pour ceux-là, pour ceux qui 
n'ont aucun revenu et aucun abri offert, la vie est dure. Il s'agit de bien les 
identifier pour convenablement les aider. 

On peut faire de la démagogie, comme un député libéral qui veut se 
montrer sympathique et compatissant, et se dire favorable à la parité 
d'aide sociale pour tous les assistés sociaux, quel que soit l'âge. Pour 
qu'ainsi, un jeune de 19 ans, habitant chez ses parents au revenu confor­
table, puisse retirer $400 par mois et s'écoeurer à jamais du travail com­
me de ceux qui travaillent. 

Le gouvernement du Québec offre toutes sortes de possibilités de per­
fectionnement à ceux qui veulent apprendre, qui veulent grandir et se 
parfaire. Et plusieurs refusent: ils veulent de l'argent, pas du travail. 

C'est gênant à dire; mais il y a des jeunes qui n'iront jamais nulle part, 
tout simplement parce qu'ils choisissent de ne jamais aller nulle part. Ils 
ont 20 ans et décident d'être clochards. 

L'Année de la jeunesse, les sommets et les rencontres de toutes sortes 
devraient pouvoir servir principalement à l'essentiel: donner aux jeunes 
l'occasion de rencontrer d'autres jeunes qui ont le goût de vivre, le goût 
d'apprendre, le goût de travailler, de donner et de servir. Les adultes 
intelligents n'auront qu'une chose à faire: aider les jeunes à s'échanger 
ce qu'ils ont. Pour, que ceux qui ne veulent rien apprennent à chercher 
chez ceux qui ont su trouver. , • 

L'esprit 
de 

Hugo 
• Victor Hugo, en Voilà un qui a réussi 
à faire parler de lui encore plus après 
sa mort quo de son vivant, ce qui n'est 
pas peu dire. Le jour de ses 80 ans, 
$00000 «fans» défilèrent devant sa 
maison, avenue d'Eylau, à Paris 
(déjà rebaptisée avenue Victor Hugo, 
évidemment), pour lui souhaiter un 
bon anniversaire. 

Le jour de ses funérailles, le 1er 
juin 1885, deux millions de personnes 
remontèrent les Champs-Elysées jus-
qu'à l'Étoile pour voir, et toucher son 
catafalque installé sous l 'Arc de 
Triomphe ep deuil. On n'avait jamais 
vu ça. Eton ne l'a pas revu depuis. 

Quand on sait l'âge de LA PRESSE 
' — déjà entrée dans son deuxième-sié-
-de —son ne s'étonne pas .que fin mai 
.1885,-elle annonçait La..nwrtde-lJau-; 
téur des «Misérables» en ayant soin 

de souligner, dès le premier paragra­
phe, qu'à sa dernière extrémité il 
avait refusé obstinément tous les se­
cours de la religion. 

Quelques jours plus tard s'éteignait 
à Montréal, dans sa 86e année, un 
grand Québécois (Montréalais, plu­
tôt) qui n'avait à peu près rien de 

' commun avec le poète des «Contem­
plations», au moins sous le rapport 
des convictions religieuses: Mgr Igna­
ce Bourget. qui fut archevêque de 
Montréal de 1840 à 1876. 

À peu près rien de commun, en ef­
fet, entre le prestigieux poète apôtre 
des droits de l'homme et de ta frater­
nité universelle et le chef de file des 
ultramontains québécois qui, en 1868. 
avait assommé à coups de crosse 
(épiscopaie) l'Institut Canadien de 
Montréal, dont les membres tentaient 
de penser hors des normes établies 
par l'Église du temps, c'est-à-dire par 
Mgr Bourget lui-même... 

Depuis un siècle et plus, on a sou­
vent parlé du «génie» de Victor Hugo, 
malgré la fameuse apostrophe d'An­
dré Gide: «Le plus grand poète fran­
çais?» — «Victor Hugo, hélas! » 

Si on a souvent évoqué son génie, on 
n'a dit que peu de choses de son 
esprit, qui était vif et cinglant. À 
preuve, ce poème-pamphlet qu'i l 
avait écrit de sa main, sur le mur de 
sa chambre, dans une auberge' plus 
que minable où il avait dû loger à 
Laon: 

À l'aubergiste de «La Hure» 
Vendeur de tricot frela té, , 
Hùtelier chez qui se fricas.se  
L'Ordure avec la saleté 
Gargotier chez gui Von ramasse 
Soupe maigre et vaisselle grasse 
Et tons les poux de la cité, 
Ton auberge, comme ta face, 
Ext hure pour la bonne grâce. 
Et groin pour la propreté! 

L'histoire ne dit pas si l'aubergiste 
voulut conserver,, malgré tout, cette 
autographe de quelqu'un dont le nom' 
ne lui disait sans doute rien. Gageons 
qu'il l'effaça... 

Avant de porter la barbe, dans son 
vieil âge, Victor Hugo fréquentait ré­
gulièrement la boutique d'un coiffeur 
qui, soit dit sans méchanceté, ne bril­
lait pas par la vivacité de son intelli­
gence. . 

Le brave barbier fut fort effrayé 
lorsqu'il apprit, en 1839, des commè­
res de son quartier que la fin du mon­
de s'en venait à grands pas. Tout en 

. rasant M . Hugo, il, lui fit part de ses 
terreurs. «Ah! Bon Dieu! disait-il, on 
assure que l'année prochaine le mon­
de va finir. Le deux janvier les bêtes 
mourront, et le quatre ce sera le tour, 
des hommes.» 

• — «Vous m'effrayez, dit Victor 
Hugo; qui donc me rasera le trois?. 

oe«t 5-*t*;.**>- •^•••^mffùm 
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SUR LA SCÈNE DE 
L'ACTUALITÉ 
Le juge Gérard V. LA FOREST 

GUY PINARD 

• Pour la première fois de­
puis l ' introduction de cette 
chronique , en octobre der­
nier, le jury de LA PRESSE a 
choisi comme personnalité 
de la semaine un Francopho­
ne hors-Québec, l 'honorable 
juge Gérard V. La Forest. 

Le juge La Forest a été as­
sermenté au cours de la der­
nière semaine par le juge en 
chef Brian Dickson comme 
juge de la Cour Suprême du 
Canada. Et, comme le hasard 
fait parfois bien les choses, 
c'était aussi la première fois 
qu'un Francophone hors-Qué­
bec accédait au plus haut tri­
bunal du pays. 

L'ex-président du Barreau 
canadien, l'avocat montréa­
lais J a c q u e s Viau connaî t 
bien le nouveau membre de la 
Cour Suprême. En effet, il a 
eu l'honneur et le plaisir de 
t ravai l le r avec lui pendant 
huit mois, en 1977 et 1978. Me 
Viau présidait alors un comi­
té sur la Constitution cana­
dienne formé par le Barreau 

canadfen. Au sein de ce comi­
té formé de 12 éminents avo­
cats qui se sont rencontrés 
pas moins de 2.3 fois, Me La-
Forest occupait la vice-prési­
dence. La rédaction des re­
c o m m a n d a t i o n s qui lui 
incombait a permis à Me Viau 
d'apprécier la clarté de l'écri­
ture et le sens juridique de Me 
La Forest. 

Me Viau poursuit en rappe­
lant que le nouveau juge de la 
Cour suprême a aussi connu 
beaucoup de succès dans l'en­
seignement. Il a été doyen de 
la faculté de Droit de l'Uni­
versité de l'Alberta pendant 
deux ans, et il a également 
e n s e i g n é à l ' U n i v e r s i t é 
d'Ottawa et même à l'Univer­
sité de Montréal. 

À ces t ro is qua l i t é s , Me 
Viau ajoute celles d'un hom­
me c h a l e u r e u x et s i m p l e , 
d'une rigidité intellectuelle et 
d'une minutie qui l'honorent. 

Un modéré du centre 
Où se situera le nouveau 

juge sur l'échiquier social de 
la Cour suprême? Me Viau le 
place au centre. C'est un mo­

déré, dit-il, mais un modéré 
qui acceptera une cer ta ine 
évolution, sans touefois la 
provoquer lui-même. À la lu­
mière des propos de Me Viau, 
il faut donc s 'attendre à ce 
que l'honorable juge La Fo­
res t t r a n c h e p lus souven t 
qu'autrement en faveur des 
grands courants de pensée 
qui seront alors favorisés par 
une nette majorité de Cana­
diens. 

Le fait de ne pas être fami­
lier avec le Code civil du Qué­
bec (différent du « Common 
Law » qui prévaut dans les 
autres provinces) sera-t-il un 
handicap? Sûrement pas, as­
sure Me Viau. D'une part, le 
nouveau juge a une très bon­
ne compréhension du Droit, 
de sorte qu'il pourra rendre 
un jugement éclairé en matiè­
re de Droit civil, même dans 
les causes impliquant le Code 
civil du Québec. 

De toute manière, ajoute-t-
il, la qualité de la jurispru­
dence est telle qu'à peine cinq 
ou six causes de Droit civil 
par année aboutissent à la 
Cour Suprême. E t le rôle de la 

Le juge La Forest, en compagnie du sous-ministre de la Justice, Me Roger Tassé, 
lors de son assermation. photoiaser CP 

Cour s u p r ê m e cons is te de 
plus en plus à interpréter la 
Charte canadienne, en sus des 
causes criminelles que le haut 
tribunal accepte d 'entendre 
en dernier recours. 

Me Viau conclut l'entretien 
par un dernier hommage: à 
son avis , le gouvernement 
Mul roney n ' a u r a i t pas pu 
choisir un meilleur représen­
tant pour les provinces mari­
times. 

Précision 
En arrêtant son choix sur 

Nathalie Racine, la semaine 
d e r n i è r e , le j u r y de LA 
PRESSE voulait saluer à sa 
manière l'Année internatio­
nale de la jeunesse, que sym­
bolisait la jeune Montréalai­
se. Or, malheureusement, ce 
motif n'apparaissait pas dans 
le texte, et nous nous en excu­
sons auprès des lecteurs...et 
des membres du jury. 

m. 

I Gérard V. La Forest naît de 
parents francophones le 1er 
avril 1936 à Grand Falls, au 
Nouveau-Brunswick. 

• A p r è s a v o i r f r é q u e n t é 
l'université St. Francis Xaxier, 
il obtient son baccalauréat en 
Droit de l'Université du Nou­
veau-Brunswick, et est admis 
au Barreau de cette province 
en 1949. 

• Boursier de la fondation 
Rhodes, il obtient un diplôme 
en Droit de l'université Oxford 
en 1951. Cinq ans plus tard, il 
obtient une maîtrise ôs Arts de 
l'université Yale, qui lui accor­
dera également une maîtrise 
en Droit (1965). un doctorat en 
Sciences juridiques (1966) et un 
doctorat en Droit (1981). 

• Un an à peine après ses dé­
buts comme avocat, Me La Fo­
rest devient avocat-conseil à la 
Direction juridique du ministè­
re fédéral de la Justice. 

• Il entreprend sa carr ière 
dans l'enseignement en 1956 à 
titre de professeur agrégé à la 

faculté de Droit de l'Université 
du Nouveau-Brunswick, et il 
accédera très vite au titulariat. 
En 1968, il est nommé Conseil­
ler de la Reine et doyen de la 
faculté de Droit de l'Université 
de l'Alberta. 

• De 1967 à 1970, le juge La-
Forest devient conseiller spé­
cial sur la Constitution auprès 
du ministre de la Justice et du 
premier ministre. Il est donc 
l'auteur des documents fédé­
raux préparés à l'intention de 
la conférence de Victoria de 
1971. 

• Le juge La Forest partici­
pe aux travaux de plusieurs 
commiss ions , no t ammen t la 
commission Glassco et la Com­
mission de réforme du droit du 
Canada (de 1974 à 1979). 

B II est nommé juge à la 
Cour d ' a p p e l du N o u v e a u -
Brunswick en 1981, et il occu­
pait ce poste au moment de 
succéder au juge Roland Rit­
chie. 

• Le juge La Forest et sa 
femme Marie sont les heureux 
parents de cinq enfants, dont 
trois étudiants en Droit! 

Il n'est pas de succès qui se mérite 
s'il n,est construit sur l'excellence 

/ A I r A L C A N 
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45 % DE RABAIS 
SUR NOS CUISINES 
EN MÉLAMINE 

SAMEDI ET DIMANCHE 
10HÀ5H 

LUNDI À MERCREDI 9 H À 6 H SUR LA PLUPART 
JEUDI ET VENDREDI 9 H À 8 H DES MODELES EN CHENE 

Dtvnmumm EXCLUSIF 
A M O N T ï t A L DCS 
CMSMBMaUMA 

RÉNOVATIONS 
L'ACADIE „.,S: Estimation 

gratuite a domicile 

9725, BOUL. L'ACADIE 

337-0702 

L'Éventreur des USA 
accusé d'un autre 
crime à Philadephîe 

• PHILADELPHIE ( A P ) — Un meurtrier, déjà 
connu sous le pseudonyme de P« Éventreur des 
États-Unis » est soupçonné d'avoir assassiné 
deux personnes à Montréal et huit autres sur la 
côte Est des USA. 

Hier, il était accusé à Philadelphie du meurtre 
d'une jeune danseuse à go-go qui fut poignardée 
à 30 reprises. William Dean Christensen, 40 ans, 
qui purge actuellement une peine de prison à 
perpétuité à Holmesburg (banlieue de Philadel­
phie) pour un autre meurtre, aurait assassiné la 
jeune Michelle Angiers, 23 ans, en 1982. 

Christensen, qui est originaire de Bethesda, au 
Maryland, est soupçonné d'avoir assassiné deux 
jeunes femmes, à Montréal. Il s'agit de Sylvie 
Trudel, 27 ans, de Trois-Rivières, qui fut décapi­
tée à Montréal, en avril 1982, et de Murielle 
Guay, âgée de 26 ans, de Laval, dont le corps 
décapité et démembré fut découvert dans un 
champ du village de Mille-Îles, 

Dans un avis de recherche l'an dernier, les au­
torités policières américaines affirmaient que 
Christenson, « qui a voyagé souvent entre le Ca­
nada et le Maryland de 1980 à 1983 » , est soupçon­
né d'avoir commis au moins 10 meurtres. 

Au Canada, selon les autorités, il aurait vécu 
plusieurs mois sous le pseudonyme de Richard 
Owen. 

téléphoto AP 

William Dean Christensen, soupçon­
né de 10 meurtres, dont celui de 
deux jeunes femmes tuées à Mont­
réal en avril 1982. 
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POUR VOUS... 
DES MILLIERS 

DE 
DOLLARS 

ENCAN 
VENEZ FÊTER 
H0$ 25 ANS 

Présentez 
vos factures au 
kiosque d'échange, 
(prés du kiosque de 
renseignements) 
Recevez le montant 
équivalent de vos achats en 

Dollars-Encan ' 

Participez 

au Tirage 
1 Semaine 

pour 2 personnes 
à Puerto Valtarta 

offert par 

e n collaboration avec 

rwotthrsooilfcim: 

Rtgljhienii du tirage au kiosque d'échange 

RNAY 
3100, boulevard de la Concorde (entre Pie IX et Papineau) 

661-0244 

COLLÈGE FRANÇAIS 
185 ouest; avenue Fairmount, Montréal (métro Laurier ou Place-des-Arts) 

• Reconnu d'intérêt public • Examens du ministère 

PAVILLON CENTRAL PAVILLON DE L'INFORMATIQUE 
P E N S I O N N A T : Pr imai re 270 p laces , s e c o n d a i r e 150 p l a c e s . 

-SECONDAIRE I 
P r e n d r e r e n d e z - v o u s ou se p r e s e n t e r t o u s les j ou rs a v e c 
T e n t a n t et les bu l l e t i ns d e 9 h 00 a 18 h 0 0 au sec ré ta r i a t 
d u c o l l e g e 185 o u e s t , a v e n u e F a i r m o u n t . E n t r e v u e Ind iv i ­
d u e l l e . E t u d e d e s bu l le t ins s c o l a i r e s . A d m i s s i o n s u r d o s ­
s i e r . R é p o n s e i m m e d i a t e . T e s t s si n é c e s s a i r e . 

Aut res inscr ipt ions: 
PR IMAIRE : 1 re à 6e année: Montréal — Cartierville — Longueuil 
S E C O N D A I R E II, III, IV et V (sur présentation du bulletin) 
C O L L É G I A L I et II: session d'automne, sept. 85 

Préparation au D E C (Diplôme d'Etudes Collégiales) 
Cours préparant aux structures d'accueil universitaires. 
Sciences de la santé • Sciences pures et appliquées 

• Sciences de l'administration • Sciences humaines • Lettres • Langues 

T R A N S P O R T S C O L A I R E (assuré par le Co l lège) : 

S a l n t - M l l a l r e : Beloeil, Saint-Basile, Saint-Hubert, Montréal, av. Fair­
mount « S a i n t e - J u l i e ' S a i n t - B r u n o , Longueuil, Mtl. « B r o s s a n t , Laflè­
che, Greenfield Park, Mtl, Préville, Saint-Lambert, Lemoyne, Mtl • S a l n -
t e - T h é r ê s a - a n - H a u t , Lorraine, Vimont, Bois-des-Fil ion «Ville) de L a ­
v a l , Saint-Vincent-de-Paul, •Sa ln ta -a la r tha - su r - l * - l . ac , Saint-Eusta-
che, Sainte-Dorothée • P i a r r e f o n d s , Roxboro, Dollard-des-Ormeaux, 
Mtl • M a s c o u c h a , Terrebonne, Repentigny, Mtl, 
• N o t r a - D a m a - d a - G r a c e , Westmount. (Primaire 
seulement) 

Pêtir rwssigtwmtnts ti prospectus 

495-2581 & 
Permis 74 age 11 (tac et ce*.) 748456 (artm. nord) 

74*06 (print, centra) 290570 (prim, lud ) 

INFORMATIQUE: 
•Le CoUge Français 
offre un cours d'initia­
tion a I informatique au 
niveau secondare 
Sec. I à sec V et 4 
crédits MI rweaj cot-
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Auger 
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L eclair 

Nominations à la 
police de la CUM 
• Le directeur de la 
police de la Commu­
nauté urbaine de 
Montréal, M . Roland 
Bourget, procédera, 
aujourd'hui, à la 
nomination et à 2Û mu­
tation de quatre offi­
ciers de direction. 

Ainsi, le directeur 
Marcel Auger, du pos­
te 32, accède à la fonc­
tion de directeur de la 
région Nord, qui re­
groupe les districts. 
3i,32,41,43 et 44. C'est 
le directeur Yvon La-
belle qui le remplace­

ra au poste 32. Le lieu­
tenant Pierre Leclair, 
du poste 51, est 
nommé directeur de 
service. Le directeur 
Lorrain Audy, actuel­
lement directeur de ia 
région Nord, devient 
directeur de la région 
Centre. 

photo Robert Moiiloux, LA PRESSE 

Petite 
touche 
exotique 
Cela n'a l'air de rien, 
comme cela, mais la 
journée de mercredi 
prochain aura une 
petite touche 
exotique. L'année du 
boeuf débute en effet 
le 20 février selon la 
tradition orientale. 
La Place des Arts en 
a mug i de plaisir dès 
hier soir, alors que la 
communauté 
chinoise avait 
organisé une soirée 
multi-cuiturelle pour 
souligner 
l'événement. Les 
natifs de ce signe ont 
la réputation d'être 
des personnes 
laborieuses, amicales 
et confiantes. 

À Montréal, 
de plus en plus, les gens 
bouquinent le soir. 
Tôt ou tard... 

RENAUD BRAY 
Jusqu'à minuit ! 

7 soirs par semaine! 
5219, ch. de la Côtelés-Neiges — Tél.: 342-1515 

Les Aubaines Auto Spec. 
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D'ESCOMPTE 

SUR LE 
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xww 
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<EQUUS> 
•AMPEREMETRE 
•THERMOMÈTRE D'EAU 
• MANOMÈTRE D'HUILE 
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Rapide industriel 

Vl6 à Vi X '/64 
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boîte d'acier 
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BATTERIE «LA SURVOLTEEi 
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A T W 5 0 
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pour outil pneumatique W 
Standard ou métrique 

Ord.: $24.95 
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B-26 

6 tiroirs 
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TOURET 6 
Modèle MVP - Moteur VA 

3500 RPM 
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UNESCO 
• Compromis tardif hier 
soir à Paris : le conseil exé­
cutif de l'Unesco décidait 
en principe d'accorder un 
s ta tu t d 'obse rva teur aux 
États-Unis, qui viennent de 
se retirer de l'institution. 
Une résolution adoptée ex­
p r i m e le souhai t de voir 
l'Amérique «reprendre un 
rôle actif le plus tôt possi­
ble». 

ESPAGNE 
• L e s deux d i p l o m a t e s 
américains expulsés d'Es­
pagne avaient été surpris 
en train de photographier 
les installations de commu­
nications au bureau du pre­
mier ministre Felipe Gon­
zalez, écrit le quotidien El 
Pais. Pour leur défense, les 
deux espions ont fait valoir 
qu'ils étaient «passionnés 
de photographie». 

REAGAN-SALT 
• Le chroniqueur Jack An­
derson accuse le président 
Reagan d'avoir indiqué se­
c r è t e m e n t à l 'URSS, en 
1981, qu'il ne ferait pas rati­
fier le traité Salt-II. Moscou 
s'est donc doté de 500 missi­
les stratégiques de plus que 
n 'autor ise le t ra i té , écrit 
Anderson. «C'est le Yalta 
de Reagan», dit-il. Reagan 
en aurait informé le Sénat 
il y a deux semaines seule­
ment. 

T C H E R N E N K O 
• Nouvel indice de la mala­
die g r a v e de Constant in 
Tchernenko : le discours 
électoral qu'il doit en prin­
cipe prononcer vendredi au 
Kremlin ne figure pas au 
programme publié hier par 
Pravda. Il n'est pas certain 
que le numéro un soviétique 
puisse se présenter devant 
ses électeurs, estime-t-on. 

APARTHEID 
• La police sud-africaine a 
tiré vendredi soir sur des 
grévistes de la mine d'or de 
Driefontein-Est, blessant 
une centaine de mineurs 
noirs. Hier, un tribunal de 
Johannesburg interdisai t 
une réunion prévue dans 
l 'après-mdi pour commé­
morer les 170 victimes de 
l'an dernier dans les ghet­
tos noirs du pays. 

OTAGES 
• Un inconnu se réclamant 
de Djihad islamique a télé­
phoné hier à l'agence AP, à 
Beyrouth, pour annoncer 
sans précisions que l'un des 
quatre Américains détenus 
c o m m e o tages au Liban 
ava i en t é té condamné à 
mort. Un cinquième Améri­
cain, Jeremy Levin, évadé 
après 11 mois de détention, 
est attendu aux États-Unis. 

Sihanouk exhorte la Chine 
à parler au Vietnam le 
« langage de la guerre » 

téléphoto AP 

• Au lendemain de l'abandon de 
Phnom Malaï aux forces vietna­
miennes pa r les m a q u i s a r d s 
khmers rouges, alors que de vio­
lents combats font rage à l'inté­
rieur du Cambodge, le prince No­
rodom Sihanouk a exhorté hier la 
Chine à attaquer le Vietnam «car 
le Vietnam ne comprend que le 
langage de la guerre». 

Mais la Chine, dans une décla­
ration du ministère des Affaires 
étrangères, refusait de reconnaî­
tre la moindre victoire aux Viet­
namiens, qui occupent le Cam­
bodge a v e c 200 000 h o m m e s 
depuis six ans, et réitérait son 
soutien à la résistance khmère. 

«L 'o f fens ive v i e t n a m i e n n e 
dans l'ouest du Cambodge, à la 
frontière de la Thaïlande, est des­
tinée à alléger la pression militai­
re que la résistance exerce sur 
les forces d'occupation à l'inté­
rieur du Cambodge et elle n'est 
nu l l emen t un indice de force 
mais plutôt de faiblesse», affir­

me la déclaration chinoise pu­
bliée par l'agence Xinhua. 

À Washington, le porte-parole 
du secré tar ia t d 'Éta t , Edward 
Djerejian, déclarait qu'«H n'y a 
aucune raison de croire que l'of­
fensive vietnamienne de la pré­
s e n t e s a i son s è c h e r é u s s i r a 
mieux que par le passé à répri­
mer la lutte de libération nationa­
le». Les Vietnamiens, - 11! iHt 
«semblent avoir pris temporaire­
ment le contrôle d 'une bande 
frontalière de 65 kilomètres con­
t r ô l é e a u p a r a v a n t p a r les 
Khmers rouges». 

Selon le régime provietnamien 
de Phnom Penh, «des centaines 
de maquisards ont été tués ou 
blessés dans les combats de cette 
semaine dans les provinces de 
Pursat et de Battambang». La 
radio khmère rouge rapporte en­
tre-temps que les maquisards ont 
tué 55 soldats vietnamiens et dé­
truit un avion, un hélicoptère ain­
si que trois chars et véhicules di­
vers dans la province de Siem 
Reap, près des temples d'Ang-

Reagan critique 
violemment Managua 
• SANTA BARBARA (AFP) — 
Le président américain Ronald 
Reagan a lancé hier l'une de ses 
plus vives attaques contre le Ni­
caragua en qualifiant le régime 
sandiniste de «clique marxiste-
léninis te voulant r épand re le 
communisme dans toute l'Améri­
que centrale». 

Dans un d i s c o u r s r a d i o -
phonique prononcé depuis son 
ranch californien de Santa Bar­
bara, Reagan a aussi affirmé que 
les r ébe l l e s a n t i - s a n d i n i s t e s 
étaient les «frères» des Améri­
cains démocrates et il a de nou­
veau appelé le Congrès à approu­
ver une aide de $14 millions en 
leur faveur. 

«Nous devons nous souvenir 
que si les sandinistes ne sont pas 
arrêtés maintenant, ils cherche­
ront, comme ils l'ont promis, à 
répandre le communisme au Sal­
vador, au Costa Rica, au Hondu­
ras et a i l leurs» , a aff i rmé le 
président américain. 

Le Congrès avait l'an dernier 
bloqué l'aide aux rebelles anti-
sandinistes, les contras. 

«Ces femmes et ces hommes 
courageux se battent pour dé­
mentir l'infâme doctrine Brejnev 
qui veut qu'une nation, une fois 
tombée dans l'obscurité de la ty­
rannie communiste, ne puisse 
plus jamais voir la lumière de la 
liberté, a-t-il dit. 

kor, dans le centre-ouest du Cam­
bodge. 

Les correspondants sur place 
rapportent que la situation est 
ca lme le long de la f ront ière 
khméro-thaïe mais des sources 
militaires thaïes ont indiqué que 
les quelque 10000 maquisards re­
pliés de la région de Phnom Ma­
lai avaient commencé à attaquer 
sur leurs arrières les 40 000 sol­
dats vietnamiens mobilisés ùaïia 
la région et à couper leurs lignes 
de ravitaillement. 

Selon ces mêmes sources, les 
forces vietnamiennes tentent de 
remonter le fleuve Metoek avec 
vivres et munitions, à partir de la 
c a p i t a l e p r o v i n c i a l e de Koh 
Kong, au sud; pour ravitailler les 
troupes dans les provinces de 
P u r s a t et de B a t t a m b a n g , au 
nord. Ces provinces sont traver­
sées par la chaine des Cardamo­
mes, l'un des fiefs de la guérilla 
khmère rouge, et le terrain mon­
tagneux rend très difficile le dé­
placement sur terre. 

AFP, AP et Reuter 

«Ils méritent notre aide qui est 
non seulement légale mais totale­
ment cohérente avec l 'histoire 
américaine», a poursuivi le prési­
dent des États-Unis, en compa­
rant l'aide de Washington aux 
contras à l'assistance apportée 
par Lafayette aux rebelles amé­
ricains au XVIIIe siècle. 

De plus, Reagan a accusé le ré­
gime nicaraguayen, «satellite de 
l'Union soviétique et de Cuba», 
d'exporter de la drogue «pour 
empoisonner notre jeunesse» et 
d'être «lié aux terroristes d'Iran, 
de Libye, des Brigades rouges et 
de l'OLP». 

«Les sandinistes ne sont pas 
des démocrates mais des com­
munistes, a-t-il dit. Ils ne sont pas 
amoureux de la liberté mais du 
pouvoir. Ils ne sont pas les bâtis­
seurs d'une nation pacifique mais 
les créa teurs d 'une Forteresse 
Nicaragua qui cherche à expor­
ter le communisme au-delà de 
ses frontières». 

Un haut fonct ionnaire de la 
Maison blanche a reconnu que ce 
discours visait à mobil iser le 
soutien populaire derrière la poli­
tique de l ' a d m i n i s t r a t i o n en Amé­
rique centrale afin de pousser un 
Congrès réticent à adopter les 
fonds pour l 'aide aux rebelles 
anti-sandinistes. 

Aux portes d'un camp de 
réfugiés... 

Walesa défie le 
régime polonais 

• VARSOVIE (AP) — Lech 
Walesa a réitéré hier son ap­
pel à une grève de 15 minutes 
pour le 28 février, mettant les 
autorités polonaises au défi de 
l 'arrêter. 

Le procureur de Gdansk ve­
nait tout juste de l'informer 
qu'il faisait l'objet d'une en­
quête et de l'avertir qu'il ris­
quait jusqu'à cinq ans de pri­
son s ' i l p o u r s u i v a i t s e s 
activités à la tête de Solidari­
té. 

L ' o u v e r t u r e de l ' enquê te 
constitue la mesure judiciaire 
la plus grave prise par les au­
torités contre Walesa depuis 
sa l ibéra t ion en n o v e m b r e 
1982. 

Walesa s'était rendu à la 
convocation du procureur qui 
l 'accuse, avec d 'autres diri­
geants de Solidarité, d'avoir 
appelé à une grève nationale 
pour protester contre le projet 
de hausse des prix alimentai­
res. 

Lç dirigeant syndical a dé­
claré qu'il avait refusé de ré­
pondre à toutes les questions 
pendant une heure et demie 
d'audition. «À la fin, le procu­
reur a dit que si je poursuivais 
mes activités, je pourrais me 

trouver dans une situation dif­
férente. J 'ai répondu que je 
les poursuivrais aussitôt sorti 
de son bureau». 

L'avocat de Walesa, Me Ja-
cek Taylor, a déclaré que le 
procureur ava i t informé le 
prix Nobel de la paix qu'une 
enquête était ouverte contre 
lui et contre les sept responsa­
bles de Solidarité appréhendés 
merc red i sous l ' accusa t ion 
d'incitation au désordre et or­
ganisation de protestations il­
légales (max imum de trois 
ans de prison). 

L ' avoca t a a jou t é qu 'on 
avai t invoqué un art icle du 
Code pénal qui prévoit une 
peine de six mois à cinq ans 
pour quiconque «remplit une 
fonction de direction dans un 
syndicat qui a été dissous». 
L'avocat a précisé qu'en di­
sant à son client que sa situa­
tion pourrait être «différen­
te», le procureur avait fait 
allusion à une éventuelle ar­
restation. 

Dans une déclara t ion pu­
bliée après l'audition, Walesa 
a e s t imé que Ses au to r i t é s 
« n ' o n t pas le c o u r a g e de 
m'emprisonner». 
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Premier repli 
israélien du 
SUD-LIBAN 

téJéphotos AP et Reuter 

• KFAR FALOUS. Sud-Liban — 
Le début de la fin de la coûteuse 
aventure libanaise de l'armée is­
raélienne a commencé hier, jour 
du sabbat, avec un premier repli 
depuis le fleuve Awali jusqu'au 
sud de la ville de Saida, où les 
membres de toutes les commu­
nautés, brandissant le drapeau li­
banais, ont accueilli les soldats 
de l'armée régulière libanaise en 
dansant dans les rues. 

«C'est fini. Plus jamais dans ce 
bourbier», lançaient les soldats 
israéliens au passage de Kfar Fa-
lous, à 12 kms à l'est de Saida, les 
visages tendus mais ravis émer­
geant des tourelles des chars Pat-
ton M-60et des blindes surmontés 
du drapeau frappé de l'étoile de 
David. 

Au même moment, Radio-Bey­
routh rapportait que deux soldats 
israéliens étaient tués par l'ex­
plosion d'une bombe sur le passa­
ge de leur véhicule près de villa­
ge d'Ain Majdalein, au sud de 
Djezzine et derrière lus nouvelles 
lignes israéliennes. 

À Jérusalem, un millier de per­
sonnes manifestaient devant les 
bureaux du premier ministre ù la 
mémoire du pacifiste israélien 
Emile Grundzweig, tué il y a 
deux ans à cet endroit par un ex­
trémiste juif. A Beyrouth, le 
président de la Croix rouge inter­
nationale, Alexander Hay, s'in­
quiétait du sort de 1 500 prison­
niers toujours détenus par 
l'armée israélienne du Sud-Li­
ban. 

La voix enrouée, un peu fati­
gué, le ministre israélien de la 
Défense Yitzhak Rabin a expli­
qué qu'Israël «n'a pas voulu pra­
tiquer la politique de la terre brû­
lée». «Nous avons coopéré avec 
l'armée libanaise afin que notre 
départ n'entraîne pas un bain de 
sang». Rabin a cependant prédit 
que les Palestiniens pro et anti­
Arafat «vont se battre pour le 
contrôle du camp de réfugiés 
d'Ain el-Hilwé». 

L'armée libanaise, qui a eu 
beaucoup de mal à se frayer jus­
qu'à Saida un passage parmi les 
dizaines de milliers de personnes 
qui avaient envahi les rues en dé­
lire, a démenti toute coordination 
avec l'armée israélienne. 

Selon des correspondants sur 
place, contrairement aux décla­
rations alarmistes des Israéliens 
sur d'éventuels troubles et mas­
sacres, la mosaïque de forces que 
Tsahal laisse derrière elle après 
32 mois d'occupation ont appa-

Saïda 
en liesse 

remment choisi de coexister pa­
cifiquement. 

Sur les 500 kms carrés et dans 
les 70 localités que doit prendre 
désormais en charge l'armée li­
banaise vivent près de 350 000 ha­
bitants, dont près de 200 000 mu­
sulmans sunnites, 100 000 
musulmans chiites, 20000 chré­
tiens libanais et 50 000 Palesti­
niens musulmans et chrétiens. 

«C'est une journée historique 
qui marque le début du retour de 
la souveraineté du Liban sur l'en­
semble de son territoire», a dé­
claré à Beyrouth le président 
Amnine Gemayel. Pour le pre­
mier ministre Rachid Karame, 
«ce jour de libération est le fruit 
de l'action de la résistance natio­
nale libanaise». Il a invité les Li­
banais à «édifier ensemble un 
nouveau Liban démocratique». 

Pour Israël, cette retraite mili­
taire est interprétée à Jérusalem 
comme le premier repli de l'État 
hébreu d'un territoire arabe sous 
la pression des attaques de la 
guérilla. Pour cette raison, le re­
pli, premier stade d'un départ en 
trois phases, est considéré dans 
les milieux autorisés et par les 
observateurs comme un «tour­
nant politique et militaire». 

«La guerre du Liban a démon­
tré pour la première fois qu'Is­
raël peut être contraint d'éva­
cuer un territoire arabe par la 
guérilla», a déclaré Moshe Maoz, 
directeur des études moyen-
orientales à l'Université hébraï­
que de Jérusalem, qui estime que 
ce retrait implique «des consé­
quences à long terme pour la Cis-
jordanie et la bande de Gaza» oc­
cupées par Israël. 

Le plus inquiétant pour Moshe 
Maoz est, outre l'existence des fé-
dayine palestiniens, la naissance 
d'un nouvel ennemi dangereux 
parmi les musulmans chiites qui 
constituent le gros de la popula­
tion du Sud-Liban occupé. 

L'invasion israélienne du Liban 
a coûté jusqu'ici plus de 600 
morts à Tsahal et au moins $1 
million par jour au Trésor israé­
lien. «Nous avons appris les limi­
tes de la puissance», a déclaré à 
Reuter l'ancien ministre israé­
lien des Affaires étrangères 
Abba Eban. 

Reuter, AFP et AP 

Un militaire israélien manifeste sa joie de quitter la zone où il était cantonné au Sud-Liban ; cette satisfac­
tion n'a d'égale que celle de ces civils libanais photographiés à Saïda. 

La rencontre de Vienne 
inquiète vivement Israël 

• Les États-Unis et l'URSS 
entament cette semaine/ à 
Vienne, des «discussions» 
sur le Proche-Orient que 
Washington s'efforce de 
présenter avec insistance 
comme devant être de por­
tée « très limitée» alors 
qu'Israël s'en inquiète ou­
vertement. 

«Il ne faut surtout pas y 
voir plus qu'un simple 
échange de vues», a- ton as­
suré vendredi de source offi­
cielle américaine en présen­
tant les conversations de 
mardi et mercredi pro­
chains entre le secrétaire 
d'État adjoint chargé du 
Proche-Orient, R ichard 
Murphy, et le haut responsa­
ble soviétique Vladimir Po-
lykov. 

Le ministre israélien des 
Affaires étrangères Yitzhak 
Shamir n'a pas caché une 

. certaine appréhension à 
propos dé la rencontre de Vi­
enne en relevant, jeudi, que 
son pays «n'accepterait au­
cune solution qui résulterait 
d'une négociation à laquelle 
il n'aurait pas été associé». 

> Les Israéliens, relève-ton 
encore à Washington, ont 
delà fait preuve d'une cer­

taine inquiétude devant l'ac­
cueil relativement favora­
ble, bien qu'encore très 
prudent, fait par les États-
Unis au récent accord 
d'Amman entre le roi Hus­
sein de Jordanie et Yasser 
Arafat, le président de l'Or­
ganisation de libération de 
la Palestine (OLP). 

Tandis qu'Arafat arrivait 
hier à Alger en «consulta­
tions», une source palesti­
nienne autorisée à. Amman 
affirmait que plusieurs diri­
geants européens, dont le 
premier ministre britanni­
que Margaret Thatcher, 
plaideront, devant le prési­
dent Ronald Reagan en fa­
veur de l'accord iordano-pa­
lestinien sur une «formule 
d'action politique commu­
ne». Mme Thatcher ainsi 
que le président algérien 
Chadli Benjedid et le roi 
Hussein doivent se rendre 
prochainement aux États-
Unis. 

Le président égyptien 
Hosni Moubarak, qui doit lui 
aussi se rendre aux États-
Unis, a réaffirmé:hier, en 
recevant au Caire lë prési­
dent italien Sandro Pertini, 
son appui à l'accord Hus­

sein-Arafat en le décrivant 
comme «un bon pas en 
avant pour ouvrir les négo­
ciations». 

Le texte de l'accord n'a 
pas été rendu public mais il 
prévoierait une participa­
tion de l'OLP à d'éventuel­
les négociations de paix 
avec Israël au sein d'une 
«délégation conjointe avec 
la Jordanie et l'Egypte». Le 
comité central du Fath a en­
tamé vendredi soir à Tunis 
un débat sur l'accord et, se­
lon le Jordan Times, trois 
hauts dirigeants,de l 'OLP 
entendent insister en vue 
d'une voix palestinienne dis­
tincte aux éventuels 
pourparlers de paix. 

D'autre part, l'absence de 
relations diplomatiques en­
tre le Saint-Siège et Israël 
devrait dominer mardi la vi­
site du premier ministre 
Shimon Peres au pape Jean-
Paul I I . Pendant sa visite de 
trois {ours à Rome, Peres 
s'4ntretiendra également 
avec les dirigeants italiens 
qui, ces derniers mois, ont 
eu des contacts directs avec 
toutes les parties concer­
nées par le conflit du Pro­
che-Orient. 

AFP, Reuter et AP 
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Bientôt le 1er mars... 
Cherchez-vous toujours 

le bon taux, 
pour votre R.E.E.R.? 

Ne cherchez plus. 
Passez à la 

Banque de Montréal 
Sujet à 
changement sans 
préavis 
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Durée: 5 ans 
Les certificats de placement 
de retraite.de la Société 
hypothécaire Banque de 
Montréal sont garantis par 
la Banque de Montréal. 
Les cotisations minimales 
sont de $1 000, vous 
choisissez la durée qui vous 
convient (de 1 à 5 ans) et 
l'intérêt est composé tous 
les ans. 

De plus, vous n'avez aucuns 
frais à débourser. 
Donc si vous cherchez un 
taux avantageux et un bon 
produit, mais que vous ne 
voulez pas vous casser la 
tête pour les trouver, il vous 
suffit de passer à l'une des 
succursales de la Banque de 
Montréal d'ici le 1" mars. 
Passez nous voir dès aujour­
d'hui et renseignez-vous. 

Banque de Montréal 

Coulé durant la guerre 
des Malouines, le Belgrano 
refait surface dans la 
politique britannique 
CATHERINE 

SAINT-GERMAIN 
collaboration spéciale 

• LONDRES — Deux 
ans et demi après 
avoir été coulé pen­
dant la guerre des 
Malouines, le croiseur 
argentin General Bel­
grano refait encore 
surface. 

L'acquittement le 
11 février dernier de 
M. Clive Pont ing , 
haut fonctionnaire au 
ministère de la Défen­
se bri tannique, de 
l'accusation d'avoir C I , V 0 P o n t m 

enfreint le « Officiai Secrets Act » en transmet­
tant au député travailliste Tom Dalyell cer­
tains documents secrets relatifs à cette opéra­
tion navale est loin de clore l'affaire — qui 
défraie les manchettes de la presse britanni­
que depuis près d'un an. Hier, un porte-parole 
du ministère a annoncé la démission de M. 
Ponting. 

C'est le 2 mai 1982 que le croiseur était coulé 
par les forces britanniques, entraînant la mort 
de 368 hommes et menant la prise des Maloui­
nes à son sommet. 

Sur les faits, à l'origine de cette manoeuvre, 
Mme Thatcher et sir John Nott, secrétaire à la 
Défense d'alors, ont fait à l'époque des décla­
rations à la Chambre des Communes que l'on 
sait maintenant avoir été délibérément inexac­
tes. 

Deux hommes sont responsables du rebon­
dissement de ce grave incident. M. Dalyell 
d'abord, puis M. Denzil Davies, député travail­
liste et porte-parole du parti en matière de dé­
fense. Ils ont exercé au Parlement, de mars à 
juillet 1984, de fortes pressions sur le gouverne­
ment tory pour obtenir les détails de l'affaire. 
Ces pressions ont amené M. Ponting, devant le 
refus persistant du cabinet à communiquer 
l'information demandée, à transmettre de son 
propre chef, le 16 juillet dernier, le fameux do­
cument à M. Dalyell qui le divulgua à la presse 
un mois plus tard. 

MM. Dalyell et Davies soutenaient dès mars 
1984 que l'anéantissement du croiseur avait eu 
pour but premier de saborder un plan de paix 
américano-péruvien dans la guerre des Maloui­
nes. 

Ces documents, ainsi que les clarifications 
ultérieures de Mme Thatcher, permirent d'éta­
blir que : 

• contrairement aux premières affirma­
tions de cette dernière, de sir John Nott et de 
M. Peter Blaker (ministre des Forces ar­
mées), le Belgrano, coulé alors qu'il se trou­
vait hors de la zone d'interdiction totale procla­
mée par les forces britanniques, avait alors 
rebroussé chemin et faisait route vers l'Argen­
tine; 

• le sous-marin britannique Conqueror 
avait repéré le changement de cap plus de i l 
heures avant l'attaque, soit vers 8 heures, le 2 
mai 1982 ; 

• alors que sir John Nott avait affirmé 
que le Belgrano n'avait été détecté que le 2 mai 
à 20 heures, soit l'heure approximative de l'at­
taque, il avait de fait été repéré par le Conque­
ror dès le 1er mai, à 13 heures ; 

• bien que Mme Tatcher ait toujours men­
tionné aux Communes que le Belgrano repré­
sentait une «menace évidente et sérieuse», il 
ressort que les services secrets britanniques 
avaient intercepté dès le 1er mai des signaux 
argentins ordonnant la retraite du croiseur 
dans leurs eaux territoriales ; 

• fait non dévoilé préalablement, les rè­
gles de combat de la flotte britannique, qui 
n'autorisaient le torpillage d'un navire qu'en 
zone d'interdiction totale, furent modifiées le 2 
mai à U heures pour étendre l'autorisation à 
tout bâtiment argentin voguant en haute mer ; 

• il fut aussi révélé que M. Francis Pym, 
alors secrétaire aux Affaires étrangères, avait 
mis en doute la validité de cet amendement eu 
égard aux dispositions de la Charte des Nations 
unies (laquelle ne permet le recours à la force 
armée qu'en cas d'autodéfense). 

Devant la Chambre des Communes, le 14 fé­
vrier dernier, Mme Thatcher a tenté de justi­
fier ses «réticences» à faire connaître les faits 
exacts entourant le torpillage du Belgrano. 
Elle a invoqué la nécessité de ne pas compro­
mettre des données stratégiques secrètes. 

Mais peut-être davantage que ces surprenan­
tes révélations, c'est la poursuite pénale inten­
tée en août dernier contre M. Ponting qui a 
alerté les médias britanniques en mettant en 
évidence la lacune de la législation britannique 
relative à la divulgation par un fonctionnaire 
de documents secrets. 

L'article 2 du «Officiai Secrets Act» (dispo­
sitions mises en vigueur en 1911 et inchangées 
depuis ) prohibe de façon générale toute divul­
gation sauf en cas d'intérêt national, sans tou­
tefois définir cette dernière notion. 

La plaidoirie de la défense tentait d'établir 
que, les ministres étant responsables devant le 
Parlement, ces derniers avaient droit à la véri­
té et que l'intérêt national devait être interpré­
té de façon à inclure la protection du processus 
démocratique. D'autant plus que, près de deux 
mois après la crise et l'opinion publique ayant 
fermement soutenu le gouvernement pendant 
les affrontements, la sécurité nationale n'était 
nullement menacée par ces divulgations. 

Toutefois, le juge McCowan, dans ses directi­
ves au jury, endossait entièrement l'interpré­
tation par le procureur de la Couronne en défi­
nissant l'intérêt national par la directive 
prescrite par le gouvernement au pouvoir. Le 
juge indiqua aux jurés qu'il était manifeste se­
lon lui que M. Ponting n'avait aucune défense 
en droit, d'où la stupéfaction générale face au 
verdict unanime d'acquittement prononcé le 11 
février dernier. 

Le gouvernement britannique, déjà aux pri­
ses avec la grève des mineurs qui persiste de­
puis près d'un an, la baisse continue de la livre 
sterling et les vives réactions du public face 
aux récentes compressions budgétaires en édu­
cation, a vu sa crédibilité fortement ébranlée 
par les révélations relatives aux circonstances 
de la destruction du BeJgrano, dont la logique 
est loin d'être établie. 

De plus, une campagne pour la liberté de l'in­
formation bat présentement son plein, avec à 
sa tête M. David Owen (leader du Parti social-
démocrate) et M. Neil Kinnock (leader du 
Parti travailliste) pour la réforme du «Officiai 
Secrets Act». Cette loi contraint, sans aucun 
discernement, les fonctionnaires à garder se­
cret tout document et toute information obte­
nues au cours de leur fonction, sauf directive 
contraire du gouvernement. 

http://retraite.de


MARINE veut 
plus de SOUPLESSE 

• Marine Indus­
trie a a f f i r m é 

hier qu'elle ne deman­
de pas, ni ne demande­
ra, la fusion ou encore 
la flexibilité des mé­
tiers au sein de son 
personnel . Tout ce 
qu'on veut, c'est plus 
de souplesse, déclare 
le vice-président exé­

cutif et chef des opéra­
tions, Jean-Yves Le­
blanc. 

Cette question est au 
coeur du conflit qui pa­
ralyse le chantier na­
val depuis août 84. 
1 0 5 0 trava i l l eurs 
s'étaient alors mis en 
grève, et la compagnie 

Cégeps: les 
enseignants 
veulent un 
débat public 
• L a Fédération nationale des enseignants 
et enseignantes du Québec (FNEEQ-CSN), 
qui représente plus de 10 000 professeurs 
de 11 cégeps, a réclamé un débat public 
sur le sort réservé au réseau des cégeps 
que le gouvernement, selon le syndicat, est 
en train de démanteler. 

La décentralisation des négociations, de­
mandée par la Fédération des cégeps, por­
terait un dur coup à ce réseau patiemment 
bâti, a dit la présidente de la FNEEQ, 
Mme Rose Pellerin. 

e s t i m e qu'environ 
2 000 personnes y oeu­
vreraient aujourd'hui 
si le conflit de travail 
é ta i t rég lé . Déjà 
quatre contrats ont été 
perdus, faute d'être 
exécutés à temps. 

La compagnie a pro­
posé la formation d'un 
comité composé de 
deux membres de la 
compagnie, de deux du 
syndicat et d'un prési­
dent choisi par les par-
tics afin de clarifier 
les points litigieux con­
cernant la souplesse 
des métiers. Les re>-
commandations de ce 
comité seraient exécu­
toires. 

«Il faut arrêter de 
brandir le spectre des 
mises à pied et du chô­
mage puisque l'intro­
duction de la souplesse 
n'empêchera pas de 
rappeler au travail 
2 0 0 0 personnes , et 
nous ne pourrons con­
server ces emplois que 
grâce à des soumis­
sions plus basses qui 
nous permettront d'ob-
tenir d'autres con­
trats », d'affirmer hier 
M. Leblanc. 

Si quiconque vous offrait 
' de meilleurs composants haute fidélité, 

dans une plus grande variété, 
de meilleure qualité, et à meilleur prix... 

ce serait à notre insu ! 

Claudio centre 
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SYSTÈME I 

• R et «pleur AM • FM 
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/£! audio centre 
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687-3627 

(Si audio centre 
Montréal 

5260 ouest Sherbrooke 
482-4420 

/g] audio centre 
LaSalle 

8018 boul. Champlain 
364-2447 

LIQUIDATION DE MOBILIER DE BUREAU 
NEUF ET D'OCCASION 

• Bureau 
• Comptoir intérieur de magasin 
• Tabla pour ordinateur, 

selon vos 

FACTURE FORD MOINS 99 
JUSQU'AU 28 FÉVRIER, VÉHICULES EN INVENTAIRE 

uintal 
fNCiNHURSINf 

unfl. 1*&(fW 

9h 30 • 18 h 
jeudi e t . 

vendredi 
9 h 30 • 19 h ~ 
. • ..y 

Samedi, 
o - 30 1 ? h 

RIVE SUD 
643A.avenue 
M À R I Ê - V I C T O R I N 
Boufherville 

Ô 5 5 - 2 2 Û 3 

-a 
50 

c/> 

5 
O 
z 1 
m-
> r-
O 
2 
> 
Z 
n 

. x 

m 

-n 

ra 

en 



ECONOMIE 
La Chambre de commerce 
s'impose sur la Rive-Sud 

l— 
Z o 

LU 

a. 

PIERRE BELLEMARE -

• Sans b ru i t ni t apage , la 
Chambre de commerce de la 
Rive-Sud est en train de s'im­
poser comme l'unique organis­
me capable de défendre les in­
térêts des industriels et des 
hommes d'affaires de la ré­
gion. 

Moribonde jusqu'à la fin des 
années 70, la Chambre, avec 
sa centaine de membres actifs 
et son déficit de $20 000, a long­
temps été considérée comme 
le parent pauvre par rapport à 
la Société pour le progrès de la 
Rive-Sud ( S P R S ) . 

Mais, ces dernières années, 
la Chambre maintient ses ef­
fectifs à presque 1 000 person­
nes, son déficit a été réduit à 
moins de $6 000 et ses dîners-
causeries bi-mensuels attirent 
de plus en plus de monde. Ce 
sont surtout les nombreuses 
initiatives qu'elle a prises ré­
cemment, comme l'instaura­
tion du prix DominiqueRollin 
qu'on décernera pour la pre­
mière fois lors d'un chic gala 
le 1 e r juin prochain, qui fait 
dire à plusieurs que la Cham­
bre éclipsera bientôt la SPRS. 

Son président, le comptable 
André Normandin, est naturel­
lement le premier à partager 
cet avis, même s'il ne le crie 
pas sur les toits. « Il est clair 
que sur la Rive-Sud, il n'y a 
pas de place pour deux orga­
nismes, a-t-il confié en entre­
vue. Cela ne Tait que diviser 
les forces et ne peut que ralen­
tir la bonne marche de dos­
siers importants auprès des 
gouvernements, qui préfèrent 
généralement s'adresser à un 
seul interlocuteur valable par 
région. » 

La Chambre de la Monté-
régie 

En principe, la Chambre de 
la Rive-Sud ne couvre que les 
sept principales municipalités 
en bordure du fleuve, en plus 
de Sainte-Julie depuis quelque 
temps, tandis que la SPRS jus­
tifie sa raison d'être en procla­
mant que son action se fait 
sentir dans la vaste région de 
la Montérégie, de So roi à Val-
leyfield, en pa s san t pa r la 
frontière américaine. 

Un des dossiers majeurs de 
la SPRS, dossier qui tient tant 
à coeur à sa présidente, Mme 
Estelle Lafontaine, est l'orga­
nisation d'un sommet socio-
économique vers la fin de 1986. 

Sauf que la C h a m b r e de 
commerce est à mettre actuel­
lement sur pied la « Chambre 
de commerce de la Rive-Sud 
et de la Montérégie », dont le 
rayonnement at teindra l'en­
semble de la Montérégie, à 

l 'instar de la SPRS. Donc un 
seul territoire, deux organis­
mes. Et une clientèle à peu 
près identique. 

« On ne peut pas dire à la 
SPRS de se fairo hara-kiri. Ça 
ne se fait pas. Mais avec le 
temps, il faudra nécessaire­
ment en venir à un seul orga­
nisme représentatif pour notre 
région », estime M. Norman­
din. 

Congrès régional 
Le président de la Chambre 

a cependant fait savoir que 
sur les 20 chambres locales dé­
nombrées dans la Montérégie, 
une quinzaine ont accepté de 
se joindre à la grande Cham­
bre de la Montérégie, y com­
pris la Chambre « récalcitran­
te » de Saint-Bruno. 

« L'année 198-1-85, chez nous, 
en aura été une de consolida­
tion. Le leitmotiv: se rappro­
cher des gens qui font partie 

de la Chambre. Toutes nos ac­
tivités sont orientées dans ce 
sens-là », poursuit M. Norman­
din. 

C'est d'ailleurs en respec­
tant scrupuleusement ce souci 
de rapprochement que M. Nor­
mandin envisage, pour l'au­
tomne 1985, la tenue d'un con­
grès régional à l'intention de 
tous les membres. « Un con­
grès du type de celui que con­
voque annuellement la Cham­
bre de commerce du Québec », 
précise-t-il. 

Il s'agit là d'un objectif que 
M. Normandin voudrait bien 
réaliser avant de passer les 
commandes à son successeur, 
en m a i p r o c h a i n . C o m m e 
président ex-officio, il pour­
rait, du reste, consacrer une 
bonne partie de l'été à mettre 
au point les p r épa ra t i f s du 
congrès régional de l'automne 
1985... si sa fille Élise, 8 ans, le 
lui permet! 

La maison de l'industrie 
de la Rive-Sud: le 
rapport aujourd'hui 

• On devrait bientôt en savoir plus long sur l'éventuelle maison de 
l'industrie sur la Rive-Sud. Cette maison, dont la vocation sera 
d'accueillir des exposants, des inventeurs, des grandes entreprises 
et des PME intéressés à faire connaître leurs nouveaux produits. 

Il s'agit d'un lieu, somme toute, privilégié pour favoriser la 
sous-traitance. Pa r exemple: Prat t and Whitney qui. par le biais 
de la maison de l'industrie, part à la recherche d'un fabricant ca­
pable de lui livrer tel ou tel produit entrant dans la composition 
d'un nouveau moteur d'hélicoptère. 

Quoi qu'il en soit, c'est aujourd'hui que le comité quadripartite 
doit faire rapport sur ce projet. Le comité est formé de la Cham­
bre de commerce de la Rive-Sud, de la Société pour le progrès de 
la Rive-Sud, du ministère québécois de l'Industrie et du Commerce 
et, enfin, de l'Office de planification et de développement du Qué­
bec. 

Ce rapport d'étude est attendu depuis la fin de l'année 1984, mais 
pour diverses raisons, il n'a pu être complété à la date déterminée. 
On nous promet un document très étoffé. 
Éléphant blanc 

Chose certaine, la Chambre de commerce n'entend pas ra ter le 
train et elle joue du coude pour obtenir la « gérance > de cette futu­
re maison de l'industrie. 

Cependant, celui qui était président de la Chambre le printemps 
dernier, M. Nie Leblanc, nouveau député conservateur de Lon­
gueuil, interviendra dans le dossier, si ce n'est déjà fait, pour 
qu'on installe la maison de l'industrie dans l'édifice du gouverne­
ment fédéral, sur le boulevard Roland-Therrien à Longueuil. . 

Cet édifice, toujours inachevé, devait abriter un musée, selon les 
volontés de l'ancienne administration libérale à Ottawa. L'immeu­
ble a nécessité j u s q u ' à maintenant $1,2 million d'investissement. 
Il faudra en ajouter $ 1 million pour le rendre « habitable ». 
* Le député Leblanc est disposé à tirer sur la couverture pour 
qu'Ottawa débloque ce million de dollars, mais en autant que l'édi­
fice serve à la promotion du développement économique sur la 
Rive-Sud. L'avènement d'une maison de l'industrie serait alors un 
projet tout indiqué pour rentabiliser «l 'héritage» de l'ex-député 
Jacques Olivier et aussi pour renforcer le leadership de la Cham­
bre de commerce de la Rive-Sud. 

Le chômage des jeunes 
• L'Année Internationale de la Jeunesse, avec ses célébra­
tions, ses grands reportages et ses subventions temporaires 
ne parviendra pas à elle seule à régler le problème du chôma­
ge chez les 15-24 ans. Cette constatation, quelque peu cynique, 
souligne néanmoins l'ampleur et la gravité d'un problème 
dont les causes perdurent depuis plusieurs années. Les jeunes 
auxquels on associe facilement tous les privilèges, ont dans 
les faits beaucoup de difficultés à s'approprier le bien le plus 
élémentaire qu'est le travail. 

Ceux-ci représen­
tent à peine 23 p. cent 
de la main-d'oeuvre 
du Québec m a i s 
constituent 35 p. cent 
d e s c h ô m e u r s . Au 
mois de janvier, on 
dénombra i t 140 000 
j e u n e s c h ô m e u r s 
dans la province, soit l'équivalent de la population totale de la 
ville de Longueuil. Leur taux de chômage est présentement 
de 22,6 p. cent, soit plus du double du taux de chômage des 
travailleurs plus âgés. Ils ont aussi le privilège peu enviable 
d'être les premières victimes d'une récession. Entre 1980 et 
1983, ils étaient plus de 100 000 à perdre leur emploi. Cette 
saignée n'est pas à la veille d'être comblée par la création 
massive de nouveaux postes. 

L'incapacité de l'économie à générer suffisamment d'em­
plois pour les travailleurs de tous les âges est la cause la plus 
évidente du chômage chez les jeunes. Elle n'explique toute­
fois pas à elle seule la situation défavorisée vécue par les 15-
24 ans en quête de travail. 

Souvent, les jeunes travailleurs ne possèdent pas les com­
pétences ni la formation nécessaires pour combler les postes 
apparaissant dans les industries en expansion. De plus, il est 
impossible de prédire plusieurs années d'avance le nombre et 
le type d'emplois à venir. Les jeunes étudient donc à «l'aveu­
glette», sans savoir si on aura un jour besoin de leurs compé­
tences acquises dans les cégeps et les universités. 

Certaines pratiques syndicales jouent souvent à rencontre 
des jeunes. Toutes les conventions collectives reconnaissent 
les droits et privilèges des syndiqués selon le critère de l'an­
cienneté et non de la compétence. Lors d'une mise à pied, les 
premiers en chômage sont les derniers embauchés donc for­
cément les plus jeunes. 

La difficulté d'obtenir un premier emploi est une contrainte 
majeure à l'amélioration du sort des jeunes. Sans travail, 
point d'expérience marchandable, et sans expérience, point 
de travail. Cet obstacle, commun à tous les nouveaux travail­
leurs qu'importe leur âge, est toutefois plus difficile à sur­
monter pour les 15-24 ans. Dans un marché où les chômeurs 
avec expérience abondent, les employeurs sont réticents à 
embaucher un jeune n'ayant jamais fait ses preuves. Pour un 
peu toutes ces raisons, les jeunes se retrouvent rarement 
dans des postes à l'abri des fluctuations économiques. Li­
vreur dans une petite entreprise non syndiquée assure beau­
coup moins de sécurité qu'un emploi de commis dans la fonc­
tion publique! 

L'attitude des jeunes envers le travail est souvent invoquée 
comme un élément jouant en leur défaveur. Se croyant trop 
instruits, ils s'objecteraient, dit-on, à occuper des emplois en 
dessous de leurs compétences. Rappelons toutefois que moins 
de 10 p. cent des jeunes complètent l'université et qu'une for­
te proportion ne termine jamais le cégep. 

L'ampleur de la crise vécue par les 15-24 ans n'a d'égal que 
les coûts sociaux du phénomène. La perte de productivité 
pour l'ensemble de l'économie en est un. Le gaspillage des 
montants consacrés à une éducation non pertinente aux be­
soins du marché en est un autre. L'incapacité des structures 
actuelles à intégrer cette population à une vie sociale norma­
le est néanmoins la pire des conséquences. Le problème des 
jeunes chômeurs sera peut-être un jour réglé lorsqu'ils au­
ront tous vieilli. Ils deviendront ainsi de simples «vieux» chô­
meurs comme les autres! 



Un premier 
joint-venture 
entre le 
Canada et 
la Chine 
• B R A N T P X ) R D , Ontario 
(PC) — Le premier joint-
venture (projet commun) 
canado-chinois a finalement 
pris forme, hier. 

La Hingchong Food Pro­
cessing, qui produit des 
charcuteries chinoises, a fi­
nalement ouvert ses portes. 
Pas moins de 26 personnes 
travaillent dans cette usine 
construite au coût de 
$900 000 grâce à une entente 
passée entre le Canada et la 
Chine. 

La production de cette 
usine, qui doit être distri­
buée aux États-Unis et au 
Canada, devrait atteindre 
$3,2 millions au cours des 
trois prochaines années. 

Le président de cette com­
pagnie, le Torontois George 
Chong, a négocié durant 
deux ans avec Pékin et Otta­
wa en vue de la création de 
cette usine qui a reçu un 
prêt fédéral de $360 000 sans 
intérêts. 

La Chine a pour sa part 
fourni des sertisseuses in­
dustrielles tandis que la Ma-
Ling Canned Food, de Shan-
gaï , y est a l lée de son 
expertise au niveau des re­
cettes. 

La remontée du dollar 
inquiète Washington 
• NEW YORK ( A F P ) — La for­
te remontée récente du dollar 
commence à inquiéter le gouver­
nement de Washington qui, jus­
qu'ici, considérait avec satisfac­
tion, avec le président Reagan, 
que l'appréciation du billet vert 
reflétait le succès économique 
du pays, estiment les commenta­
teurs américains. 

Ceux-ci relèvent que le nou­
veau secrétaire au Trésor, M. 
James Baker, ne s'est nullement 
félicité de la tenue récente du 
dollar lorsqu'il a annoncé ven­
dredi à des journalistes que les 
Etats-Unis étaient intervenus à 
plusieurs reprises dernièrement 
sur les marchés des changes, ap­
paremment pour tenter de frei­
ner la hausse du dollar. 

Il y a peu encore, rappellent-
ils, le président Reagan affir­
mait dans son rapport économi­
que au Congrès que le niveau 
élevé du dollar était un « atout » 
pour l'Amérique et « non un far­
deau » , même s'il créait des pro­
blèmes pour le commerce exté­
rieur du pays (en déficit de $136 
milliards en 1984). 

Les déclarations faites par M. 
Baker ont été interprétées com­
me confirmant, du moins en ap­
parence, une modification de la 
politique des autorités américai­
nes qui, jusqu'à présent, 
s'étaient refusées à toute inter­

vention sur les marchés des 
changes sauf en cas de désordre 
caractérisé. 

I n t e r v e n t i o n s 
Les spéc ia l i s tes r e l èven t 

qu'aucun désordre n'a été enre­
gistré ces derniers temps sur les 
marchés des changes et que, 
malgré cela, le gouvernement 
américain a jugé bon d'interve­
nir, même si ses interventions 
ont été limitées. 

Cette évolution, notent-ils, pa­
raît donner plus de substance à 
la déclaration des ministres des 
Finances des cinq Grands 
(Etats-Unis, Grande-Bretagne, 
RFA, France et Japon) qui, le 17 
janvier dernier, à Washington, 
se sont dits disposés à procéder 
à des interventions sur les mar­
chés des changes « si nécessai­
r e » . 

La question qui se pose désor­
mais, estiment les spécialistes, 
est de savoir si les Etats-Unis 
sont décidés à envisager une ac­
tion plus importante sur les mar­
chés des changes pour faire 
pression sur le billet vert ou bien 
s'ils ont voulu seulement faire 
un geste, ne serait-ce que pour 
démontrer qu'on ne peut aller 
véritablement « à contre cou­
rant » sur les marchés des chan­
ges. 

L ' incer t i tude sur ce point 

n'était pas sans encourager en 
fin de semaine diverses rumeurs 
sur certains marchés des chan­
ges à travers le monde, faisant 
état notamment, selon le New 
York Times, d'une intervention 
imminente et massive des ban­
ques centrales sur les marchés 
des changes ou encore de l'ins­
tauration éventuelle de contrôles 
en Europe sur les sorties de capi­
taux. 

Puce à la 
mémoire 
fantast ique 
• NEW YORK ( A F P ) — IBM, le 
géant mondial de l'informatique, 
vient de mettre au point une se­
conde puce expérimentale qui est 
non seulement dotée d'une mé­
moire d'un million de caractères, 
mais qui est deux fois plus rapide 
que la précédente, révèlent les 
milieux spécialisés. 

Cette puce expérimentale, pré-
cise-t-on, opère à une vitesse de 
80 nanosecondes (un milliardiè-
me de seconde) contre 150 nano­
secondes pour la première puce 
de ce genre mise au point par 
IBM. 

Mises à pied 

au CNR 
• OTTAWA ( P C ) — Quel­
que 80 employés du Conseil 
national de la recherche ont 
reçu un avis de congédie­
ment. Tout laisse croire, 
toutefois, que les coupures 
budgétaires appliquées par 
Ottawa ne susciteront pas 
un nombre aussi considéra­
ble de mises à pied. 

Ces avis de congédiement 
ont été faits après quatre 
mois d'efforts, de la part de 
la direction, des syndicats et 
du gouvernement, pour mi­
nimiser les effets des coupu­
res budgétaires de $71 mil­
lions appliquées au CNR 
pour l'actuelle année fisca­
le. 

En tout, les dirigeants du 
CNR avaient prévu la dispa­
rition de 212 emplois. Or, 
quelque 150 employés 
avaient été avisés de la pos­
sibilité de perdre leur em­
ploi, il y a plusieurs mois, si 
bien que plusieurs d'entre 
eux ont été déplacés, durant 
cette période, à l'intérieur 
du CNR ou ailleurs dans la 
fonction publique. Depuis 
lors, d'autre part, plus de 50 
ont pris leur retraite et plu­
sieurs autres pourraient fai­
re de même d'ici le 22 fé­
v r i e r , date l im i t e pour 
accepter les offres d'Otta­
wa. 

PROPOSITIONS D'AFEAIBES 

(7Ô55 HYPOTHÈQUES 

A C C E P T A T I O N e n 7 l o w s . 1ère et 
2e hypothèques . Caisse P o p . St-
Rene G o u o l l , 321-1610, 

( 7 1 0 ) OCCASIONS 
D'AFFAIRES 

A V E N D R E ou 0 louer s u p e r m a r ­
c h é super f ic ie 11.000 c l c a r . , t r i s 
b ien si tue. C h i f f r e d ' a f f a i r e s 
15,000.000 et plus par année. E c r i r e 
à L a Presse réf . 7002, C P . 6041, 
Suce. A , M i l H3C 3 E 3 . 

D I S T R I B U T E U R D E M A N D E 
d o m a i n e du v ê t e m e n t , o u v e r t u r e 
procho ine de 40 m a g a s i n s , léger 
c o m p t o n t , 271-7192. 

I N V E S T I R « i , 0 0 0 US vous ropoor-
t e r a m i n i m u m î 1 so.ooo u s p a r 
année en toute sécur i té . I41N-J26-
4300. 

I N V E S T I S S E U R S ref lu i5 . p r ê t s , 
" p r i m e s " . t | goron l ics . 3S9-Î993. 

I N V E S T I S S E U R intéressé à oc-
Quérlr pet i te ou moyenne manufac ­
t u r e . E c r i r e : C P . 470, S t a t i o n 
J e a n - T a l o n , M M H I S 2Z4. 

R E C H E R C H E concession o e cafe­
te r ia . 323-2077 OU 748-«71 e x t . 25». 
M . L a b e l l e . 

S A L O N d e beauté à louer, ins ta l ­
lat ions complètes d isponibles , en­
vi ron 550 c l cor. Wes tmount . Pour 
rendez -vous ou raisonnements, 
c o m p o s e r 482-4924 c e n d a n t les 
heures d ' o u v e r t u r e n o r m a l e s 

(TUT SERVICES 
FINANCIERS 

F I N A N C E M E N T S : G é n é r a l 
Fonds de r o u l e m e n t c o m m e r c e 
R e l i n a n c e m e n t c o m m e r c i a l 
hypothèque 1er et 2e. 

«17 3174 

SERVICES 
FINANCIERS 

F O N D S pour c o m m e r c e . Industr ie , 
a f f a i r e s , a p p a r t e m e n t s , e tc . D e n -
col M t a : 343-1354. 

F O N D S pour c o m m e r c e . Industr ie , 
a f f a i r e s , o p o a r t e m e r t s , e tc . D e t v 
CCI M t g : 3 4 2 - I 3 M . 

<S5 ARGENT DEMANDE 

P A Y O N S un t a u * sans compét i t ion 
avec a a r a n t i e . S25.000 cour 2 a n s . 
J54-49O0. 

( 7 2 5 ) TENUE DE LIVRES, 

DECLARATIONS D'IMPÔT 

I M P O T S tenue l i v res , é ta t f i n a n ­
c ier , personnel q u a l i f i e . Î87-9019 

O P T I M A T H E N R . T e n u e de l iv res , 
i m p ô t , p a r o r d i n a t e u r . 434 1105 

"S. C A L I P E A U et associes, imp4rs7 
tenues de l i v res , succession, 722-
1759, 723-5904. 

S E R V I C E pour r e l e v é 4 ( T P - 4 ) , 
727-4174. 

Los g e n s d ' a f f a i r e s 

a v i l i s f o n l c o n f i a n c e 

a l a r u b r i q u e d e s 

OFFRES D'AFFAIRES 

d e LA PRESSE 
p o u r o b t e n i r l e t 

MEILLEURS RÉSULTATS. 

285-71 11 

INTERURBAIN SANS FRAIS 
1 -800 -361 -5013 

ANNONCES ENCADREES 

2 8 5 - 7 0 0 0 

Une usine française 
à des Canadiens 
• STRASBOURG (France) ( A F P ) — L'usine 
Cypris de Liepvre (est de la France), spécia­
lisée notamment dans la fabrication de pro­
duits de démaquillage (bâtonnets, boules et 
ronds de coton et coton chirurgical), a été ra­
chetée à la multinationale Henkel par le grou­
pe canadien « Dafoe and Dafoe >, apprenait-
on hier de bonne source. 

Le nouvel acquéreur, qui possède deja six 
usines à travers le monde (deux à Toronto, 
une à San Diego, une à Philadelphie, une à 
Atlanta et une en Grande-Bretagne), possède 
actuellement un chiffre d'affaires de 750 mil­
lions de francs (75 millions de dollars US) . 
Avec le rachat de Cypris, son implantation 
sur le vieux continent lui permettra de com­
mercialiser ses produits (couches, serviettes 
hygiéniques, alaises) et également d'exporter 
prévisionnellement 50 p. cent de sa produc­
tion française vers l'Angleterre, les États-
Unis et le Canada. 

Pollution de Noranda 
• ROUYN-NORANDA (PC) — Sans qu'il ait 
pris d'engagement ferme à ce sujet, le minis­
tre de l'Environnement du Québec, M. Adrien 
Ouellette, va étudier les possibilités existan­
tes pour réduire, d'ici 1990, de 80 pour cent et 
non pas dé 50 pour cent, comme le prévoit ac­
tuellement le ministère, les émanations sulfu­
reuses de l'usine Noranda. 

Il répondait ainsi à une requête du Comité 
permanent sur l'environnement a Rouyn-No-
randa (CPERN) qui estime qu'une réduction 
de 50 p. cent sera insuffisante, imperceptible 
même sur le territoire de Rouyn-Noranda. 

CARMEBÈS ET PROFESSIONS 

• SECRÉTAIRE GÉNÉRAL(E) ) 
(CADRE 
SUPÉRIEUR) ( 
L ' A s s o c i a t i o n s e c t o r i e l l e p a r i t a i r e p o u r l a s a n t é e t l a s é c u r i t é d u t r a v a i l d u 

s e c t e u r m i n i e r e s t à l a r e c h e r c h e d ' u n ( e ) s e c r é t a i r e g é n é r a l ( e ) d é s i r e u x ( s e ) 

d ' a s s u m e r l a m i s e e n p l a c e e t l e d é v e l o p p e m e n t d e l ' A s s o c i a t i o n . 

DESCRIPTION DE LA FONCTION 
S o u s l a d i r e c t i o n d u c o n s e i l d ' a d m i n i s t r a t i o n , l e ( l a ) s e c r é t a i r e a u r a c o m m e 

p r e m i e r d é f i l a m i s e e n p l a c e d e l a s t r u c t u r e d e l ' A s s o c i a t i o n s e c t o r i e l l e p a r i - • 

t a i r e . L a p e r s o n n e r e c h e r c h é e a s s u m e r a l a r e s p o n s a b i l i t é d e l a g e s t i o n e t d u 

d é v e l o p p e m e n t d e l ' A s s o c i a t i o n . 

LIEU DE TRAVAIL 
R é g i o n m é t r o p o l i t a i n e d e Q u é b e c . 

C O N D I T I O N S D'ADMISSIBILITÉ 
• P o s s é d e r u n e e x p é r i e n c e p e r t i n e n t e d e l ' i n d u s t r i e m i n i è r e ; 

• A v o i r d é m o n t r é d e s a p t i t u d e s e n a d m i n i s t r a t i o n , e n o r g a n i s a t i o n e t e n 

c o m m u n i c a t i o n ; 

• Ê t r e c a p a b l e d e f o n c t i o n n e r d a n s u n e s t r u c t u r e p a r i t a i r e ; 

• Ê t r e c a p a b l e d e r é a l i s e r l e s o b j e c t i f s d e l ' A s o c i o t i o n s e c t o r i e l l e . 

TRAITEMENT 
4 0 0 0 0 $ e t p l u s , s e l o n l es q u a l i f i c a t i o n s . 

t o i penonnn d é s i r e u s e s d e p o s t u l e r p o u r c e t t e fonction s o n t p r i é e s d e f o i r e p a r ­

v e n i r leur curriculum vitaa à l'adreite Indiqué», avant I» 8 mart 191*5 à 1 7 h. 

M o n s i e u r Lauren t N o l i n 
Consei l ler e n m a n a g e m e n t 
C e n t r e d e f o r m a t i o n e t d e consu l ta t ion 
8 9 7 , c h e m i n Sa in te -Foy 
Q u é b e c ( Q u é b e c ) G 1 S 2 K 7 
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Pas de danger! 
Des scientifiques du Conseil national 

de recherches du Canada estiment à en­
viron 24000 le nombre de météorites qui 
tombent sur la terre chaque année . 
Quatre-vingt pour cent ne pèsent qu'une 
centaine de grammes, les autres allant 
jusqu'à dix kilos. 

Mais les probabilités d'en recevoir un 
sur la tête sont presque inexistantes: ils 
tombent presque tous dans l'océan ou 
sur des surfaces non habitées. D'ailleurs, 
on ne retrouve qu'une ou deux douzai­
nes de météorites chaque année, à la 
grande déception des scientifiques qui 
aiment bien essayer de retracer l'origine 
de ces débris. 

Le clou aimanté 
Vous aimeriez fabriquer un aimant? Rien de 

compliqué! Vous n'aurez besoin que d'un gros 
clou (7 à 8 cm), d'un peu de fil électrique, et 
d'une pile de 1,5 volt («C»). 

Enroulez d'abord le fil électrique autour du 
clou. Faites une quarantaine de tours. Puis re­
liez le fil aux bornes de la batterie (avec du ru­
ban gommé, par exemple). 

Il ne vous reste qu'à approcher votre clou 
d'un petit objet en fer (comme une aiguille à 
coudre) pour voir celui-ci s'y coller. 
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Que contient le livre Le Petit Débrouillard? Combien de personnes 
s'intéressent au Club? Combien y a-t-il de professeurs Scicntifix? 

Martin BROUILLARD 
Saint-Aimé, Québec 

il n'y a qu'un seul Professeur Scicnlifix... mais celui-ci a beaucoup 
d'adjoints qui l'aident à répondre à son courrier: à préparer celte 
page de LA PRESSE; à éditer des livres comme Le Petit Débrouil­
lard (ce livre contient 66 expériences comme celle ci-contre); à pu­
blier le magazine mensuel du Club, le Je me pelii-débrouille, auquel 
sont abonnés plus de 5000 enfants. Il n'y a qu'un seul Professeur 
Scicntifix. mais il y a beaucoup de professeurs... scientifiques! 

W MOUS S O M M E S ToU£ DES 
( PfttFESSfTURS ScieMTi R Q U ES . 

Votre électro-aimant attirera de petits objets 
en fer ou en acier, ou d'autres faits de certains 
alliages. Des électro-aimants très puissants peu­
vent aussi agir sur certains autres métaux, com­
me le nickel et le cobalt. 

Après quelque temps, vous pourrez débran­
cher le fil, et votre clou conservera un certain 
temps son magnétisme. Cependant, si vous le 
frappez sur une table ou le faites chauffer, il 
perdra ses propriétés magnétiques. 

AIGUILLE-

PILE ijSV 

Trouvez le cube 
Un de ces cinq cubes a été déplié. Lequel? 

f ÇA FOHCTtontJB SUIZ 
( L6- MEME- Principe. 

; * 
Ù 

Solution en page 57 
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Persico, Le Serpent, 
s'est finalement livré 
• NEW YORK (AP) — Après 
quatre mois de longues recher­
ches, les agents du FBI n'ont 
eu qu'à loger un appel télépho­
nique auprès de Carmine The 
Snake (Le Serpent) Persico 
pour que celui-ci se livre enfin. 

Persico, qui figurait sur la 
liste des 10 hommes les plus 
recherchés aux États-Unis, a 
en effet été appréhendé ven­
dredi dans une maison de 
Long Island où il avait été si­
gnalé. 

Un porte-parole du FBI, Lee 
Laster, a précisé que Persico 
et trois autres personnes ont 
été mis aux arrêts. « Dès que 
nous avons été convaincus 

qu'il se trouvait à cet endroit, 
nous avons ordonné à 25 poli­
ciers d'encercler la maison et 
nous l'avons appelé par télé­
phone, l'invitant à se rendre. 
C'est ce qu'il a fait. » 

Trois autres personnes ont 
été appréhendées au même 
endroit : Dominic Mon tenia ra 
no, 46 ans, un lieutenant de la 
famille mafieuse Colombo, de 
New York, ainsi que Joseph 
Russo et Fredrick DeChristo-
pher. Ces deux derniers ne se­
ront accusés que d'avoir don­
né asile à un criminel. 

DeChristopher et son épou­
se, Katherine, étaient des cou­
sins de Persico. C'est ce lien 

de parenté qui aurait amené 
les enquêteurs fédéraux à cet 
endroit. 

Persico et Montemarano 
étaient recherchés depuis oc­
tobre dernier en vertu de man­
dats d'arrestation émis dans 
de multiples affaires de 
rackets, d'extortion, de trafic 
de drogues, de vols qualifiés, 
etc. Dirigeants reconnus de la 
famille Colombo de New York, 
ils devront faire face à pas 
moins de SI accusations cha­
cun. La famille Colombo, qui 
n'est pas la plus puissante de 
New York, contrôle notam­
ment les industries de la cons­
truction et de la restauration. 

« H P 
Un cadeau de choix pour les enfants: 
Un abonnement au magazine du 
Club des petits débrouillards, le «Je me petit-débrouille» 

Je désire abonner: 

Nom 
Adresse: 

no ru» app. 

ville province code postal 

Age: . Téléphone: 

Vos enfants, petits-enfants, neveux 
ou nièces prendront plaisir à profiter, 
chaque mois, des trouvailles du Pro­
fesseur Scientifix et de ses adjoints. 
— chroniques variées 
— activités passionnantes 
— jeux de l'esprit 
— supplément de bandes dessinées à 

assembler soi-même 

m* 

L'enfant recevra le magazine « J e me 
petit-débrouille» ainsi qu'une carte 
de membre du Club des petits dé­
brouillards (abonnement annuel, 11 
numéros). 
Faites parvenir un chèque ou mandat-
poste de 7$ au: 
CLUB DES PETITS DÉBROUILLARDS 
Conseil de développement du loisir 

scientifique 
1415, rue Jarry est 
Montréal, Québec 
H2E 2Z7 

Le sanguinaire 
« professeur » 
n'inquiète plus 
• NAPLES, (AFP) — «J'aime les orchidées, mais je préfère 
envoyer dos chrysanthèmes»: Cet aphorisme donne la mesure 
des talents de Raffaele Cutolo, dit «O' professore», l'un des 
chefs de clan les plus sanguinaires de la Camorra (pègre napo­
litaine). 

Le «professeur» ne figure pas parmi les 640 accusés de son 
clan dont le procès spectaculaire se languit depuis dix jours 
dans un tribunal de Naples transformé en bunker. 

Cutolo — 44 ans dont plus de 19 passés en prison, un visage de 
Pinocchio aux traits mobiles, le sarcasme aux lèvres, un cynis­
me à toute épreuve, mais des qualités indéniables de stratège 
— vient d'être transféré par les carabiniers dans la nouvelle 
prison d'Ave!liro, à 60 km du lieu de ses exploits. 

Son entrée en scène, dans les années 1975, coïncide avec les 
bouleversements économiques et sociaux que connaît la capita­
le du mezzogiomo: spéculation immobilière effrénée, crise ai­
guë du logement et du travail, démission des pouvoirs locaux. 
Des traumatismes que le séisme de 1980 va exaspérer, pour la 
plus grande joie de la Camorra. 

En 1975, la Camorra (association) exerce encore des activités 
traditionnelles: contrebande de cigarettes, racket, contrôle de 
la prostitution... la drogue, notamment la cocaïne qui sera sa 
spécialité, fait seulement son apparition, Cutolo veut aller vite, 
mettre Naples sous sa coupe. 

Ses alliés: ses cousins de la N'drangheta, la pègre calabraise. 
Ses ennemis: tous les autres, y compris les clans encore puis­
sants à Naples, ceux des Bardellino, Giuliano, Michèle Zaza, en 
cheville avec les «oncles d'Amérique», la Cosa Nostra. 

C'est la guerre ouverte, impitoyable: 265 morts en une seule 
année. Des actes d'une cruauté inouïe. Cutolo révèle son cynis­
me: il compose pour un enfant un poème à la gloire du père 
qu'il vient de faire assassiner. Se prétendant doué de qualités 
littéraires, il se compare à Robin des bois dans un ouvrage où il 
fait l'apologie du crime. 

Du pénitencier d'Ascoli Piceno (Italie Central) où il est à nou­
veau interné, il continue à commander ses troupes. Sa cellule 
devient un quartier général. Journaux, télévision et téléphone 
personnel, rien ne lui est refusé. Quand un notable démocrate-
chrétien est enlevé en 1982 par les brigades rouges. Les autori­
tés le supplie d'intercéder auprès des terroristes. 

Ramené au pénitencier de Poggioreale, la célèbre prison de 
Naples, il ne supporte pas le régime sévère auquel il est as­
treint: le vice-directeur est assassiné. Mais les autres clans se 
liguent contre lui. Tommaso Buscetta, le «parrain» repenti de la 
mafia, racontera dans ses confessions l'influence décisive du 
milieu sicilien dans cette décision: Cutolo dérangeait. 

Systématiquement, ses troupes sont décimées, les forces de 
l'ordre feront le reste en arrêtant, le 17 juin 1983 à l'aube, ce 
qu'il avait encore de partisans. Cutolo n'inquiète plus, aujour­
d'hui à Naples. 

Les clients dévalisés 
par les pompiers 

ir ii +imm 

• MANILLE (AFP) — Rava­
gé depuis trois jours déjà par 
un incendie que les pompiers 
n'arrivent pas à maîtriser, 
l'hôtel Regent de Manille, où 28 
personnes au moins sont mor­
tes, est en outre la proie de 
pompiers et de policiers vo­
leurs, a-t-on appris hier de 
source policière. 

Le corps carbonisé d'un res­
sortissant américain, Frank 
Candid, a été découvert hier au 
7'' étage de cet hôtel de luxe si­
tué à Pasay City, une station 
balnéaire proche de Manille, 
portant à 28 le nombre des vic­
times dont la mort a été offi­
ciellement confirmée. Il y au­
rait encore plusieurs disparus 
parmi les 288 clients inscrits 
dans cet établissement pro­

priété de l'Etat au moment où 
un incendie, apparemment 
d'origine criminelle, y était al­
lumé simultanément aux 2 e et 
7* étages, mercredi dernier. 

Les opérations de secours ont 
été reprises en mains par la po­
lice depuis que des pompiers 
peu scrupuleux avaient été vus 
déménageant, pour leur propre 
compte, des bagages apparte­
nant à des victimes ou à des 
rescapés, ces derniers réfugiés 
dans un hôtel voisin et se plai­
gnant d'avoir été dévalisés. 

Samedi soir, cependant, on 
apprenait que quatre des poli­
ciers chargés de la surveillan­
ce de l'hôtel ravagé par l'incen­
die ont, eux aussi, été arrêtés 
pour vol. 
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Le premier des vacances-soleil 

BARBADE 
DÉPART 18 FÉVRIER 1985 

VIA NATIONAIR 

ÉCONOMISEZ 
JUSQU'À 

VOL SEULEMENT 
Prix courant Spécial 

400s 
PAR 

COUPLE 

1 sem. 

2 sem. 

>#299 $ 

>»c399$ 

SUNSET CREST 
T r o p i c Apt. Apt (une chambre) 

Prix courant Spécial 

1 sem. 

2 sem. 

ssac 549s 

x 6 9 9 5 

REGENCY COVE 
(chambres) 

Prix courant Spécial 

1 sem. 

2 sem. 

x * 549$  

699s 

NA-DIESIE 
Beach, app. hôtel (cuisinette) 

Prix courant Spécial 

1 sem. 599s 

2 s e m > § £ 799S 

ACCRA BEACH 
H Ô T E L (chambre) 

Prix courant Spécial 

7m. 649s  

w 8 9 9 s 

1 sem. 

2 sem. 

STUDIO (cuisinette) 
Prix courant Spécial 

1 sem. 

2 sem. 

>* 699$  

^ 9 9 9 * 
Les prix indiques sont par personne basés sur occupation double. Déports de Montréal. Tous les forfa i ts 
sont accordés en fonction de la disponibilité ou moment de la réservation. Toxes et frais de service en 
sus Consultez votre agent de voyages et la brochure Mirabelle Tours pour les termes et conditions. 

Permit du Quebec 

Un quartier de Montréal 
veut s'annexer 
à Ville Mont-Royal 

FLORIAN BERNARD 

• Près de 90 p. cent 
des résidents de Glen-
mount, un quartier de 
Montréal situé en bor­
dure de la rue Jean-
Talon et de la voie fer­
rée du Canadien 
Pacifique, se sont ex­
primés en faveur de 
l'annexion de leur ter­
ritoire à la municipa­
lité l imitrophe de 
Mont-Royal -qui les 
borde sur trois côtés. 
Ce quartier de Glen-
mount comprend 22 
rues et une superficie 
de 75 acres. Il compte 
588 unités résidentiel­

les et une population 
de 1 650 personnes. 

Les ci toyens de 
Glenmount estiment 
que le découpage géo­
graphique actuel est 
contraire aux réalités 
sociales et mêmes géo­
graphiques. Le terri­
toire de Glenmount est 
isolé du reste de Mont­
réal par la rue Jean-
Talon et par la voie 
ferrée, de même que 
par un secteur indus­
tr iel . Les résidents 
n'ont accès à Montréal 
que par quatre rues 
alors que sept rues 
donnent directement 
accès à Mont-Royal. 

VIVEZ PÂQUES 
ET SES TRADITIONS 

E N ESPAGNE 
À 

TORREMOLINOS 
HÔTEL M E L I A COSTA DEL SOL 

4 ÉTOILES 

$1447 par pers. occupation double 

Incluant vol aller retour, 28 nuits à l'hôtel 

2 repas par jour, transferts 

D É P A R T S : 7, 14 et 28 mars 19b5 

D R T U N A T O U R : 
Agc 'CQ œ voyage tr<~. 

IVrilliv 
du Québec 

I l l s Su- Callli-rim- ouest. Sink- -loi. 

Montréal. Que. 11311 1115 Tél. (514) X75-4')25t 

Ça ne coûte pas plus cher de consulter des experts 

NOUS PARTONS LE 4 AVRIL PROCHAIN 
JOIGNEZ-VOUS À NOTRE GROUPE EXCLUSIF 

POUR LE GRAND TOUR ESCORTÉ DE 

LA CHINE COMMUNISTE 
AINSI Q U E 

K O W L O O N E T HONG KONG 
Un prix spécial tQ/ IOS 
en occupation double 00*43 , i , o t „ P 

* L E S MEILLEURS HÔTELS DISPONIBLES 

DEMANDEZ LA BROCHURE TRÈS DÉTAILLÉE 
P R O C H A I N S T O U R S E X C L U S I F S : 

Le grand tour des îles britanniques 
1 L'Egypte et Israel a Pâques ' Croisière D U N I L 

Le grand tour de la France en autocar • • 

* les pays Scandinaves, solstice de l'été -
: | les pays de l'Est et la Russie Soviétique 

le tour des operas d'Europe avec R. Verrault 

' le grand tour de l'Extrême-Orient 

En avril: le grand tour du Pacifique-Sud. 

Mtmbrti dt 

M CLUB 
VOYAGES rnoNiEiuc 

523-31 4 1 

Consultez votre agent de voyages 
2544, ONTARIO EST, MONTRÉAL H2K 1W4 

DEMANDEZ LA BROCHURE DÉTAILLÉE 

Saisi de la requête 
major i ta i re des ci­
toyens et suivant la loi, 
le conseil municipal de 
Mont-Royal adoptait 
en septembre dernier 
un règlement d'an­
nexion dont copie était 
adressée à Montréal. 
L'administration Dra­
peau n'a pas répondu 
dans les 30 jours, ce 
qui est considéré aux 
yeux de la loi comme 
un refus d'accorder un 
consentement au' rè­
glement d'annexion. 
La requête et le règle­
ment sont maintenant 
entre les mains du mi­
nistre des A f f a i r e s 
municipales. 

Une rencontre entre 
le maire Dawson de 
Mont-Royal et le 
maire Drapeau n'a 
pas donné davantage 
de résultats. L'admi­
nistration de Montréal 
refuse de céder une 
partie de son territoire 
à Mont-Royal. A Mont­
réal, toutefois, on a si­
gnalé que des négocia­
tions avaient été 
entreprises en vue 
d'un « échange » de 
terrains. Montréal 
voudrait obtenir un 
secteur industriel si­
tué en bordure de 
Jean-Talon en retour 
du territoire de Glen­
mount. L'administra­
tion de Mont-Royal 
n'est pas favorable à 
une telle « compensa­
tion » , estimant qu'en 
annexant Glenmount, 
elle augmentera ses 
dépenses dans un pro­
portion de $180 000 par 
année, soulageant 
d'autant Mont réa l . 
Par contre, le terrain 
industriel convoité pat-
Montréal est une sour­
ce stable de revenus. 

SONS 

LETTRES 
O U V E R T 7 J O U R S 
4150 RUE Wellington 
• j ^ i Verdun 
L*>j 7 6 9 - 3 3 2 1 
B k me/ro do L'Eg/ise 

SPÉCIAL DU JOUR 
LA CÉLIBATAIRE 

Ord. 74,95$ 
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Pourquoi la cour municipale 
ne siégerait-elle pas le soir? 

• L e conseil ler George Savoi-
dakis, du Parti civique du 
maire Drapeau a lancé ré­
cemment , au conseil , une idée 
qui semble soulever l'intérêt 
des contribuables : pourquoi 
la cour municipale ne siége­
rait-elle pas le soir, deux fois 
par semaine? D'autres villes 
de la région le font, telles Ou­
tremont , Wes tmount , Vi l le 

Mont-Royal. Pierrefonds, etc . 
C'est à la cour municipale 

qu'on est cité à comparaî tre 
pour une infraction quelcon­
que aux règ lements de la 
Ville. Ce peut être une contra­
vention aux règ lements de la 
circulation qu'on veut contes­
ter, ou tout autre infraction. 

Souvent, les amendes sont 
minimes , de $20 à $50. Mais on 
doit perdre deux jours de tra­
vail, soutient le conseil ler, 
pour aller se défendre. La pre­
mière fois pour plaider non 
coupable, la seconde pour dé­
battre de la cause . Or, les 
journées de sa la ire perdu sont 
plus coûteuses que les amen­

des. Si bien que la majorité 
des contribuables paient la 
contravention sans en contes­
ter le bien-fondé. 

En fait, il n'y a que la demie 
de 1 p. cent des contraventions 
qui sont contestées , assure M. 
Sjiyoidakis. Et la Ville émet 
1,1 million de contraventions à 
la circulation et plus de 376 000 
pour d'autres infractions. 

Le président du comité exé­
cutif, M. Yvon Lamarre , a as­
suré qu'on allait étudier la si­
tuat ion. M a i s le c o n s e i l l e r 
Savoidakis es t ime que si les 
citoyens lui faisaient connaî­
tre leur avis , l'étude serait 
plus.. .rapide. 

Ce dessin d'artiste montre le nouveau visage qu'aura la Plaza Côte-des-Neiges losrque les travaux 
d'expansion seront complétés. 

LA PLAZA CÔTE-DES-NEIGES S'AGRANDIT 
• Le versant sud du Chemin 
de la Côte-des-Neiges devrait 
prendre un v i sage nouveau 
avec l'expansion du centre 
commercia l Plaza Côte-des* 
Neiges au coût de $17 mill ions. 
Les travaux doivent débuter 
le mois prochain et permet­
tront l'addition de 46 nou­
veaux m a g a s i n s dans ce com­

p l e x e d e d e u x é t a g e s . 
Ouverture prévue en octobre. 

Actuel lement, le complexe 
inclut deux édif ices à bureaux 
et deux niveaux de centres 
commercia l avec 85 maga­
sins . Au nombre d e s nouveaux 
magas ins prévus, il y aura un 
centre Canadian Tire, le 81e 
au Québec. Les propriétaires 

de la Plaza ont dû racheter le 
bail de Miracle Mart pour 
trouver l 'espace requis. 

C'est la f irme torontoise Jo­
seph F l a m e r et associés qui 
agit c o m m e consultant en dé-
velopement et en location pour 
le projet e t l 'architecte en est 
Erol Argun. 

UN CONSEILLER TIENT 
DES RÉUNIONS PUBLIQUES 

• T o u t e s les s e m a i n e s , le con­
s e i l l e r du d i s t r i c t N o t r c -
Dame-de-Grâce, Arnold Ben­
n e t t , t i e n t d e s r é u n i o n s 
publiques. Et ce depuis octo­
bre 1981. Ces rencontres vi­
sent surtout à informer sur les 
questions concernant le loge­
ment (loyer, chauffage , repri­
se de possession, réparations, 
e tc . ) , et sont parrainnées par 
un organisme communautai ­
re. « Mais j e considère ces 
rencontres c o m m e une de m e s 

fonctions et devoirs en tant 
que conseil ler municipal , ex­
pl ique -t-il. E t mon implication 
c o m m e conseil ler municipal 
est une conséquence de mon 
travail communautaire . » 

Actuel lement, la campagne 
d'information du RCM sur les 
droits et devoirs des locataires 
et propriétaire bat son plein. 
Et d'autres conseil lers son­
gent à organiser des rencon­
tres d'information c o m m e cel­
les de M. Bennett. 

Le conseiller Amold Bennett 
du RCM. 

•"»«" « -

US 'Cl» 

„"D ' y 5*5 Uf.'JX SC !WS*B9 Ou n'y euaKSfV, 

•:'< VuNOSÇ C».: 3 : Y>:?ms EH V£WJï yuo; O.K. tjf. « i 
Cf. Kf'jr DANS UL 

* t S T C&NSCMHF.R tXi B6S3QKS ALOO&t&Xa tu TOUT f > « w & 

U x * P A r f C * ; <•* >*U mttu* m rmn ce H O U E - « a * -, ••• 

Rue Rachel, au milieu du parc La Fontaine, une affiche haut 
placée énumère les règlements à respecter dans le parc. 

Il est interdit de 
traverser un parc 
après minuit! 
MARIANE FAVREAU 

• T r a v e r s e r un parc de Montréal, 
à pied, après minuit peut avoir 
des conséquences funestes. Des 
centaines de citoyens l'ont appris 
à leurs dépens : ils se sont retrou­
v é s en c o u r , e t c o n d a m n é s à 
payer des amendes et frais. 

Promener son chien, prendre le 
frais ou emprunter un raccourci 
pour rentrer chez soi, c'est per­
mis , sauf si on empiète sur un 
terrain considéré c o m m e parc. 
C'est qu'il ex is te depuis 1948 un 
règlement numéro 1874 ( que nul 
n'est censé i g n o r e r ) , et une or­
donnance numéro 3, adoptée en 
1979, décrétant que les parcs de 
la Ville sont f ermés de minuit à 6 
h 00. 

Quand un p a r c p o s s è d e d e s 
grilles et barrières, c'est faci le à 
voir qu'il e s t fermé. Mais quand 
le parc traverse plusieurs rues 
.comme le P a r c Lafontaine, ou le 
Carré S a i n t - L o u i s , ou l e p a r c 
Jeanne-Mance, ou le parc Lau­
rier, il faut savoir qu'on n'y passe 
pas une fois le couvre-feu sonné. 

C'est la mésaventure qui est 
arr ivée à D a n i e l B e a u d o i n , 29 
ans, en novembre dernier, vers 
minuit et demi . En compagnie 
d'un ami, il décide de prendre un 
raccourci par le parc, pour ren­
trer chez lui. Ils empruntent une 
allée très éc la irée , dans le pro­
longement de la rue Napoléon. Ils 
sont bientôt arrêtés par des poli­
ciers et f inissent par apprendre 
qu'ils n'ont pas le droit de se trou­
ver dans le parc. Peu après, ils 
reçoivent une sommation de com­
paraître à la cour municipale où 
M. B e a u d o i n é c o p e d e $25 
d'amende e t de $25 de frais de 
cour. 

L'histoire de M. André Malouf 
est semblable . Il promène son 
c h i e n , en l a i s s e , l e 30 j u i l l e t , 
après l'heure du couvre-feu, s e 
fait arrêter e t s e retrouve en cour 
lui aussi. P a s plus que M. Beau­
doin, il n'était au courant du rè­
glement, et dans ces deux c a s , il 
n'y a pas eu de premier avertis­
sement . Il plaide non coupable, 
revient avec un avocat qui con­
teste le règlement , mais écope 

quand m ê m e , début janvier, de 
l 'amende et des frais . 

I n u t i l e d e d i r e q u e l 'un e t 
l'autre ont cherché des aff iches 
indiquant pourquoi ils étaient en 
contravention. M. Malouf a trou­
v é 17 entrées au parc (sans comp­
ter les entrées libres au bord du 
trottoir) et., seulement six affi­
c h e s indiquant l e s r è g l e m e n t s , 
dont les heures de fréquentation 
prohibées. Mais il a vu 25 affi­
ches très claires concernant les 
chiens. 

De son côté, M. Beaudoin songe 
à présenter à la Ville un projet de 
p a n n o n c e a u s i m p l e et v o y a n t 
( c o m m e une interdiction de sta­
tionner) qu'on pourrait placer à 
hauteur d'homme dans tous les 
sentiers que .peuvent emprunter 
les promeneurs. 

Pour sa part, Me Gaétan Bou-
rassa défend cinq personnes, ar­
rêtées dans les parcs Laurier, La 
Fontaine et Ville-Marie e t som­
m é e s de comparaître en vertu du 
m ê m e règlement . Il a contesté 
devant le juge Saint-Germain la 
connaissance judiciaire de l'or­
donnance. Le juge doit rendre 
son jugement sous peu. Et quelle 
qu'en soit la teneur, aussi bien le 
procureur de la Ville que Me Bou-
rassa sont décidés d'aller en cour 
supérieure. 

Le règlement est-il valide? Le 
comité exécutif a-t-il le droit de 
réglementer là-dessus? «Si l'on 
veut contrer la prostitution ou la 
sollicitation, explique Me Bouras-
sa , il y a déjà un autre règlement 
pour le faire. » 

Car il s emble bien que c'est 
-dans le cadre de la lutte à la pros­
titution qu'on applique à la lettre 
le règ lement 1874. Au poste de po­
lice 34 dont dépend le maintien de 
l'ordre au parc Lafontaine, on si­
gnale avoir procédé à 281 arres­
tations entre mai et novembre en 
vertu de ce règ lement . On laisse 
entendre que tous les contreve­
nants n'étaient pas d'ignorants 
promeneurs, et qu'on a de bonnes 
raisons de faire appliquer le rè­
g l e m e n t ( l e p a r c s e r v i r a i t , la 
nuit, à des fins de prostitution). 
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Montréal a failli hériter 
du Palais des congrès et 
du Village olympique 
GUY PINARD 
•N 'eû t été du refus des deux mi­
nistres responsables, MM. Guy 
Chevrette et Marcel Léger, le 
gouvernement du Québec aurait 
offert la propriété du Village 
olympique et du Palais des con­
grès à la Ville de Montréal, à la 
condition que cette dernière ac­
cepte d'en assumer les coûts 
d'exploitation. 
Cette nouvelle découle de plu­
sieurs conversations téléphoni­
ques de LA PRESSE impliquant 
les bureaux de trois ministres, 
soit MM. Chevrette, ministre des 
Affaires sociales et responsable 
de la Régie des installations 
olympiques, Biron, ministre de 
l'Industrie et du Commerce, ci-
devant responsable du Palais des 
congrès, et Léger, ministre du 
Tourisme depuis le mini-rema­
niement ministériel du 25 sep­
tembre dernier. 

Ce n'était pas la première fois 
qu'était évoquéee la possibilité de 
céder le Palais des congrès à la 
Ville de Montréal, mais c'était la 
première fois qu'on ajoutait le 
Village olympique dans la « cor­
beille de la mariée » . 

En effet, devant l'ampleur des 
déficits annuels anticipés pour le 
Palais des congrès ( prévision de 
$7,3 millions pour l'année en 
cours, sans tenir compte du 
service de la dette et de la somme 
versée par Québec à la Ville de 
Montréal et tenant lieu de taxes. 

au bas mot $20 millions ) , le gou­
vernement du Québec l'avait of­
fert à la Ville de Montréal, à l'au­
tomne de 1983, comme L A 
PRESSE l'avait alors annoncé en 
primeur. Cependant, à la lumière 
d'une étude de rentabilité dont 
l'existence était confirmée au 
conseil municipal par M. Yvon 
Lamarre, président du comité 
exécutif, en mars 1984, la Ville 
refusa cette offre. Mais c'était 
assez pour que les employés du 
Palais des congrès se préparent 
au pire en formant un syndicat, 
au cas où... 

À la suite de ce refus, le gou­
vernement du Québec a alors en­
visagé une autre approche, celle 
d'ajouter le Village olympique, 
pensant qu'une telle proposition 
serait plus attrayante à l'admi­
nistration municipale. En effet, à 
la fin de l'année financière 83-84, 
le Village affichait un bénéfice 
net d'environ $5 millions dans les 
livres de la Régie des installa­
tions olympiques. 

Un document fut donc préparé 
par des fonctionnaires à l'inten­
tion du Conseil du très >r, docu­
ment dans lequel on étudiait la 
possibilité de céder les deux équi­
pements à la Ville. Selon le minis­
tre Léger, ce document a été pilo­
té par M. Jean-Yves Thérien, un 
ancien du Conseil du trésor qui 
oeuvre dans son ministère. 

Pendant ce temps, comme de­
vait d'ailleurs le confirmer à LA 
PRESSE M. André Leclair, atta­

ché de presse du ministre Biron, 
ce dernier avait des discussions 
— jusqu'à ce moment secrètes, 
précise-t-il — avec la Vil le de 
Montréal afin d'amener l'admi­
nistration municipale à adopter 
une forme de « péréquation » par 
laquelle le gouvernement du Qué­
bec serait dédommagé pour une 
partie du déficit d'exploitation du 
Palais, puisque les retombées 
économiques du Palais des con­
grès étaient surtout valables pour 
les Montréalais, de l'avis du mi­
nistre ( à cela certains réplique­
ront, avec raison d'ailleurs, que 
les dites retombées économiques, 
sous la forme de taxes directes et 
indirectes, profitent beaucoup 
plus au gouvernement provin­
c i a l ) . 

Chevrette et 
Léger s'opposent 

Mais devant l'opposition des 
deux ministres responsables, 
pour des raisons qui ne sont pas 
les mêmes, le projet a été relégué 
aux oubliettes, comme le confir­
me le ministre Léger. 

La cession du Village olympi­
que, objectait le ministre Che­
vrette, causerait un tort irrépara­
ble à l'administration de la RIO, 
qui fait des efforts louables pour 
équilibrer les revenus et les dé­
penses des installations dont elle 
assume la gestion ( Parc olympi­
que, Village olympique et centre 
sportif Paul-Sauvé). En 1983-84, 
la RIO, sans le village, aurait dû 

déposer un bilan déficitaire de $9 
millions au lieu de $4 millions, et 
réclamer une subvention de $10 
millions au lieu de $5 millions au 
gouvernement Lévesque. Il est à 
noter que l'attaché de presse de 
M. Chevrette, M. Gilles Émond, a 
confirmé à LA PRESSE que la 
proposition initiale de céder le 
Palais des congrès et le Village 
olympique à la Ville de Montréal 
avait été envisagée lors d'une ré­
union au Conseil du Trésor, ré­
union à laquelle M. Chevrette 
participait en compagnie de son 
collègue Rodrigue Biron, mais 
que le ministre Chevrette s'y 
était opposé sur ie champ. 

Quant au ministre Marcel Lé­
ger, il a soulevé des objections 
dès la réception du document de 
travail préparé par les fonction­
naires. M. Léger explique à LA 

Le Village olympique. 

PRESSE son opposition de la ma­
nière suivante : 

a) — le Palais des congrès a 
été construit "à même les taxes de 
l'ensemble des Québécois, et il 
n'est qu'équitable qu'il reste la 
propriété de l'ensemble des Qué­
bécois ; 

b) — le Palais des congrès est 
un outil de promotion exception­
nel, qui doit servir l'ensemble des 
Québécois ; 

c) — il n'y a pas un Palais des 
congrès au monde qui fasse ses 
frais, et le fait de le céder à la 
Ville de Montréal ne résoudrait le 
problème qu'en partie puisque 
l'ensemble des Québécois devrait 
continuer à assumer le service de 
la dette. 

Pour toutes ces raisons, le mi­
nistre Léger a donc refusé qu'on 
donne suite à cette étude. 

A PARTIR DU MOIS DE JUIN PROCHAIN 

Les Montréalais pourront s'alimenter 
plus facilement aux c< pompes à gaz » 
M ARIANE FAVREAU 

• D è s le mois de juin, les Mont­
réalais pourront facilement ali­
menter leur voiture en gaz plu­
tôt qu'en essence. Déjà les 
compagnies de gaz naturel et de 
gaz propane planifient leur im­
plantation dans certains postes 
à essence. On prévoit en effet 
l ' instal lat ion de plusieurs 
< pompes » à gaz dès que la Ville 
aura adopté son nouveau règle­
ment les permettant. 

De plus, dès que l'alimenta­
tion en gaz sera assurée, la Ville 
de Montréal mettra sur la route 
une vingtaine de véhicules ali­
mentés au gaz pour faire une 
étude de coûts-bénéfices. 

L'étude d'implantation de la 
Ville est déjà complétée et le 
conseil municipal a reçu, en 
première lecture, un règlement 

permettant l'établissement de 
postes de distribution de gaz 
dans le territoire. Jusqu'ici, 
d'autres villes de l'île les per­
mettaient, mais ils étaient 
interdits à Montréal même. 

C'est à l'assemblée du 25 fé­
vrier prochain que le règlement 
doit être définitivement adopté. 
Il permettra dès lors aux com­
pagnies de gaz naturel et de gaz 
propane d'établir des points de 
vente pour l'alimentation des 
véhicules. C'est dans les gara­
ges ou stations-service qu'ils se­
ront instal lés . Dé j à , des 
pourparlers ont lieu entre com­
pagnies pétrolières et compa­
gnies de gaz pour le jumelage 
des opérations, comme c'est 
d'ailleurs le cas dans les autres 
municipalités. 

La compagnie GNC ( Gaz na­
turel comprimé ) compte instal­
ler huit points d'alimentation 

qui seront en opération en juin. 
Et ce, dans tous les coins de la 
ville : au centre-ville, rue Jarry 
est, Van Horne et Bleury, Papi-
neau et Ontario, Iberville et des 
Carrières, Legendre et Saint-
Laurent, etc. 

De son côté, le service d'ap­
provisionnement de la Ville fera 
transformer 20 véhicules, la 
moitié pour l'utilisation du gaz 
naturel, l'autre moitié pour l'u­
tilisation du gaz propane. Ceci 
dans le but de mener une étude 
approfondie des avantages et 
inconvénients, ainsi que des 
coûts et bénéfices de l'utilisa­
tion d'un autre carburant que 
l'essence. 

On a choisi, pour ce faire, tout 
genre de véhicules, apprend-on, 
depuis la petite voiture jusqu'au 
camion léger qui fonctionnent à 
l'essence ordinaire ou à l'essen­
ce sans plomb ( mais non au 

diesel ) . L'essai sera d'un an et 
permettra de voir quels véhicu­
les de la flotte de la Ville il peut 
être avantageux de transfor­
mer. Pour le projet-pilote, la 
transformation des véhicules 
sera en partie défrayée par des 
subventions. 

Il en coûte quelque $2 200 pour 
équiper une voiture de deux ré­
servoirs à gaz naturel, mais les 
propriétaires de voitures peu­
vent bénéficier de subventions 
jusqu'à $950. 

Il semble que bien des chauf­
feurs de taxi n'attendent que le 
nouveau règlement de la ville 
pour passer au gaz. La transfor­
mation serait avantageuse pour 
les conducteurs qui effectuent 
un kilométrage assez impor­
tant. D'autant plus, signale-t­
on, qu'une voiture équipée pour 

le gaz peut aussi fonctionner à 
l'essence. 

À la compagnie GNC, on si­
gnale que le gaz naturel pour 
véhicule se vend $0,34 le litre, et 
permet le même kilométrage 
que l'essence. La compagnie 
compte actuellement sept pos­
tes d'alimentation dans la ré­
gion ( deux en province ) , et en 
ouvre quatre autres d'ici la fin 
mars. Sans compter les huit 
qu'on implantera à Montréal 
même avant la fin juin. Il y a au 
Québec quelque 1000 véhicules 
qui fonctionnenent au gaz natu­
rel. 

Chez ICG, la compagnie de 
gaz propane, on se prépare éga­
lement à établir des postes 
d 'a l imentat ion à Mont réa l 
même. Mais il a été impossible 
de rejoindre les dirigeants pour 
obtenir plus de précisions. 

* 



285-7111 
INTERURBAIN SANS FRAIS 1 -800 -361 - 5 0 1 3 

DU LUNDI AU VENDREDI ENTRE 8h ET 17h 

ANNONCES ENCADRÉES 2 8 5 - 7 0 0 0 
DU LUNDI AU VENDREDI ENTRE 9h ET I7h 

O u t l t N t J i AU • I h O M » < ( N T R F W t ( f 1 ! 285-7205 

Placez votre a n n o n c e 
DÈS 

8 heures 
du lundi au vendred i 

ANNONCES 

[m) VISITES LIBRES 

PROPRIÉTÉS À VENDRE v:-;,P 

IMMOBILIER 
RÉSIDENTIEL 

(ÏÔT)ïi 

MAISON OUVERTE 

LAVAL 

DIMANCHELE 17 FEV. 

DE 14H A 16H 

3995, Montée Masson 
S l - F r o n c o î s S l v l e p e t i t c h â t e a u 
c c n o ' j c r . exc lua i t . Sous-sot f i n i , 
g o r o o e d é t a c h é . Gronct t c r r o l n . 
F a c i l e d ' a c c è s p o u r M o n t r e a l . 
Auboinc. Y v o n L i m o o e s . 664 3366, 
661-6810. 
R E M A X I M M O C O N T A C T C R T R 

VISITES LIBRES 

LAVAL 

DIMANCHE LE 17 

DE 14H A 16H 

479, Jean Piaget 

Cité de ia Santé 
M o g n i t i q u e c o t t a g e . 4 c h a m b r e s 
Sous-sol f in i . G o r o o e double, (over. 
Beou secteur. T r è s g randes pieces 
Cot looc d e l u x e . Y v o n H a i n s , 661-
6110. 
R E M A X I M M O C O N T A C T C R T R 

( t O j ) ILE DE MONTRÉAL 

PROPRIÉTÉS À VENDRE 

A A H U N T S I C : 1803 boul. G o u i n e s l , 
6 cot tages semi -dé toc l iés , 3 o u 4 
c h a m b r e s , o o r o o e , sal le d e { e u , 
f o y e r , système d ' a l a r m e , a s p i r a ­
t eu r c e n t r a l . A. Coursol I n c . 331 
O6390uvcr t s o m e d i - d l m o n c h e d e 
2 h . à tu 

A S A C R I F I E R , dup lex . S t - H e n r i . 
b a s sys tème ou o a ; . 220, p r o p r i é ­
t a i r e . 1 358 uty 

A V E N D R E a P .A .T . ( tuolex ItS'à. 
sous-sol, oerot ion cent ro le Por tes , 
t e n é l r e s e n acier R u s c o . P r é s 
d'outobus, écore et centre d 'achats . 
Bon p r i x . P a s 0 osent . 64S-8S07. 

ILE DE MONTREAL 

PROPRIÉTÉS À VENDRE 

A N J O U , cottooe canadien, S pieces 
1978, o a r o o e . 354-6053. 

A N J O U , l u x u e u x dup lex s e m i 
détache. 2 X 5 ' . i p lus bache lor , sec­
teur recherche , sotte de i e i x . (oyer, 
b a r , o o r o o e . $149,000. 355-2590 

A N J O U , nord des Goler ies, bunoa 
low 1975, c h a u f f o o e é l e c t r l G u e , 
g r a n d sous-sol f i n i , loyer , o a r a g e , 
s?! ore o d iscute r . 353-9400. 

A N J O U , t r i p l e x avec b a c h e l o r . 
$195,000. Const ruc t ion R o d r i g u e . 
L u x u e u x . P i s c i n e c reusée , foyer , 
o o r o o e double . M i c h e l L a l o n d e . 
420-9930, 668-1999. 

ILE DE MONTREAL 

PROPRIÉTÉS À VENDRE 

C A R T I E R V I L L E , d u p l e x 1976, 2 
grands 5' i . plus b a c h e l o r , g o r o o e 
2 outos, c h a m b r e f r o i d e , a i r c o n - , 
d ' t ionne, lover , SISO.OOO. p r i v e . P a s ] 
d 'ooent . 332 3563. 

ILE DE MONTREAL 

PROPRIÉTÉS À VENDRE 

N . O . G . , m e t r o V i l l a M a r i a , cottooe 
s e m i d é t a c h e , e x c e l l e n t e é t a t , 
e n s o l e i l l e , sous-sol f i n i , l o r d l n . 
g a r a g e doub le , SI35.000 . 483-5279 
soir 

ILE DE MONTREAL 

PROPRIÉTÉS À VENDRE ! 

Q03) ÎLE JÉSUS : 

PROPRIÉTÉS À VENDRE , 

[103) ÎLE JÉSUS 

PROPRIÉTÉS À VENDRE 

A H U N T S I C cot tage semi de loche , 
4 c h a m b r e s , g n r a g e , 388-5354. 

A H U N T S I C est. dup lex 2-5, g lus 
bache lor et o o r o o e , S I200O0, 
ooents s 'abstenir . 388-4489. 

AU 8045 TiillER 
E l e g a n t d u p l e x , face ou p o r c , p r i s 
pont tunnel L . H . L a t o n t a i n c . 

- S U R R E N D E Z V O U S 3S3-47W 

A U B A I N E , c o t t a g e p i e r r e et b r i -
. a u e , . 3 c h a m b r e s , s y s t è m e clec-
', t r i a u e . a i r c l i m a t i s é c e n t r a l , sous-
I sol f i n i . P i e r r e f o n d s , 620-6768 
I . . 

C E N T R E E S T , 2 2 1 7 C o u p a i , c o t t a ­
ge rénove 3 c h a m b r e s o coucher , 
565.000. sons ooents,270-6534 a p r è s 
5h. 

CÎOTE ST P A U L G r a n d t r i o l e x 
rénové, S65.000 Pas d'ooent 323-1974 

C O T T A G r T o R . D . P . , avec oorooe , 
13 ans, t rès p r o p r e , a v e c p lus ieurs 
opt ions. P r i x S52.0O0. 6 4 M 2 9 3 ou 
254 8291 a p r è s 6 h . 

H O T E L D E V I L L E , p r é s D u l u t h . 
3x5'5. pas d'ooent, $59,500,8454095. 

i N . D . G . , occupat ion I m m é d i a t e . 
l uxueux duplex , e n t i è r e m e n t re la i t 

l a n e u f , p r é s m é t r o , i' i-à'-i tout 
. e l e c t r i a u e , f o y e r s , a s p i r a t e u r s 
'. c e n t r a l , tapis m u r a m u r , systèmes 
• d ' a l a r m e s , pui ts d e l u m i è r e s , 381-
.• 4098 

! N O U V E A U B O R D E A U X , luxueux 
t r i p l e x , const ruct ion r é c e n t e . Re -

i venu $900mois plus logis du proprio 
( d o u b l e b a i n t o u r b i l l o n , f o y e r , 
e t c . . ) Jour : 337-4514, soir: 335-4066. 
P a s d ' o o e n t . 

L ' A C A D I E : S u p e r b e co t tage b r i -
a u e 1983, 2 f o y e r s , 4 c h a m b r e s , 
oarooe. Taxes S503. $81.000. 346-2782 

L 0 N G U E U I L , c o t t o o e s e m i d e l o ­
che. 3 c h a m b r e s a coucher , rénove, 
i m p e c c o b l c . 677-8115 ou 381-6237. 

COfMBES 
a v e c v u e s u r l a r i v i è r e 

2 8 0 G O U I N O . A H U N T S I C 

Abitec 747 2793 
340177-1100 

A H U N T S I C . T r ip lex 1 x 5 . 2 x 3 . p lus 
bache lor et goroge . F i n a n c e m e n t 

, 10 1 4 % . 382-3122. 

A H U N T S I C . bord de l 'eou, superbe 
c o t l o o e semi -de toche . 6'S o iéces , 

i b e a u c o u p d ' e x t r o s . 384-8692. 

i A H U N T S I C , co t tooe 6 ' i , l o r d l n . 
! a r b r e s m a t u r e s , f e n ê t r e s d e qua-
I l i t e , o o r o o e . « 9 . 5 0 0 . M m e A u g e r 
• 527-9221, 3 S W 3 1 7 A g e n t s s o b s t e -
| n l r . 

A H U N T S I C cottage. I on, 3 c h a m -
o r e s . 7 pieces, e l e c t r i a u e . g o r o o e . 

1331-7067, lOh a 15h. P a s d o o e n i . 

' A H U N T S I C cottooe seml -dé toche . 
i m e u b l é , 1158,000. 387-4746 lour . 

AVIS 
Plus ieurs inoisons ont des dé fau ts 
cochés m a j e u r s . Ces r e p a r a t i o n s 
peuvent ê t r e dispendieuses, proté ­
ger v o t r e invest issement p a r u n e 
inspect ion c o m p l e t e professionnel­
le. ( R o p p o r t écr i t e t r é f é r e n c e s ) . 
I N S P E C B E C I N C . (514) 3517495 

M E T R O A n g r i g n o n , duplex 1x4, 
1x5, logis l i b r e . 181.000, 766-2148. 

M O N T R E A L N O R D duplex 2x5V:. 
goroge . 324 2169 o o e n t s 'absten i r . 

M O N T R E A L - N O R D , m o g n l f i a u e 
b u n g a l o w d é t a c h e , b r i q u e , a v e c 
o a r o o e , fonc t ionne l , souvso l f i n i , 
g r a n d e s p i è c e s , f o v e r , p i s c i n e 
c r e u s é e , c h a m b r e f r o i d e , g r a n d 
t e r r a i n , si 12,000 n é g o c i a b l e . J . 
G u i l b o u l t C r t r . 322-0669, 354-0225. 

N O U V E A U B O R D E A U X . T r ip lex , 
lx5" , i l i b r e , 2 x 3 ' , i , sous-sol f i n i , 
g o r o g e . 382-3122. 

O U T R E M O N T , couse dépor t vente 
r a p i d e . P r i x rédu i t . Superbe m a l 
son, f a c e p a r c , 14 p ièces , f o y e r , 
g o r o g e , piscine V o l m a r . pa t io . Pas 
d 'ooent . 272-3634. 

P . A . T . spl i t , g o r o g e . 3 c h a m b r e s , 
sous-sol f i n i . 168,000 n é g o c i a b l e . 
P o s d 'ooent . 642-7855. 

P L A T E A U , r u e H e n r i - J u l i e n , du-
p lex r é n o v e 578,000. 282-1294 soir . 

Q U A R T I E R S T - M I C H E L . T r i p l e x , 
i 1 x 5 , 2 x 3 . sous-sol f i n i , g o r o g e . 382-

3122. 

T A I L L O N , S h e r b r o o k e , b u n g a l o w 
87, s e m i d é t a c h e , 588,000. P a s 
d 'agent . 352-4091. 

V . M . R . 3 c h a m b r e s u coucher , l ' i 
sal le de b a i n , .4 k m d u m é t r o L a 
Savonne , o c c u p a t i o n i m m e d i a t e . 
636-2362. 272-4845. 

V . M . R . , 315 R e v e r e , c o t t a g e toit 
neuf, double o o r o o e . p isc ine c r e u ­
sée. 8 p ièces , J210.OO0. 733-9320. 

V I L L E M O N T - R O Y A L , co t tooe 
d é t o c h è . 3 c h a m b r e s o c o u c h e r , 
salon a v e c c h e m i n é e , d e n o u p r e ­
m i e r p l a n c h e r , sous-sol f i n i . e t c . 
T r è s g r a n d t e r r a i n . R u e pa is ib le . 
PrlxJI95,O0O. Pas d'ooent. 668-3200. 
688-6405. 3414318 . 

[M) ILE JESUS 

PROPRIÉTÉS À VENDRE 

A STE-00R0THEE, LAVAL 
; B u n g o l o w s neufs , d i f f é ren ts modè -
; l e s o p a r t i r d e S63.500, sur t e r r a i n s 
; d ' e n v i r o n 5400 p i . c a . I n f : 
! N A D O N & F R E R E I N C .  

6*9-5832  

AVIS 

B O R D O E L ' E A U . B o r d e o u x . 
co t tooe n e u t . d é t o c h è , b e a u c o u p 
d ' e x t r o s , $107.000. 323-1974 

A H U N T S I C , duplex 2x5 '^ , sous-sol 
tin.'. G o r o o e « 5 , 0 0 0 . Tony G u a r l -
n o , 327-2886. 

I M M . G E N E R A L 

A H U N T S I C , spli l détochè. 6 pièces, 
cu is ine rénovée, g o r o o e n lveou d e 
l a r u e , 192,500. 387-2832. 

B U N G A L O W d é t o c h è S',1 p ièces 
p l u s sous-sol s e m i - f i n i , s e c t e u r 
M e r c i e r , p r é s m é t r o H o n o r é - B e a u -
g r o n d , 353-6495. 

C A R T I E R V I L L E : Cot tooe 6 p iè ­
ces, p r é s p o r c , r i v i è r e . $120,000. 
pas d o p e n t . 3365346. 

C A R T I E R V I L L E , cot tooe s e m i -
d é t o c h è . 3 c h a m b r e s à c o u c h e r , 

i t x i s m u r à m u r , sous-sol U n i , 
; d i s c u t a b l e $78,000. 337-8634. 

M O N T R E A L , c e n t r e est, t r i p l e x , 
r evenu $830. p a r m o i s . Occupat ion 
i m m é d i a t e . Idéal pour [eune couple 
pour p r e m i e r Invest issement . T r è s 
bonne condi t ion . Y v o n H a i n s , 661-
6810. 
R E - M A X I M M O C O N T A C T C R T R 

M T L - N O R D , 2 x 5 ' 1 , I x 4 ' i , é l ec t r i ­
q u e I n d i v i d u e l , p r é s se rv ices , r é ­
nové, rez-de-chaussée l ib re . Fa i tes 
o f f re . Gestion C o m p l E n r . 324-8628. 

: R . D . P . bungalow 1983. 36 X 38. toxes 
$1600; SVi, p r é s a u t o b u s , secteur 

< f ronau i l l e , idéal pour l e u n e c o u p l e . 
$60.000. F a i t e s v o t r e o f f r e . Agent 

I s 'absten i r 648-5841, 371-6163. 

I S T - L A U R E N T , t o w h o u s e . moder -
I n e , 3 c l w m b r e s coucher , g o r o g e . 

foyer , $80.000. Pos d 'agents 334 5655 

N . D . G . superbe c o t t a g e d e 1920, 
s e m l - d é t a c h é . 8 g r o n d e s p i è c e s ; 
a v e c lordi.n. P l o n c h e r s bols t r o n c . 
Sous-sol 7' c i m e n t . T e r r a i n 46X97' . 
T r è s ensole i l lé . P r i x $95,000. 
I m m . G e r m a i n L a v i s n t , 340-106» 

ST L A U R E N T , d u p l e x 2x5' . - . 1res 
bon é t a t . 747-S458 

! P lus ieurs m a i s o n s ont des dé fau ts 
[ cochés m a l e u r s . Ces r é p a r a t i o n s 
, peuvent ê t r e d ispendieuses, p ro té ­

ger v o t r e I n v e s t i s s e m e n t p a r u n e 
inspection c o m p l è t e professionnel -

1 le. ( R o p p o r t é c r i t e t r é f é r e n c e s ) . 
' I N S P E C B E C I N C . (514 ) 353-7495 

( T H O M E D E Y , 185 E l y s é e ( p r é s 
1 S a m s o n ) , d i m a n c h e I n à 6 h . Bun 

golow I m p e c c a b l e , ensolei l lé , sous-
sol spac ieux , 12 pièces, 2 sol les d e 
b a i n , o o r o o e , a r b r e s , 25 m i n u t e s 
c e n t r e - v i l l e . A vo i r . 688-7660.. 

' C H O M E D E Y R e n a u d , duplex semi 
1 d é t a c h é 2x5Vr, c u i s i n e r é n o v é e , 

sal le f a m i l i a l e , f o v e r , possibi l i té 
' b a c h e l o r , $90.000. 667-4129. 

• C H O M E D E Y R E N A U D bungalow 
• spl i l 1975, e n t i è r e m e n t f in i , piscine 

hors f e r r e , l ave -va isse l l e , o i r c l ! -
• m a t i s é c e n t r a l , p a s d 'ooent , 667-
I 9295. 
J C H O M E D E Y , L A V A L , ioli bunga-
, low sec teur r e c h e r c h é . P r é s d e 

toutes c o m m o d i t é s . P r o p r i é t é l m -
. p e c c a b l e . T r è s b i e n décoré . F o u t 

vo i r . Y v o n H a i n s , 661-6810. 
i R E A A A X I M M O C O N T A C T C R T R 
I 

C H O M E D E Y . R e n a u d , dup lex 
avec b a c h e l o r , c h a u f f o o e e lec t r i ­
aue , a i r c l i m o l i s é c e n t r a l , occupe 

; l ion i m m é d i a t e , 483-6319. 

' C I T E D E L A S A N T E , cot looe style 
N o r m a n d , 4 c h a m b r e s , t rès grand , 
$115,000 668-5873. 

D U V E R N A Y B U N G A L O W 
10 P I E C E S , $89,000. 6684070. 

L A V A L , $49,900. p r è s r i v i è r e . 6 ' i , 
é l e c t r i q u e , ouest d e 13, 689-2890 

L A V A L , près outoroute 13, duplex 
e n p i e r r e n a t u r e l l e e t b r i q u e , 
t e r r a i n 45,000 pi cor . , l o n é c o m m e r -

" Ciol . $80.000. 689-1903. 

L A V A L , a u o d r u p l e x 3 - 3 * . I -6V1, 
goroge. $124,000, 6811730, 663-9494. 

| P O N T V I A U dup lex rénové , haut 
ISISS337, non chout tè , bas l ibre pour 
1 oefteteur. S ' i , 3 c h a m b r e s à cou-
' cher, comptontslO.OOO, hypothèque 
i $55,000. solde «7.000 p a r vendeur . 

pr ix $73.000. occupat ion i m m e d l o -
l e , 669-1721. 

b T E D O R O T H E E , c o n o d i e n n e . 
p isc ine creusée. J I I 4 . 0 0 0 , « 7 - 2 3 3 2 

i s T E R O S E . cof toge dé tochè , ter -
I r o i n 75x100, piscine 16x33, $45500. 
684 )245  

S T - L E O N A R D T r i p l e x , bonne con­
d i t ion , $149,000 pos d 'ooent 353-7074 

ST M I C H E L , 2x5 ' i. eu ,s ine e t 
to i le t te rénovées, sous-sol f i n i , pos 
d ' o o e n t . 322-8138. 

ST F R A N C O I S , spl i t , r énové , br i ­
que , sous-sol s e m i - f i n i , o r o n d ter­
r a i n , 4 c h a m b r e s , oorooe chauf fé , 
prés éco le . $49,500. 665-2347. 

C H O M E D E Y O U E S T , secteur I l e 
P a t o n . c o t t a g e d e luxe , b â t i sur 
mesure II v o 4 ans, piscine creusée, 
n o m b r e u x suppléments except ion­
nels . P a r f a i t é t a t . 688-2662 ou 337-
6206. 

S T - F R A N C O I S , bunoo low cons­
t r u c t i o n 1979. 3 c h o m b r e s , love-
vaisselle, piscine, cabanon, $57,000. 

I Semaine soir u week e n d : 665-3850. 

' S T E - D O R O T H E E , bunoolow lunie-
\ lé. 5 ' * . 155,000 neoociable . 689-1413 

Les annonceurs sont 
priés de vérifier la 
première parution 
de leurs annonces 

Notre journal se 
rend responsable 
d'une seule inser­
tion erronée. 

Toutes erreurs, 
annulations, plain­
tes doivent être 
soulignées avant 5h 
p.m. pour être cor­
rigées ou annulées 
le lendemain. 
(Lundi au vendredi) 
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RUBRIQUES DES ANNONCES CLASSÉES 
IMMOBILIER 

RESIDENTIEL 
Propriétés à vendre 

Visites libres '. 100 
Ile de Montréal 101 
Ile Jésus 103 
Rive sud 105 
Banlieue ouest 107 
Rive nord 109 
Propriétés demandées 111 
Copropriétés à vendre 113 
Laurentides 115 
Cantons de I Est 117 
Extérieur de Montréal 119 
Floride - Hors frontières ..121 
Maisons de campagne 

à vendre 122 
Maisons mobiles à vendre 123 
Chalets à vendre 125 
Terrains à vendre 127 
Prêts hypothécaires 128 
Transactions immobilières 

diverses 129 

A louer 
Centre-ville 131 
Ile de Montréal . .133 
Banlieue ouest 137 
Ile Jésus et Rive nord 141 
Rive sud 143 
Extérieur do Montréal 145 
Floride - Hors frontières . .147 
On demande à louer 148 
On demande à partager. .149 
Chambres, Pensions. 

Maisons de repos 151 
Chalets à louer 153 
Garages à louer 154 
Transactions immobilières 

diverses :. .155 

INVESTISSEMENT 
COMMERCIAL 
INDUSTRIEL 

Achat - Vente - Echange 
Propriétés à revenus 

à vendre 160 
Propriétés à revenus 

demandées 161 
Propriétés commerciales. 

industrielles a vendre.. .162 
Copropriétés à vendre 164 
Fermes, Terres à vendre . 168 
Commerces à vendre 170 
Commerces demandés. ..171 
Espaces commerciaux 

demandés 172 

Location 
Espaces commerciaux. 

industriels à louer 180 
Commerces à louer 182 
Entrepôts à louer, 

Entreposage 184 
Bureaux à louer 186 
Magasins à louer 188 
On demande à louer 190 
A louer, divers 192 

MARCHANDISES 
ET SERVICES 

Mobiliers, Articles 
de ménage 202 

Marché aux puces 203 
Appareils 

électroménagers 204 
Vente de garage 206 

Audio-visuel, Téléviseurs, 
Stéréos. Radios, Photo. 
Ciné-caméras 2 0 8 

Instruments de musique...210 
Machines à coudre 211 
Pèie-mèle 212 
Vêtements 214 
Fourrure 216 
Le coin du vidéo et 

de l'ordinateur 217 
Piscines. Equipement. 

Accessoires, Produits 
chimiques, Entretien . . . .218 

Equipement à neige 219 

Le coin du jardinage, 
Bois de loyer 2 2 0 

Animaux 222 
Collections, Monnaie. 

Timbres... 224 

Antiquités. Oeuvres d'art. 
Artisanat . . .225 

Marchandises diverses.. .226 
On demande à acheier. . . .228 
Entretien de la maison 230 
Corps de métier 232 
Maitres électriciens 233 
Professionnels 234 
Garderies 236 
Transport, 

Déménagement 238 
Esthétique 240 
Services divers 242 
Machinerie 251 
Matériaux de construction. 

Matières premières 253 
Eltets de bureau, magasins. 

restaurants 255 
Imprimerie 257 
Entrelien, Reparations. ...261 

(300) OFFRES D'EMPLOIS 

Postes cadres 
et professionnels 304 

Santé, Services 
communautaires. 
Education 307 

Bureaux 3 1 0 
Informatique 3 1 3 
Assurance 3 1 6 
Vente, Commerce 3 1 9 
Clubs. Restaurants, 

Hôtellerie 3 2 2 
Alimentation 3 2 3 
Technique, Métiers 3 2 5 
Coiffure. Esthétique 327 
Industrie du vêlement 3 2 8 
Entretien, Sécurité 331 
Services domestiques 334 
Musiciens. Artistes 3 3 7 
Mannequins. Modèles 3 3 9 
Emplois divers 3 4 0 
Emplois demandés 3 4 3 
Préparation de 

curriculum vitae 346 
Méthodes de 

recherche d'emplois . . .348 

COURS 
Education, Instruction 3 5 0 

(£Ô0) BABILLARD 

Personnel 4 0 3 
Agences de rencontres ...404 
Avis divers 4 0 5 
Perdu et trouvé 406 
Ventes de charité 4 1 0 
Encans 4 1 5 
Avis légaux, Avis publics. 

Appels d olfres, 
Soumissions 425 

Divers 427 
Studios de massage 432 

(500) TRANSPORT 
VÉHICULES 

AUTOMOBILES 

TRANSPORT 
Tracteurs et machinerie 

agricole 501 
Machinerie lourde 506 
Remorques 5 1 0 
Camions (achat, vente, 

location) 511 
Autres véhicules 521 
Ferraille 5 4 0 

VÉHICULES 
AUTOMOBILES 

Achat • Vente - Location 
Autos à vendre 5 5 0 
Achat, vente, location. 

échange 575 
Entretien el réparations...580 
Pièces et accessoires 585 

ACTIVITES, 
LOISIRS 

ET PLEIN AIR 

ACTIVITÉS 
Activités sociales 602 
Education populaire 605 

SECTION 
(7OO) PROPOSITIONS 
^ - ^ D'AFFAIRES 

Hypothèques 705 
Occasions d'atfaires 710 
Associés demandés 712 
Franchises 714 
Services financiers 715 

PLEIN AIR 
Articles de sport 6 0 6 
Articles de camping 6 0 8 
Equipements de 

sports d'hiver 6 1 0 
Bicyclettes 611 
Chasse 6 1 2 
Pèche 6 1 5 
Ski 6 1 8 
Moloneige 621 
Camping 624 
Golf 627 
Compélilions sportives . . . .630 
Villégiature, Voyages 633 

VÉHICULES 
RÉCRÉATIFS 

Motocyclettes 655 
Bateaux-moteur, 

Yachts, Voiliers 6 5 8 
Motonciges 661 
Véhicules tout terrain 664 
Roulottes et motorisés 667 
Avions 6 7 0 

COMMUNIQUÉS 
Communiqués 6 9 0 

Remerciements, Prières .995 
Décès 9 9 7 

ÉCONOMIE 
Services spécialisés 717 
Argent demandé 7 1 8 
Expertises immobilières...720 
Tenue de livres. 

Déclarations d'impôt . 7 2 5 
Informatique, Bureautique726 
Assurances 7 2 8 
Equipement spécialisé 7 3 0 
L immobilier 735 
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Ainsi, par un jour froid de février 1896, Bet­
sy se retrouva dans le salon de la plus grande 
suite de l'hôtel Anderson, à Pittsburgh, de­
vant le Révérend A.H. Jolly de l'Église pres­
bytérienne de la Concorde tenue en haute esti­
me par la bonne société, selon l'autorité dont 
il était investi et que sanctionnait la dispense 
de bans portant le numéro 9647 dûment enre­
gistrée au palais de Justice d'AHegheny où. 
vraisemblablement à la demande de la fian­
cée, Cassie L. Hoover, on avait ajouté la men­
tion «Ne pas publier». 

Ce fut un mariage solennel. Le plus beau 
qu'ait jamais eu Betsy. Leroy et Cassie parti­
rent le soir même pour un voyage à New 
York. Leroy était en grande forme. (Elle y 
était sans doute pour quelque chose puis­
qu'elle avait décrété, le soir même où il 
l'avait demandée en mariage, qu'il lui sem­
blait plus indiqué que les «traitements» soient 
interrompus jusqu'à ce qu'ils se soient épou­
sés ! ) 

Toute sa vie durant, Betsy avait éprouvé un 
formidable dédain pour l'argent — et un ap­
pétit non moins formidable pour tout ce qu'il 
peut procurer. Maintenant, el le avait au 
moins un mari qui avait les moyens de lui of­
frir plein de belles choses. Leur lune de miel 
prit l 'a l lure d'une su i te in interrompue 
d'achats de toutes sortes. Quand ils rentrè­
rent à Cleveland, des caisses de vêtements, 
de fourrures et de bijoux les suivirent (Betsy 
laissa croire aux serviteurs que tout cela fai­
sait partie de sa garde-robe usuelle.) 

La seule ombre à cette expérience fort exis­
tante fut la rencontre avec la fille de Leroy, 
Mary. En jeune dame très indépendante, elle 
refusa d'assister au mariage en prétextant le 
stress causé par l'approche des examens. 
Conséquemment, ils lui rendirent visite à Bos­
ton, en rentrant de New York. Elle n'avait pas 
hérité du tempérament mal léable de son 
père. 

Betsy ne crut pas un moment que Mary 
l'avait devinée. À quarante ans, Betsy était 
de force à lutter avec n'importe quelle femme 

de cet âge. Mais Mary aimait toujours sa 
mère et était consternée devant ce qu'elle 
interprétait comme une infidélité de son père 
à la mémoire de la défunte. Betsy prit note de 
rég ler ce problème plus tard. Il y avait 
d'abord bien d'autres questions plus pressan­
tes dont il fallait s'occuper. 

L'une d'elles consistait à aider son mari à 
redresser sa situation financière. Elle avait 
découvert assez tot dans leur relation qu'il 
n'avait pas le sens des affaires. Son père, qui 
avait pressenti ce fait, s'il avait désigné Le­
roy comme son exécuteur testamantaire, n'en 
avait pas moins laissé la plupart de ses biens 
dans l'immobilier. Leroy possédait des im­
meubles un peu partout dans Cleveland. 

Le problème, c'est que Cleveland grandis­
sait et changeait en se développant. Des quar­
tiers jadis élégants, du vivant de son père, de­
venaient rapidement malfamés. Les revenus 
tirés des loyers diminuaient grandement. Les 
immeubles n'avaient guère été entretenus. Il 
était temps d'agir. 

Betsy expliqua tout cela à Leroy. Sa pre­
mière réaction fut de vouloir rappeler son frè­
re, installé sur la ferme familiale en Pennsyl­
vanie, et de tenir avec lui un conseil de 
famille, mais elle le persuada qu'il n'était pas 
nécessaire d'inquiéter qui que ce soit. S'il la 
laissait prendre en main la situation, elle 
croyait qu'ils pourraient s'en tirer tout seuls. 
Comme lui et son frère n'avaient jamais été 
très près l'un de l'autre, cette suggestion lui 
plut — même s'il entretenait quelques doutes 
et préjugés quant à la possibilité qu'une fem­
me puisse se tirer adéquatement d'affaires 
dans le monde de la finance qu'il trouvait lui-
même si déroutant. 

Betsy n'eut pas de mal à s'assurer les servi­
ces de jeunes gens impressionnables qui lui 
rapportèrent une évaluation précise de cha­
que propriété et une estimation de la valeur 
marchande de chacune d'entre elles. Si le 
total de ces évaluations se montait à une 
somme plus importante qu'elle n'en avait ja­
mais vu, Leroy fut pour sa part bouleversé 
d'apprendre que la fortune de sa famille 
s'était à ce point rétrécie sans qu'il en ait pris 
conscience. (Cassie ne fut peut-être pas tota­
lement étrangère au choc qu'il reçut en ajus­
tant sans doute à la baisse les données chif­
frées avant de les lui montrer.) 

Effrayé par la perspective de la pauvreté et 
angoissé à l'idée que ses voisins les plus in­
fluents ne l'apprennent, il donna presque aus­
sitôt son aval quand elle suggéra que la pre­
mière démarche consistait à transférer à son 
nom de fille toutes les propriétés concernées 
en sorte que, quand elles seraient vendues, 
tous ignoreraient que le docteur Leroy Chad-
wick, du 8206 Euclid Avenue, était impliqué 
dans ces transactions. 

à suivre 
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(Ï05) ILE JÊSUS 
PROPRIÉTÉS À VENDRE 

s r E ROSE : C o t t o g e s e m . d e t o c n e , 
I I , Pn p i è c e s , p a v s o g e r , c l o t u r e , 
153.500. V i s i t e l i b r e s o m e d i - d : m a n -
e t » . 6757 G o k j r w o u «23-1507 

( 1 0 5 ) RIVE SUD • ( Ï 0 9 ) RIVE NORD 
PROPRIÉTÉS À VENDRE ' PROPRIÉTÉS À VENDRE 

L O N G U E U R , c o t t a g e m m d e t a 
c h é . c o i n d e r o c , g r o n d e c o u r , 
o u o r t i e r t r a n q u i l l e . S o i r : 4 6 * 4 5 » . 

[105 ) RIVE SUD 

PROPRIÉTÉS À VENDRE 

L O N G U E U I L , s t v l e c a n o d i e n . m a i ­

s o n s e m i - d è t o c h è e , 3 a n s , t e r r a i n 

I c l o t u r e e t c a b a n o n , 6/0-20M 

A U B A I N E , R e o e n t i g n y . b u n g a l o w 
î 1961.3 c h a m b r e s , g a r o g e . s o l a r i u m 
' e n t i è r e m e n t p c ^ s o o e r , 152,500, S I -

| BU 

AVIS 

A S T - L U C , b e o u d o m a i n e , c a l m e , 
g r a n d t e r r a i n , g a r a g e , l o v e r . T a x e s 
J800. F a u t v e n d r e c a u s e d i v o r c e . 
« 2 , 5 0 0 . 1-346-2081. 

M O N T S T - H I L A I R E , q u é b é c o i s e 
H 7 7 , 8 p i e c e s , 26x*2, t e r r a i n 7,500' 
c o r . , c h a u f f a g e é l e c t r i q u e , f o y e r , 
p i s c i n e , c l ô t u r é , v u e m a g n i f i q u e 
s u r m o n t a g n e , a u c u n v o i s i n a r r i è ­
r e , 167,000. 464 2176 

AVIS 
P l u s i e u r s m a i s o n s o n t d e s d é f a u t s 
c o c h é s m a l e u r s . C e s r é p a r a t i o n s 

| p e u v e n t ê t r e d i s p e n d i e u s e s , p r o t é ­
g e r v o t r e I n v e s t i s s e m e n t p a r u n e 
i n s p e c t i o n c o m p l è t e p r o f e s s i o n n e l ­
l e . ( R a p p o r t é c r i t e t r é f é r e n c e s ) . 
I N S P E C B E C I N C . (S14) 3 5 3 - 7 * 9 5 

AVIS 
P l u s i e u r s m a i s o n s o n t d e s d é f a u t s 

I c o c h a s m a | c u r s . C e s r é p a r a t i o n s 

p e u v e n t ê t r e d i s p e n d i e u s e * , p r o î è -
: p e r v o t r e i n v e s t i s è m e n t p e r u n e 
• I n s p e c t i o n r o m o l e t e p r o f e s s i o n n e l -
i l e . ( R a p p o r t é c r i t e t r é f é r e n c e s ) , 
i I N S P E C B E C I N C <514) U 3 - 7 W 

B E L O E I L b u n g o > o w b r l c u e , 3 
1 c h a m b r e s , p l a n c h e r s b o l s f r a n c , 
I s a l l e d o l e u , b u r e a u , p i s c i n e , p r é s 
! é c o l e e t s e r v i c e , p a s d ' a g e n t . 
• 157,000. 464-4284 

B O U C H E R V I L L E ~ l > j n o a i o w 60, 

i 5 1 * . f o y e r , s o u s - s o l , 6SS-673J 

I J O I J C H G R V I L L E , c o t t a g e s e m i -
d f f t o ç f W i 3 e n a m b r e s , f o v e r , SOUS 

' so l U n i , é l e c t r i q u e . 655-1577. 

C O Ù C H E P V H . L E , b < : n o c ! o w , ur­
g e n t , 579,000 655-1071 

B O U C H E R V I L L E . b u n g a l o w sec­
t e u r d e c h o i x , p r é * - d e t o u t , 3 
c h a m b r e , a c o u c h e r , so t is -so l f i n i , 
p o ê l e a b o i s , f a i t e s v i t e . 
B O U C H E R V I L L E , d o n s l o S e i ­
g n e u r i e , b u n g a i ù w p i e r r e e t b n a u e . 
e n o u t t o g e b i - e n e r g i e , c u i s i n e r e f a i ­
t e o n e u f , a r m o i r e s n e u v e s , a n e 
p a s m a n q u e r . 

S T E J U L I E , b u n g a l o w b r i q u e a l u ­
m i n i u m , 4 c h a m b r e s a c o u c h e r , 
sous -so l s e m l f i n i , g a i o n n e , p a y s a ­
g e r , p i s c i n e h o r s t e r r e , o r p r e s 
m a t u r e s . . 

B O U C H E R V I L L E , d a n s l a Se i ­
g n e u r i e , c o t t o g e p i e r r e , b i e n s i t u e , 
p r é s d e s é c o l e s , c e n t r e d ' a c h a t s , 
t r a n s p o r t 3 c h a m b r e s à c o u e n e r , 
s a l l e à d î n e r . A a u ! l a c h a n c e ? 
S T - A M A B L E , b u n g a l o w a v e c g a ­
r a g e , p l a n c h e r e t a r m o i r e s e n 
c h ê n e , p o é l e à b o i s a u s o u s - s o t , 
t e r r a i n 16,544" c a r . , c ' e s t à v o i r . 
S T - A M A B L E , l ' a i 12 m a i s o n s a 

: v o t r e d i s p o s i t i o n , d e 545,000 ù 
590,000, t a x e b o s s e , e a u c o u r a n t e . 

i F a i t e s v o t r e c h o i x . 

: V A R E N N E S , b u n g a l o w b r i a u e 
a l u m i n i u m , c o n s t r u c t i o n 1983, n o u -

1 v e a u s e c t e u r , p r i x d e m o n d é 

i 565,000 

T R A N S A C T I O N I M M . I M M O P R O 
I N C 

L O U I S J . L A R O C H E L L E 455-4*46 

M O N T S T - H I L A I R E , m a g n i f i q u e 
m a i s o n p i e r r e , 4 c h a m b r e s . 2 

\ f o y e r s , b o i s e r i e , c l i m a t i s é . T e r r o l n 
' 28.000 p i c o r p o y s o g e r , t l p o m ­

m i e r s , c o n i f è r e s . P i s c i n e c h a u f f e * 
i 36 p l b é t o n . P a r t i c u l i e r , 525-1504. 

I O T T E R B U R N , b u n g a l o w 1 0 p i è c e s , 

I sous-so l f i n i , a i r c l i m a t i s é c e n t r a l , 

p l a n c h e r d e c h ê n e , c o b o n o n . c o i n 

I t r a n a u i l l e , 464-3302 s o i r . 

R I C H E L I E U , t u n o o l o * b r i e v e . 5' 
I p i è c e s , v u e s u r r a p i d e s e t b a s s i n 
i d e C b o m b l v , b i - é n c r g l e , 25 k m d e 
; M o n l r è o l . p r i x 669,500. 658 6535. 

! R I V E S U D : L ' A c o d i e , 15 m i n u t e s 
' d u p o n t C h a m p l a i n . M a g n i f i q u e 
\ m a i s o n c o n o d i e n n e 25x40 p i . b r i -
: q u e - a l u m i n i u m . F e n E t r è s f r o n ç a i 

ses , 4 c h o m b r e s , 3 sa l les d e b a i n s , 
s a l o n 20x12 p l . f o y e r , p l a n c h e r s 
chêne , c u i s i n e 20x12, l a v e - v a i s s e l l e , 
e s c o l l c r c t i è n e , p o é l e c o m b u s t i o n 

' l e n t e , t e r r a i n 20,000 p i . o r b r r s . 
! c a b a n e , 2 p o l i o s , e n t r é e d ' a u t o s 

a o u b l e a s p h a l t é e I m p e c c a t l e 
! I n c l u s : r l d e o u x d e n t e l l e , s t o r e s 

v e r t i c c u x e l h o r i i o n t o u x . C a u s e 
i t r o n s ' e r t . Eur r e n d o r v o u s : 1-346-
I 8680 !SOir). 

. ST'BASILE LEGRANDi b u n g a l o w 
I 44x24. S"t. sous -so l l o v e r , è l e c t r -
I o u e . SS2.50O. P a s a ' u o e n t . S u p f ' t e 

v u e '.sont S t B r u n o . 3 /6 -SOWeu M 7 
! -4226. 

i P l u s i e u r s m a l s o n s o n t des o e f o u t s 
I c o c h é s m a l e u r s . C e s r e p a r a t i o n s 
I p e u v e n t ê t r e d i s p e n d i e u s e s , p r o t é -
I g e r v o t r e I n v e s t i s s e m e n t p a r u n e 
1 i n s p e c t i o n c o m p l è t e p r o f e s s i o n n e l -
i l e . ( R o p p o r t é c r i t e t r é f é r e n c e s ) . 

I N S P E C B E C I N C . 1514) 3537495 

! 6 L A I N V I L L E . 1570, 4 c h a m b r e s , 
s o u s - s o l f i n i , i s a l l e s d e b a i n s , 

! p a v s o g e r , o r b r e s o d u l t e s , t a p i s . 
' c o m b u s t i o n l e n t e , t a x e s b o s s e s . 
I P a s d ' a g e n t s . 156.000. 435-4571. 

C H A R L E M A G N E , m a i s o n s t y l e 

r a n c h , b a l a n c e h y p o t h è q u e 657,000, 

a p p e l e z à 585-9169, M . B e r g e r o n 

: L ' A S S O M P T I O N c o m p a g n e , 3 m i l 
l e s a u t o r o u t e , b u n g a l o w 3 0 X 6 5 , 

- o o r o g e d o u b l e , b o i s e r i e s e n c h ê n e , 
] système d ' o l a r m e f e u - v o l , b a l a y e u -
I se c e n t r a l e , t e r r a i n 1 5 . 0 0 0 . c o b o -
! non- , 10X10. 6 X 6 . p a v s o g e r . n o m -
; b r e u x e x t r a , S82.000. 55 ? 6156 

I L ' A S S O M P T I O N c o n o d i e n n e StT 

. : c h a m b r e s , 2 salles d e b a i n , l o y e r 
e n p i e r r e , sous -so l a m é n a g e a b l e , 

: l e r r o i n 40x133 p a y s a g e r , 169,500. 
; 589-7326. 725-4001. 

L E G A R D E U R , b u n g a l o w 1973, 
O'èrre-br iaue, 3 0 ' x 6 0 , o o r a o e . t e r ­
rain 8.CC0' car. f o v e r ï o l o n . t e r r a s ­
se U ' x l 4 ' p i e r r e , c h a u f l a g e e o u 
chaude électrique, très b e a u site, 
p a s d'ogents, sous-sol semi f in i , 
commodité. 169,500. 531-6392. 

B O U C H E R V I L L E l i p i è c e s , f o n c ­
t i o n n e l , U , 6 5 u p i , S I 2 5 , 0 0 0 . 6 5 5 - 3 0 0 7 

B R O S S A R D , d u p l e x 2 X 5 V i p l u s 
b a c h e l o r , s e m l d è t o c h é , r e v e n u 
V550 p a r m o i s , 671-4690. 

B R O S S A R O , r u e N a n c y , c o t t o g e 
s e m i - d é t a c h é p e r p r o p r i é t a i r e , 
t a p i s m u r - t n u r , 3 c h a m b r e s , s o u s -
so l f i n i a v e c t o i l e t t e , g r a n d t e r r a i n , 
s t a t i o n n e m e n t 3 v o i t u r e s , c a b a n o n 
i s o l é 12x12, e x c e l l e n t é t a t , t a x e s 
b o s s e s , p r i x 559,900. S o i r : 676-3050. 

B R O S S A R D : c o t t a g e , p r è s de t o u t . 
7 p i è c e s , $61,700. 672-4607 

C A N D I A C , b u n g a l o w l u x u e u x , S 

c h a m b r e s b c o u c h e r , SI 15,000 o u a 

l o u e r 6900 A u c u n e o f f r e r o i s o n n o -

b l e r e f u s é e 659-3103, 363-2454. 

CARI GN AN, m a i s o n 2 é t a g e s f o c e 
R i c h e l i e u , c h u u t f o g e é l e c t r i q u e , 
r e c o u v r e m e n t e t f e n ê t r e s e n o lu> 

m i n i u m , 659,500, 447-1438 s o i r . 

i C M A M E L Y , l o l l b u n g a l o w SVS, 
! t a p i s m u r à m u r , sous-so l s e m i U n i 

a v e c f o y e r , t o u r e n c a s t r e , r é f r i g é ­
r a t e u r . P r i x à d i s c u t e r . 774-0101. 

C H A T E A U G U A Y , 6o4i p e t i t b u n g a ­
l o w 1913, 2 c h a m b r e s c o u c h e r , 
f o y e r , p i s c i n e c r e u s é e , d é c o r a t i o n s 
s u p é r i e u r e s , c a u s e t r a n s f e r , 1-237-
3684. 1-562-6428 

D U P L E X ô. v e n o Y e d C h a t è o u g u a y , 
i s i t u é s u r l a r u e D a n i e l , c e d u p l e x 

e n b r i a u e d e c o n s t r u c t i o n 1967 e s t 
c o m p l è t e m e n t r é n o v é , c e d u p l e x 
c o m p r e n d 2 g r a n d s 5' i a v e c l s a l l e 
d e s é l o u r o u sous-so* . P r é s e n t e ­
m e n t I n o c c u p é , p r i x $36.500. A o p e -
l e i R e n é L e s t a g e e n t r e 9h a . m . e t 
Sh p . m . o u 691-5151. 

L ' A U D I E b u n g a l o w 45 X 30 ' , l o y e r , 
3 c h o m b r e s c o u c h e r , é l e c t r i q u e , 
t e r r o l n p a y s a g e r 105X245' . g a r a g e , 
t a x e b a s s e . 674-9686 651-3436 

L A V A L , s p i l t l e v e l . 14, ( o y e r , b o i s é , 
h y p . r f / i S 253-5151 

• S T - B R U N O . e n m o n t o g n e . 10 p i è -
i c e s , 4 c h a m b r e s , 2 ! i s a l l e s d e 
i b a i n s , f o y e r g o r o ç e . SI2100C, 553 
] 4473. 

! ST-KNIS SUR KHEUEU " 
1 B o r d d e I ' eou , b u n g a l o w 7 p i è c e s , 
' s o u v s o l , t e r r a i n 12,000 p i c a r . 

V44.50O. B u r : 584 220/, r e s : 6 5 6 ^ 9 6 . 

1 S T - H U B E R T . b u n g o l o w c h a u f t o g e 
é l e c t r i q u e . tVl p i è c e s , t e r r o i n f i n i 
c l ô t u r é , t r è s p r o p r e , l i b r e i m m é -

' d i a l e m e n l . I l f o u t v o i r ! P o s d o 

: g e n t s . 4 6 8 4 0 / O o p r è s ! 7 h 

S T - H U B E R T , c o t t o g e . l o v e r , g a r o 

! oc . o r e s s e r v i c e s , l é g e r c o m p t e n t , 

: 545,000. 6 /3-0641. 

L O R R A I N E , c o t t a g e o t t a e h e S ' i . 

sous wl l i n i , p r é s p a r c c l é c o l e , 

• a x e s b o s s e s . 640,000 62) 6552. 

M A G N I F I Q U E s p l i t , i n i v e u u x d e 
9 p i è c e s , a v e c g a r a g e , p i s c i n e 
c r e u s é e , t e r r a i n p a y s a g e r , 11200 p i 
car , a s p i r a t e u r c e n t r a l , f o y e r , 
w t t t m e d ' o l a r m e e t c S e c t e u r 
r e c h e r c h e e t p a : s i b i e . 4 : i - 06B7 . 

M A S C O U C M E . b u n g a l o w 6 oiécesT 
p i s c i n e i n t é r i e u r e c h a u f f é e , p o r o o e 
o e t o c h e 18X26. t e r r o i n 11.546' c o r . , 
t r a n s f e r t . R o o u l C h o r t r o n d c r t r . 
471-8722. 471 1536. 

R O Ï F M E R E , bunoolow c l i m o t i s e , 

l o y e r , 1«,089' C O . 669 000. 621-7089 

" p Ô S E M E R E , s p l i t - l e v e l . 10 p i è c e s 

3 c h o m t r e s . 185,000, 621-7205. 

S T - F Ù S T A C H E , s p l i t l e v e l 6 p i è 
c e s . s i t e r é s i d e n t i e l , t e r r o i n K x l O O , 
568,000. 473 2945 

ST H U B E R T , c o t t o g e s c m i o e t o -

ché , v e n t e p r i v é e , SS5.000,656-9521. 

S T - H U B E R T , s p ï Î L t e r r o i n 
120x11: , bo isé , c l ô t u r é . 5 c h o m b r e s . 
a i r c l i m a t i s é c e n t r a l . 1ère h y p o t h è ­
q u e 0 6-V4, p r i x 169.503 445-4667. 

1 ST L O U I S o e T e r r e b o n n e p r è s d e 
i B o i s d e s F l l l o n , s p l i t l e v e l . 3 

J c h a m b r e s , 2 sa l les d e b a i n s . D isc lne 
I c r e u s é e 16x34, t e r r a i n p o y s o o e r 
l c l ô t u r é , f o y e r , c h a u f f a g e é l e c t r l -
! a u e . p l u s i e u r s e x t r a . F a u t v o i r . 

P r i x579 ,500 P a s d o g e n t s . 6 2 1 - 2 4 7 2 . 

S T - L A M B E R T , c o l l a g e c a n o d i e n 

1979, 4 c h o m b r e s , f o v e r , l i b r e . 

6149,500. P a s rfogenl 465-6295. 

S T - L A M B E R T , c r t t o g e . c o n o o , 3 
c h o m b r e s , 2 s a l l e s de b o i n , l o v e r , 
g a r o g e . sous so l l i n i . S?4.000. Tel. 
445-0575 O U 844-3060. 

S T - U R B A I N de C h ô t e o u s u o y . s t y l e 
n o r m o n d 1979. 6 l u c a r n e s , f o y e r , 
4 c h o m b r e s o c o u c h e r , t e r r o i n 
b o i s é 1 a r p e n t s , 40 k m d u c e n t r e -
v i l l e . 692.000. V i s i t e s u r r e n d e : -
v o u s : 1-427-2287. 

S T E J U L I E 441 S i m o n e d e B e a u 
; v o i r , m o g n l l l q u c c o t t o g e s e m i -

d é t o c h è , 5 p i è c e s * s o u s - s o l . 
I 648,500. I m m . 80 c r t r , 464-1843. 

] S T E - J U L I E , s o u s 4 o ! s , b u n o o l o w , 

i b o n n e h y p o t h è q u e . 255-4894, 

! V A R E N N E S , Québéco ise 78, S 
I c h o m b r e s , l o v e r c o m b u s t i o n l e n t e , 
i a r m o i r e s e t p l o n c h e r s e n c h ê n e , 
! sous-sol s e m l U n i , 864,500 n é g o c i o -
; b l è . 652-3266.  

I V A R E N N E S , s p l i t 6 1 , 4 niveouT 
! l i n i s 9 p i è c e s , 4 c h o m b r e s , b e a u ­

c o u p d e x t r a s , a p r è s !Sh. 652 3849 

( 1 0 7 ) BANUEUE OUEST 

PROPRIÉTÉS À VENDRE 

ST L O U I S D E T E R R E B O N N E 

. l u x u e u x c o t t o g e 6 p i e c e s , 2 g o r o g e s . 
I p r ix689,500.471-0814. P o s o ' o o e n t s . 

] "ST L O U I S D E T E R R E B O N N E c o t 

i t o g e 5 ' \ s e m i d è t o c h é c o i n d e r u e . 

g r a n d t e r r o i n . 471-2165 a x é s 6 h 

• ST L O U I S O E T E R R E B O N N E " 
B u n g a l o w f i n i b r i o u e , 4 c h o m b r e s , 
s o u s so l s e m i - f i n i , 644,500. P a s 
d a g e n t . 433-3248.  

S T - L O U I S T E R R E B O N N E , S p Û T 
l e v e l 1980, t p u t b r i q u e , f o v e r , 

! p i s c i n e , p r è s d ' é c o l e e t a u l o b u s , 
• c o u s e t r a n s f e r t . 667,000. 4711105 . 

S T E T H E R E S E H A U T , c o t t o g e 
Stucco, s t y l e b r e t o n 61 ,3 c h o m b r e s , 
f o v e r . s a l l e d d i n e r , s a l l e l e u x , h a i e 
c e d r e . o o s d o o e n t , S 9 ; j X 0 . 4 5 0 - 5 9 5 2 . 

S T E T H E R E S E e n H a u l , t r è s b e o u 
s a l i t l e v e l , t e r r o i n b o i s e 7,215 p i 
c o r . , c o n s t r u c t i o n 1967, b â t i s s e 
26x46. 8 p i è c e s , \'i s a l l e d e b a i n , 
l o y e r , sous-so l l i n i . o o r a o e , JW.000, 
435 7600. 

AVIS 
P l u s i e u r s m a i s o n s o n t d e s d é f a u t s 

c o c h é s m a l e u r s . Ces r é p a r a t i o n s 

p e u v e n t ê t r e d i s p e n d i e u s e s , p r o t é ­

g e r v o t r e I n v e ï t l s s e m e n t p a r u n e 

i n s p e c t i o n c o r n e l è l e p r o f e s s i o n n e l 

le . ( R o p p o r t é c r i t e i r è f é r e n c e s l . 

INSPECBEC INC. ( S U ) 1SJ74K 

D.O.O. / at.m. 
. T o w r v h o u s e Vfi. p i s c i n e , 487-O019 

O.D.O. q u a r t i e r W e s t p o r k , c o t t o g e 
b r i q u e , 4 c h a m b r e s , c u i s i n e r é n o 
vée e t c l a i r e , c h e m i n é e , o o r o g e , 
sol le de i e u . b e a u x a r b r e s . P r é s d e s 
é c o l e s e t t r a n s p o r t s . 676.000. 6*4 -
777». 

SÏÏ-THrJtfSHri-HAUT 
MOOT,,doue 8 p i è c e s , c o n s t r u c t i o n 

. 1962, g a r o g e , f o y e r , p i s c i n e , p a v e 

u n i , p a y s a g e m e n t p r o f e s s i o n n e l . 

! 696,000, p a r t i c u l i e r . 430-7932. 

T E R R E B O N N E , c o t t a g e s t v l e a n -

c e s t r o l , 10 c h o m b r e s ô c o u c h e r , 

sa lons , v é r a n d a , p i s c i n e i n t é r i e u r e , 

s a l l e , p r é s t o u t e s c o m m o d i t é s , 

t e r r o i n 125' X 2 5 1 ' , p a i s i b l e , p a y -

i s e w . 5159.000. P a s d ' o g e n t s . 492-

0996. 

; ( Ï ÏT3 HcOraJETÉS 
i D E M A N D É E S 

A C H È T E R A I S ou l o u e r a i s v i e i l l e s 

m a i s o n s o u e n t r e p o t s . 344-4665 

A C H E T E R A I S p r o p r i é t é ô r e v e -
n u s . 0 M o n t r e a l , 353-4799 

COPROPRIETES 
À VENDRE 

L O N G U E U I L ( V I E U X ) , g r o n d TVl 
p l u s , l i b r e a l ' a c h e t e u r . 2 x 3 V i , 
l x 2 Y j , s e m i - d é t o c h é , p r è s P l q c e 
L o n p u e u l l . p a s d ' o g e n t 6115,000. 
67f>S672. 

L O N G U E U I L s p l i t d é t a c h é . 5 
! c h o m b r e s o c o u c h e r , g a r o g e , p r è s 
1 éco le , p a r c , t r a n s p o r t , p r è s h ô p i t a l 
I P . B o u c h e r , p a r t i c u l i e r , 651-4371 

D O R V A L . S c h i l e v e l 6 p i è c e s . 3 
c h a m b r e s 6 c o u c h e r , I V , s a l l e s d e 
b a i n s , f o y e r . T e r r o l n 50x160 c l ô t u ­
r é . A b r i d ' o u t o . 6311100 . 

L A C H I N E , c o t t a g e d é t a c h é a v e c 
e x t e n s i o n , 7 p i è c e s , r é n o v e . 669,000, 
U7-2801 a g e n t s s ' a b s t e n i r . 

lONG-JEUrl 
DlfKfMMflt dsj COrlStTVCréVT 

c o t t o g e d è t o c h é , p r é s des s e r v i c e s . 
3 c h a m b r e s . 2 s a l l e s d e b a m Prix 
r é d u i t . «74-6014. 

R M NORD 

PROPRIETES À VENDRE 

BOUL. GOUIN EST g r a n d r o n d o 
8 1 , 2 s a l l e s d e b a i n s , i c h a m b r e s , 
f o v e r , g r a n d b a l c o n , p i s c i n e , s a u ­
n a . P a s d ' o g e n t , 3264595 . 

B R O S S A R D , prés Moil Chcmploin, 

4 ' i condo, luxueux avec garoge, 
piscine, sauna béton, très tranquil­
le, vendu par propr ié to i re .465-85*8 . 

A ST L O U IS OE TERREBONNE, 
u n l f a m l U o l e , f o v e r f r a n k l i n , s o u s 
so l a m é n a g é , p i s c i n e , c o u s e I r o n s 
f e r t . VS4.00C 471-7653, 471-7246. 

C E N T R E E S T , s e c t e u r r é n o v é , b a s 
p r i x , *</i I n s o n o r i s é , c o n s t r u c t i o n 
n e u v e , o c c u p o t l o n l u l l l e t ' 85 . 526-
0813.  

C E N T R E V I L L E , é d i f i c e d e p r è s 
l i g e , c c o l u x u e u x , 1)22 p i c a r , I 
c h a m b r e , t o u t s e r v i c e et s é c u r i t é . 
T e l . 332-5961.  

C E N T R E - V I L L E conctos n e u f s e n 
b é t o n , 3',r, 4V), 5V>, 931-6411. 



( i l 3) C O P R O P R I É T É S 

À V E N D R E 

(Î1S) L A U R E N T I D E S 

P R O P R I É T É S À V E N D R E 

CONDO Morccloin Wilson, grond 
3Vj avec ou sans çaroge, poêle, 
fr igidaire, love vaisselle Inclus, 
l ibre sur demande. 33S-3S&5. 

D O M A I N E L ' E S T E R E L ! 
tSte-Marguerile du Lac Masson), i 
charmant cotlose Québécois de 30 i 
ons. très bel emplacement de 11.00 
pi car privé, 3 chambres. 2 salles 1  

bains, fover, entièrement meuble, ; 
orande remise pour skldos, etc. 150 
pl du Loc Masson avec quai privé 
sur loc Excellente situation pour 1 

residence tamillole o la compagne. 
Réelle ouboineo 565,000 Oblige de 1  

vendre. Vente privée...Pas d'o-
oentss.v.p...287-l906,soir:489 1567. , 

ENTRELACS: canadienne, pièce 
sur piece, 1980, orond te r ra in , 
domaine pr ivé, ot l re raisonnable , 
occeotee 354-9642 après 18 h. 

CONDOMINIUM dons Vieux Mont 
real, S pieces, plafond 10*, 7 énor­
mes fenêtres sur 3 côtes de bâtisse, 
vue sur neuve, 50' du théâtre 
Centaure, 1.000 ouest de Ploce 
d'Armes, 5130,000. Pas d'ogents. 
845-7515. 

D O M A I N E L ' E S T E R E L ! 
tSte-Marguerile du Lac Masson), i 
charmant cotlose Québécois de 30 i 
ons. très bel emplacement de 11.00 
pi car privé, 3 chambres. 2 salles 1  

bains, fover, entièrement meuble, ; 
orande remise pour skldos, etc. 150 
pl du Loc Masson avec quai privé 
sur loc Excellente situation pour 1 

residence tamillole o la compagne. 
Réelle ouboineo 565,000 Oblige de 1  

vendre. Vente privée...Pas d'o-
oentss.v.p...287-l906,soir:489 1567. , 

ENTRELACS: canadienne, pièce 
sur piece, 1980, orond te r ra in , 
domaine pr ivé, ot l re raisonnable , 
occeotee 354-9642 après 18 h. 

DELORIMIER et Racncl, triplex, 
3-condos avec fover, occupation 
mai 65. 526 Onu 

D O M A I N E L ' E S T E R E L ! 
tSte-Marguerile du Lac Masson), i 
charmant cotlose Québécois de 30 i 
ons. très bel emplacement de 11.00 
pi car privé, 3 chambres. 2 salles 1  

bains, fover, entièrement meuble, ; 
orande remise pour skldos, etc. 150 
pl du Loc Masson avec quai privé 
sur loc Excellente situation pour 1 

residence tamillole o la compagne. 
Réelle ouboineo 565,000 Oblige de 1  

vendre. Vente privée...Pas d'o-
oentss.v.p...287-l906,soir:489 1567. , 

ENTRELACS: canadienne, pièce 
sur piece, 1980, orond te r ra in , 
domaine pr ivé, ot l re raisonnable , 
occeotee 354-9642 après 18 h. 

ECONOMISEZ 15.000. condo va­
leur 575,000. Ile SI-Jean, Terrebon­
ne, 5V5, 1er. bord eau, 471-0949. 

D O M A I N E L ' E S T E R E L ! 
tSte-Marguerile du Lac Masson), i 
charmant cotlose Québécois de 30 i 
ons. très bel emplacement de 11.00 
pi car privé, 3 chambres. 2 salles 1  

bains, fover, entièrement meuble, ; 
orande remise pour skldos, etc. 150 
pl du Loc Masson avec quai privé 
sur loc Excellente situation pour 1 

residence tamillole o la compagne. 
Réelle ouboineo 565,000 Oblige de 1  

vendre. Vente privée...Pas d'o-
oentss.v.p...287-l906,soir:489 1567. , 

ENTRELACS: canadienne, pièce 
sur piece, 1980, orond te r ra in , 
domaine pr ivé, ot l re raisonnable , 
occeotee 354-9642 après 18 h. 

ILE PATON, Le Chantilly, luxueux 
condo aecore. S ' i modifié, bord de 
l 'eau, stationnement Intérieur, 
5S9.000. 688-4747. 

D O M A I N E L ' E S T E R E L ! 
tSte-Marguerile du Lac Masson), i 
charmant cotlose Québécois de 30 i 
ons. très bel emplacement de 11.00 
pi car privé, 3 chambres. 2 salles 1  

bains, fover, entièrement meuble, ; 
orande remise pour skldos, etc. 150 
pl du Loc Masson avec quai privé 
sur loc Excellente situation pour 1 

residence tamillole o la compagne. 
Réelle ouboineo 565,000 Oblige de 1  

vendre. Vente privée...Pas d'o-
oentss.v.p...287-l906,soir:489 1567. , 

ENTRELACS: canadienne, pièce 
sur piece, 1980, orond te r ra in , 
domaine pr ivé, ot l re raisonnable , 
occeotee 354-9642 après 18 h. 

ILE PATON, Le Chantilly, luxueux 
condo aecore. S ' i modifié, bord de 
l 'eau, stationnement Intérieur, 
5S9.000. 688-4747. 

LABELLE,2kmvi l loge,conooien ; 
ne terrain iB.200'cor, extericurpin, 
toit colhedral, électrique-bois. Site • 
exceptionnel 568.000 1-819-484-3129 

MAISON 2 éloges, fover. terra in ] 
boise, prés SI Sauveur, 549,500. Pos 1  

d agents. Vincent: 384 5971 

5TE-ADELE, aubaine, 2 maisons 1 
neuves, fover. 625-5165,1-229-5076. i 

LONCUEUIL 
CONGO 5' i DIVISE 

86.5 m. cor, dernier etose, toutes 
commodates, subvention, pas d'o 
cent. 149.KC 468-9203. 

LABELLE,2kmvi l loge,conooien ; 
ne terrain iB.200'cor, extericurpin, 
toit colhedral, électrique-bois. Site • 
exceptionnel 568.000 1-819-484-3129 

MAISON 2 éloges, fover. terra in ] 
boise, prés SI Sauveur, 549,500. Pos 1  

d agents. Vincent: 384 5971 

5TE-ADELE, aubaine, 2 maisons 1 
neuves, fover. 625-5165,1-229-5076. i 

P.A.T., superbe condo. 2 ebomtres. 
tapis mur à mur. foyer ou saion. 
armoire en chêne. 442-094B 

LABELLE,2kmvi l loge,conooien ; 
ne terrain iB.200'cor, extericurpin, 
toit colhedral, électrique-bois. Site • 
exceptionnel 568.000 1-819-484-3129 

MAISON 2 éloges, fover. terra in ] 
boise, prés SI Sauveur, 549,500. Pos 1  

d agents. Vincent: 384 5971 

5TE-ADELE, aubaine, 2 maisons 1 
neuves, fover. 625-5165,1-229-5076. i 

PLATEAU Mt-Royal. loli 3 pieces, 
construction neuve. 400 pi du mé­
tro. Michel Simord 688-3456.1mm. 
Grand Prix Courtier. 

VAL MORIN, split, fover. beau \ 
secteur. 145,500. 351-1358. 

R0SEM0NT 
PRIX A PARTIR DE 53?,9O0. 

Frais de condo minimes. 72 7 6879. 
ocrés 131). 

SECTEUR RADIO CANADA, S ' ? , 
charme ancien, tout coniort. 
145,000 Pas dosent . 524-9508. 

ST LAURENT, condo 5' i . decoro 
l ion mogni l laue, 2 salles bain, 
oorooe. piscine, souno. 175,000 sons 
ooent 747-7998 , 620-1660 

( i l 7) C A N T O N S 

D E L ' E S T ' 

P R O P R I É T É S À V E N D R E 

COMPTON, maison Victorienne 9 ' 
pièces. 15 milles dé ; autoroute, site 
enchanteur, orond terrain. 1-819-
135-5592. 

R0SEM0NT 
PRIX A PARTIR DE 53?,9O0. 

Frais de condo minimes. 72 7 6879. 
ocrés 131). 

SECTEUR RADIO CANADA, S ' ? , 
charme ancien, tout coniort. 
145,000 Pas dosent . 524-9508. 

ST LAURENT, condo 5' i . decoro 
l ion mogni l laue, 2 salles bain, 
oorooe. piscine, souno. 175,000 sons 
ooent 747-7998 , 620-1660 MONT ST GREGOIRE, maison j 

donc de montagne sur 3 étoges. 
puit de lumière, orond te r ra in . 
boise, piscine creusée. 25 minutes ' 
du pontChomololn, 5135.000.1-344-
1971. 

VIEUX LONCUEUIL, copropriété 
logement 6 ' i plus sous-sol ou reï-
déchaussée d'un duplex 1920, en 
excellente condition, grand terroir, 
pcvsooer 572,800 Pas dosent. 679 
2010. 

MONT ST GREGOIRE, maison j 
donc de montagne sur 3 étoges. 
puit de lumière, orond te r ra in . 
boise, piscine creusée. 25 minutes ' 
du pontChomololn, 5135.000.1-344-
1971. 

VIEUX LONCUEUIL, copropriété 
logement 6 ' i plus sous-sol ou reï-
déchaussée d'un duplex 1920, en 
excellente condition, grand terroir, 
pcvsooer 572,800 Pas dosent. 679 
2010. 

VALCOURT, cottooe rénové. tO'i 
pièces, 8 orpents. oorooe double, . 
SX.OOO. 658-7739; 271-5177. 

V IEUX MONTREAL, Cours Le 
Rover. 1240 pi cor., poutres, lover, 
Jenn-Air, 598.000 Semaine 374-4300 
lour. 842-4051 soir. 

VALCOURT, cottooe rénové. tO'i 
pièces, 8 orpents. oorooe double, . 
SX.OOO. 658-7739; 271-5177. 

Q]S) L A U R E N T I D E S 

P R O P R I É T É S À V E N D R E  

A STE AGATHE, condo 5W, style 
cotlose, très luxueux, complète 
ment équipe et ne iA le , lover, lave 
voisselle, laveuse-secreuse. sk i . 
tennis, pisine sur le site, impecca­
ble. 437-4994. 437-9292. 

( i l 9 ) E X T É R I E U R D E 
V — y M O N T R É A L 

P R O P R I É T É S À V E N D R E 

i 
LES CEDRES, stvlc colonial , 2 > 
étages, terro in boisé 2 arpents, 
construction supérieure. 11 pièces, 
garoge double, 20 min de Montreol, 
5137,000. Part icul ier. 1-452 2165 

AUBAINE, prés St-Sauveur, uran 
de canadienne 7 pièces meublées, 
2 tovers, oorooe, doit vendre, faites 
une offre. Pos d'ooents 432 1221, 
543-3377. 

MAGNIFIQUE maison oe campa 
one piece sur pièce, à prox imi té 
de la r iv iere Yamosko. Pr i x à 
discuter. 1-794-2984. 

1 

F L O R I D E - H O R S 

F R O N T I È R E S 

P R O P R I É T É S À V E N D R E 

HALLANDALE PLO. maison mo­
bile, argent conodien. 305941-7283 

HOLLYWOOD Floride, très beau J 
condo, bien omenogè, 2 enombres, \ 
presque neuf, 2 ons. Fovt vendre 
Pierre 648 9923 ou 422-4275. 

MOTEL o Hollywood, Flor ide. 15 ; 
chombres avec piscine, même 
prorplélaire québécois depuis 8 
ans. 4555287. i 

P A L M SPRING, comte de Pa lm < 
Beach, condo I chambre, 1 salle : 
de bain, grand salon avec salle à i 
manger, belle communauté, pisci-
ne. activités sociales, 10 minutes i 
de la ploge et des centres d achats 1  

majeurs, pr ix raisonnable. Pas 
d'ooents. Rene 305 965-1604. bur cou 
305-627-4871. 

S U R F S I D E , F L O R I D E : 

Voleur exceptionnelle, maison ôç 
vil le ï très grandes chambres, 
luste en face de l'océan. Escalier 
en spirale vers solanum prive sur 
i? toit. Nombreuses commodiles 
Prix 95 000 \ US. 

M A I S O N S 1  

M O B I L E S I 

A V E N D R E 

F L O R I D E - H O R S 

F R O N T I È R E S 

P R O P R I É T É S À V E N D R E 

A L O U E R 

C E N T R E - V I L L E 

(l33) À L O U E R (^33) À L O U E R 

TTT Î L E D E M O N T R É A L Î L E D E M O N T R É A L 

LIBRE ô l'acheteur, rive-sud, 70 , 
minutes du centre-vil le, 6599800 

C H A L E T S 

À V E N D R E 

LAC MASKINONGE, hiverisc, S 
pièces meuble, fenêtres panorami­
ques, électrique, loveusesecheuse. 
fover pierre, terrain 730x100. plage 
privée, 535,000.255-2465, 1 8353595. 

ST-ALEXI DES MONTS, Chalet 
meuble, hiver-été, 5*1 pièces site 
tranauil lé, 1-514-743-9751. 

ST-CALIXTE, lac Desroches, cha-
let très propre 20X32,2 chombres, 
lessiveuses, accès au loc, cabanon 
1erroin 50,000' cor S26.0O0. 759-9390 

T E R R A I N S 

À V E N D R E 

ST-SAUVEUR terrains à bot i r , 
si tues au coeur m ê m e dé St-
Sauveur. Disponibles de 10.000 ! 
pi .co. et plus, tous les services 
municipaux, architecture conlro- i 
léé. AMI: 384 0 340. f in de semaine: 
St-Sauveur 227-2301. 

VAUDREUIL rue Ouimet 50X100, i 
55,000 . 374-0659 ; 669-4367 

P R Ê T S | 

H Y P O T H É C A I R E S 

I (55S) L 'HOMME A CONNAITRE 
1 1ère, 2e, achetons balance de vente. 

Claude 51-Onge Crtr 733-4214. 

ABAISSEMENT: lêrc-dëuxierne 
j hypothèque. Jour. soir. 729-4332 

! ARGENT sur 1ère. 2e hvcolheuue. 
J. Collins courtier 931 3184. 24h 

C E N T R E S C O M M E R C I A U X 

E T I M M E U B L E S A B U R E A U X 
Sud de la Floride, 12 000 6 plus de 
100 000 pi cor. Appeler ou écrire 
Gory Lynn, General Soles Mqno-
ger, 
Florida International RealtY 
and Management 
28950 Collins Avenue 
Miami BèOCh, FL 33140 
(305 ) 672 7715  

WEST PALM BEACH, Vi l la Crest 
Heaven, 2 chombres, 2 salles de 
buins, belle communauté, piscine, 
activités sociales, 10 minutes de la 
plaae et des centres d 'ochats 
maleurs, pr ix raisonnable. Pas 
d'ooents Kenc3059651606. bureau 
305 627-4871. 

A LAVAL, terrains duplex, tr iplex, 
i uni lamil iates, ovec services. 469-
; 3841. 

I A R.D.P. 4 terrains, prêts a botir, 
possible 24 condos. 55 50 p i cor., 
financement cour tout le prpjct 

! possible. 3344947. 
1 BOUCHERVILLE, 15,583 pi car., 

vue sur le f leuve. 670-4294. 

LAPLAINE domaine De Bronco, 
i terrain 44,499 pi cor, fucode 75 pi 

sur rue Pouport. Valeur 519,000. 
Vendrais pour 515,000. Jour: 288-

I 9982. Apres 9h p m : 384-9384. 

' LAPLAINE, mognifiaues terrains 
! pour maisons mobi les (1 avec 
i service d'eau), X . O O O pieds, 17c le 
! Pi. 471-8722 OU 471-1534. 

METRO SHERBROOKE) 
Edifice de prestige, 1'i-3Vi-4'>5'.j, 
piscine, souna, c l imat isat ion. , 
choulfooe. gordien, près de toutes, 
commodités. 281-1551. 

MEUBLES superbes apo. et mai- ! 
sons pour executifs. Tout fourni 3 
a 12 mois. Troc Voconces. 288-4194. i 

N.D.G-: l'-i 0 4Vi. èouipe, piscine, 
insonorise, béton. 488-8773 

PRES Carre St-Louis, beau ï"i. 51 
louer, 342-9944 après 5h. j 

PRES Rodio Canada, « pieces, i 
électrique. 5450. 525-3602 ; 523-8608 

"PRES Université du Québec, l'fi. 
rénové, "sundeck" gronde cour 
ar r ié re , chauffé, 845-7841 

SHERBROOKE prés Si-Den?^ 
métro, luxueux 4 ' j , I300'cor„ po­
lio, svs. alarme, libre, 5595.621-29451 

STANLEY nord de Sherbrooke, 3'T. 
très propres. Tel . 285-1945 

STUDIO, tout comois o par t i r de 
5200, édil icc en béton, 330 Christin. 
84545505. t 

ADAM 4988. 3'<7 propre, chauflogc 
électrique, l ibre, 5210. 481-5714. , 

AGE D'OR. Montréal Nord, 2'.7, ! 
choutlés, près r iv iè re , l ibre 1er i 
mors. 325-1147, 324-4029. 

AHUNTSIC 0 , 3 ' 7 moderne, bt lon, ' 
luxueux, propre, confort, tronquil- 1  

le, sécuritaire, commodités, 5420 
3364X73 

AHUNTSIC 1 ' , , 4'-, a louer. 38 7 8434 
entre Ih et Sh. 

AHUNTSIC S' J . bqs tr iplex, goro 
OC. 5575, l ibre, 388-5354. 

A P P A R T E M E N T S L U X U E U X 

OUTREMONT 
Edifice sécuritaire, chauffé, pisci­
ne intérieure, sauna, ascenseur. 

277-5873 
AVE DOUTREMONT, Immeuble, 
Choutté 5190, 277-4406 Ou 389-5598 

i A BAS pr ix . Pierre Ponncton. 
' Déménageur Aff i l ie. Est imat ion 
! gratui te, boites vides 937-9491. 

4 ' i , RENOVE, a SOUS-IOuer, 5350. 
Tel. 524-4744. 

A L O U E R 

Î L E D E M O N T R É A L 

st LEONARD, 4>,i choutfose élec­
tr ique, pos d'enfants. 725-0244 

AHUNTSIC, orand Ti, chaul le, 
eou chaude et taxe d'eou pavées, 
poêle et réfr igèrctèur 381-2048. 

AHUNTSIC. Ter. Fleury. 4 ' , j , 3e, 
chaulté, eou chaude, 443-5519. 

AHUNTSIC, m 55 
choutfès, près métro 388-2530 

AHUNTSIC, 1735 Hènrl-BÔûfâTsô 
E „ 4VT-3'.I Choutfès, 389 1 544, 935 
3103 , 932-3909  

AHUNTSIC, 2 ' i chouftè, cou chou 
de, poêle frigo, tranquil le, après 7h 
374 1281. 

AHUNTSIC, Vi non choufté, eou 
chaude, négociable, 382-3776. 

AVE DES PINS 1400, grand 4 ' i , 
3Vi, piscine- souna, 842-8041. 

AVENUE DE L 'EGLISE, Cote St-
Poul, 2 pièces, poêle réfr igérateur, 
galerie, 767-42». 

AVENUE DU PARC, près Laurier, 
6 '7 pieces, clKJUtfoge eleclrioue, 
l ibre 1er mars, J450par mois, 274-
0735 , 272 1244. 

AVENUE Laurier.SI-Michel. 4 ' , i . 
elect. 1er, 5335, luiliet 527-9103. 

TJ ÏAUBÎËN EST 6845, insonorisé. 
4'7 avec foyer, neuf. 5500; 4 sur 2 
niveaux.avec fover. neuf, 5700, 
5725. Location immédiate ou mai 
1985. Sur rendei vous, 521-1212. 747-
7557, 255-1445. 

BEAUBIEN-Pooineau 4 ' i , l ibre, 
possibitilé conciergerie. 374-4778. 

AHUNTSIC, 3',7, poêle refr ioero 
teur, chouffoce. eclrtire, 5245 por 
mois, 1748 Pothler, 387-4443. 

AHUNTSIC, i'/i. 0 côté métro 
Sauve, l ibre 1er mars, 285 1488. 

A l LOCATION, entre Guv'Atwa ; A AHUNTSIC 10,615 Froncis, mo-
ter, superbes I M . 1 Ù meubles, tous 1 derne 3 ' î , chouffè. deml-sol oro­
inclus, par t i r de 5235 . 933-0454. pre, poêle, f r ig idaire, 381-0827. 

LAVAL , ores r iv ière, avec servi­
ces, prêt o construire, 689-2890. 

CENTRE-VIL i E. 625 Mi l ton près 
Université McGi l l et Hôpital Vic­
tor ia , dans edifice moderne ovec 
piscine, souno et ferrasse. A louer 
3',7, non meublé et meublé cantor- : 
tablemenl. 845-3418. 

A AHUNTSIC: l ' ip rcore , t ronqu i l -
le, tout compris. 387-7984. 

M A I S O N S 

D E C A M P A G N E 

À V E N D R E 

LAVAL, terrains résidentiels avec 
services. Inf. : 448 4344 

CENTREVILLE4 '7neut ,bc lcons. 
parking, références, 5500. 733-5428 

CHERTSEY, maison 6 pièces avec 
loyer, ter ra in 100x100. hangar, 
532.000. 681-4128 après 18h. 

MANSONVILLE, près pentes de 
ski, bungalow, 3 chambres a cou­
cher, 4 ocres de te r ra in , orond 
garage, ruisseou,l-272-3443. 

RICHELIEU, S' i orpents, maison 
et dépendances, 4744H40 local 4448. 

SI-JACOUES, M bien situé, grana 
lerrolp. oronge, 1-839-3542.351-0419, 

ST AUGUSTIN 11 pieces, 36,000 pi 
cor., 25 ans, 549,900. 1-475 8488 

ST GABRIEL DE BRANDON, 
moison de 100 qns toute rénovée 
et meublée, 2 cuisines, choutfoge 
et électricité tout neuf, 4 bâtiments, 
50 orpents, 2,000 érables, 2 ruis­
seaux, aubaine 560,000. 345-5022. 

LAVAL, terrain de 125,000' car., 
i près autoroute 13, entoure de parcs 

et r iv ière. :oné rnul t i fomi l ia l , prêt 
| a botir avec services. 489-1903. 

i LAVAL, terrain de 45,000' car., 
I près autoroute 13. zone commer­

c ia l , avec duplex en pierre natu-
i relie et brique. 580.000. 489 1903. 

i MASCOUCHE, Boisbriond et La-
chenoie. lerro ins prêts o bot i r , 
•ervices. 471 9797. 437 1 175 _ 

I MORIN HEIGHTS mognil ique 
terrain boisé, vue sur loc ou r i viere, 

j attenant o ski ololn et de randon­
née. Pr ix concurrentiel . Lorraine 

j Loporle 334-0555 OU 482-1783. 

ST BASILE, terro in pour petit 
cottooe. rue principale. 453-3112. 

' ST-HUBERT, 5 terrains ovec ser-
vices, soir 4542409 

=̂  ^ 
STE-DOROTHEE, rue Gouin, ter 

1 roln résidentiel, 58'7X100, S2.50pi 
| car., près des services. 689-4470 

CENTRE V I L L E : 2150 St-Marc. I 
métro coin Lincoln, tout équipé, 
4'V3'.7-2V>-I<7. 732-4503. 735 3103 

CENTRE-V ILLE : V a taxes ' 
pavées, meuble ou non. 268-2655 

CENTRE V I L L E , superbe condo 
l dans un nouveau secteur, 4 '7 pièces ' 
! avec foyer, balcon et porte patio > 

ainsi que stationnement extérieur. : 
L ibre Immédiatement. S4O0. non 

i chauffé. 363-7145. I 

D r . MM 1100, coin Peel | 
Luxueux 2',5,3h, 4'.7. Air climatisé 

! central . Electr ici té pavé. Piscine 
- intérieure. Squnns. 847-7041. I 

GRAND studio 25c étage. La Cite, 
a sous louer, tools mur-a-mur, vue 
sur le fleuve, 5429 fout compris, 
l ibre 1er mars 1985, 270-4055. 

A AHUTNSIC bas duplex, 4 pièces, . 
électrique, 5550. oprês lBh 469-2994 ! 

Â l o u E R , St-Michel. 4V7. très ' 
spacieux, frais peint, entrée loveu-
se-sècheuse. espace ou sous-scl. 
325-2544.  

A MONTREAL-NORD, 4 ' 1 l ibre," 
menage toit, sous-sol 5295,2e • 5345. 
5790 Chorlcroi 3244432, 648 9495. 

A PIE IX , 3',7-S275, 4'T-5360, Chouf" 
té, l ibre, 374-6253.  

A P O I N T E A U X TEMBLES, 2 
mois gratui ts grands 4',7, moder­
nes, neufs, reservation et location 
Immédiates février 85 d luiliet 65. 
2119 Trlcentenoire. 442 8051, 442-
0628.  

Â ROSEMONT, 4'% chauffe, reno-
vé, l ibre, 728-4734. 

Â~ST-LEONARD S** 1er ètogo-
ge.salle de jeu, bar, fover, garoge 
double, peinturé refaite, 325-80U. 

AHUNTSIC, 640 Montcossin près i 
Fleury, 4 ' ^ chouffè, eau chaude, I 
5350, possibilité d être concierge, i 
725-4449. ! 

AHUNTSIC: Terr . Fleury. Imm : 
béton. 3 3 ' i pieces, 5295. 38 7 0242 i 

ALMAprèsSI-Zot lqueetSt-Denis. I 
moderne, non chouffè, 41T-5315, S'.T- I 
5375, libres. 323-0816. | 

ANJoU*4'7 o sous-louer, neul, 
l ibre. 5385. 351-4722 OU 276-6260 

ANJOU, bas cuolex 5 ' 7 . garooe. 
1res propre. Soir 455-2438. 

BEAUBIEN 1425 est, luxueux 2'.s, 
sons bo i l , taxes payées.  

BOIS DE BOULOGNE 
2 MOIS GRATUITS: pour locatol 
res de choix. Piscine extérieure, 
ties grands opps.. moderne, calme. 
35280, 3'.7-t340, 4^-5410. 334-7949. 

BOIS DE BOULOGNE, H-BOUTOS-
sa 2'/7 5240 libre, sous-louer 354-0737 

BOUL. ST-MICHEL 1-Ourler 5 '7, 
clectrlQue 1er, 5345 mars 523-8052. 

BOUL.L 'ACADIE, 8325, 8415, 8495, 
centre Rocklond. T/i. 3'à, 
Voir concierge ou 849-7041. 

C.COLOMQVILLERAY. l'.i meu-
blé. 560-567. semaine. mois272-l486 

ANJOU, 2'T. chouffè. poêle, réfr i ­
gérateur, 1er mars , 35443813 

ANJOU, 3'.1 5375, 4Vi 5430, cnoullc. 
eou chaude, poêle réfr igérateur, 
oir climatise. 353-4112. 

ANJOU. 4'.: chaulté. cou choude 
pavée, 5380. L ibre 1er avr i l 354 
7574.  

ANJOU. 4 , 7Choutfé . entrée loveuse 
sécheuse, 5395, mors. 353 2765 

ANJOU, 5'5 choufté, eau choude 
et taxe pavée. 1er mors. 5343. 353-
8396 

C.D.N. a sous-louer 1er mors , 
grond 4 ' i choufté, équipé, près 
mèl ro , autobus. 7338017.  

! "CD.N. Ploce Decelles. 4 '7 équipé, 
bqlcon, 5395. 737-7257.  

| C D . N . 4'7 chouffè, p r w r e . 5320, 
I 737-4193 oorès 5hpm 
. C.D.N.,prè5Universi lè0eMtl,2' ,7, 

3'4, équipé, choutfê, 737-7300. 

A 2725 Fleury est. 4'/i meuble, 
choutté. 5450, l ibre, 744-4010. 

LE COLISEE: édilicc, centre-ville, 
piscine inférieure, sauna, terrasse, , 
tout inclus. 235 Sherbrooke ouest, 
l ' , i , 2v>, 3 i, 4'-! 288-1251 

A 2925 FLEURY EST 4',7 Chauffé, 
5300, 2é. l ibre. 744-6010. 

ABORDS métro Rosemont, 2'A-3''7 
meublés, modernes, 495-3128. 

ANJOU: 5 ' i , 4',7, i'r,. 7'i, PS 
chouttes, équipes, taxes payées, 
piscine. 351-8987, 352-4540. 

APPARTEMENT Ovec fOYér, split 
level climatisé, lapis mur o mur, 
équipe, sauna, piscine extérieure, 
laxe d'eau et eau chaude pavées, 
prés métro Angrlgnon. 344 2482 

C.D.N., o sous louer 3 ' j . prés 
! métro, l ibre, S290mois, 439-5773 

: CD.N , très beau 4'.i chouffè, 5420, 
• l ibre 24 février, soir ef week-end: 

739-2947, lour: 255-2311 Jean-Pierre. 

i C.D.N., Barclay et De V l m y , 
• magnifique haut de duplex, mo-
; outtte, stores de fenêtres, 739-8940 
I souf le samedi. 

C.D.N.. Bourret très prés Hôpital, 
, beau 3'/i cohutté, 5330, 744-9805 

I C.D.N., Dupuls. grond 4'.7. choufté, 
i poète, f r ig idaire, 1er mars, 5340. 
I 737-4579. 

mcope 
BELIER 

T DU 2 1 MARS 

AU 

2 0 AVRIL 

Dans toute situation sachez vous 
arrêter avant que ça tourne mal. 
Au travail une petite confronta­
tion avec des gens qui se préten­
dront plus compétents que vous, 
fera vite la preuve de votre supé­
riorité, mais de grâce n'ayez pas , 
le triomphe arrogant. Vous aurez 
des appuis qui vous donneront un 
espoir solide de succès. Côté du 
coeur vous serez pris d'un petit 
grain de folie. 

TAUREAU 

DU 21 AVRIL 

AU 

20 M A I 

Vous allez avoir une petite diffi­
culté à résoudre. Rien de grave 
mais l'attitude que vous aurez en 
la circonstance pourrait bien in­
fluer sur le cours de votre condui­
te . A t t e n t i o n donc à ne pas 
suivre votre première idée. Non 
qu'elle soit mauvaise en soi mais 
vous n'en mesurez pas suffisam­
ment les conséquences . Côté 
coeur vous aurez envie de vous li­
vrer à des excentricités. 

DU 21 M A I 

AU 

G E M E A U X 21 JU IN 

Au travail votre flair vous per­
mettra de déjouer les intrigues. 
Vous saurez tirer des personnes 
en place et dont l'expérience est 
riche d'enseignement. Vous serez 
habile. Sur le plan sentimental 
les influences planétaires vous 
seront favorables, vous rendant 
moms émotif, ce qui vous per­
mettra d'être plus objectif dans 
vos jugements comme dans vos 
décisions. 

CANCER 

DU 22 J U I N 

AU 

22 J U I U E T 

Au t r a v a i l n ' écoutez pas les 
beaux parleurs. Exécutez soi­
gneusement ce que vous avez à 
f a i r e . En a m i t i é c o m m e en 
amour ne vous laissez pas tenter 
par un cadeau dépassant vos 
moyens; le climat sera euphori­
que mais l'heure sera aux écono­
mies. Si vous êtes libre sur le 
plan sentimental vous aurez à 
faire face à un cas délicat et vo­
tre lanterne aura besoin d'être 
éclairée. 

LION 

DU 2 3 JUILLET 

AU 

23 AOUT 

Sur le plan sent imenta l vous 
souff r i rez d ' insa t is fac t ion de 
vous-même. Intéressez-vous da­
vantage à la personne chère, ne 
cherchez pas querelle pour des 
peccadilles et évitez les critiques 
injustes. Au travail maîtrisez vos 
actes et vos paroles, ainsi vous ne 
commettrez aucune gaffe irrépa­
rable. Plus que jamais vous de­
vez a v o i r un but p réc i s et y 
consacrer votre énergie. 

VIERGE 

DU 24 AOUT 

AU 

22 SEPTEMBRE 

Sur le plan du coeur vous plairez 
beaucoup et vous ne blesserez 
personne. Les aspects planétai­
res indiquent qu 'aujourd 'hui 
vous aurez un tète-à- tèle qui 
comptera dans votre avenir sen­
timental. Votre vie amicale y ga­
gnera en détente et en optimis­
me. Au t rava i l , en procédant 
avec ce qu'il faut de calme et de 
sage lenteur, vous devriez con­
naître de nettes améliorations. 

B A L A N C E 

DU 23 SEPTEMBRE 

AU 

23 OCTOBRE 

C'est un jour où vous devrez re­
doubler de prudence car vous au­
rez t e n d a n c e à m a n q u e r de 
réa l i sme. V o t r e sens pratique 
vous fera défaut, vous verserez 
faci lement dans le r êve , dans 
l'utopie, et vous risquez ensuite 

de tomber dans une sorte ae le­
thargic, de paresse, d'indifféren­
ce, ù moins que ce soit dans une 
forme d'agressivité plus préjudi­
ciable encore. 

DU 24 OCTOBRE 

AU 

. S C O R P I O N 22 NOVEMBRE 

À la maison se trouvent des gens 
qui aimeront bien bénéficier da­
vantage de votre présence. Fai­
tes preuve de délicatesse dans 
vos relations avec les êtres que 
vous aimez. Évitez toute forme 
de conflit. Dans les circonstances 
actuelles le moindre différend 
deviendrait sérieux. Sur le plan 
sentimental vos dons et talent 
s 'épanouiront après avo i r é té 
quelque peu en sommeil. 

DU 23 NOVEMBRE 

AU 

21 DECEMBRE 
SAGITTAIRE 

La patience et la mesure seront 
plus que jamais de mise. Usez 
donc de votre pouvoir de persua-
tion et dites-vous que ce qui sera 
obtenu ou acquis le sera d'une fa­
çon durable. Le moment est pro­
pice aux projets d'avenir. Tirez 
parti des choses ou des idées que 
vous avez mûries. Faites table 
rase des choses du passé, liqui­
dez les petites difficultés qui sub­
sistent. 

y DU 22 DECEMBRE 

C A P R I C O R N E 2 0 J M V , l H 

Rien de particulier ne menace 
v o t r e v i e de t r a v a i l e t vous 

n'avez aucun souci â vous faire 
pour l 'avenir . Vos affaires de 
coeur auront même une heureuse 
répercussion. Vos projets abouti­
ront ou sont sur le point d'abou­
tir. Vos efforts seront récompen­
sés. Voyez les choses avec une 
certaine ampleur, une certaine 
largeur de vues. Gardez-vous des 
rêveries stériles. 

VERSEAU 

DU 21 JANVIER 

19 FEVRIER 

Vous allez manifester une certai­
ne nervosité au travail aujour­
d'hui. Pourtant rien ne viendra 
j u s t i f i e r vos pet i ts coups de 
nerfs. Bien au contraire, les cho­
ses tendront à évoluer favorable­
ment à condition év idemment 
que vous leur donniez le petit 
coup de pouce nécessaire et suffi­
sant pour a t t i r e r la c h a n c e . 
Agisssez, ne rêvez pas. Sur le 
plan sentimental, on vous admi­
rera et vous vivrez de bons mo­
ments. 

POISSONS 

DU 20 FEVRIER 
AU 

2 0 MARS 

Les influences planétaires vous 
feront retrouver votre fameux 
équilibre. Déterminé et motivé 
vous vous reprendrez en main. 
Côté sentimental et amical, on 
recherchera vot re compagnie . 
Vous serez bien accueilli. Vous 
ferez montre d'enthousiasme et 
vous triompherez sans trop de 
mal de votre défaut ordinaire, 
c'est-à-dire une certaine absence 
de diplomatie. 
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OUTILS — Un mot de 8 lettres 

R E T T E V A N A P E R T U G 

V I S C G U A T E S 0 0 S T I 

E T 0 L A P G R S B B I E A B 

C P I L F I) I A M A N T N S E 

E Y 0 R F P S C R E U S E T L 

P E L L E I E 0 R D R T R I E 

S A E I R F R I 0 T U L B C T 

T -A L 0 N A 0 R G B A T I E I 

U L U N C D V N P 0 E S L N D 

C E G I A 0 R R D L R B A U R 

T N L R I 0 S E L A A G C 0 A 

E E A U G E S I L I G N E u L 

V I R • E R A V D P I L 0 T F 

I H E A E M M A N C H E E I I 

R I 0 H C A H D E H C U 0 L R 

ALENE DRAGUE MERLIN RIVET 
ALESOIR ECOPE MEULE ROUET 
ASTIC EMMANCHE NAVETTE SASSE 
AUGE ETAU OUTIL SOC 
BANC FLEAU PALOT TALON 
BLUTOIR GAFFE PELLE TAS 
BURIN GIBELET PILOT TE 
BUTE GORGET PLANOIR TETU 
CALIBRE HACHOIR POINTE TIRE-FOND 
CARET HERSE RABOT TRACOIR 
CREUSET HIE RADOIRE TREPAN 
CYLINDRE LIGNEUL RIFLARD USINER 
DAVIER LOUCHE RIFLOIR VARLOPE 
DIABLE MAILLET RIPE VIS 
D IAMANT 

Solution du dernier problème: DVORAK 

, FLEURY374», 41.7,1280 chouuffé, 
libre Immédiatement. 

HOCHELAGA, 3 ' 1 . haut duplex, 
$275. non chauffe, tools fourni, 
entree privée, libre. 254-4341. 

A LOUER 
ÎLE DE MONTRÉAL 

À LOUER 
ÎLE DE MONTRÉAL 

NO.G. : !'•> 0 4'7, équipé, piscine, 
insonorise, béton. 488-8173 

JEAN-TALON 4015, ce n Pie IX, 
i i'-:. meublé, luxueux. 80s prix. 

LACAOIE Henrl-Bourossa, 3 ' i . 
! t'/i, béton, insonorises, 332 384?. 

! LACORDAIRE sud Sherbrooke, 
j 4'7. propre, «75. 273 0852. 748-5380. 

j LACORDAIRE 12033, libre, 4>7 
| termes, trais peint, 381-4721. 

LAJEUNESSE 7470,4'1 libre, près 
i métro Jean-Talon, 274-1020. 

, LAJEUNESSE, prés métro, chaut- ] 
I tés. Vt. libre, 382-2110. 3l>, 1er 
; mors, 312-1830. 

LANGELIER et Jorrv. choulfé. 
beau or and 5'7. avec cevooe dou-

j ble. libre 1er mors. 727-9422 

LASALLE~o7ono 4VI. J l j , HT.préT 
HOW de Ville, 363 2424, 527-2496 

I LASALLE: 5"i, 2e éloge, non 
chauffe, près autobus, 366-2626. 

LINTON prés CDU. et U de Mil . 
4'-i 1260, mors, moi: SU rez-de-
choussee 1235. mors; pas chauffe, 
équipé. 3745 Linlon. app. 4. 

MARQUETTE 7,514. SOUS-SOl 3'7 
non chauffé. S190, après Sh 643-3145. 

METRO Beo'jbien. 3 nieces fer­
mées, poêle, frigidaire. 1235 mois. 

| après 5 heures. 430-4IW. 

METRO Codilloc. sous louet beau 
! 317 meuble, choutté, stotionne-
; ment, oir climatisé, 14X. 688-5194 

METRO Henri SourossO. 2'ï, S275 
, tout compris. 384 9892. 

METRO Jorrv - St-Denls, Vi 
chauffe. 5275, Doélc-frloo. 668-44\' 

METRO Jcrry, grand 8 repeint. 
S700 per mois, 1er mai . oussi 
disponible pour bureau, après 9h30 

, p.m. 849-8851. 

NEUF, l'-i à 3' i pieces. A partir 
I de 5225. par mois, choutté, eau 
1 chaude. Poêle. Irigidoirc. Cotèdes 
| Neiges. 739 2138.  

! NOUVEAU BORDEAUX, haut du-
I plex, grond 6'7 chaulfe. S550. libre 
, 1er avril. 33I-5O02 , 334-2888. 

I NOUVEAU Rosemonf. 4'% 1385 
I non chauffé, 254-SS32. 

RUE HEBERT, très grand 4 ' i . , 
' avec garage double et cour. Libre 
| ImrrvMiaternenl. 363-7165. 

RUE SHERBROOKE 
3Vi. 4' i otouer.écu chaude fournie, i 
poèierôfrigerateur inclus, près tous ; 
les services. 523-4793. 

NOUVEAU Roscmonl 4Vj près 
: galeries d'Anlou et métro, chouf-
! loge électrique, 1380 653-5796 

NOUVEAU ROSEMONT, 4 pièces, 
S425 non chauffé. 253-3940 

NOUVEAU ROSEMONT, 6915 
Beaubien, 3' i oroorc, porte patio. 

I entrée laveuse sècheuse, 351-4376. 

I NOUVEAU-RÔTÊMONT, grond 
' 2<1 neuf. 1385. 253-4170. 

NOUVEAU RUTÈMONT. 4~I. avec 
| foyer, o souslouer pour 1er mars. 
I S425 par mois. Après 6h 255-2985. 

OUTREMONT rue Oollard, rez-dê-~ 
choussee. grand 6' :. 2 salles de 
bains, (oyer, entièrement rénové 

! Libre immédiatement. 1650 non 
! chauffe. 270-5369. 

OUTREMONT sous sol 5-7 ideal 
pour bricoleur Aussi 7 pièces 1er 
ploncher. Chauffes, eau chaude, 
taxes pavées, repeints. 486-8139 ou 
744-1616. 

RUE STZOTIOUE prés Cham ; 
I bord. 4V| non choutté, 3e. S7!5. libre 

1er mars 729-0209. 

SHERBROOKE EST3620-3630, l',7. | 
2'/î, rénovés, chouffes. eou clwude 
(ournle.toxépavèé.libres.661-5714. • 

SHERBROOKE E . 5 2 5 . : l , 4 ' 1 3 , i " 
semi meubles, chauffes. 845-4698. I 

"SHERBROOKE EST, 7045, 2' i 
j libre, près métro Rodisson, 259 8593 | 

| ST-DENIS ores Bélanger giand4l7 i 
1 rénové, 1375. chouftooe électrioue. 
j ST-OOMiNIQUEprèsLaurief,5^ 

très propre, 1285 ocs chauffé. 
PRES METRO JARRV, grond 6' i 

l rénové avec piètre et boiserie, 5525 
rezoe-chousse. 

:74è4S4 OU 341-7389 

ST^IS.lUXUr^V^ElUrTET 
BE, TERRASSE, MEZZANINE, 
1400' CAR., $750. 527-6387. 

ST LAURENT 8374. opc.8. 3'7. SJOC 
tout compris, 381-8976. 

(Î33) À LOUER 
— ILE DE MONTRÉAL 

VILLE ST L A U R E N T , PEN­
THOUSE, condo de luxe 1600 pi car 
ô'i, climatise, tools mur à mur, 5 
appareils domestiques. 2 salles de 
bains, piscine intérieure, sauno. 
bain tourbillon, un stationnement 
Intérieur, électricité et choutfooe 
paves, 1825 mois tout inclus. 381 -
1683  

VILLERAY, 3 . 1 , propre et Iran-
auille, S275 choulfé, 270-7654. libre 
1er mars. 

"4~j"chautle, semi sous sol, mênooe 
fail, libre rélèrencé 274-9514. 

4858 CétêdesNeiges 
du lundi au vendredi 

de lOh a.m. à 7h p.m. 
samedi, dimanche 

de lh 0 Sh p.m. 

LE 

R0CKHILL 
Notre souci: votre confort." 

7 » 4 704 

A LOUER 
RIVE SUD 

METRO SHERBROOKE, immeu­
ble de prestige, chauîfooe et élec­
tricité Inclus. I'7-U25,3'TS4S0,4'7-
S580 . 849-5234 , 266-9968. 

METRO VIAU, Slcord, ïi chaut 
tés, oorooe, 259-1910, 527-2496. 

MONTREAL-NORD, sous-sol 417, 
menooe fait, libre. 327-6061. 

MONTRE AL-NORD spacieux 4l7. 
choutfooe électrioue. 32S-386S. 

MONTREAL NORD. 5"l. eau cheu-
de fournie, libre, 324.7971. 

À LOUER 
ÎLE DE MONTRÉAL 

C.D.N.. Dupuis près Lovoie, 4 , i 
équipé, ro.sonnju e 341-3462. 

(133) À LOUER 
ÎLE DE MONTRÉAL 

CHAPLEAUDU CARMEL 3'1. 
Deslordin5 5V7. 255-2917, 524 7782. 

0 3 3 ) À LOUER 
ÎLE DE MONTRÉAL 

C . D . N . , Lennox, haut duplex TVl, : 
coin, 2 salles boln, 1775. 737-3189 ; 

C . D . N . , Vi. S'i. Van Horne près I 
VYilderton, proximité université, 
hopitoux, cuisinière, réfrigérateur, 
chauîfooe, eau chaude. 523-1610 lin 
serr>273-7437 \ 

C . D . N . , F*. 5Vi. Von Horne près ' 
Wilderton, proximité université, 
hopitoux, cuisinière, rèfrioêratfur. 
chauffage, eou chaude, 523-1610 lin 
sem273-7432 ! 

C . D . N . , 3777 - 3787. pros Hopitaf 
Mtt-Génèrol, Shelbourne Tower, 
4'.7-3'.l, 935-3103, 915-4037, 932-3909. 

C . D . N . , 4'.i, 5'/.. 4030 Linton app 
2, 737-6036.  

C . O . N . , i">. chouffé, 3105 Linton. 
Disponible. 272.3277, 272-3950. 

CHARLEMAGNE Pie IX, grond 
Ô ' - J avec ou sans oarage, chouffé 
électricité locataire, 1450,256-4961. 

CHATEAUBRIAND près métro 
Jorrv. sous-sol i'/i non chouffé ou 
gai , 172Smois. Après Sh: 683-1180. 

"CHRISTOPHE COLOMB, Bélon 
Oèr, 6V1 chauffé, 3e. terrasse pri­
vée, stationnement. Libre. 279-8818 

CHRISTOPHE COLOMB 6652, 2*7, 
3'7, équipés, tout compris, 270-2779. 

CHRISTOPHE-COLOMB 6819; 
grond logement, bas, I pieces avec 
sous-sol, garoge, libre. Ideal pour 
professionnel ou outre, s700. 469-
6S88; 625-5665. 

CONDO 0 vendre. Ile Poton, 4'jfinT 
en brique et en bois, 155.000, bord 
de l'eau. 255-2260, 687-0743. 

COTE ST-LUC, sous-louer S'i, 
duplex, chouffé, équipé, garoge, 
1490. 481-9765 

MONTREAL-NORD, 4V>, 
chouffes, neufs, 321-7697. 

COTE STE CATHERINE 4140, 3'.7. 
4V», 7334)933. 

DE MARSEILLE 6430, metro Lon-
gelier, grond 4'.7 opp. choutté. 255-
3238 

DE SALABERRY, 3'7-4V,. trais 
peint, libres, choutté, 667-2362 

DECARIE 6*40, IVi entièrement 
rénové, meublé ou non. Ascenseur. 
Métro. Tout compris: 1245, 1265 
733-0316.  

DOMAINE ST-SULftCE 
NEUF,4pièces, haut triplex, fools. 
1400 & plus. Poêlé, réfrigérateur 
disponibles Occupation fèv. ou 
mars. Nicole: 382 4040 

C.O.N.: Grond 3"i chouffé, près 
métro. 10 minutes de U de M 2 
balcons. 13S0. Libre 1er mors 733 
5165. 648-2166. 681-0530. 

"CARRE ST LOUIS studio. Chom-
bre fermée. 900 pl. 1475, 527 5789 

"CARTIERVILLE, bas duplex 6".7 
foyer, bor, oorooe 1650, 661-5893. 

"CÂRTIERVILLE, l ' i meublé, 
sous-sol, 1160 tout compris. 334-5087 

«"Rl ïËRVILLE.S' lCboul lé . très 

Îirond, balcon prive, près train, 
ibre. 335-3231, 683-8738 

CARTIERVILLE, grand 4 ,, eau 
Gioude el choufooe inclus 1425 
par mois Jour: 331 «S3, soir: 335 
«066 M rVVjrlssèt  

CARTIERVILLE, boul. Lauren, 
tien, orand 5' i avec Cdur. 1325, 
llbre 1er mars 332-0128 ou 333- 7036 

CASGRAIN 779S, 3 pièces, 
ccouffe. ITI-llM. : 

ibre. 

CH.COLOMB, pres/netro Jeart-
Talon, grond 4*7 fermé, de oualilt 
exclusive, tout restauré, ploncher£ 
boiser its, otim" es cl v o n t * « 1 
chêne, crfrftfisot'on et ventilation 
électronique Libre 1550. 397 9705 

COTE DES NEIGES Bedford 3580-
1 90, 2'7 occupation 1er mars, im­

meuble neuf, poêle & félrigeroteur 
fournis, toois mur a mur. Concier­
ge 342-3002. 73S-2SS9. 

COTE DES NEIGES Gover 3593 4 
1 3599.4',7.5'7 occupation immèdio-
; te. Immeuble neuf, poêle & réfri-
. gérateur fournis, tools mur û mur, 

concierge 739-8740, 735-2559. 

: COTE DES NEIGES Gaver 3593 ». 
, 3599, A"i, $'1 occupation Immedia­

te, immeuble neuf, poêle & réfri­
gérateur fournis, tools mur 0 mur. 
concieroe. 739-6740. 735-55». 

COTE. DES-NEIGES, Arrière Plo 
, <o. 3'7. I i , 4'7. A porlir dé 1240. 

Cnoutfe, eau chaude payés Aooa 
reils ménagers. 4200. de Courtroi. 

, app: 12. 733-6714, visites sur ren 
- dei.vous. de 9h 0 I9h. 

COTE DES NEIGES, • . o • ... 0 
partir de 1195. Prés metro, autobus 
160, 165. 128. hôpitaux,.centre 

, d'ochats. porc, université de Monl-
real, Poêle, frigidaire. Meublé avec 
suoolêment. 6675, Dorl.ngton, 739 
7268. 

DOMAINE ST SULPICE 
3'.7 rei-dechoussee. entrée laveuse 

. sècheuse, lapis mur a mur. 1340. 
Occupation fèv ou mors. Nicole' 
382-5511 

. DUDEMAINE, prés garé, 3Vi, l\i 
' grandes pièces, chouffes, équipés, 
i eou chaude, toxe payee, très oropre 
1 et tranquille. 687-9725. 

i ED MONTPETIT, loce U. de M. 
i 3'T meuble ou non, lout compris. 

piscine intérieure, 1380mois. Int. 
1 737-3998 

i ED IF ICE DE 6 APP. N b U h 
4661 18e Avenue. Moderne, béton. 

: insonorisé. S'Vlèr etoge avec go-
' roge. chambre lavoae. 1550 : 5',i 
1 1500; 4-7.1450 iVhieS: 3' 1 semi 
' sous-sol 1300, 4'7-semi sous-sol 

1375 A partir du 1er ovril 727-6609 
OU 259-I64I. . . 

MTL-NORD, hout duplex, S'/J, 
neut. S4S0. Soir 328-2459. 323-6483. 

MTL-NORD, quartier ville des 
Fleurs, rénové, eou chaude fournie, 
choulfoge électrique locataire, 
service concierge salle de lovoge, 
4'.7-1305. 3'7 • S270, 2Vi • 1735 661 
8671. 

"MTL"N0RD, 3'Î, 4'7, béton, oscen-
seur. 4615 Léger, 327-6992. 

MTL NORD, 4') choutté. béton, 
3794 Henri Bourosso est. 326 0556. 

EDOUARD MONTPETIT près U. 
de M grand S'i. arrière, garage, 
équipe, raisonnable. 484-1836.489 
7786 

EDOUARD MONTPETIT: a SOUS 
louer; 4'.7.1420 chouflè. fout corn. 

ESPLANADE 6073. 4W. choutfooe 
électrique. 1350 . 672 2805. 

N. ROSEMONT, sous-louer J'-l 
meuble, choulfé, 1300. 252-0122 

N.D.G. haut ouolex 7't, clcir, salle 
a diner, (oyer, l'.i sollé de bains, 
1800 chouffé. eou chauffe fournie, 
ovril ou moi. 48! 7129 après 6h. 

METRO Jorrv, 8037 Foucher. 4Vi 
1220. mènoge fait, choutfooe eiec 
trique, libre 1er avril . 873-7237 
lour; 272-7176 soir. Pour visite 
s'adresser d 8041 Foucher. 

; P.A.T., 4M, luillct. 1290,2c doge. 
I stationnement, 351-8069. 

I P.A.T.: Tricentenoire-Sherorooke. 
4'.7, électrique. Mors. 332 0119 

, PAPINEAU 6750, 3'7, 4'.7, 5'.7. 
Chauffe. 722 6017, 471-4148 

METRO VIAU, 3 chauffe, eou 
chaude, poêle, Irigo, discernible 
maintenant, 1300, 598-6118. 

MEUBLE OU NON, l'.7 A lOVi 
7210 ST-DENIS 

LOGE INFO. 495-2458 (FRAIS) 

MONTREAL-NORD, 4V>. clectri-
due, 1er, stationnement, 725-8067, 
667-7911. 

MONTREAL-NORD: Grond 4'7 
électriaue, garoge double. 352-0318 

j PLACE M E I L L E U R l ' I . 3'.7. 
! choutté. receint, 387-2728. 488-6033. 

PLATEAU Mt-Royol, Orond 3'> 
I meublé, tout fourni, 521-2859. 

I PLATEAU Mt-Royol. Christophe-
Colomb-St Joseph, 4Vt, rénové, 
cuisinière, réfrigérateur, tapis, 
chouftoge électrioue. 1350,284-3303 

MONTREAL-NORD, 4 '7 , 2 ' i , 
chouffes, juillet, m 3065. Î25-9S37. 

MONTREAL NORD, houl duplex 
5'/7 chauffé, 321-8123. 

MONTREAL NORO, grand 3'7, 
belon, insonorisé, chauffé, éclairé, 
1300 et 1325. 324 2374. 

PRES hôpital J.Tolon, 3' 1, f .-. 
- chaulfês, libres immédiatement, 
, ménage delà lait. 364 9462. 

] PRES Porc Lafonloinc. I l l , 2'5, 
: tout compris, 574-9924. 

' PRES PLACE DES ARTS. 3',7 d 
i louer, louf compris, sout èlectri-
1 cilé, piscine, sauno, 268-6448. 

MONTREAL-NORD, libre. 5': 
het-t ouplex, moderne, non chouffé, 

I 1385, soir 324-3259. 

MONTREAL NORD, 4'7, hout tri-
' plex, chauffe, 1er mars, 326-5957. 

MONTREAL-NORD: 6 pièces, 
rénové, chauffé, 1er ploncher, 
llbre. S600 par mois. 322-9066. 

MONTREAL NORD, *'1 luxueux, 
très propre. Langeller et Dilon, 
ploncher ceromicue, eau chaude et 
Choulfé, S360rnois. 322-3017. 

MONTREAL NORD, 4'7, béton, 
insonorise, 1res moderne, non 
choutfc, l335mois, libre. 324-8634. 

MONTREAL 3' 1. propre, tranquil­
le, More 1er mars, références 
demondees. 376-5065 acres 6h30. 

PRES Stode olympique, av Des-
lardins, 3't (conslrucllon 8 onsl, 
eleclr ique. 1275 tqxe pavée, 2550536 

N.D.G. sous louer rue Côte SI Lut 
5530 com Old Orchord. 3'imorsog-
ovril . « luthoul le . <B2 2916. , i 

N.D.G.. bas ûuolèx. 5' 7 a<ec sous-
sol 3- •!. 2 garoges. tapis mur a mur, 
poéle-rétrigèratcur. laveuse, 
chauffé, ISSOmols,,935-3103. 

N O G.. CRJTND i 'SOMMERLED 
3'.7-417 chauffés. 1res grands; li 
bres, 487-O830, o83 6738. 

ROSEMONT, 6855,21e. 24 choulfé, 
patte, «rji». taxe d eou, «30,1er 
moi}, 7387455, r29-6954. . 

RUÉ CHAMBLY Vt. oroore. libre, 
personne tranquille, 521 5436. 

A LOUER 
BANLIEUE OUEST 

OUTREMONT EN HAUT 
, Moisondevillèàlouer,3chambres 
j o coucher. Complètement rénovée, 
i Occupation mors 85. H200mois 
! pour 3 ons. 526-2744. 

P.A.T. 4'7 demi sous-sol, 1255, 
lulltet. stationnement. 3533081 

ST LEONARD arcrid 5'1 non chaut 
lé, 323-9549 

ST LEONARD grond _5' 1 hout 
duplex, prés crrrimodllees, non 
clmuffè, 1475, 1er mars 729-7339. 

ST-LEONARDV.oufr.lS. J'iChouf-
fc. propre Libre. 254 4190. 725-7*51 

MAISON comdicnfie 7 pieces, 
terroin très grend paysager, o 
Senneville. Secteur résidentiel. 
Libre. 4576594, 253-8608 

PAPINEAU 7040,1 7-J 17 3-1. meu­
bles, foui fourni, 376-3673. 

"pARC EXTENSION, rué Birman. 
I U b i'/i, chauffés. Concierge, 849 
7061.  

i PIE IX/CREMAZIE4'7Cl l0Uffê , 
1300, libre, 655-6610. 

PIE IX. loce iordir, botonioue, 3'ï 
et 4'^, chouffé, eou chaude fournie, 

: libres, 256^4208 , 251-2389. 

ST-LEONAROSi; soile :eu. lover, 
j elc. libre, références 661-4743 

; "ST-LEONARO. 4'7 chouffé. libre 
, immédiatement. 7284016. 

ST~LEONARO, nres Lacrxoairëct" 
I Bélanger. Orand 5' 1. libre. 2553291 

ST LEONARD. 4'-j choutté, hout 
j triplex, libre luil.. 1375 325 7269. 

STLEONARD, Vlau 70357TT 
chouflc. libre, 1290 . 728-2575. 

, IT-LEONARD, 4 ' I neuI"2odulles 
! libre 1er luillct ou avant. 721 7007 

A LOUER 
ÎLE JÉSUS ET 

RIVE NORD 

PIERREFONOS est, 5'7 neuf, 
électrique ou 5'^ chauffé, garoge, 
prés gare, centre d'ochats, 626-5374. 

PLACE Basile Patenoude 5584. 
Rosemont, 3'/7. 4'.7, libre, 527-4233. 

ST LEONARD, 4Vl chouffé, 1res 
propre, ter mors ou avril, près 
centre d'achats et metro. 3261357 

STLEONARD, 3'7, rez-de-chaus 
see. plancher céramique. Libre 1er 
avril. 324-2758, eprés I8h 321 8370 

POUPART 1715, 3'/> et i'fi électri­
cité pour chauffage et cuisson 
Incluse. Bertrand, 525-6737. 

QUEEN MARY 4660, 4' ; choutté. 
équipé. 738-3214 , 935-3103. 

QUERBES et Jorry, 3'7, ouvert, 
près centre d'ochats. 1725.272-1601 

R.D.P. gronds 3'7. 4'7, chouftoge 
électrique. 643-0938. 

R.D.P., iwuveou 4'7. 1 mois ou 
love-vaisselle gratuit, bail avant 
1er avril 85 au 30 luin 66, 643-1612 

R IV IERE DES) PRAIRIES 
LES JARDINS DE L'EDEN 

MAGNIFIQUE 4 : 
Secteur de 1er choix. Bâtisse 
neuve. Focillté de transport. Boul. 
Perros coin 14e ave. Pour rensei 
gnements- 646-3164 , 643-0948 
Une outre realisation: 

Constructions Beouchalel Ire. 

ROSEMONT- Masson. 417 choutté, 
eau ice. 1350 taxes inc luses. 376-7159. 

ROSEMONT, grond 3'7. chauîfooe 
électrique, propre, tranouille, 1215, 
avril, références, 728-0904. 

ROSEMONT, rue Cartier, 5',7, rei-
de chausse, cave, libre 1er mars, 
bail 17 mois, chauffage électrique, 
1 chambre fermée, plonchers bois 
tronc. 271-6893 

ROSEMONT, a sous-louer 3", 
choutté, équipé, béton. 4425 Belle 
chasse. 13X. Mors ou avril. Jour: 
282 9600 poste 347, SOlr; 374-3081 

ROSEMONT, superbe Vi choutfcT 
8285. 3744283 après 18». 

"RÔSËMONT, ~Vi meublé. 3'7 cui-
line équipée, propre. 3528097 

ROSEMONT, M. seini meuble ou 
meublé. Soir- 729-5394 Ou 729-4616 

ST-LEONARO, grond4' 7.2e etoge, 
libre 1er luillet, prèscomrnodites, 

I SI20 non choulfé. 324 1807 

STLEONARD, 3'i , soussol. More. 
321-7004. 

: STLEONARD, IUXLWX moderne, 
: grond 6'7.2e etoge. 1650 chouffé, 
I 5112 Jorry, 321-8503. 

1 ST-LEONARD. 4'7 non choutté, 1er 
I luillet. 3264M77. 

' STLEONARD, 3' i meublé choutté 
1 eau chaude fournie.toxe d'eau 

pavée. 1300 par mois, 325-3697 
! ST LEONARD, bochelor chouffé 
, 2'7 meublé, foxes comprises, libre 
i 1er mors, 1250, 322-2769. 

ST LEONARD. 4' 1, 5'7 non chaul 
I fê. 9270 Salvaye. 324 4953 

ST LEONARD. Bélanger et Locor 
i daire,3'7.4'7.wesparcetaulobus, 

8435990. 

ST LEONARD: 4') choulfé. 1350. 
1 entrée laveusè-sechei'Se. 254-4804 

1 STLEONARD: 6*7 avec sous-sol, 
I bar. foyer, 2 toilettes, garoge, 
1 chauffé, très propre, près Vlau, 
! libre luillet 85,1850 par mois. 443 
j 1472  

ST MICHEL, logements neuts 0 
louer, 3'7. 4'<r. 5851267.  

'! ST-MICHEL,3'7, tneuble, trorfluil-
I le, libre, 1275 mois. 374-3086 

STREAL 11,547 ores Bordeoux. 4 ' i _  

choutté, libre. 331-5866.  

ST-SULPICE, grona 44 nxyJerne. 
libre immédiatement, couse Irons-
ferf. 3894x517. 

"ST-ZOTIQUE, près de Chombord. 
rez-de-chaussée, 7'7 non chouffé, 
sous-sol 9 pieds, garoge, libre 1er 
mors, 1625 . 729-0209. 

TËTRAULTVILLE, hout duplex 
neuf, y :. 1res luxueux, fini chêne, 
tronqullitè requise, près métro 
Beougrond. électricité non comor I-
sé. libre 1er mars ou 1er ovril. 
ISSOmois 2539490 

AUTEUIL. cottage style normand, 
tout pierre, foyer, mezzanine. 6'7 
équipe Povsooer «00. 666-1066. 

BOUL. CARTIER. Chomecèv, Vn~ 
i' 7 poêlé A réfrigérateur, proxi­
mité des services. Occupation 

, immediate 687 6670. 

BOUL CH0MEDEY LAVAL 
4M ET S'A NEUFS 
2 MOIS GRATUITS 

Super isoles, bien insonorises 
— Tapis mur 0 mur 
— Sorties lour micro-or.des el lore 
voisselle. 
— Toutes commodités. 

687-2947 

BOUL. D'AUTEUIL. près centre 
Duvernov, grand 4'7, chauffe, 
menoge tait, 147S. 1er mars Ré­
férences 661 5081, 7299737 

• CHOMEDEY ouest 4'7, 5'7, poêle, 
, réfrigérateur, topis murmur, près 
; écoles, centre commercials, trans-
; port en commun. 487-1536 

CHOMEDEY 2 3'7. 1res ororoes. 
\ prés pont Carfiérville, 681-1911 

CHOMEDEY, Cohoge ottoche 6'7. 
bord de l'eau, oarage, piscine, 
déneigement. 1550 mois. 661-0935. 

CHOMEDEY, près WH Perron. 
I 4 ' i , 3'7, 11315. 325. 1270. 1 mois 
1 gratuit. Propre. 681-2330,487-9114 

CHOMEDEY. Somson. bungalo* 
detochè 3 chambres, garage niveou 

' de rue. ISSOmois. 1er luil. 687 2297. 

A BROSSARD, 417,511, libres, près 
école, outobus, 6714)839 

' BOUCHERVILLE gtond 4'7, en-
I tree loveuse sècheuse, près oulo 
I bus. 655-6611. 

; BROSSARD l ' 7 . 2'7. pas de bail, 
I tout payé. 1235-1260, 671-6133. 

BROSSARD, boul. Mlian, grand 
3 1 1 , tous services payes, boit 6 mois 

I ou 1 on, libre, 462-2273. 

' BROSSARO, 3'7,4',7, neufs, toutes 
! commodités, «cupollon 1er murs, 
! 649 0596, 678-2361. 

BROSSARD: 4 ' i neuf, toutes com 
moditès, occjDol ion immédiate 
676-9883, 462 7408. 

~ DOMAINE DES HAUT BOIS 
4'7 a sous-louer, fover, piscine. 

: lavevaisselle. poêle, rêfrigero-
'eur, tapis murmur, insonorise, 
prés autobus, 649-7805. 

CÔNGUEUIL Orond 7 neut nsono~ 
rise 3 salles de bain garoge 674-4212 

LONGUEUIL prés de ChombTyT 
choutlê, 4 ' :, 1350. 5' 71380,474 7162. 

LONWJËUIÏ 
GRANDS } ' : , 4'7 

Chauffé, éclairé, faxes payees. 
Poêle, refr'gêrateur. Tapis mur à 
mur. Stoliornement cl piscine 
extérieure, tuandene .Weub'e si 
desire 

60S BRUGES, APP. ICC 
(coin Roland Therrien) 

t MOIS GRATUIT AVEC BAIL 
D'UN AN. 
2 MOIS GRATUITS AVEC BAIL 
DE 18 MOIS. 
Heures de visites: du lundi au 
vendredi de 9h 0 21h, le somea. de 
l l h o I7h. le d-manchesur rendez 

vous seulement. 677-7762 

LÔNGÛEUIL 1 mois orotuif. 4'7 " 
chouffé. écu chaude. UTOrrois. 
prés transport. 674-6439. 672^450. 

L^NGÛEUIL305rueLomorre,4 ,7 
chouffé. ecu cheude payee, propre. 
1350. «707:7', 6436180 

LONGUEUIL 4'7, SOUS-louer ou _ 

louer, mors. 4704294 ; 477-0882. 

LONGUEUIL 4'7. libre, chout té -

I mois çro'uit, Dres outobus, école 
44J4J630 : 651 3933. 

LONGUEUIL 4'7libre0sous louer, 
mclro, 289 1355. 651 2389 

LONGUEUIL, grond 3-1 meublé, 
demi sous sol. autobus a la porte, 
près hôpital Pierre Boucher, me 
nooe refait. 1259. 4433347 

LÔNGÛËïïlL, grond 3'7 chouffé. 
installation laveuse, sècheuse, 1275 
par mois, 4632988. 

LONGUEUIL. rue Joliettc. 4<7 
trais peint. 130O par mois. 677 710S 

LONGUEUIL, 104 J eon Pou I Vin­
cent, 417 . neut, non meublé, coin 
tranquille. 1375 DOT mois, libre 1er 
mars '85. soir 6777354. 

LONGUEUIL. 3' 11295 triplex 4 i 
près métro, 1345. Iluilletl. 474-70JI 

LÔNGÛEUIL. 3'7, choutté, tron 
quille, libre. 458-4321. 

LONGUEUIL. 4 chouffé éclairé, 
1er mal, 13f0. 4707VJ9, 285 5793 

LONGUEUIL: Grond 4 'a très 
propre, 477-5721 

CHOMEDEY, 4 ' j O sous louer, 
choutlê. eleclr.cite-coblcgarage 
inclus, lour 340-8000 poste 8111; 
687-6537 opres 6h 

CHOMEDEY, 5'7. bos duplex, 
fover, lapis, taxes, libre mètwoe 
foil, 481-8724. 

DUVERNAY 
4'7 moderne, tapis, vue sur rivière, 
propre, stationnement. 661-4902; 
661-1767. 

TETREAULTVIUI-ANJOU 
Luxueux 4'7. neuts, occupation 1er 
mors, reservez luillet. 1420 el 1435 
168-5707, 351-7752. 

TF fRÊMJLTVILLE, 4':. 5'1. p r ô -

près, grands, libres. 256 8940. 

V. 51 LAURENT, grands 4'7-S'i. 
services, taxes, février. 744 4509 

VERDUN, 4035 Lonouètte prés 
Church. 3'7.4'Ti; propres, tronquil-
les, voir concierge aup.4 

VILLE MONT ROYAL, ioliopoo~t_ 

ternent 3W 1415 739 6266. 

VILLE St Lourenl, J l i , libre I t r 
mors, 337-1318. 

V ILLE ST L A U R E N T , 3 ,4 . -
chauffé, poêle, Irigo, 3349184. 

VILLE ST LAURENT: 3 ' 1 4 ' 1 , 
poêle, rctrigêroteur, chouffé, eou 
chùude, taxes povées.-331 HOPS 

VILLE ST LAURENT, 3'7 a SOUSl 
louer, tout inclus, piscine, souno. 
1410, 33! 3382, 271-8375. 

OUVERNAY: 5'7. bout duplex. 1er 
ovril. 1400 668-7276 

L.DR, et Cliomedey, 4 1 - choutté, 
eou chaude enirée laveuse sècheu 
se, lotir cuisine el dînette, 1res 
tranquille. 7 pokons, stationne­
ment. 1330 et 1380. libre maintenant 
et luillet, 669 6588, 6255665. 

L.D.R., 4'7, très grond, neuf, suoer 
insonorise, libre, 667-7446.668-9157 

L.D.R.. 4'7. chaulfe, 1res propre 
entrée laveuse Sècheuse. libre ter 
mars. 1 mois gratuit. 466-9616. 

L D R ; grond 4' 1. choutfe, eou 
choude lournie Toxe d eau uevee 
SpéCiol pour oge d'or. 468 7695 

LAVAL bord de l'eou. ccTt7ogè""4-

chambres. 1700, 661-0305 

LAVAl-DES-RAPIOES 
545, CONCORDE OUEST, APP; 4 
Gronds 4' 7. Occupation février el 
luillct. Toutes commodités. Sto 
lionnemet inclus. 668-7695. 

LAVAL 
435 CONCORDE O. APP 3 

4to neufs. 1res modernes, lave 
voisselle inclus au 40 premiers 
locataires. Rès de avril o sept, 
inclus. 469 8991, 66 7 0852. 

PONT VIAU, bout Lèvesaue crê> 
Des Lourcntldes, 5'7. moderne. 1er 
etoe. 1430, 667-7605. 

"STE-DOROTHEE, bungalow 5'7. 
libre mol, près oare, 689-5719. 

TRES PROPRE 
4 ' i 3 ' i près de Concorde, école, 
cliniquemcdicole666 7142.66 7 7246 

LONGUEUIL: 2 1 meubles 1250 
1 3'7 1295 Electricité, chouffes, 
, outobus CTCUVl. 670 5285.651 7294. 

LONGUEUIL: 4'T. trois peint, très 
tranquille 674-0066 

LONGUEUIL: 5' 7, avril. 1er pion 
1 cher, entrée laveuse-secheuse. 

chauffe, eou chouoé. piscine. 1395. 
- 6552547 

ST-HUBÊRT: outhentiauemaison 
canadienne, 2 éloges, 8 ' i pièces, 
loyer naturel, entrée laveuses-

' sècheuse. grange. 2'7 arpents, 
eoinettes. framboisiers, 1625. 277-
2613. 2794)915 

"STLAMBERT, rue NotreDoine. 
2'7 chauffes. Occupation luillet. 
672-0695. 

ST LAMBERT, orond 4'7, lOOiS 
mur a mur, chauffé, éclaire, poêle. 
réfrigérateur, lave vaisselle, vue 
sur le goll, sauna. A sous louer pour 
1er mors 671 7580 

A LOUER 
EXTÉRIEUR DE 

MONTRÉAL 

A LOUER pour la saison estivale. 
1 ovril o octobre, bungalow situé sur 

grund terrain paysager, a si 
Lourentau lleuve. 1-74 30362. 1-742 

I -9424. 

MÂTsÔrTcunodienne. (6 milles St-
' Eustoclie), 3 chambres, orand 
! terroin, piscine-iSOOtnols 1er avril. 

personne avec references. 472-4513 

V.IHABEL, cottage. Ircnouille. i 1 
a louer 1375 ou vendre 135.000 4 75 

1 B57I. 272-8769. 

STE SOPHIE près St Jerome." 
charmant 5 '1 rénové, (électrioue). 
O'ande cour. 1385 I 432-1368 

m . .A LOUER 
FLORIDE • HORS 

FRONTIÈRES 

FT. LAUDERDALE, condos lu 
xueux, sur plage, 486-5071 message 

JAMAÏQUE Villa meublée, plages 
Semaine 1225. mois 1785 127-0765 



A LOUER 
FLORIDE - HORS 

FRONTIÈRES 

CHALETS 
À LOUER 

G U A D E L O U P E 
V i l l e s b o r d d e m e r . Idéa l pour 
couoles e l o u l o m i l l c s . disponibi l i té 
i m m é d i o t e o u reservat ions 288 1059 

D O M A I N E M I R A M O N T 
' P r w S t r A g a t h e , l u i w u x cha le ts , 
' foyer . P r i x r a i s o n n a b l e . 50" e s 

c o m p t e ski a l p i n . S e m , w e e k e n d 
: 1 I 1 9 - 3 2 M O » , 1 B00-S67-470/. 

O N DEMANDE 
À LOUER 

D O M A I N E S le A g a t h e : v o c o n c e s 
repos Su'Sse lover . 7 iours. 5 jours. 
Special w e e k e n d I 8I9-326-S836 

PROPRIÉTÉS 
COMMERCIALES, 

INDUSTRIELLES À VENDRE 

L E G E N D R E SI M i c h e l , 1er e l 2e 
800 pi cor. c h a c u n . I d e a l c o m m e r ­
ces, b u r e o u x , res idences . Stat ion 
n e m e n l . 333-4413 d c C i o l ' h . 

P A P I N E A U f / r j n l - R o v o l . 2 n w g o -
sins. 4 opps. 6 fo.s r e v e n u 6 8 1 0 * » 

COMMERCES 
A VENDRE 

A l besoin 3 1 ou 414. P a s sous sol 
E a u chaude . Cent ra l ou n o r d , pr ix 
m o y e n , r e t r a i t e l iab le en santé, v ie 
o r o p r e , 7318631 ou 2/0-2353. 

C H E R C H E r r o s o n , m a g a s i n , on 
I r e r i o c l . e l S h e r b r o o k e 2 » 7381. 

M A I S O N S c u e pieces, env i ron S250. 
Cote Stè -Cothcr ine • S l - l s i d o r e • St-
M a t h i e u . S t a t i o n n e m e n t p o u r 2 
c o r n o n s . L e p'us tot possible cuuse 
(eu «33-96:2. 

I L E M E R C I E R 17 m i l l e s de M i l . 
plooe p r i v e t , m e u b l e , e t e . 626 '534 

O N DEMANDE 
À PARTAGER 

M A G O G , 5 m i n d 'Or lo rd , chaumiè­
r e , l o v e r , 3 c h a m b r e s , 779-4488. 

M O N T ST A N N E : super condoTT 
c h a m b r e s , l o y e r , l i b re du 3 a u 9 
m a r s 85, 123-0423  

M O N T S T E A N N E condo 2 C h a m " 
1res . 418458 476». soir 418 694 1239. 

M O N T S T E - A N N E 2 x m d e s pentes, 
g r a n d , l u x u e u x c h a l e t p r i v e . 4-7 I 
oersornes , s e m a i n e . 1 418 661 2864 

M O R Ï N Me ghts. 3 c h a m b r e s pour 
2 m o i s , l o y e r , bon p r i x . 765-3548 

P R E S O ' O R F O R D . g r a n d c h a l c l 
luxueux U O O v m a i n c . 381-3575 

6 8 4 9830 M A R T I N E , J ' i . a u t r e s 
P a r t a g e r a i , a v e c t<lie t . i i ç l a i n e 
ou m o i n ; ) dons Af.unlsic D e s I t - i . 

S T A D O L P H E d H o w o r d . c h o l e l 
suisse, a p ièces, meub le . s4SSmois 
1er m o r s . 389-2125 

S T A D O L P H E d Hov»ord. 4' i . lout 
confort , è res pentes de ski 645 8407 

<ïïF 

P L A T E A U Mont Rovol . p locement 
idèo l . r e v e n u o n n j c l g a r o n l i 
5168,000 n e l ne t . M . L a b o n n e . 522 
5133, soir 384-3935. 

P R O J E T d ' e s p a c e Industr ie l 
40X80 . bou l . H e n r i Bourassa est. 
Bur . 648 7445; r è s . : 256-5943. 

FERMES, TERRES 
À VENDRE 

FERME d ' é l e v a g e de sona l ie rs . 
110 acres, tout eau ipee . r i / i e r e . Icc. 
site except 'onne l , c l iente le établ ie , 
prêt o o r ' c c l e I r o n s t e r o t l c . I 819 
«49 2025 

F 6 RME ' a i h e r e avec cuolo de loil 
4.326 l i t res de g r a s et 52 l i t res par 
lour , t e r r e 126 o r p e n t s dont 71 
o r p e n t s d r a m e s . E t a u l e d e 40 
stal les avec s i lo , o r a n g e , m a i s o n 
avec aorooe oinsi crue rr . rxf i .ner iè ï . 
v e u i l l e : appe le r n ' ( 5 1 0 4 j 9 6 7 2 0 

M O N T R E A L N O R D : v r a . c o u t l i ­
ne, oeponneur sur Henr i -Bourassa . 

j c i n f i r c d ' a l t a i r e s : 51 .000 p a r lour 
en m o y e n n e . Beaucoup de possibi­
l i tés (75.000 plus l ' inventa i re Jean 
G u l l b o u l l C o u r t i e r , 372-0669. 354 
0725  

O P T I O N O U E B E C 1 5 
P E N S E Z S U C C E S 

. D E V E N E Z P R O P R I E T A I R E 
D U N E E C O L E D ' O N C L E S A R T I ­
F I C I E L S D E T E N A N T U N P E R -

! M I S D U M I N I S T E R E D E L ' E D U -
! C A T I O N . 
I . 5 T E R R I T O I R E S E X C L U S I F S : 

L A V A L . O U E B E C , O T T A W A -
' H U L L , R I V E N O R D , R I V E S U D . 

. P R O G R A M M E D E F O R M A T I O N 
I A L ' E N T R E P R E N E U R . 

. S E R V I C E D E G E S T I O N 

. C A P I T A L : JI5.OO0 0 540.000 
A D R E S 5 E Z - ' ' O U S A : 

B E A U T E 7 0 0 0 I N T E R N A T I O N A L 
T E L . J14-Î7T 9975 

Ô U T R E M O N T T U C B e r n a r d , bou 
t iaue de prestioe moscu l in - femin in 
I n f o r m a t i o n s : 277-2965. 273 5944. 

P Â T I S S E R I E t ' e n si tuée n o r d de 
. M m t r e o l M B r o n c e r : 389-3147. 

ESPACES 
COMMERCIAUX, i 

INDUSTRIELS À LOUER 

E M P L A C E M E N T S s t ra tég ioues 
d isponibles , dons des centres c o m ­
m e r c i a u x a : L o v o l . S t - L o u r c n t . 
B a i e d ' U r f e e , D o l l o r d des Or 

' m e a u x . G r o n b v . V o l l e v t i e l d . SI 
: J e a n . Reoent ignv . M o n l r e o l . Corn 

w o l l . 931-7761.  

L A U R I E R O U E S T I 6 . r e i - a e - c h o u s 
se. 2O00 pi c o r . 52000 n e l . ne t . 276-
5156 , 277-8747  

, L E G E N D R E - S I M i c h e l , 1er e t 2e ' 
600 p i c a r . c h a c u n . Idea l con,mer 

i ces, b u r e a u x , res idences. Stat ion-
I n e m e n l . 322-4412 d e »h 0 17 h. 

• L O C A U X , industr ie ls e l c o m m e r - ' 
' c ioux 5,000 o 30,000 p i . c a . D c v r I 
1 l o p p c m c n l M é t r o , 387-2593 

R . D . P . : E n t r e p o t Industr ie l 1350 pi" | 
cor . B u r e a u x o louer s é p a r é m e n t , 
chouf tes , o i r condit ionne, sys tème i 
d e l a r m e . L i b r e s i m m é d i a t e m e n t . 
643-1680. | 

R I V E S U D M a g a s i n s e l b u r e o u x 
o louer d a n s u n n o u v e a u c e n t r e 
professionnel 931 8681 

BUREAUX 
À LOUER 

M E T R O V E N D O M E , seul i m m e u -
b i t c o m m e r c i a l vis o vis du met ro , 
bureoux a p p r o x i m a t i v e m e n t 800 pi 
cor. chocun , S475 p a r mo is , en l iè - < 
rement rénove , et m a g a s i n u louer. 
419-4907. 

M O N T R E A I T N O R D , ed i f ice a b u 
reoux . 450 D I car d.v ison, c l i m o -
t isé . s t u l i o n n e m e n l , a s c e n s e u r , 
hout d ispon ib le . S400 p a r m o i s , ' 
Jocaues 323 1965 

M T L - N O R D , b u r e a u professionnel 
coin s t r a t è o i a u e . A l , 500 pl c a r . , 
« 0 0 . 326-2937 d e 2h 0 3h. 

O N T A R I O - S t - H u b c r t . l , 2 0 0 p i c o r . , ' 
ensole i l le , r é n o v a t i o n r é c e n t e 
pu i ts d e l u m i è r e , m u r d e b r i a u e , I 
S52S. 1er o v r i l , 521-7456. 525-6490 

MOBILIERS, 
ARTICLES 

DE MÉNAGE 
< ^ c r 

APPAREILS 
ROMENAGEKS 

A M E U B L E M E N T 4 pieces c o m p i e 
l e s . sa lon , sal le 0 d i n e r , cu is ine , ! 
c h o m b r e . tab le à co te , s e c r e t a i r e 
e l cha ise , c r e d e n c e , o i r s c l i m a t i ­
ses, p a r t i c u l i e r . 688-1265 

A M E U B L E M E N T n e u l 3 m o i s 
d ' u s u r e a v e n d r e ou comple t ou 
séparé plus lit d ' e n t a n t suoerposc. 
l iv ro ison avont 1er m o r s . S81-6I3I . 
642 /090 

AUBAINE r e t r l o é r o t e u r s , poêles, ' 
lessiveuses, sec heu ses. A c h e l o n s , I 
v e n d o n s m e u b l e s u s a g é s . S & O I 
R i - t n g 270-3466, 7581 S i - H u b e r t 

R E F R I G E R A T E U R , cu is in iè re , 
l aveuse , serneuse , 376-8021. 

R E F R I G E R A T E U R 1 7 ' ! pc. m a r " 
oue Whi r lpoo l , a m o n d e . 4475 corn 
m e neuf . C u i s i n i è r e e l e c t r i a v e » 
po a m o n d e . J450. Lessiveuse o u 
t o m o l i a u e 6 c y c l e s . 5475. P e u t 
. e n d r e séparément 678-0196 e n t r e 
I9h et 2711 

R E F R I G E R A T E U R or , 2 ons 
d 'usure . U 0 0 . 744-4684. 

R E F R I G E R A T E U R Weslinghouse 
sons g i v r e , 15' e u , S3C0. 376 3445. 
D a n i e l l e , 336-AOIO 

. . „ . . S T C O N A T , 4 chambres foyer 
A LOUER u ie r re noturelle. silue près pentes. 

. 1 Loc O u a r e a u . sa ison. 687 5817. 

CHAMBRES, PENSIONS, 
MAISONS DE REPOS 

A l A S A L L E . R e t r a i t e So le i l , tous 
les s e r v i c e s , g r a n d e s c h a m b r e s 
Ind iv idue l les , a t m o s p n e r e cha leu ­
reuse. Serv ice a u t o m o b i l e , v o y a g e 
r i o r i d e . 363-1018. 

A D A M , be l l e g r a n o e C lMj iubr f 
p r o p r e , poêle , f r i p o . 538 572 5 312. 

A l C H A M B R E S pour personne d e 
d u s d e 30 o r s Sal le de lovuoe . 342/ 
( . •e ler imier a p p 75. 

S T - J O V I T E luxueux suisse, foyer. 
! «19 688 2809. 

S U N V A L L E Y , O o ' t i o m e p r i v e , 
lout m e u b l e , foyer , 3 c h a m b r e s , 2 
jo l i es d e b a i n s , 2 é t a g e s , v u e 
p a n o r a m i c t u c . 5750 p a r s e m a i n e 
lout Inc lus . E n m a r s 738 6313 

O R M S T O W N . lOl'é f e r m e 100 or-
p e r ! ; , ideal pour cnevaux e l chiens. 
I 879 7173 s e m a i n e a p r è s 6 h 

P . A W C 0 N . g r a n d e m a i s o n 'oyer , 
s a u n a . I d n a l p o u r c h e v o u x , 72 
sta l les , 24 a r o m l s . possibi l i té de 
Serre. S98.000, lour 1-756-6912, SOir 
1-614-4006. 

R E S T A U R A N T l icenc ie . C a r t i e r -
v i l l e , slo1ionnen.ent. t e ' r u s s e , I3-1 

p l a c e s , c a u s e sente , 845-2371 

R E S T A U R A N T B A R 85 p l a c e s . 
SAS.rjOO. b e l 6 o n s . 3936 St D e n i s 

R O Û Ï Ë D ' O U T I L S H e r b r ô n d ovec 
comicnm. u n e sous f r a n c h i s e . 3 
f r a n c h i s e s d i rec tes 354 1607 

S A L O N co i f fu re uni -sexe c l esthe 
l 'aue. Longueui l . Apres 6 0 6 5 5 6 4 9 7 . 

S Â L O N ~ d c s l h c t i a u c tout eôuTpê. 
511,900 383-3636, 368-9759. 

ARAGES A LOUER 

S T - A N T O I N E S U R R I C H E L I E U , 
3 l e r r e s a g r i c o l e s d r a i n é e s en 
p r o f o n d e u r p l u s 1 f e r m e a v e c 
b â t i m e n t s F a i t e s v i l e . 

I M M I . M M O P R O I N C . 
L O U I S J . L A R O C H E L L E ( S i 644s 

B E A U F O Y E R pour personnes 
â g é e s , v i e f o m i l i o l e , c h a m b r e 
p r i v é e 3 5 2 * 6 1 2 . 

B E R N A R D I est S45. JSC s e m a . r e 
273-9753 : 288 8017. , 

B O U L S T L A U R E N T 7 5 6 9 . P r è s Ô 7 
F a i l l u n . f a c e p o r c J o r r v . 

C H A M B L Y P e n d e n t e M o r e - W n e : 

Des C o e u r s , e » 3144^ | 

C H A M B R E et pension peur d ô m e s : 
r e t r a i t é e s , non f u m e u s e s et au to ­
n o m e s d é s i r a n t v i v r e d o n s les ' 
Cor. luns ce l 'Est dans un très beau 
si le 0 la c o m u o g n e . 1-8I9-849 73'6. 

CD N . , 7144 coin Jeon t a l o n . 1.000 
pi c a r , J /50 , 4.0O0 p i c a r . SI .S00. I 
4.600 p i c o r . 17.000. é a u i p é s . 733- ! 
1444. 

INVESTISSEMENT 
COMMERCIAL 

INDUSTRIEL 
: ACHAT - VENTE ; 

ÉCHANGE 

ST E T I E N N E (Je B ç o u l w n c i s . 
co t toac r é n o v e 8 c i c c c s . Wi a r ­
pents en cu l ture bornes p a r r i v i e r e . 
t a x e s 1150. $49.000. i W 6S?5 

W A T E R L O O , rr>.r. f e r r r e si tuée 
d o n s le c a n t o n o c S h c f l o r d c 
a^e laues m i l l e s d u c e n t r e tour is 
t i q u e d e B r o m o n l , u n e g r a n o e 
idea 'e pour é c u r i e lac . t rès beau 
s.te I -S3WJ1U. 

COMMERCES 
À VENDRE 

S A L O N d e bronzage a M o n t r é a l -
N o r d , orond local . 6 l i ts, otr c l i m o -
t ise , 120.000 A p r e s I 8 n 272 8447 

S A L O N ou cotllure a vetKlre. Soir 
72 7 22S4. 

S A L O N Oe coiffure, avec b r o r i o g e , 
, si tue dons centre d o c h a t extérieur. 

Bon chilfre d ' a f f a i r e s 648 93J9 le 
: soir . 

; S T A T I O N serv ice , c l i en te le e lo 
I W . e . a L a v o l . M Roy 663-6427 

S T A T I O N service, ouest î le. essen­
c e , g a r o o e . e o u i p e m e n t c o m o l e t . 

i r e m o r a u e u s e B o n n e c l i e n t e l e 
I E n t r e 19h et 2 l h . 314-3011 

S T U D I O oe ceromio?-« b ien si tué, 
s t a t i o n n e m e n t , tout équ ipe , be l l e 
c l ien te le , voleur SluO.OOOlOiSsercit 

' pour 135.000, raison santé, 335-3444. 
688 7267 

R O S E M O N T , î y a v e n u e , locc! 
2 ,000 p i c o r . , bon p o u r p e t i t e 
Indust r ie , l ibre 1er m o i , 1550 mois , 
727-3K0 

"TUE ST-HUBERT 
PRES JARRY 

Local à louer 
REZ-DE-CHAUSSEE 

Environ 1,000 pi car. 
D E M A N D E Z L U C I E 

270-3186 
ST L E O N A R D . P -Gognon . 2.200 
p i : 1475 Aut res 13/5. 52/5, 322-7419 

V I E U X M O N T R E A L si tuut ion de 
choix, 1700.1200. 5000 p. car a louer. 
P r i x l i . p i c c r . Occupa l ion i m m e ­
d i a t e . 861-7748. 

V I L L E ST L A U R E N T , rue O e s l o u " 
r i t e s . I3J30O P l c o r e x t i n c t e u r s 
autcKTiotiaues, b u r e a u , h o u t e u r 
l ib re 13 p i , 33443S3I, soir 744 2 739. 

ENTREPOTS 
À LOUER, 

ENTREPOSAGE 

C H A M B R E g r o n d e S. m o y e n n e , 
p ropre , p r i x ra isonnable 34/3 L a v o l 
e n t r e P r t n c e A r t h u r S h c r b r o n k c 

Ï N F I R M I E R E p r e n d r a i s pcr"sotv 
nés o o e e . l u x u e u x . 383-4375. 

L A V A L , res idence Jeon P a u l I I . 
pc- tr p e r s o n n e s d o e e s . m é d e c i n , 
r o i f f e - j s e , fous les s e r v i c e s e t 
a c t i v i t é s s o c o i e s 666-1805 

PROPRIETES 
À REVENUS 
À VENDRE 

A V E N D R E c l u b d e nui t avec ou 
sans p r o p r i é t é , p o r k i r . g , 38 / 6030 

A U B A I N E : R e s t a u r a n t 5 0 p l a c e s , 
b i e n é a u i p é , c e n t r é - v i l l e , p r é s 
m é t r o B e r r i . o v e n d r e ou a louer. 
D e m a n d e ! F o n t 531-3611. 

COMMERCES 
DEMANDÉS 

A A C H E T E t c h e l o r s . 10 0 30 
uni tes , p a y o n s c o m p t a n t . 464-2372 

M E U B L E E , poê le , r e t r i c e r o l e t . r . 
I r u n a u i l t e . e n t r é e privée, 332 0478. 

A C H E T E R A I S p r e o r i é t é 0 reve ­
nus , a M o n t r e a l , 353-4/99 

M O T E L 4 J * 4 9 I 1 
M o n t r e a l - o u e s t , c h o r r e e s poète, 
r e î r . g e r a t e u r , I v . s e m a i n e 

M O T E L 4 1 * 1 4 1 1 
M j n t r e u t - o u é s t . T . V . ! 7 S s e m o i n e 

R Ê S l o T h i C Ê ' R f T R A I T E S T ô i t r 
b i a n c e f a m i l i a l e , exce l l en te rvjur 
r i l u r e v i s i t e r é g u l i è r e m é d e c i n et 
. n l i r m e r e . V e r d u n , b o r d e a u . 765-
0349. 

AVIS 

R O S E M O N T , res idence luxue-JSe 
pour cersonnes ogees, a t m o s p h e r e 
f a m i l i a l e , tou l les serv ices incl'.-s, 
vo is in d e l 'égl ise . 735 3190 

" T O U R I S T R o o m J o n c t e u r , l " w ~ 
O n t a r i o es t , c h a m b r e s . 572 3223 

P lus ieurs m o i s m s ont des d é f a u t s 
ecchés m o t e u r s . Ces r e p a r a f i o n s 
peuvent ê t r e dispendieuses, p r o t e 
g e r v o t r e i n v c s l i s s e m c n l p a r u n e 
inspect ion comple te protessionnel 
le I R o o c w r t é c r i t e l r é f é r e n c é s ) . 
I N 5 P E C B E C I N C (514 ) 353-7495 

" c ' s S T I E R V I L L E , i m m e u b l e i n t ê -

ressont.14 un i tes , o r e s t r o n s r v x t . 
J B s d i r . 3129106 
L E P E O / A A N C H T C O U R T I E R 

B O U T I Q U E de icons c l soor fwear . 
m e i l l e u r c m o l a c e m e n t . a v e c ou 
sans i n v e n t a i r e , p e t i t l o v e r , 721 
6456 

C A B A N E A SUCRE^lâl ï iToV -

r e c e o t i o n s , é r o o l i c c a v e c 2000 
en ta i l l es . Bon c h i l t r e d ' o f f a i r e s 
Pour d e t a i l s I - 5 V 792-3553. 

C A S S E C R O U T E . 142.500, a L é 
G a r d e v r . 585-9169 7.s. B e r g e r o n . 

C A U S E M A L A D I E , k l c s r ^ p ë t ë " 
r i e . o n i s a n a f , e t c . s i tué c e n t r e 
d o e n c t s r i v e - s u d . j o u r : 465-2820, 
soi r : 670-4512. 

C L U B V I D E O I N T E R N A T I O N A L " 
n e r d M o n t r é a l , 1200 d i m s . BOT 
m e m b t e s . cor r .o ton t m i n i m u m 
175.000. A p r è s 5 P m . 667-6660 

S P E C I A L I S T E en ventes c o m m e r ­
c i a l e s et indust r ie l les . 

M A Y H E R T C R T R 4 8 ) 8 6 5 7 

| E N T R E P O T 25.00", car . o i v i s é en 
' 4 c b o r r O r e s . 12' de hau t , g ic leurs I 
i ( s p r i n k l e r s l . o u a i s d e c h o r g e m e n l . I 
I c h a u f f e ou r é f r i g é r é , b u r e a u dis- { 
i pon ib le 

C H A T E A i J G U A Y 
T R A N S P O R T C H A R E T T E ! 

i R O B E R T G O Y E T T E - 691-5151 1 

P I E R R E F O N O S . 4 8 7 0 , S t C h o r l c s . ' 
9,500 pi . c a r r é s p lus sous-sol. ( A n ­
cien D o m i n i o n ) . 274 6511m 744 6660 

P L A T E A U M o n t - R o y a l , local d e 
l o r e a 15.000 p i c a r . Idéal pour , 
profess ionnels . 1er lu i l le f 85 M . 
L o b o n n e , 527 5133 s o i r : 384 1935 

P R E S M Ê T R O c e n t r a l B e r r i - d e 
M o n h g n v . r u e L a b e l l e . iX a i ca r . ! 
e n v i r o n 2&8 8 7 3 S 

R U E F L E U R Y , 1345. 2700 p i . j 
c l i m a t i s e , l i b re i m m é d i a t e m e n t , 
374-8872 J e o n - P i e r r e 

R U E S H E R B R O O K E ( S t - D e n i s ) . 
1150 e t 1200 p a r m o i s 2 8 / 1735. 

" S H E R B R O O K E est coin D e l o r i -
m i e r . g r a n d T i . b a s , 5625,522-8497. 

S O M Ê R T E D e l Cover .d ish Loco-
t lon a p r i x t r è s Intcressur. t . Nou­
veaux b u r e a u x c l i m a t i s é s . D e 550 
c.4,000ui cor . I m m é d i a t e m e n t . 849-
4185 

S T - D E N I S u7es B é l a n g e r , 800 p i 
cor , r e i d e c h a u s s e S450chouffoge 
c l e c t r i a u c , 274-6456, 34I-7J89. 

S T E C A T H E R I N E S T A N L E Y 
3 5 / p l c o r , b u r e a u d i v i s é , c lo i r , 
chauf fe , d r c l i m a t i s é , topis 1375. 
m a i . 738-3660. 

S U D O U E S T D E M O N T R E A L 
Bureau pour professiennels 769-1521 

V I E U X L O N G U E U 1 L . Prés St ' 
Char les 2 é t a g e s , e n renovat ion 
pour b u r e a u x pro fess ionne ls 1200-
2400 pi cc r . C l i m a t sat .on. stat ion- j 
n e m e n l . O c c u p a t i o n p r i n g i e m o s . . 

G M M 
v T É Î T x M O N T R E A L : 1500. m u r s ! 

o l e r r e . br io jue , p o u r r é s i d e n c e , 
studio, b u r e a u . 279-8989, 845 73S3. 

V I L L E L A S A L L E : 90e a v coin 
A i r l i e . 5 g r a n d s b u r e o u x avec sal le 
d ' e t t e n t e , s t a t i o n n e m e n t . I d é a l , 
pour professionnels. L i b r e s i m m e - ; 

d i a f é m c n l 364-3473 

V I L L E L A S A L L E . Î970 L e l e b v e . 
b u r e a u x a louer I.OOC ci.256-2988 

AVIS AUX CONSOMMATEURS (206] 
M e u b l e s de m a n u f a c t u r e a p r i x d e 
gros, 351-7079. A . Tess ler L t é e . 

VENTE DE 
GARAGE 

BAR e i c m e n l m u r a l , en m e l a m i 
nc6f lx36x lS ' i , 1res propre 323 «054 

BIBLIOTHEQlTÊ "enable tournon 
t e , m o b i l i e r de so'on e l de cuis ine 
a v e c va isse l ier , 744 I9c9. 

B O X E R ch clspure'a. e vCKdnes. ' 
dresses. 256-7997. 

B U F F E T Poxton, comme neul. i 
s/00 table en verre fumé. 4 chaises 
modernes. 1 2 M 653 1 957 • , 

E L E C 7 R O L U X 1982. bon e î o i " 
pore 1600 demande $300, 651 9901. 

N O R T H C L I F F E 3515, N . D . G . ven 
le de d é m é n a g e m e n t , tv couleur 
25" . l i t . m i r o i r , coussins, tableaux, 
l iv res , sofa . b a n c , accessoires d e 
fover . é l o g é r e e n ( c e * Samea ï 
ditnork-he. 16 et 17 l e v . lOhx d 4h 

E N S E M O L E sa l le O r v u n g e f Tlso-
m o s v i l l e , s ty le E o r l v A m e r i c a n , 
•»to* neuf, comprenont table rec ton 
guioit e 77x40 inc luant 2 ponneoux 
2 0 " . 6 choises, 1 cop i ta lne , cob ine l 
boisson, buI fc l 55 x 82. S2305.661 959' 

E N S E M B L E salle a d îner , en o r m e 
massi f , tobic, 6 chaises, voissel l lcr . 
P r i x 11,000. 255-2775 a p r è s IBM 

F W R M I C R O - O N D E 
Luca l ion option d 'oenuts. Bas pr ix . 
B . M . E l E C T R O N I Q U b 7S3- I7 IS 

F U T C N D i r e c t m o n u t u c l u r e 
S i m p l e U 9 Doub le 159 O u e » n « 9 
L o î o - S o t a Inc . 937 D u Co l lege SI 
H e n r i . 93S-S947 9 h . à 2 l h 

F U T O N S d e 27 et 6 0 " avec bases 
et e n v e l o p p e s 72S-1/44 

V E N T E D E G A R A G E , vê lements 
neufs, p r o v e n a n t de l a f e r m e t u r e 
d'une bout icue de ' .é léments nom 
m e s et ' e m m e s . D e lOh o 20h tous 
les iours a u 3956 O e Bul l ion Tel 
277-5830. 844 4800 

6 0 8 ) AUDIO-VISUEL, 
TÉLÉVISEURS, 

STÉRÉOS, RADIOS, 
PHOTO, CINÉ-CAMÉRAS 

A C H A T - v e n t e e c h o n g e : systèmes 
de son, T V . v idées . P a v o n s m e i l ­
leurs p r i x cr. v i l l e . Z . H i - F i . 1991 
B r a u b i e n est , 374-4950. 3/4-4956 

C Ï M A K A Hasseib lod. lent i l le w i d e - 

c n g l î 5 0 . T . m . u n bel low extension. 
' un P r i s m , u n tlosh Broun . ( L e tout 
] usagé ) . 6423050 

H A U T - P A R L E U R S M c l n l e s h . mr>" 
ae ie > - • oo . 389-3<J64. 

L A V E U S E , ooeie o c e : set solor.. 
a u c l c u e s m e u b l e s . v iS 'b le l u n d i . 
6 7 4 - 0 S X 

\ A V E U S E . secheuse. poéie. re l fT 
o é r o t e u r . t r ès bon M a l . 372-4968. 

L O T d e T V noi r et b lanc et cou 
, leurs . I d é a l pour a te l i e r d e r t o o -
! ra t ion ou p o u r technic iens débu­

tants. 661-7788. 

L I T D O U B L E presque neuf. 1235 
777-3856. 

L I T S ( 2 ) Simples. e<ce: len le con 
d i t i o n . 1150. 7444684. 

T E L E couleur 20 ", p o r t a t i f , 1res 
bonne condi t ion , 1150. 321-2657. 

T V couleur 2 6 " Zeni th bonne 
c o n d l l ; o n . 1775 778 0782 . 

BUREAUX 
À LOUER 

MAGASINS 
À LOUER 

M A C H I N E 0 coudre Signer i n d u s 
I r i e l l è A P r e s Sh: J81-472I 

M E U B L E S o n sur m e s u r e . Apres 
4n M . G u i n d o n ébénis te 773-1851 

" M E U B L E S 0 vendre 331-7991. , 

MEUBLES DE MANUFACTURE" ; 
S t y l e f u t u r i s t e r n o a e r n e c a n n d i e - I 
r a r t i s a n c t 3 5 1 - 7 0 7 9 A Tessier L f î e i 

INSTRUMENTS 
DE MUSIQUE 

ESPACES 
COMMERCIAUX, 

INDUSTRIELS À LOUER 

A M T L N O R O . Pdl isse 16 000 pi 
c a r o u m o i n s ovue t e r r a n o coté 
14,000 0 c o r . 1 r e s b ' e n s i t u é e , 3 7 7 5 
b o u l . I ndus t r i e l 7252722. 

V A L L E Y F I E L D , Res idence D e s 
E t o b l e s E n r g . . c h a m b r e e l p c n s l o n 
pour persennes ogees, c e n f e v i l l e , 
bon a c c u e i l , soins i n f i r m i e r s I n t . : 
I 373 565X 

v T E l i x - M T L . , g r o n d e c h ô n i p r e 
15x17, p r o p r e . 779 8989. 8457383 

C O M P T A N T sec OCC. J5 logements 
levenu 1118.000. prix iS65.uon, po* 
d'ogent 677-2845, 4656818. 

Ï N V E S T I S S E U R S , bon renrtemënT' 
B logemr-nls, t r ès bon e * a l , C h o m -
b o r d S t - Z o t i a u e . r e v e n u s 134,260. 
C o m p l u n l 155.090 354 5535. 

CHAUTS 
À LOUER 

L . D . R . I c t p o r t e m c o t s . 3 oareger 
r e v e n u 126.560. Soir: 47I-55C9. 

M A I S O N n revenus Aubaine a S ic 
A d è l e . 6 l o g e m e n t s a v e c f o v e i . 
1127.0OO. 1 - 8 I Î 3 2 6 244L 

M O N T R E A L C E N T R Ë T c o u S e de-" 
p o r t , m o i s o n d e c h a m b r e s o u 
residence pour re t ra i tes T r è s bon 
p r i x . 137-1847. 

C O M M E R C E p ieces oulos e l m e 
cen icue . tou l e a u ' P é . 647 0949 04 79. 

" C O M A ^ C F T D E T R A I T E U R C I C " 
bit depuis J0 o n s . a v e c ou sans 
bct isse. échange accepte? Roison 
dés i re se r e t r o 1er. Pos d agen t . 
C P .156. L a s a l l e H 8 R 3V4. 

" C R Ô î n Â N T y R Ï E V v e i ï d r ê ' Â w é T 
7h: 3 8 9 6 1 5 / OU JéV-lSOT. 

D Ê P A N S ' E U R * ~ f r â n c h i * a v e c 
îwiutpement e l l i x c l neuls . 1res bien 
s. lue. 130,000 p 'us i n v e n t a i r e . 382-
9890 

D E P A N N E U R l icenc ie . Oonrv u 
casion. c o u s * d e r a r t , 572-55J5 

D E P A N N E U R a M o n t r e a f N O r d l j " 
v e n d r e . 3334527 

A B R O M O N T , foyer , tout inc lus , 
saison, m o i s , s e m . 1-372-8147 soir , 

A S T E - A D E L E , COnOO 3 c h a m b r e s , 
tout eajuipè. bois d e foyer f o u r n i , 
s e m a i n e , f in semoine. mois , so,sen 
P o s s i b i l i l e d e v e n d r e . I-S14-836-26Ù8 
OU I-S14-339-2692.  

A S T E A G A T H E : suèciol lundi o u 
v e n d r e d i , 3 . 4 p ièces , f o y e r Wee­
k e n d , s e m a i n e . 819-376-1279, a 
p a r t i r d e l u n d i : 667-6383. 

PA R T I C U L I E R o c f e l e r o i s a Mont ­
r e a l un 8-12- ou 6 logements d i r e c - 1 

! l e m e n t du p r o o r i é t a i r é . 374-4367 

R O S E M O N T , P o p l n e o u , 37 logc-1 
! m e n t s , r e v e n u s 1101.500, p o i t i c u - -
I l ie r . 514-467-0173. | 
1 R O S E M O N T , 7 4 e a v . 6 3 S 9 , 3 g r o n d s ! 
I t't e n c o n s t r u c t i o n , idèol p ropr iè -
i t o i r e o c c u p e n t . 667-3415. 387-3757. 

D E P A N N E U R l o u t é c u o e 572,000 
(SOir) 2557867. 

D E P A N N E U R F A U T V E N D R E 
occepté of f re ra isonnab le , 2 7 9 - 1 6 0 0 . 

" F A U T V E N D R E I R e s t o u r a n t m o 
tel bar , cause s a n t é . Aucune o f f re 
ro issonnoble r e f u s é e . 1 - 4 5 1 - 0 1 8 7 

A S T E A G A T H E , suisse, f o y e r , 3 
o S c h a m b r e s . Spéc lo l l u n d i o u 
v e n d r e d i . W e e k e n d , s e m a i n e , 819-
3261279, o p a r t i r de l u n d i : 667-6383. 

PROPRIETES 
À REVENUS 

DEMANDÉES 

A l b e a u c h a l e t b o r d d e l ' e o u , 
s e m a i n e , p r è s S te -Adè le . 525 3746. 

A C H E T E R A I S 6 0 2 0 logements a 
M i l . Y o l a n d 6 4 5 5 0 3 9 . 

C H A L E T w e e k - e n d . s e m o i n e . 
m o i s , l o y e r , 1 - 5 6 3 - 1 7 9 9 . 

F R U I T S et legun-es . m a r c h é pu 
b l iaue . 670-7196 

G A R A G E O S t . L e o n a r d . 1 0 portes, 
love -au to , bon c h i f f r e d ' a f f a i r e , 
b a i l d é 8 ans . I m m e u b l e s G r a n d 
M o n t r é a l , M . Mossoro t to 6 6 9 - 6 5 7 7 . 

A V I L L E D ' A N J O U , Sur b o u l . 
H e n r i Bourassa , en t repot indus­
t r i e l 3.000 o l c o r . a v e c b u r e a u , 
s t a t i o n n e m e n t devan t t t d e r r i è r e , 

' l i b r e ou m o i s de m o i , 7215893 nu 
648 966CI 

A H ' J N T S I C locol c o m m e r c i a l en 
v l r o n 30X 30. avec b u r e a u f e r m é , 

: sous-sol, chouf loge Inclus, situe sur 
i H e n r l - B o u r o s s o ouest , 662-2556 

B A T I S S E 6 .000pi . o v e r h e a d c r a n e 
5 tonnes, b u r e d u x . t e r r a i n 60 000 

I p l . . 933-5651, SOir 767-3398. 

I ÏÏOÛL R Ô S E M O N T c û T n Ibe rv i l l e . 
' local neuf 1400' ca r . . 1900. 354-70,3 

BOUL TACHEREAU EST 
G r e e n l i f l d P a r k . 8.000 p l c a r con-

. v ient pour industr ie c o m m e r c e ou 
entreposage. Occupat ion Im .med io 
le . S ta t ionnement . P r i x ro sonno-
b i e . m-uv  

C E N T R E V I L L E b ien s i tué , foci -
' l ement access ib le , p r o p r e . P la ­

f o n d s h a u t s , p o r t e d e g a r a g e . 
I possibi l i té de 2.000 0 45JX» p i . c a . 
I Court ou long t e r m e . Pour conclure 

u n e bonne o f f o l r e . c o n t o c t e : : 
M . R E N A U D 93 7 5311 

! D O R V A L , A v e C h o r t i e r , espoces 
I à l o u e r a par t i r de 2400 0 7600 'car . . 

N i v e o u de c o m i a n . Occupot ion 1er 
: m a l . 932-3174 

A H U N T S I C . rue F l e u r y . m é t r o 
sauvé, bureau chouffè. électricité 
pavée, sa l l e d'attente. 381-9261 

A N J O U , b u r e a u x moderr.es. c l i m o 
l ises , s t a t i o n n e m e n t . 255C872 

AU 276 ST-JACQÛÊT 
2.575 p i cor . , sui te de bureaux pour 
profess ionnels , bonne f l n i l i o n , 
sous-location l u s c u e n l év r i e r 1987. , 
R e n s . : O c r i s B o u c h a r d 849-7037. 

B O U L St -M 'Che l 9Û50 (coinTTnôuT 
bonace, 3 bureoux plus salle d e l | 

: tente oour 1190. tapis 334 3933 

C . D . N , 5190. 1,400 p i r a r 12.400, 
! c h o u f f é , v a c a n t , 733-1444. 

M A G A S I N S t B U R E A U X 
5 0 0 0 . 1 5 , 0 0 0 . 2C.0OO P I . C A . t • 

D A N S C E N T R E D ' A C H A T S 
A V E C E N T R E E S E P A R E E 
T R E S G R A N D E F A C A D E 

S T - L E O N A R D 
Ancienivement P l a j o K - M a r t , t rès 
r o s o n n o b l e . 

4 8 9 5770 

M A G A S I N S d l o u e r . I m m e u b l e 
r é n o v é g r a n d e u r s v o r i é e s , inf . 
'.•=.'.o o u 6130 C d l e S t - L u c 

O N T A R I O E S T 3974, b e o u I O L O I , 
15x40, avec sous so l . 533-7636 

M O B I L I E R S c h a m b r e s , eouipe­
m e n t c u i s i n e p r o v e n o n f : F o u r 
Seasons H o l e l . C h a t e a u L u u r i e r . 
Q j e e e E l i s a b c l h etc. Leoco 731-7501 

P O E L E o u c : g o : , m a r o u é E n t r e ­
p r i s e 1100. 937-1638 

P O E L E 4 ronds et divcxT-hTô 
vendre, p r i x o discuté'. 637- j lT? 

S E T de e n e n t r e o vendre i m p y t é 
<T i l o t i e , peint o ta m o i n . 6 Dieces. 
g a r de-robes m i r o i r , v a l e u r iSsOO, 
p r i x à d iscute r . J o u r : 679-5914. 

S E T de salle a dîner , Roxton. fable, 
.4 cha ises , buf fet , desser te , c o m m e 
' n e u f , oussi r é f r i g é r a t e u r , l o v e 
v e s s e l le. toble de cuissoe. 671 «000 

A L I Q U I D E R 3000 ins t ruments 
Centre de L i q u i d a t i o n M u s i c a l 
1 2 5 0 On lor .o est. 5 3 7 8 7 8 7 ( v i s a ) 

i B A T T E R I E e lcc t ron ioue Obe-
! r h e i m , neuf , v a l e u r 12,100, p r i x 
I 11,100. 842-2035. 

C O L L E cTÎON N E UR"vena V i o t o n T 
1 Alto, ouelaues Violoncel les e t Ar -
i chefs. P r i x socrKies. 744-0956. 

G U I T A R E ccoust iaue N o r m a n 
i B50. 1ère sér ie . 277-6207. 

^ J u T T A R E Fender F 8 0 , 1 2 cordes, 
p o r t a i l e condi t ion . 4952727 

" O R G U E Y o m a n o E X 4 7 . ben e te t . 
, t r i x o discuter , cores 16h:387Ç924 

"PËTÎT - PÏÂW~dôôcô7TêrrKnt 
Homptcn . 11.650.5260143. 5 3 3 0 2 S 2 . 

P 1 4 N O c u î o m c t i aue Cu rvi, r, o n o m , 
imcon ismere fa r tdneu t .127SO <ZI 
181? 

B O U L . S t - L a u r e n t 8543, b u r e a u 
de luxe , avec tapis et droper le , pour f 
p r o ' e s s l o n n c l , 1200 p l cor . , 1750, 
274-0466. 

P A P I N E A U 66S3, 1500pi c o r . a v e c 
cove 8 pi chouf fè , l i b r e 1er a v r i l , 
M S 0 , 334-0559. 

i B O U L . S T J O S E P H , idèol pour 
j protc is ionnels . Soude Inc . 4 5 7 - 2 2 0 3 . 

I B U R E A U X 0 louer onolePapinéOU i 
j e t B é l a n g e r . 8 7 5 5 8 6 8 .  

j B U R E A U X O louer, I m m e u b l e 1  

I r é n o v e , g r o n d e u r s v a r i é e s . I n l . 
; M a r i o ou 6 1 2 0 C i t e S l -Luc . 

i B U R E A U X , a des m e i l l e u r s p r i x i 
, dons p lus ieurs secteurs de la v i l l e . I 
! CVveicxxJemenl M é t r o . 3 8 7 2 59.1 

• E S P A C É c o m m e r c i a l pour profes­
s ionne l . 7 . 0 0 0 pi c o r . co in J e a n : 

! T a l o n e t S t -Den is , 2 2 7 4 ) 0 3 2 

I E S P A C E de bureau, S t -Den is et I 
V i l l e r a v , 1 5 0 0 0 2 5 0 0 ' cor . 2 7 4 - 6 5 1 3 I 

i L A V A L , boul Lévesoue, ores Pont 
, P i e I X et r o u t e 2 5 , b u r e a u neuf 
' c l i m a t i s é , s ta t ionnement , 6 6 1 8 8 1 5 . 
1 3 2 3 - 1 8 3 7 . 

MARCHANDISES 
ET SERVICES: * 

S E T de so'on e t set d e c h u r n t r e 
p o u r | l | i C r f e . 684-6838 

T A B L E avec e ' c h a i s n . bo 's d ë " ! 
nècar , , HOOD. 365 3413. 766-2034 

T A B L E e l 4 chaises. s M c c n t i a u e . 
1525. 3657374. 

P I A N O rire H t s o g è . B o u m e l s t e i . 
Corumol. noyer orner icom. très bon 
é t a l . 11450 6557264 a p r è s Sh 

P Ï Â N O O queue M c ° h a . l 5'4 ' 
12600. oussi p iono d ' o p o o r l t m e n t 
12100. 651-7739. 

T A B L E ronde 2 parmeoux . 4 c h a i ­
ses, V i e Cro i t , en bols, t r e : p r o p r e . 
1300, 663 4206 

(204) APPAREILS : t ^T lT 
—^ÉLECTROMÉNAGERS! ^ • 

P I A N O Aoon H a l l p r ix à discuter, 
é t a t neuf , 331-8341. 

R O L A N D T R - E 0 3 
î4-"5 843 &37I 

MACHINES 
À COUDRE 

MOBILIERS, 
ARTICLES 

DE MÉNAGE 

C H A L E T S luxueux 0 louer 0 Bro 
m o n t sur penles de s k i , v u e e x t r o 
o r d i n a i r e . 3 c h a m b r e s ou 1 c h o m ­
b r e . T o u s a v e c l o y e r , l i n s e m a i n e , 
s e m a i n e , m o i s 5 3 4 - 3 0 0 3 . 5 3 4 - 2 1 5 4 

C H A N T E C L A 1 R 4C choiets ae luxe 
F o y e r , t o u r b i l l o n , sauna . S k i . M M : 
430 O4X. H19-336-5922. 

C O N G E S C O L A I R E : m o i s o n d 
louer prés S t e A a e t e . 3 c r x j m b r e s . 
l o v e r , s e m . 8 4 5 0 . 7 3 7 - W 4 7 . 

( Î 6 2 ) PROPRJÈTÉS 
COMMERCIALES, 

INDUSTMEUB À V E N D » 

A U X L I M I T E S O E T E R R E B O N 
N E . 70 m i n u t e s pont P i e I X . local 
H O p l c a r chou ft f é l e c t r i q u e p lus 
co t tage SVL c h a u f f a g e c e n t r a l o lus 
p o n x e c h a l e u r . 164.000. 471-9145. 

L O N G U E U I L : Bonne opportuni té , 
c o m m e r c e ou deta i l dé t ru l ls e t 
l é g u m e s . 
Exce l lent site c o m m e r c i a l , foce ou 
c e n t r e d ' a c h a t s , s t a t i o n n e m e n t 
pour 3 4 autos, d isponib le m a i n t e ­
nant . 6 7 0 - 5 9 1 0 

MACHINERIE 
complè te en bon é t a t pour éauiper 
un pi an de nettoyeur a sec a vendre 
s é p a r é m e n t ou c o m m e uni te . 849 
-3778. 

M A G A S I N M I C R O O R D I N A T E U R 
C e n t r e v i l l e , e x c e l l e n t e l o œ i i o n , 
bonne c l ientè le . A p p e l e r 483-2S54 
a p r è s iBh 

L .O « - 2,000 p l c a r . pKrs sous-sol 
plus 7 x jgements . 667-2362,333 196s. 

N E T T O Y E U R tout t a u l p è . aussi 
sel le dé couturé . 135 .000 ,3885426 

Visite libre 

S a m . e t d i m . 

1 3 h a 1 6 h 

Unique dans le 
Vieux Montreal 

E d i f i c e a b u r e a u x 
entièrement rénove 

360 . Notre-Dame 
ouest 

A B A S o r i x , m e u b l e s pour 3 pièces. , 
neufs. 11395. o v e c poêle et rè t r igè- I 
ro teur a m a n d e c o m p r i s . 125 comp- , 
t a n t . F i n a n ç o n s sur les l ieux. 521- • 
2339. 

A C H A T e l v e n t e m e u b l e s usoges. 
2 7 1 7 9 3 0 . L o v e r du C h ô m e u r . 

AVIS AUX ANNONCEURS 
Nos annonceurs sont priés de 
noter que toutes leurs annonces 
doivent être publiées en confor­
mité avec la Loi sur la protection 
du consommateur, article 2 4 2 , 
qui stipule: 
«Aucun commerçan t ne peut , 
dans un message publicitaire, 
omettre son identité et sa qualité 
de commerçant*. 

ÇA VAUT LE COUP : 

Grande Vente D* Uquioahon 
A p p a r e i l s é l e c t r o m é n a g e r s u s a . 
oes Poêles, r è t r i g é r o t e u r s , l aveu­
ses, sécheuses. m l n l - l o v e u s e s s é -
cheuses , e tc . 5 9 5 e t » . 

GARANTIE COMPLET! DE 6 MOIS ' 
L i v r a i s o n . M a s t e r C a r d . M i s e d é 
cute occep tèe . A m e u b l e m e n t Oe 
l o r i m l e r , 6 2 0 1 D é L o r i m l e r . 

B L I N D S T I T C H cornme'C'Oie, I 
machine a coudre industrielle 
P F F . 849-3778. 

M A C H I N E a coudre industrielle" 
comme neuve. S475. 737-0181 

VETEMENTS 

721-1239 
E L E G A N T E robe de n e ée 9 d 
1 2 ans. crinoline, calot, 3 8 8 - 9 0 6 8 

• ATTENTION! * I 
C o g n e i un y o v o g * 4 Aoapu lco 

Hui de 300 oppcreili usogét 
• I A N S E N A F F A I R E S -

T R E S P R O P R E : poelc. r é f r i g é r a 
tésir, laveuse, sécheuse, l o v e v a l s -
selle, congé la teur , usogés tecond l 
l ionnes. 90 Iours g a r a n t i e I C O N . 

8205 CASGWJN . 3 U 4 5 3 6 
M L Inc. 

FOYER DES AUBAINES 
V e n t e poelè. r é f r i g è r r j N w r , k w u -
se. s e c h e u s e U s a g é s . «707 St 
L a u r e n t . 773 1137 o u 3771128 . 

M I N I sécheuse ovec b u r e o u d'étu­
des, après I8h . 772-2155. 

M i N l itCHtuJE. cu is in ière 24" . 
r é f r i g é r a t e u r , tous b lancs, couse 
i t j j i i x t n m i i i e v T l . i l so c h a c u n . SZ2 
1*14 OVOflt Bh Dr—. 
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DEPUIS quelque temps , la 
culture physique, toujours 

appréciée et pratiquée au Cana­
da, a eu une renaissance éton­
nante. Il ne saurait en être autre­
ment dans un pays qui a donné 
naissance à tant d'hommes forts 
et qui accueille avec une sorte de 
vénération les hommes forts des 
autres pays. 

Un des plus célèbres parmi les 
hommes forts du Canada, c'est 
incontestablement Joseph Mont-
ferrand, devenu populaire sous 
le nom familier de Jos Montfer-
rand. 

Le grand-père de notre héros 
était un maître d 'armes, qui ap­
partenait à l 'armée française. Il 
fut de ceux qui optèrent pour la 
colonie après la capitulation de 
1760, et il se fixa à Montréal où il 
ouvrit une salle d'escrime. 

C'était un grand batailleur de­
vant l'Eternel, qui ne reculait ja­
mais devant les soldats anglais, 
prompt à tirer l'épée. (...) 

Son fils, qui se nommait égale­
ment Joseph, fit la traite des 
fourrures dans le Nord-Ouest, ce 
qui lui permit de gagner un joli 
magot qui le fit vivre de ses ren­
tes. C'était un athlète et un bra­
ve, dont la force, la bravoure et 
le patr iot isme rendaient fiers 
ses compatriotes. 

Sa femme, Marie-Louise Cou-
vrette, était également une gail­
larde à qui il ne fallait pas man­
q u e r de r e s p e c t , et s u r t o u t 
devant qui il ne fallait pas mal­
traiter les faibles. On raconte 
qu ' un j o u r e l le a r r a c h a des 
mains d'un brutal un enfant qui 
ne pouvait opposer que des cris 
aux coups q u ' i l r e c e v a i t et 
qu'elle laissa le batteur étendu 
sur le sol, sans connaissance et 
les yeux au beurre noir. 

Ce sont ces braves gens qui ont 
donné le jour à Jos Montferrand, 
qui devait rendre populaire le 
nom de cette lignée d'hercules. 

Jos Montferrand, le vrai, le fa­
meux, l'unique, est né au mois 
d'octobre 1802, à Montréal, ave­
nue de l'Hôtel-de-Ville, qui por­
tait alors le nom de rue des Alle­
mands, entre la rue Lagauche-
tière et la rue Dorchester. 

C'était un bon garçon, patient 
comme il convient à ceux qui 
peuvent toujours et quand même 
avoir raison, mais qui ne se lais­
sait pas marcher sur le pied, et 
encore bien moins sur la tête. 
Or, c'est ce qui lui arriva un jour 
où il prouva publiquement qu'il 
était, musculairement, digne de 
ses ancêtres. 

Il travaillait ce jour-là dans 
une tranchée pratiquée en face 
de la maison paternelle, ce qui 
lui mettait la tête à peu près au 
niveau du sol. Trois mauvais 
p la isant ins v inrent à passer . 
L'un d'eux mit le pied sur la tête 
de Jos. Notre jeune gaillard, qui 
n'avait pas encore dix-sept ans, 
sauta hors du trou et administra 
de telles ta loches à celui qui 
l ' avai t out ragé , que ses deux 
compagnons durent venir à son 
secours. Mal leur en prit, car le 
jeune Montferrand leur adminis­
tra un raclée mémorable. Ce fut 

Cette page consacrée aux hommes forts ne traite pas de Louis Cyr, pour la bonne 
raison que nous en avons parlé pas moins de quatre fois dans la page Cent ans 
d'actualités, au cours de l'année du centenaire. Nous voulions consacrer un peu plus 
d'espacé aux autres hommes forts du Québec, moins bien connus que Louis Cyr. n . * 

le commencement de la réputa­
tion de Jos Montferrand. 

A cette époque, il ne pouvait y 
avoir de plaisir populaire sans 
qu'une partie de boxe ne relevât 
la fête. (...) Il fut donc oblige 
d'apprendre la boxe, et devint à 
ce jeu un adversaire redoutable 

Un jour , un comba t public 
avait eu lieu sur le Champ de-
Mars et la victoire était restée à 
un* Anglais, qui fut proc lamé 
champion. C'était une humilia­
tion que Jos Montferrand ne pou­
vait laisser peser sur sa race. Il 
entra dans l'arène et provoqua le 
vainqueur. 

Ce ne fut pas long. Jos lui ap­
pliqua un coup de poing, un seul, 
et le champion du Canada, éten­
du sur le sol, ne garda son titre 
que quelques minutes. 

Jusqu'à l'âge de vingt ans, Jos 
M o n t f e r r a n d a c c o m p l i t des 
prouesses auss i n o m b r e u s e s 
qu'extraordinaires, qui tiennent 
de la légende tant elles sont in­
vraisemblables, quoique vraies. 
Aussi les passons-nous sous si­
lence, faute d'espace pour les en­
registrer. 

Après avoir été au service de 
la compagnie du Nord-Ouest. 
(...) Jos Montferrand entra à 
vingt-cinq ans dans l'industrie 
du bois, en qualité de conducteur 
de «cages». 

Un jour qu' i l é ta i t por teur 
d'une forte somme, destinée à la 
paye de ses hommes, il fut atta­
qué dans un lieu isolé par cinq 
individus qui avaient résolu de le 
dépouiller. Ces chenapans, ar­
més de gourdins noueux, tombè­
rent à l'improviste sur Jos Mont­
ferrand. Mais il arriva ce qui 
devait arriver et ce que n'avaient 
pas prévu les bandits: il en as­
somma trois et conduisit de for­
ce les deux autres à la prison. 
(...) 

On raconte qu'un jour il tom­
ba, sur le pont de Hull, dans un 
guet-apens où une cinquantaine 
d'orangistes l'attendaient. Seul 
contre cette troupe, Jos se battit 
comme un lion, où plutôt comme 
un titan. Saisissant un de ses ad­
versaires par les pieds, il s'en 
se rv i t c o m m e d ' u n e m a s s u e 

. pour assommer les autres. Ce 
fut une boucherie dont Montfer­
rand sor t i t v ic tor ieux, ap rès 
avoir jeté à l'eau une partie des 
lâches qui s'étaient coalisés con­
tre lui. (...)• 

Jos Montferrand est mort à 
Montréal en 1864, en bon chré­
tien comme il a vécu. Au mo­
ment où/les'tournois athlétiques 
sont si en faveur dans la Provin­
ce, nous avons cru' qu'un témoi-

. ghage d'-esjirne. JIU souvenir de 
fJos Montferfàn^ serait bien ac­

cueilli de tous nos lecteurs. 
Cette page et cet article qui 

, l'accompagnait ont été publiés le 
-8 juillet 1905. 

Horace Barré, l'hercule canadien qui a établi, hier soir, un nouveau 
record du monde. 

BARRE ETABLIT 
UN NOUVEAU RECORD 

UNE foule aussi nombreuse 
que celle qui a assisté, l'an 

dernier, à la rencontre Cyr-Ro-
naldo, se pressait hier soir dans 
le pavillon du Parc Sohmer, pour 
voir Horace Barré, l'un de nos 
hommes forts canadiens, destiné 
à devenjr un jour champion du 
monde, établir son premier re­
cord. 

Le jeune athlète a réussi au-
delà de toute attente et a soulevé 
en même temps dans les deux 
mains deux haltères pesant 12316 
et 133Vi livres. Lorsqu'on songe 
que l'ancien record du monde 

établi par Romulus, au Sporting 
Athletic Club, de Londres, le 16 
décembre 1892, était de 119 et 124 
l i v r e s , on ne peu t m a n q u e r 
d'être persuadé qu'il sera long­
temps avant que le record de 
Barré puisse être battu par un 
autre que lui-même, car Louis 
Cyr a déclaré qu'il était certain 
que son jeune camarade pour­
rait faire beaucoup mieux. 

Horace Barré a tout simple­
ment stupéfié les spec ta teurs 
par ses tours de force. (...) 

Cela se passait le 16 octobre 
1899. 

Une émule de Louis Cyr 

LE 25 mai JS98,LA PRESSE 
révélait à ses lecteurs l'exis­

tence à Lowell, Massachusetts, 
d'une véritable émule de Louis 
Cyr, une F r a n c o - a m é r i c a i n e 
identifiée sous le nom de Mme 
Henri Cloutier (on ignore hélas 
son prénom) . Faisant osciller 
l'aiguille de la balance à 175 li­
vres et dotée d'une corpulence 
robuste, Mme Cloutier avait, dit-
on, levé 510 livres d'une seule 
main, 913 livres de deux mains, 
et pouvait lever sur son dos une 
plateforme pouvant a t te indre 
jusqu'à 2200 livres. Désireuse 
d'affronter Louis Cyr dans un 
concours de tours de force, celle 
qui se prétendait la femme la 
plus forte du monde était même 
prête à répéter le geste de Louis 
Cyr, soit celui de retenir deux 
chevaux de 1400 livres chacun. 

Edouard 
Beaupré 

à Montréal 
T E 5 mars 1901 débar-
••- 'quait à M o n t r é a l 
Edouard Beaupré, un géant 
que la population montréa­
laise avait l'honneur d'ac­
cueill ir pour la première 
fois. Natif de Willon Bunch, 
d a n s l e s T e r r i t o i r e s du 
Nord-Ouest, le jeune hercu­
le canadien arrivait à Mont­
réal en partie pour livrer un 
c o m b a t de lutte à Louis 
Cyr, en partie pour soigner 
des blessures internes su­
bies lors d'une chute de che­
val. Dans son édition du len­
demain, LA PRESSE citait 
quelques statist iques im­
pressionnantes sur le jeune 
h o m m e â g é de 20 ans à 
l'époque. 

En voici quelques-unes: 
hauteur: sept pieds et huit 
pouces; longueur des jam­
bes (de la plante des pieds à 
l'aine): 45 pouces; tour de 
hanche 71 pouces; longueur 
des pieds: 17 pouces; poin­
ture des souliers, 15; tour 
de tête, 27 pouces; étoffe 
requise pour lui confection­
ner un costumé: 16 verges. 

Quant au combat de lutte, 
il eut lieu le 2 5 mars 1901 au 
parc Sohmer et le géant 
Beaupré joua de malchance 
en perdant aux mains de 
Cyr en moins de trois minu­
tes, après avoir été projeté 
au sol pas moins de quatre 
fois, dont deux fois à l'exté­
rieur du paillasson. 

E GEANT BEAUPRE 
H future Mme Beaupré. — Un cas qui imeresse le* savants. 

Les lecteurs de LA PRESSE apprenaient, le 1er mars 1902, 
qu'Edouard Beaupré, son hôte un an plus tôt, venait de demander 
en mariage une Américaine de Gorin, au Montana, une demoiselle 
Eda Ewing, vedette du cirque Barnum and Bailey. Mclle Ewing, on 
l'aura deviné, était elle aussi une géante puisqu'elle mesurait huit 
pieds et quatre pouces. Quant au géant Beaupré, il avait grandi de 
deux pouces et trois quarts depuis son passage à Montréal en mars 
1901 et mesurait sept pieds, 10 pouces et trois quarts au moment 
de la «grande demande». La vignette montre les deux géants 
flanqués de personnes de taille normale. 

Sur la photo de gauche, le 
géant Beaupré et son com­
patriote Lonis Cyr, la veil­
le du combat présenté au 
parc Sohmer. En bas, cet­
te comparaison avec un 
cheval donne une idée de 
la taille d'Edouard Beau­
pré, alors qu'il était âgé de 
12 ans seulement. 
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m LE COIN 
DU VIDÉO ET 

DE L'ORDINATEUR 

O N D E M A N D E ' fë}) 
À ACHETER 

MACHINERIE 

VÊTEMENTS 

FAILLITE de linge. 5,000 mor­
ceaux, qui sont ncntaloai. chemi­
se*, bl - el chandails, o vendre 
en lots, orix a distuler. S81-1210. 

FOURRURE 

A U B A I N E 
M A N U F A C T U R E F O U R R U R E S 
• CHOI X complet do toutes sortes 
de manteaux ou 144V St-Alexorvire 
Ch. 700. 645-9533 j 

T O U P , tenimc.Tôcô. Neut. Î O - I Ï T | 
Valeur J2500 pour H0O0 737-8905 ; 

MANTEAU renard prairies, long. ' 
cehlré. 8-10 ons. JI000. 277-2272. i 

i IMPRIMANTE Vic 1S2S. Apres 5h 
: I-8I9-375-7J18. 

MICRO ordinateur, vente, «ces 
I soires et réparations, spécialité 
t imprimonteCentronics.cstimalion 
I gratuite. Compatech. 323-8565. 

ORDINATEUR Rodio Shock mo-
dele 4 portolil, presque neut, SI.900. 
7384337.  

! ORDINATEURS usages, achat. 
I vente, reporatlon. 

M.J.V.M. Technik Enrg., 777 273» 

ORDINATEURS 100% compatible" 
: avec IBM PC, 256K, 2 lecteurs, 
! écran: 12,600; avec 10 Meg VMM. 
> Club logiciels, 445-4419. 

SPECIAL DE LA SEMAINE 
Ordinateur 64 K, Apple Compati­
ble, 168 fonctions, 10 programma­
bles, lecteur de disque, moniteur 
à haute resolution, corte d'inter-
tore. 

SPECIAL $799 
Club de logiciel pour Apple et 
Commodore. 
Centre de l'Ordinateur. 635. Occo-
r:e. V i l e St Lourent. 747-7033 

SUPER SPECIAL IB^compoli-
, blc, entièrement équipe, garantie 
, 12 mois. S2995. 25$-3;99; 647 4971. 

Tl 9MA cossct'e, d-squette. e/pan-
sion. volume, téle 14 po noir-blanc, 

i etc.. 462-2255. 

C H I E N S varies550 et plus, chatons 
persans et outres. 652-2301. 

C H I O T S Pékinois pure rocc, très 
beaux. 8 semaines, 819-£46-2164 

T A P I S O R I E N T A U X 
usooes demondés. Ararat 288-1218. 

COURS DE GROUPE $70 
MATERNELLE • OBEISSANCE 

CARDE • PROTECTION 
Centre Canin Des Ruisseaux 

LAVAL 136-9931 
DORVAL 631 1755 

D R E S S A G E O E C H I E N S J . R . 
Obéissance, protection, 733-7893 

• T P A G N E U L S Cockers chiots, pur 
' roce. S725 668 9502, 256-9686 

E X P O S I T I O N D E C H I E N S 
S A N C T I O N N E E E T C O N C O U R S 

D ' O B E I S S A N C E 
Dimanche le 17 février de lOh o 17 
heures Les Galeries St-Hvocinthe. 
Informations: 1-534-3344. 

ENTRETIEN DE 
LA MAISON 

A . D . P E I N T R E S R E N O V A T E U R S 
spécialité peinture: 326 9339 

H U S K Y Sibérien, pure roce lignée 
champions, veux bleus, 1-475-8568 

LABRADOR Relreiver ioune. 
Chiots, S300. 666-2149. 

L H Â S A A P S O , chiots rie 2'.i a 5 
mois, 1514 ) 371-1488, 373-2094. 

A . Z . ENTRETIEN: nettovons ta­
pis, divan, mur. Bureaux. 351-7665 

D E C A P A G E tait o la main, meu­
bles, portes, fenêtres, maison in­
férieure, extérieur. 741-2657 

F E R A I S ouvroge general, lavage 
murs, entretien, etc. 367-5146. 

G Y P R O C , P E I N T U R E plâtre, 
stucco, menuiserie. 352-6396 

J E L A V E , peinlure et entretien 
votre demeure a 1res bon compte, 
excellentes references. 49M9S7. 

PREMIÈRE terne a'elevooe de 
cheveux Arabes du Quebec. Liqui­
dation tutoie cause sente. Les 
meilleurs sulets américains et 
canadiens. (514) 3/34844 

MONTREAL • RIVE-SUD, peintu­
re, pap'C-r-pcinl, finition fous oen 
res. estimation gratuite, 6~0 3823. 

N E T T O Y E U R de lapis et intubl: 
374 2363. 

PLANCHER: sohlcoc. finition. 
Economise: 270 5868 M. Nodon 

10 DISQUETTES MDD dans t».|» 
BTE plastique 521.95. OAP 525-731J 

T E R R E N E U V E . chiots enr, garan­
tis. D O U R G A . ( I 819) 279 3880. 

" Y O R K S"H7R¥CÏ I iot enregistre mb-
le accouplement 66P-9502 2569686 

SABLAGE, finition, plastique. 
1 clonchers. M. Richard 731-147.'. 

LE COIN 
DU JARDINAGE, 
BOIS DE FOYER 

;@5" 

LE COIN 
DU VIDÉO 

ET DE L'ORDINATEUR 

A V E N D R E . SvVème IBM 34. 
modèle 023-J7 M B , 96».. CPU 
seulement, moins de 2 ans d'uscot. 
I-5W-38I-6033 

" A C H A T , reparation, local''™-., VIC~ 
20 el Com-64, CIAP 525-/313 

A ° P L E 2C neul, 5269391 acres 21h. 

" Â S T S I X P A K plusi4K, 5575 AST 
Six Pok plus 384K. 5775 . 6/2-9960 

C O M M O D O R E Vie 20. 64K. 80 j 
colonnes, data 20 Moniteur Arn- ; 
dek, disk 1541, imprimante Gemini i 
I0X. datasette, livres, program 1 
mes divers; soir 739-1446. 

D I S Q U E T T E S nciir Macintosh el ! 
HP IV). 4,75V. CIAP 525-7313. 

" Î B M " P . C . , 32ÔK. ! lecTeurs. carie 
graphique, écran monochrome, 
imprimante. interface série, logi­
ciels. 54,800. 21*0-87:7. 

T B M P C ineufl 2S6K. 2 lecteurs,' 
ecron: C430. avec 10 meg H.D 
54,790. boni extra. 465-4419 

I M P R I M A N T E GXIOO, neuve, prix 
c discuter 389-0289 âpres *8n 

BOIS de chauffage. 550 la corde 
(non livré, 555 (livre). Frais ad­
ditionnels pour empilage. 481 0334. 

Pépinière Continentale 

ERABLE 16 PO, fendu. 541 livré, 
minimum 3 cordes. 430-0482. 

COLLECTIONS 

MONNAIE, TIMBRES 

TIMBRE-EXPO ochat vente sur 
semo'ne. 3121 Beauhien E, 729-7788 

MAITRES 
ÉLECTRICIENS 

CHAUFFAGE, entree, reparation, 
Marois Enr. 277-3IW, 274-6903. 

"ÉLECTRICIEN a voire serv ice, 
toutes sortes Travaux électrianes. 
Jour: 655-2610. soir: 679-3893. 

C O M P R E S S E U R S Webster neuls. 
5C.V..220 v., 80gol 51695. 337 0566 

O E G A U C H I S S E U S E 16". 2 HP; 
table snooker équipe. Soir 6562409 

: E Q U I P E M E N T de pressage neuf 
' o vendre, tél. 514.773-4811. 

! E Q U I P E M E N T pour plan de net 
laveur 0 sec en bon état, vendu 
séparément ou comme unité.649-

, 3778.  

. E T A G E R E S pour palleltes. cho 
; riots d'entrepôt, convoyeurs, la-
I blettes, casiers, etc Sidco, 254 7117 

I S C I E a ripper "straight line". 14 
1 po, avec moteur 10 hp, en bon état, 
1 couteau à sticker (moulurcuse) 
i usage. 321-7403. 

: ( 2 5 3 ) MATÉRIAUX 
' ^ - ^ D E CONSTRUCTION, 

MATIÈRES PREMIÈRES 

COMPTOIRS moules de cuisine. 32 
couleurs, I 0 : . d'escompte. Centre 
Coupe d'Or Mit: 769-4150. 

( 2 5 5 ) EFFETS DE BUREAU, 

MAGASINS, RESTAURANTS 

A beoux comptoirs vitres S25C neul. 
menuiserie- decoration, 524 3122 

A L I Q U I D E R équipement complrl 
de restourant: fables, chaises, 
frigiaaires. bar, cuisine coniDlete, 
chambre froide. 2 corecloteurs. 
vivier a homards. 694 3629. 

A V E N D R E tables, pupitres, ca­
binet, chaise, séparateur, prix a 
discuter. 844-3060. 

ANTIQUITES, 
OEUVRES D'ART, 

ARTISANAT 

PROFESSIONNELS ! 

ANIMAUX ' 

AFGHAN femelle l ' i on. blonde, 
5125, après 18h 769-8973. 

AIREDALE chiots enregistres, 
J250. Particulier, 658 5279. 

B E RGER Allemand 2 mois, excel-
lent pour dressooe, 321 9206 

"BERGER ANGLAIS, Chiots Tse" i 
moines, vaccines, vermifuaes, 
enregistres, torouès. lignée chan, • 
Pion, prix 5400. 632-6209. 

ABSOLUMENT besoin echeter des 
ontiquites et tcu'es sortes de ciicses 1 
de voleur. 488 3017, 731-2280. 

DESSINATEUR CONCEPTEUR 
Architecture t t industriel, service i 
rapide et nerscnnalisé. 279-4147. 

" P S Y C H O T H É R A P E U T E ; mr~ i 
mierepsvchiatrique.Berri.84>S98l 

BOUVIER des Flandres, pure 
roce, I l semoincs, 5300. 468-5691. 

CHEVAL Stonlebreod étalon, 3 
ans, enregistré, belle cote, oche-
teur sér.eux. Apres I9n: 471-6329. 

CHEVAUX 
Nou« ochetons, vendons, e:hon-
aeons, entroinons et transpc-rlons 
694-6676 

ACHETE ANTIOUITES 
CLAUDE MORRIER: 3844614 

AUSSI ouvert le dimanche de I3h 
a I7h a)*o de reduction sur toutes 
cnliquitc-s pour les 2 dernières 
semaines Aux Trouvailles St-
Denis, 4615 Si-Denis Master et 
Visa occeotecs. 

BUFFET, Içve-main, secrétaire, 
bibîiothcaue. sofa, 'out en noyer, 
table en pin, berceuse. 486-5283. 

EVALUATION d'oeuvres d'art lins j 
assurance. A domicile. Galerie 
Claude Lahlte. 288-771B. 

PARTICULIER A LAVAL | 
Lit simple, cher», sculpté et déca­
pe. Très beau banc de choeur 
chêne. Cha:se de bureau en paille 
tressée. Tob leovo le /O 'W Porte 
de four a 3am 666X63. 

GARDERIES 

A I M E R A I S garder enfants a la 
lournee, bonne nourriture, bons 
soins, bas, cour, Ahuntsic. 382-3089. 

TRANSPORT, 
DÉMÉNAGEMENT 

A BAS Prix. Pierre Panneton. 
Déménageur Affilié. Estimation 
gratuite, boite> vides 937*491 

A V E N D R E Equipement de restau­
rant, provenant des restaurants de 
la Place Ville Marie. 12.900 rue 
Notre-Dame est. 

A C E . C A I S S E enregistreuse, 5295 
et plus 7 iours. 684-0414. 

~ A C H A T E C H A N G E V E N T E 
A B A S P R I X C H O I X C O M P L E T 
E Q U I P E M E N T N E U F E T U S A G E 
pour restaurant, bar. cul sine, bros­
serie, pion, décoration. 

Richord Bertrand inc. 727-377/ 

A C H A T , vente, équipements de 
restaurants, épiceries. 488-6906 

ACHAT, vente- CQ'jipefiients dr 
restaurant, bar, salade, fable enou-
de, scie a viande, traneneur, cham­
bre tro'rie, congélateur, comptoir 
vitré retrigeré 12' Metropo'e Inc. 
527-8576.  

A M E U B L E M E N T bureau neûïï" 
usagé, Ent. Ali Sriowdon 8M 3ô07. 

A B A S P R I X local c> lonuue 
diston-.o. 270-5753 ou 279-7932. 

CHAMBRE troidc. four a pain, , 
freezer 3 el 5 partes, 273-/625. 

' CHAMBRE FROIDE total 10x20: | 
' congt-lnteur IOXB et rélrigeralcur : 
] 10x12. 2 portes, foie emoillée. 2 1 

compresseurs indépendants Co 
' piond. 53.500. 322-3870 Nicole. 

ê f e s - v e u s observateur? 
Co« aWx dWtûni à* LA PLACE tant m oppoiito» ioWifiqv*!. 
En rtoirf«. I y a emtnn eux HUIT p*tit*> dlrf4r*oc*t. 

REPRODUCTIONS de meubles de 
style, armoire Louis X V , tcbte 
Louis XIII. coflre 0 ponneoux 553 
6707 

A B A S PRIX D E M E N A G E M E N T S 
Thiftnulf Transport. Bieri-Etre 

accepté. Estimé gratuit  
351 2560 

A B A S PRIX, demenoyements Je 
tous genre:, ussura-ices 374-2559 

MARCHANDISES 
DIVERSES 

ACCEPTE demcroge.-i.ents de tous 
genres 275-/136. 

BAS PRfxlwlits 'Smênoaemcnis 
7 iours?4 hrs. 376-2376 

C O M P R E S S E U R pour truils et 
lenumes marque Copelamotic. 
730V. I force, frigidaire général 16 
pi. 2 tablettes blanc. 681 6846 

C O M P T O I R S de meuasin fam.ca 
et laois. très luxueux, doit vendre 
rapidement. 455-1219. 455-J976 

D A C T Y L O Olivetti boule êteorrec-
teur. 5300. 430-5400 

" D A C T Y L O , vente, location, I B M . 
etc. 274-8452. 274 5121. 

ASPIRATEUR 535 et plus. Garan­
tie. 270-7792 Centre Aspirex. 

DEMENAGEMENTS a bas Prix, 
ossurnnees comprises. 256-2319 

BAGUE pour homme valeur 54,300 
I laisserait pour 51.500 avec certitl-
i cat d'évaluation 668-6993. 

i CHAISE d exercice de Trimmer 
' 5125 '66-2024 , 365-2413. 

CHAUFFE EAÙTiournaisc et ré-
servoir a I huile, bon état 6/7-4638. 

pSTÛsTodiol- HR 225-14, 1res 
bons. '• tables pliontes 3x8. 2 
réservoirs huile. 1x250. 1x125. I 
barù 45 gals. Bur. marche. 3250974 

DISPONIBLE en tout temps Em­
ballage, entreposaoe. Ic-cal el lon­
gue distance, assurunce, 253-3275. 

GILLES JOOOIN fTâàs iwfT înc - 

Assuranccs completes. 253-4374. 

PRENDRAIS D E M E N A G I M Ê N T ' 
A BAS PRIX. 727 3023 

ESTHETIQUE 

DOIT VENDRE equipment buan­
derie corrmcrciq:. Aucune offre 
raisonnable refusée. 843 /284. 

TOUR o poms électrique, coisse 
enreqistreuse. 387-8559, 33i-582S 

LIQUIDATION de dactylos m a -

nuels usagés. 540 el plus 2227 est 
Belunoer. 729-1143. 

SOUDURE éieelriaue, electrode et i 
(il tojrré. 1res bon prix. Après 6 
h.p.m. 336-7054 Pierre 

O N DEMANDE 
À ACHETER 

ACHAT ou comptant, poêle, réfri­
gérateur, laveuse, sécheuse et 
meubles R.G. Meubles. 523-4600. 

A C H A T A U C O M P T A N T 
Meubles usogr-set antiques, échqn-
ge. VGC inc. 735-4286 

ACHETE livres usooes. LaBouquI-
« r i e St-Denls, 799 Ml Royal est. 

A C H E T E outils, machiniste, mé-
conicien, payons comptant. 351-6337 

ACHETERAIS équipements de 
golf usagés. 3263254 , 668-1771. 

ACHETONS biioux, uaques en or, 
pour valeur or usagé. Ponpomet-
té,. 256est Sle Catherine 398-3628 

ACHETONS livres sur les arts, 
l'histoire, aussi peintures cana­
diennes. 4794943. 

ACHETONS vos livres et disques 
pour argent comptant. Cotisée du 
Livre. 1700 rue Bern I454T272. 

ALLONS Chercher, gratuit, meu-
Wes de la cave ou grenier. 322«7I 

BEATLES: achète tout oooget. 
meilleur prix offert. I-J3Î6710. 

VO« SOLUTION A LA H N DES ANNONCES CLASSEES 
DEMANDE rOfrlpéroteur, cuisi­
nière, laveuse, iêdwust, 3764)021. 

RIVE-SUD, eslheliciennc, spécial 
février: fecial Solhys 516. electro-
Ivsoordinoteur, special S?5ti avec 
ce coupon 678 7902 

SERVICES DIVERS 

MOBILIER de bureau neul el 
d'occasion Marchand. 676-3921 

"OBLIGE DE VENDRE. Equipe" 
ment de restauront et de cuisine. 
Aucune otfre raisonnable refusée. 
843-7764. 

OLIVETTI modèle ET-ÏZI. doctylo 
electruniaue avec large chariot, 
ir.lerfoce RS-232, çntrainn.iment a 
picot el a friction, voleur 53200, prix 
demande 51500. Après 6 h. 695 8675 

ENTRETIEN, 
RÉPARATIONS 

B A L C O N en libre de verre, cuisine, 
salle bain, sous-sol. 526-0691. 

B A S P R I X , controcteur semi-
retraite, petits ou gros travaux; 
menuiserie.plomberie.etc.384 3465 

B R I Q U E , C I M E N T loinl. peinlure. 
plâtre, cheminée, foyer. 352-6396 

D E C A P A G E , réparation meubles 
anciens, demander Hubert 843-6656. 

E N T R E P R E N E U R oénérol. mc-
nuiserie, aluminium, fer ornemen-
loi, demolition, finition. 256-9190 

E N T R E T I E N el reparation ou 
comolct, service de conciergerie, 
très avantageuse, 340-9405. 

G R A N D G R A N D S P E C I A L 
Nous faisons peinture, renovation, 
demolition. Appeler immédiate­
ment au 3262264. 

607) SANTÉ, SERVICES 
V - T O M M U N A U T A I R E S , 

ÉDUCATION 

VENTE, 
COMMERCE 

MENUISERIE.ovproc-briaue-cl-
ment. travail general. 24 h. 9332904 

MENUISERIE, pêTniuré. renovo-
tinn, reparolion5 . 989 9695. 

EDUCATRICE(EUR) 
! Pour trovaiiler dans garderie, doit ; 
I être dinlômé(e) en techniques de 
I garderie. Envoyer curriculum vi j 
. tae a: 

7133, Av. Shelley 
MIL . Que., H2A 271 ; 

PHARMACIE. Temps Plein ou 1  

partiel. Aide pharmacien ou ser­
vice des prescriptions, experience -
préférable. Phor-escompte Jean 
Coutu. rive sud. 672-5550 

PHARMACIEN (NETpermonénT 
38 heure, bilingue, reference, im-
médiatemenl, 133 Flcurv, 387-6436. 

PHARMACIEN (NE) demende (e) 
pour période estivale, possibilité de 
service auprès de 4 phar escompte 
Jean Coulu de la rive sud. 677-5550. 

Ï^R~/v iÂClEN(NE) pour service 
complet, rive sud. Relcrences 
écrites exigées 655-5734. 

PEINTURE inclus»' 3'j-5250. 4 'Y 
5300, 5' j 5350. Prix spéciaux peur 
bungalow 2SV43362 ou 642-4847 

RENOUVELEZ votre intérieur, 
murs, planchers, loinls. peinture, 
menuiserie, 277-1055. 524-1834. 

PÏÏPARATÏONS de tous" genres? 
(menuiserie). Apres Sh 252 1127. 

PHARMACIENINEI demcndele). 
ou Loc St-Jeon 41b 342-6263. 

P H Â R M A C I E N ( N E ) partie! et 
complet. Lonaucuil. Envovei Cur­
riculum. C P , 2255. Station B, 
Lonoueuil. J4L 4X9. 

515,000 0 550,000 • pour gérants et 
ooents de vente. Secondaire V et 
outo requis. Christophe: 281-9800. 

BIJOUX-MODES 
Représentant (eïs a temps plein 
dcmandclels par manufacturier, 
pour Montréal et province. Corn 
mission avantogeuse. Inf. ( I -
418)529-1728  

CHERCHE représentant (c) pour 
la vente de produits pétroliers, 
avec expérience sur le mazout 
lourd. Connaissance de l'onglais 
essentiel. Faire parvenir curricu­
lum vitacà: La Presse REF. 6931, 
C P . 6041, Station A, Montréal H3C 
3 E 1 

"DISTRIBUTEUR de produits de 
prestige international requiert les 
services d'un(e) oaent(é) manu­
facturier pour desservir les biiou-
terles indépendantes de Montréal 
et les environs. La clientèle et les 
territoires sont protèges et l'expé­
rience en bilouterie est requise. 
F cire oorvenir curriculum vitoe ou 
soin de Real Rcv, v.o. morketing. 
'/12 Chemin du Golf. Ile des Soeurs. 
Montreal. Québec H3E I B . . 

R E P A R A T I O N S de auolité ou 
renotations toîa'es, cuisine, salle 
de boms, jeor. Leonard SW-SStJO. 

BUREAUX 

C A B L A G E de uionchci. bon prix. 
'68-3322 OU 767-6626. 

SPECIALISTE un maçonnerie, 
brique, blocs pierre, tovers et 
reparations, tiroge joints. 623 0909. 

AiDE DE BUREAU entre 20 et 25 
ans. expérience en doctylo, pour 
renscignemnts 866 3471, M . Grill; 

T I R A G E de joints, réparation 
plâtre el peinture, 279-0678. 

AVIS 
IMPORTANT 

l 'Ari 'cle H de io Charte des 

droits e' libertés de lo per­

sonne declare que 

«NUL NE PEUT DIFFU­
SER. PUBLIER OU EX­
POSER EN PUBLIC UN 
AVIS. UK SYMBOLE OU 
UN SIGNE COMPOR­
TANT DISCRIMINA 

TION NI DONNER UNE 
AUTORISATION A CET 
EFFET.» 

Les pcs'es o f e r s dors les 

annonces, pora ssan' dons 

les colonnes d offres d em 

pion, s aoressen' égale­

ment a u ' hommes et ou i 

V femmes 

V > 

COMMIS JUNIOR 
en Inventaire avec ou sans expe­
rience, facilité avec les chiffres, 
bilingue. Pour informations Mûrie' 
Pilon 337-0211. 

DACTYLO DICTA 
Bilinaue pour compagnie de cons 
truct.cn. 5a 7ansa experience N. 
Rodrigue, 387-2535. 

ENQUETEUR DE CREDIT 
t DEPISTE UR ) 

pour fin ce local'SaVon et solvabi 
lite. Experience et contacts obi;-
oatorcs. Salaire selon cofTipetei 
ce. Tel.entre6hetThom 261-1231. 

REChERCHCNS couples ambi­
tieux oui ont "cm un trovuit et 
voiture, aui sont a la recherche de 
revenus supplémentaires perma­
nents. Pas de porte o perte Dfone 
et Normand, sommwdistribufeurs 
directes, membfM voton' dans le 
merveilleux monde d'Amway. 
Nous sommes propriétaire <:•• 
restouronts. Faites-vous conlionce 
vous auriez Intérêt ù nous rencon­
trer, sons obligation, communiauez 
avec nous au 338-3736. 

REFRIGERATION 
Poste intéressant pour personne 
bilingue avec expérience en réfri-
aération commerciale pour la 
vente ou comptoir de pièces. Beau 
coup de chance d'avancement. 
Faire oarveriir curriculum vitoe c 
La Presse, ref: 6996, C P . 604i, 
Suce. A, Montréal H3C 3E3. 

REPRESENTANT (E) en pu&ltCi-
lé. Commission intéressante Bilio 
ouisme indisoensatt'e. 746 566?. 

PERSONNE bilingue demandée, 
pour du truvail de bureau. Appelé: 
527 8041 

RECEPTIONNISTE DACTYLO"" 
Enscriencc 1 cm ou moirs. Bilinoue 
serait un atout Faire cervetw 
votre relevé n*c- notes el vo'rr-
curriculum vitae o: 

LA PRESSE, REF. 1070 
C P . «041, SUCC A 

MONTREAL H3C Kl 

SECRETAIRE bilingue avec expe­
rience oour avocat, R45 5171. 

SECRETAIRE lundlaueoemonde 
(e! avéCcxDeriepce, bilingue, pour 
centre ville. Appelé: Mme Olive au 
878-2M1. 

SECRETAIRE iu-idaue ovec ex- f 
aeri'nce pour Vieur Vnntréol. 2M- ; 
0721. 

SECRETAIRE 
• La Firme De Grcnpré Godir. & 

Associes enercrie une '^cr^oire 
bilingue avec minimum de 3 ons 
d experience léoole Fcire porve 
nlr C.V. d Monic Cunnipçbam. C P 
108, «Aontreol. "lace Victoria. H4Z 
I C Î . 

URGENT 
$15,O00-$17,000 

' Courtier en alimentation demande • 
• sccretoireexpcfimenlee.bilinouls- | 

me essentiel, très bonne doctylo j 
• incluant traduction, grande capa- , 

cilé de travail. Curriculum vitoe 
b: Louise Bruneau. W.G Clurk 

, Liée, S40S Tnimen5, Ville Sl-Luu- ' 
i rent. H4R 2H4 

SUPERVISEUR 

E N T E L E M A R K E T I N G 

Ventes por téléphone 
Abonnements de revues 
experience 3 ons min ;mum 
Près du métro Menri-Bourusso 
Solaire et commission. 

Int. Froncine. 3«r! 3 W 

Ventes par telephone. 
Abonnement de revues. 
Aver expérience. 
Prés du metro Henri-Bourossa. 
Salaire et commission. 

Inf. Froncine, 3113990 

VENDEUR demondé px'r open-
reils électriaucs et meuhies. S'a 
dresser a: 581 1210 

VENDEUR 
POUR BUREAU DES VENTES 

Distributeur industrie?! silt,* dans 
l'ouest rie la ville recherche unie) 
veifdeur(e) pour bureau des ven 
V: Lc(la)condidatfe) rnner-
che(e) devro être b'Itngue ovre 
conr^nssnnce de 'a vci.te des pro 
duits pneumotiques, h^drauliuues 
ainsi oue des outtls ù tors'on. Toute 
expérience dans la location serait 
un uvantoao. Salaire r l benefices 
^elon exper'ence. Envovei curri­
culum vitoe en toute confiance b: 
e u . 627. N D.G.. Montreal Que. 
H3A 3RI. 

VEND E\lR(EUSËrSÏcTexpér ,én" 
ce peur protêt domlcilioire ù Bros 
sard et Laoroirie. 676-9126. 

(3225" 

ASSURANCE 

CLUBS, 
RESTAURANTS, 

HÔTELLERIE 

PHOTOCOPIEURS et mochines o 
écrire usoges e t w reconditionnes. 
reprise de finance. Jean Pierre 
Deniers 43W506 

; B IORYTHME 
Trace pur ordinateur, t mois s:, 
1 an sîO. Nom. adresse, date de 
na-ssance 6 C P 113, Cap de la 
Modeieinc, GfeT 7W6. 

Dl SCO-MOBILE, local ou morioge. 
376-7735. 

MACHINERIE 

BEANSAW Stcnners diamètre de 
lo roue 41 po, largeur 4 po. 1-773-
5173 après Sh pm. 

CHIPPER Chlpmore, moleur Wlv 
consln 35 hp, 1-773-5173 ocrés I7h 

COMBINE Luren t operations, 
rabo-deoou, scie, shopper, mortal-
seuse, enorriot a lenon, mote")r 2 
hp, 1419-^6-7543. 

COMPRESSEUR â gaz. 230 
C F M , 1K) h.p.. 1960 h. 430-S400. 

COMPRESSEURS pour climati­
seur» Train i Carrier, o partir de 
SIS knqu'à MO.Mottur 5, 7,25 et 
40 HP. Ferreuses, presse, compres­
seurs pneumatiques, scies radia­
les. 843-7214. 

@ 7 ENTRETIEN, 
RÉPARATIONS 

A B C SPECIALITE, plâtre, gv-
proc, loint, stucco texture, 772!364. 

A BAS prix, peinture, plomberie-, 
menuiserie. -445-0205. «7I-49M 

A BAS PRIX Plâtre, loinl. gyproc 
et menuiserie, 729-5726, 728-7265. 

A BAS PRIX 
Peinture, réparations de pWtre, 
brique, menuiserie. 6694)249. 

A BON MARCHE ceinture, estima 
lion gratuite. 256-6909. 

A- M.N.M. plondiers. sabloge. 
finition de votre enoix. 526-8032. 

A PRIX MODIQUE, céramique, 
plaire, rénovations complètes, 
sotie de boln et cuisine, 653-3190. 

f 3 0 4 ) POSTES CADRES  
i T PROFESSIONNELS 

. ARCHITECTE EN DESIGN 
; POUR BESOINS SPECIAUX, 
• AVEC QUAUFICATI0NS 
1 3 5 années d'expérience dons le 

domaine des fdeteurs humains 
i pour besoins spéciaux. 
| Une bonne connaissance du Iran 

cals, de l'anglais et de l'allemand 
1 est essentielle. 
I Ne s'adresse qu'aux candidats 
I qualifies. Veuille; envoyer votre 
i curriculum vitae a. 

Lo Preste, réf. 69S3 
C P . 6041, SUCC A 
Montréal H3C 3E) 

^307) SANTÉ, SERVICES 
^ - ^ C O M M U N A U T A I R E S , 

ÉDUCATION 

BUREAU DE COURTIERS d as­
surance générale situe a Cutre-
rnont, recherche personne f l ingue 
comme souscripteur. Ledal can­
didate) s'occupero d une module 
en ossuronce résidentielle el outo 
mobile. Experlenceet doctylo 00-
soluemenl nécessaire. Tel. ou 573-
6681 demunder Huguette Lemieux. 

BARMANBormaid, service de 
placement et cours debar. 649-2765 

C U I S I N I E R I E R E ) pour conces 
sion de cuisine dans un hotel. Se 
presenter ou 7 Notre-Dame est, 
Victoriaville enlrc Hi et S h. 

S E R V E U R ( S E ) expérimenté (e). 
travoil de lour, se présenter 3360 
bout Des Sources, D.D.O. 

VENTE, j(3T9)" 
COMMERCE 

VENTE, 

COMMERCE 

A 1 S P É C I A L I T É piètre,peinture, 
laplsserlre, 354-J5J7, 353-ÎS50. 

ATTENTION, avec assurances, 
trovoli oaroral, corniches, couver­
tures, lolnts. brique, ciment, bal­
cons. 617-4517. 

EDUCATEUR TRICE, terres 
plein ou partiel, maximum X 
heuressemaine. VSAeure et plus. 
DEC en garderie ou expérience 
pertinente. Postez C V . 6 Comité 
de Sélection, Garderie Sol. ISO 
Lourent,en, 51 Lourent H4M 2M9. 

PERSONNES DEMANDÉES 
Pour représentation à temps partiel, avec 
expérience de vente dans édifices à bu­
reaux, commerces, institutions et le reste. 

B o n n e c o m m i s s i o n p a y é » . Faire parvenir 
résumé de v o t r e e x p é r i e n c e a : 

LAFLÈCHE F R A N C O E U R 
4747 , C ô t e - V e r t u 

ST-LAURENT, Que. H4S 1C9 

http://demcroge.-i.ents
http://truct.cn
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3 2 5 ) TECHNIQUE, ( 3 3 ^ " 

MÉTIERS 

MUSICIENS, ; 

ARTISTES 1 

DEBOSSELEUR d'expérience I 
ovec carte be competence. Sur la ; 
Rive-Sud. Solaire selon comoeten 
ce. 465-1710 ; 
"MÉCANICIEN pour réparer pom­
pes o inlectlon Cummins, avec 
experience. Communiquer o 388- ' 
5757 | 
STRIPPER d'au moins 10 ans 
d'expérience dans l'imprimerie , 
démorde. 384-7020 code 65. 

AGENCES 

DE R E N C O N T R E S 

MÉCANICIEN 
EN RÉFRIGÉRATION 
D e m a n d é , spécia l isé 
on c l imat isa t ion -vent i ­
l a t i o n , a v e c e x p é ­
r i ence . 

Contacter: 

M . Safulko 

3 3 7 - 2 6 5 2 
V i l l o S t - l a u r e n t 

uuu-im 

CHERCHONS keybordistc el chon-
tcurte), oroupe sérieux, 461 0924. 

( 3 4 0 ) EMPLOIS DIVERS 

ESCORTE, lolle, raffinée, billn-
gue, 18 0 ] ; ans, pour codres et 
visiteurs. Ecrire d C P . 653. Ploce 
Victoria. Montréal H42 1J9. 

E X P E D I T I O N et reception do I 
marchandises, personne bilingue, 
minimum S ans d'expérience, 
pusseoont connaissance exporta­
tion. Se présenter ou 2665 Jean 
Désy. Longucuil. 

MANNEQUINS pour défiles. 5'8" 
et plus. Agence Jononne Sheskov. 
288-0330. 

EMPLOIS 

DEMANDÉS ! 

ACCOMPLI MODELE MASCULIN  
jjMHI  

ARTISAN MENUISIER cvecccrte 1  

de comoelencc. 667-6962. 
COUPLE 25 ans. avec 1 entant, i 
encrene conciergerie 4'5 tourni ! 
grotuit. 271-5945. I 

MODELE loncemasculin, 487-6Wr 

CE s on. ii m co mu y Ht 
PEU S 0 H H E aUHUNIl STATUT 
MAItTAL SAMS IMPCRTiMCt 

Un wrvice deittné Oui oduHfi pt»t 
Ô9\ I tOilOtii d r w r f t l M » ! t c W H o 
l w M « i L o t o n i o c c a t w n n « | i t i o u 
» * » I M W I O w » t « i 7 j o v » l A f f i l i a t ion 
g r o h x l » p o * d a r r à L f o n o n t <i* 
fout o u 6* K M M « m b / t d J B 6.1 

A O P T I O N S M A I N T E N A N T 

^ Montréal 395-2420 
Ottawa Toronto 
SUSM-WI 416311 17)6 

JU74Î-1404 

CAMIONS 

(ACHAT, VENTE, LOCATION) 

MAZDA l « 4 , Tovola 1983, boites 
longues el fermées. 565006SS-20I9 
STEP VAN 1980, 10 pi. propre, 
bonne condition, 54,500. 354 1607. 

406) PERDU ET TROUVE 

G R O S chien noir, poil court, La- , 
brador mole, perdu vendredi 18 , 
ianvier, prés université Montreal. 
CôteOcs-Neioes. Récompense. 731- • 
9085, 735-4796.  

PEROU grout dwttt d'tspogne, 
opérée, couleur brun-noir- toenes . 
oranoe et blonche (23 ianvier). 
recompense. 471 0467. 

P E R D U E , ceinture orgent moisit, 
centre-ville. Recompense. 2i*-9<S4 

TOWING CMC 68 porfoile candi-
t on prix discute. 933-9622. 

FERRAILLE 

ACHETONS autos pour ferraille, 
service 7 tours, 688 3450. 

V E H I C U L E S 
AUTOMOBILES 

ACHAT -VENTE 
LOCATION 

(&) COIFFURE, (346) PRÉPARATION DE 

ESTHÉTIQUE CURRICULUM VITAE 

ENCANS 

CABINE c louer pour esthéticienne 
d'expérience, doit posséder ses 
instruments. Condition* faciles 
Sur rendez-vous seulement. 878-
1161. J 

COÏFFEURtSEl derr.ondelel ave: 
clientele, très bonne condition, 
metro Sherbrooke, S42-83I50U 8316 

COIFFEURS (EUSES), 3 ons I 
d'expérience minimum, Cote des-

Neige», 738-1847. ; 
N O U V E A U S A L O N ! 

recherche coilfeuitsels moti- ' 
vetelstovecclienlélel pour travail 
d'équipe eu centre-ville, 287-8996 | 

$ C.V. PRO EMPLOI 

CURRICULUM SUR MESURE 

Complexe Desiordins: 282 1257 

ENCAN OUELLETTE 
Merchandise neuve seulemenl. 
Bibelots, louets. céramique, outils, 
coutellerie, vaisselle, etc. etc 
Somcdi soir o 7hJ0 c! le dimanche 
a Ih30. 771, route 133. Lanoraie. 1-
887-7606. 

[575) ACHATS, VENTE, 

LOCATION, ÉCHANGE 
i ; 

ACHAT DE VIEILLES VOITURES ! 
i Et a jv - de cornions ou d'autos I 

ccciocnles. Très bons prix. Demo- • 
lisseur d'Autos N. Legoult. 

364-1684. Apres 6h 482 0706 
i "ACHETE voiture, meilleure prix 
! en ville. Auto Poplneou 273-8259. 

; HAMEUN FER ET METAUX 
; Achetons outos et camions pour 
. ferraille, remorauoee gratuit, 

661 -8016 

CENTRE-VILLE 
métro Peel, travail professionnel 
possibililé de plocemenl 289-9750 
ECRICOM service de curriculum 
vitœ, rapide et ctlicoce. 489-3945. 

DIVERS (580 

PARTICULIER prepare rapide­
ment votre curriculum, 521-4834. 

INDUSTRIE 

DU VÊTEMENT 

OPERATEUR (TRICE) experi­
mented), mochine o coudre copl-
toonoge 7 3 3 )314. 

<§5" EDUCATION, 

INSTRUCTION 

OPERATRICES cverlock el plain 
avec expérience, temps plein. 
Salaire a discuter. Tel. 384-2792 

RECHERCHONS styliste modelis-
te couoeur(euse) pour homme et 
•emme. Appeler: 382-7534 

A S S I S T A N T E -
D E S S I N A T R I C E 
Imporlt'int manufacturier 
de lingerie pour dames 
demande une personne 
• <•• ' .n i . i ' et responsnbte 
pouviinl (.lire lo premier 
patron. 

Preference accordée a 
une personne connaissant 
la graduation 

Appeler: 
CHARDIN UTÉE 

3 8 1 - 8 8 2 5 

ENTRETIEN, 

SÉCURITÉ 

A VERDUN, couple concierge 
bilingue, 3' i grotuit, plus salaire. , 
L u i * i « messooe ou 7o8-W67. 

CONCIERGE 40 omet plus, 2Jx2Vi, \ 
Cortierville. références. 270-6276 , 
COUPLE -concierge. 40 ons et plus. . 
homme b* icoteur, sobre. 324-7796 
HOMME d'entretien avec expé-
nence oour supervision d'immeu 
oie avec conoaiisonces en électri­
cité, plomberie, etc. 866-4925. 

SURINTENDANT oemondé pour 
immeuble commercial, doit avoir 
experience et ses propres outils. 
«Doarlement tourni. S.V.P. contac­
ter M. Reddv 270-9504. 

SERVICES 

DOMESTIQUES! 

APPRENEZ le metier dellcuriste 
Oeol.onl grotuit 388-6957. 
COURS d ongles artiliciels. proies 
sionnels de 45 heures, ovec diolome 
reconnu du Ministère de l'Educo-

' tion. Options:ongles ocrvlloues. 
super-noil, bouts d'ongles, monicu 

• rie. Service de plocemenl». Par 
Beouie 2000 inter.: 271-9975. 

COURS de pedicurie ouro medical 
de 370 heures, qui traite les affec­
tions épidermiques et ungueales, 

l callosités, cors, verrues plantaires. 
i ongles hypertrophies et incarnes. 
! Par Beouté 2000 Inter.: 271-9975. 
' COURS D'ANGLAIS. Prive, orou 
: pe, traduction. 735-9298.  

" C O U R S INTENSIFS 
j Vous avez touiours révé de travail-
] 1er dons le milieu hospitalier. Une 

•ormotlon vous est cflerle comme 
I preposéle) aux oénelicioires. Ap­

proche gérontologie.2275 Boul. St-
Joseph est 2c étage local c20. 521-

! 0642. I 

TOURS TECHNIQUE NADEAU 
i Clinlcue sur boul. St-Joseph, seon 
' ces d information mordi 19 lévrier, 
. p.m. et soir, 788-5998. 

DEPLIANTS gratuits pour aooren 
, drc.hurlonerie-biioulcrie. 523 7623 

" D E V E N E Z 
AGENT DE VOYAGES 

COURS DE JOUR 

Proctwine Mttion: 4 mort 

270-6723 

HYPNOSE, magnétisme, cours 
pratiques. Association des Hvpno-
logues, 270-2470  

TRAITEMENT 
DE TEXTES 

Cours sur 4 sortes d'ordinateurs. 
Le jour, le soir ou le samedi. 
Debut de cours choque semaine. 

522-2917 
ECOLE DE TRAITEMENT DE 
T E X T E S NOTRE-DAME INC. 
4090. Oe Lorimler, Montréal. 

PERMIS No. 74905 

CAD O GRAM 
Bollons-Chonte-Bunny-Strip-Bellv. 
CAD-O-GRAM 335 2030 
CLOWN PRO. mcdeloge ballons, 
mogie. musique pour fêtes. 471 -9770 

GAI, EROTIQUE, mossogm el 
soins de la peau. 251-2767. 
IDENTIFIEZ votre personnalité et 
caractère por l'examen de l'écri­
ture. 491-0749. 
REGARDEZ bien cette annonce, 
Sister White, splrituoliste et con­
seillère vous oidera a résoudre tous 
vos problèmes. Ecrire ou oppeter 
(en ongluls) 5917 Richmond Ave., 
Houston, TX 77057. (7131 528-7766. 

TAROT avec Francisco, prédit le 
futur. S.V.P. Tel.: 288-7478 

ENTRETIEN 

ET RÉPARATIONS ! 

DIFFERENTIELS, transmissions 
monuoiles reconstruits, installons. 
Jor on Aula, 2144 Popineou.522-77;5 

GARAGE AUTOS MAG 
Speciliasle Volvo. 1616 Crémaiie 
est. 376-9110 Christian.  

PE INTURE auto 5150. plus S23 le 
gallon. Adonoc Inc.: 37X441. 
PE INTURE sur aulo 5150, aussi I 
debosselooe. 648-7799. 

1 
PEINTURE 

Votre voiture, petite 1235; grosse 
5285. Auto Poplneou 273-8259. 

TAROT - cloirvoyonce. sur rendei-
vous. Mme Ginette 376-3563. 

!<§5" PIECES ET 

ACCESSOIRES 

STUDIOS DE 

MASSAGE 

A VOTRE DOMICILE 
Jolies danseuses nues sur simple 
appel. Satin el Velour Enrg. S76-
6663.  
ESCORTES en prive, couples 289 
9466. 

T E S beaux moles 287-9576, 9o60. 

NOUVEAUX MASSEURS MAIES 

POUR HOMMES SEULEMENT 
Domicile ou studio, 382-7411 

8580 St-Hubert de lOh o minuit. 

REALISEZ vos lonlosmes 789 
9301. 9551.  

* SALON VENUS * 
Venta vous détendre ovec nous. 
Aussi disponible o domicile. 

6684322 

ALARME d'auto neuve, 676-5192 
laisser message. 
BOITE Fibrobcc 8 pi, supoorl a 
canot, 472-4969.  
PNEUS USAGES, Choix de (80001." 
Garontle écrite. 
PNEUS M U L 7 I , 344 3149 

ARTICLES DE : 

SPORT ! 

SALON 4420 
I Maintenant disponible masseuses 

el masseurs pour hommes el 
femmes. 

661-7116  
' STUOIO 92 masseurspour nom-
; mes. 287-9036.  

- : 4 MASSEURS expérimentes, en 
privé. 2736BIS.  
4 MASSEUSES, masseurs en prive 
598-8431. 5487. 

ACHAT, V E N T E , ECHANGE: 
Ensemble ski de tond, neuf, 159.95, I 
S69.95. aussi usages. Sport Aux 
Puces, Laval 668-6590 Mil . 722-1112 
ACHETERAIS équipements d e -

golf usooes. 326-3254 , 668-1771. 
DOIT V E N D R E : bicyclette Ro~ 
leiah 10 vit., 5100. 744-4684 

ENSEMBLES (2)6Je Ski. Bogner, 
presque neufs, 6-8. 744-4684 
TABLE billard, topis noir, acces­
soires, négociable 374 7678 Sylvain 

EQUIPEMENTS DE 

SPORTS D'HIVER 

POUBELLE DU SKI. Neuf, usagé, I 
échange, reparation, location. "Vé- ; 
teinent surplus neu f Potins, rock , 
d'autos. 8366 St Laurent, 384 1315. : 

(506) MACHINERIE VILLÉGIATURE, 

LOURDE W VOYAGES 

AGENCE besoin gardiennes, lo- i 
gees.bilingues L.G.M.INC273 2163 

ÂlOE MENAGERE expérimentée. : 
2 Miettes! 7' i ans et 10 mois), doit 1  

loger, rcletences locales exigées. 
3409481 . j 

BONNE D'ENFANT avec uxpe- . 
rence. légers travaux ménagers. 
J tours semaine ou plus. 627 )172. -

PERSONNEL 

TORONTO - Aidé familiale, enfant 
3 ons. Non fumeuse. Salaire el 
enembre et pens'on Jolie chambre 
privée, Debut; |o mors 85. Appe-
'w 1416) 921-6484.  

TRAVAIL DOMESTIOUE bon SO 
laire, loge, H A R M I C K 684 3534 

CONVERSATION EROTIQUE 
931-9245 - 931 1067 

INDUSTRIEL cherche mottressê' 
quebecoise 1res sensuelle. 467-5715 
NOUVEAU! Danseur s et donscu-
ses nues en prive. 523-1189. 

LOURDE 

COMPRESSEUR a gaz. 250 
C.F.M.. 183 ho . . 1960 h. 430-5400. 

(5ÏÏ5 CAMIONS 

ACHAT, VENTE, LOCATION) 

A FORO'Ronger 84. comme neut, 
5 vll.bolte, omtm cassctle.453 5148 
A ST'Euitoche choix 200 camions 
usages. Gorooe EKIislc 627-2324 
CMC Vondura 1977, I tonne, boite 
de 12'. porte orriére pleine oran-
deur, soir 492 1623.  
MAZDA BTOOa 1982, tout eauipé, 
622-4680, 625-3403. 

GUADELOUPE 
HOTEL LES ALIZES 

Pieds dans l'eou. loue toutes soi- , 
sons. 7-14 nuits ou mois): 
STUDIOS SITUES u L l MOULE 
Selles de bains, culsinette équipée, 
réfrioérateur, climatiseur. 

PRIX INTERESSANTS 
Très belle glaoe, soble blond 

679-7807 

655) MOTOCYCLETTES 

HONDA 400Howk 81, 16,400km. 
. no.re.SI400disculoble.lour426-3140 

LA GRILLE THÉMATIQUE (ARBRES) 

oc 
< 
O 
tu 
2 
Z 
< 

O 

a 

t Z 3 4 5 6 7 B 9 l o 11 12 1 3 1 4 15 

H O R I Z O N T A L E M E N T 
i—Variété de pommier — Arbre de la 

région méditerranéenne. 
2—Sun buis est rougeâtre et très dur 

— Se dit d'un bois qui n'est plus 
vert — Ses feuilles sont dentelées 
et son bois est solide el souple. 

:t—C'est un drame — Indique un lieu 

— Tout prés de Bruxelles. 
I—Permettent de démontrer — Se 

font entendre de loin. 
S—Article — Est souvent en bois — 

Petit village — Tonnerrois bien 
connu. 

6—Récipient — Arbre fruitier. 
7—Tout le contraire d'un terrain boi­

sé — Part du coeur — Interjec­
tion — Un des points collatéraux. 

H—Organisation des États américains 
— Négation — Fous. 

!)—Donne des achaines. 
10—Petite brosse — Couper du bois — 

Qu'on peut plier. 
II—Coule quand on scie depuis long­

temps — Gendre de Mahomet — 
Symbole chimique. 

12—Pronom — Arbres abattus par un 
ouragan — Terminaison — Centi­
litre. 

13—Excité — Commémore un fait im­
portant — Elle est douée d'un 
pouvoir magique. 

M—Dans la lune — Terrains plantés 
d'arbres fruitiers. 

15—C'était un soldat — Possessif — 
Monnaie étrangère — Bord d'une 
rorèt. 

VERTICALEMENT 
I—Arbres des pays chauds. 

2—L'érable en est une — Poussent 
souvent au bord de l'eau. 

:t—Il vit aux abords des marécages ou 
en plaine — Papillon — En ville. 

I—Dit en plus — Certaines se font 
avec du bois. 

S—Note — Chêne d'Asie Mineure — 
Magazine, 

fi—La scolopendre en est un — Roche 

sédimentaire — Lac célèbre. 

7—Ses fleurs sont décorat ives — 
Tronc d'arbre imparfaitement 
élagué. 

«—Jeune arignt — Pousse spontané­
ment dans les montagnes calcai­
res. 

Il—Diminution du nombre des globu­
les blancs du sang — Monte des 
racines vers les feuilles. 

10—Augmentation d'une farèt par l'ex­
tension de ses racines sur le 
terrain voisin — Deviendra — Ar­
bre de l'Asie tropicale. 

11—Adverbe — S'emploie dans une 
lettre — Attacher. 

12—Quelque chose à dire — Sort pen­
dant un bon coup de hache — Pré­
tait des terres — Se joue ù deux. 

13—Vieux saint — En a incité plu­
sieurs à- aller se cacher en foret 
— Plus dur que le bois. 

Il—Titre tronqué — Tronc sculpté — 
Plaie sur un arbre. 

IS—II n'y pousse pas d'arbres —'Salé 
— C'est une planche. 

Solution dimanche prochain 
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AUTOS A VENDRE 

AVIS 
LA PtESSC (Mot a o i i u r t f 
un t*rvk« d'onnoAca qvi 
toit h o b U d a m c * bvf, 
•'•ffo*x<K par roui I*» 
m o y * n t d * v»rtfrW l'ow-
rtwntkitt d«i f a i t i onnorv 
c«i d a m c#rt« rvbr iqv* 
Nou» o v o n t d o m institua 
V M polit ique pou* l*t o n -
norxtuf» qui pr*vo<t q u * 
toui v»nd*ur qui public 
una or . i -Kx-K» «ri ton r>om 
p*rvKin«< moi t qui t ra­
vail le pour un C W K » ! I I O . > 

noir* ob i ta* de t ' i d « n h -
fi«r comme OQ*nt -vond*w* 
ou IHt f l lhw d'une ottocio-
tton. Tout marchand dort 
mentionne* to raiton to-
ctote (I e t t défendu d 'em­
ployer let mots « t e u l pro­
priétaire », - propriétaire 
original « o u « premier 
propriétaire » o u toute ex ­
pression k i i t tont croire que 
le propriétaire n'est pa t u n 
commerçant quand il en 
n i u n de fai t . 

Let lecteurs sont invites a 
rapporter toute fraude en 
écrivant au 
D u r e o v d'ftHiqu* Commerça»* 

B W M I connu tout nom d» 
Bettor Buunoii luroou 

205 S rvo Pool, luilo * A 0 
Montreal. Ouoboc H 3 A I V 4 

3 1 6 - 9 3 1 1 

Si d'autre part , malgro no­
i r* t v r v M l l o n c * diltgonlo. 
I c i locteim %m rondertt 
compta q u ' u n e annonça 
confiant d«i fousiatot o u 
rvo w t i t f a i t p a t a u * t i 
parKot énonceot plut Ko ut, 
nowt lo i p f ion i d'en infor-
mor notre joumoi . 

A C A D I A N 198?. 3 portes , o u i . . 
30.000 k m , 13900. 682-24 71 

A U D I 5000, Turbo. 67. o3 ,000km, I 
on c o r o n t i e compr is . P a t t e r m a n 
AulO. 461-2544. 

"ÂÛDI 5000, 83. gr ise . 87 ,000km, 
v o i t u r e execu t ive , condi t ion A - l . 
381-8013 ent re 9h et Sh. Soir 622 9346. 

A U D I 5000 S 82, 59,000km, c o r t e " 
Audi t in a v r i l 85, 412,500. 377 5985 

"Âûôi 83 coupe, 5 v i t esses , ' 
27.000km garant ie ou 86, impecca ­
b le . Soccr Auto 934-4557. 

A U D I S3, coupe sport, couleur 
no i re . 16 mois , ooront ie c o m o l e t e , 
$12.500. A p r e s 18 h. 637-7132 

A U S T I N ' 7 8 . 1 r e s bon état, auba ine . 
V i v o Autos 384-8554. 

A V O N S besoin urgent autos '75 a 
80. pavons comptan t . 

V I V A A U T O S , 384 8554 

B M W 1987. S28E, immaculée, tou­
tes opt ions, 5 vi tesses. 341-3999, 
S.V.D, lolssez message. 

B M W 1533, 733 I, exce l len te côrT 
d i t ion , 42,000 k m , 5855096. 

B M W 20O2 1 974, SI.500. 6 /6 -8458 ." 

B M W 320 180, toit o u v r a n t , a i r . 
62,000 m i l l e s , noir , 18500. Spear 
Auto 934-4557. 

B M W 5 X 1 . 4 portes 1975, 4 v i l . , 6 
c v l . i m p e c c a b l e , 687-7845 

BMVv82633CSI.C0Upè,5vitc$Se5. 
35.000km, superbe condition, balan­
ce de ooront ie. Spear Auto 934 4557. 

I s M W 82, o i r conditionne, excel len­
te condi t ion , 113,000. 331-1231 

B R O N C O Rcnoer X L T 79, 8 CVl . . I 
50.000m. out 11 418)335-6108, soir 

ACADIAN 8 1 , d e l u x e 5 portes, 4 
vi t . , 76,000km, impeccab le , ooron­
t ie , 13350. Auto G . Poauctte 682-3302 

A C H E T O N S autos e t cornions, 77 I 
o I I . Pe t i t A u t o 276-S5I9. 

ALIX AUTOMOBILE 
Toyota Ccl lca 82 & 83 tout équipée 

376-9194 

ALIX AUTOMOBILE 
M a i d a B220013 diesel , bas m i l l o a e ! 

376-9194 

ALIX AUTOMOBILE 
T o y o t a Cressida 82 toute équipée 

376-9194 

AUX AUTOMOBILE 
T o y o t a l i t t -back SR-S, I l e l 83 

376-9194 

ALIX AUTOMOBILE ! 
T o y o t a T e r c e l 8 3 , 4 por tes , auto 

376-9194 
A L L I A N C E 13 4 portes, manue l le . 
Brossord A u t o 7253606. 

A M C S P I R I T 1979, très bon état, 
vendu couse deport , 12,300,671-7009. 

A R I E S 1713, 4 por tes , 2.6, 30,000 
k m . a i r , 16200 . 670-3964 

A R I E S 81 et 84. vérifiée el oorontie 
Coron 625-0733 L a n d r y a u t o 

A R I E S 82 station S E , tout équipé, 
excel lente condi t ion . Speor Auto 
93*4557 . 

A S P E N 78-79-80, bon étot. P. Coron 
6250733. L a n d r y a u t o 

A U B A I N E : Aspen 1977 et R e l i a i t 
t o m i l i o l e 1982. 364-4869 

A U D I coupe B2.10 mois carte Audi , 
a i r , 288-2600, 769-2334, 113.000 

A U D I coupé 82. 112,500. Apres Sh: 
649 7231. 

A U D I 4000 S 1 3 . au to , c a r t e Audi , 
60,000 mi l l es , exce l lente condit ion, 
19650 Spear A u t o 934-4SS7. 

A U D I 4000S 1982. ooront ie lonvler 
16. 110.000. 6256855 

A U D I 5000 T . D i e s e l . 13. g a r a n t i e 
août 15, équipée, C D . . 516,500.435 
2569 . 741-685,2. 

A U D I SOOO 1982, tout équipé, b leu 
m a r i n e , b a l a n c e g a r a n t i e , condi­
t ion exce l len te , ou t res e x t r o . 341-
5511. ocrés 6(1 p . m . 417-9106 

B U I C K Aool lo 1974, très bonne 
condi t ion , woo. 672-6110 

B U I C K C e n t u r y 1977, 4 por tes , 
35,000m, état A l , P r i v e . 325-0974 

B U I C K Lesabrc 77, m e c o n i q u e A-
1.1750. privé, après ! 6 h : 273-8760. 

B U I C K LeSobre 1976.77.000 mi l l es , 
11700 A p r e s 17h: 667-8534. 

B U I C K R i v i e r a 1979, 75,OOOkm, 
16500. T e l . 768-9826.  

B U I C K R i v i e r a 80. VA, turbeû 
82 ,00C*m. très bonne cond i t ion . 
A v a n t 5 h . 3262748 

B U I C K Skylork 84 .4por tes . V 6 . 2 . 8 
l i t res . 19300. 683-0549. 

B U I C K 77 L T D . impeccab le , T r o 
codéro A u t o 670-5511. 

B U I C K 79. 81 , super p r o p r e . P . 
C o r o n 625 0733 L a n d r y A u t o 

C A D I L L A C Fleetwood 84 E legantcT 
$24,995. Brossord Auto 725-3606. 

C A D I L L A C F L E E T W O O D M 
18.000 km. Brossoro Auto 725-3606. 

C A D I L L A C 79, 2 por tes , b l a n c h e , 
toit b leu t issu, pe in ture o r i g i n a l e , 
83.000 k m , or ix d e m a n d e si 1,000. 
363-7996. 

C A M A R O 1980, Délit V6, bon p r i x , 
T rocodero 620-5511 

C A M A R O 1980.15,000m, 15.300.691 
4S46. 

C A M A R O 1984, sport deluxe, 10,000 
«m, V -6 , out . , 111,300, 251-2420 

C A M A R O 10 6 vendre . C o m m u n ! 
quer 353-5690. 

C A M A R O 14. V6 , au to . , 2 tons, 
11,000 k m , $11,200. 621-2547. 

C A P R I '79. out . 4 c y l . g a r a n t i e , 
V i v o Autos , 384-8554. 

C A P R I C E 7 7 , 4 portes , équipée. 
11450. A u t o G . P o q u e t l e 682-3302 

C A V A L I E R type 10, 64, 8,0O0km. 
out . servos, 18500 687-2269 soir . 

C E L E B R I T Y 1984, g a r a n t i e 1 a n 
G r a v e l Automobi le , 671 5501. 

" C E L E B R I T Y H 4 portes, o u t o m a -
t ique. B r a s s a r d Auto 7253606. 

C E L E B R I T Y 84,2portes. 15.000km 
avec a i r , bon p r i x 376-7352 

C E N T U R Y L T E E 13 a i r , 19,995. 
B r a s s a r d Auto 7253606. 

C E N T U R Y 76, 4 portes , V 8 ou t . , 
1325. A u t o G . Poquet le 682-3302 

C H A L L E N G E R 13 a u t o m a t i q u e , 
bi loo. 49.000k. Guoto Auto 417-4555. 

C H E V E L L E M a l i b u 80 sta t ion 
w a g o n , spécial édition, m o n . o u 
p lancher , V 6 , 919-2986. 

C H E V E L L E M a l i b u 79. 4 por tes , 
V 6 , o u t . , A - l , 13000. 467-0569 

C H E V E L L E Ma l ibu Classic '75, 4 
pneus neuts, 389-1594 e n t r e 17-19h. 

C H E V E L L E M o l i b u 1975, bon état, 
1400. 343-5820 ou 672-4560. 

C H E V E L L E 1984. g a r a n t i e 1 a n . 
G r a v e l A u t o m o b i l e 671-5501. 

C H E V E T T E de luxe80out . Spartes 
67 ,000km, b leu 1 tons, g a r a n t i e 
13360 A u t o G . Poquet le 682-3302 

C H E V E T T E 1982, de luxe , r a d i o 
o m - l m , 13400. Yves 356-0759. 

C H E V E T T E 1981, manuel le , 71,000 j 
k m , dol l vendre avant le 28 lévrier, 
$3150. 454 2881, 632-0340.  

C H E V E T T E 1981, a u t o m a t i q u e . 2 j 
portes, 1res propre. 12.950.4I9-940B. 1 

C H E V E T T E 1914,2 portes, 4 v i tes­
ses, 23.000 k m , $4900. 671 8040 

C H E V E T T E 79,2 portes, out . , très ; 
propre , par t icu l ier , $2400. 4454169 ; 

C H E V E T T E 79, 4 v i l . 3 por tes , • 
m e i l l e u r o t l r e , 626-9449osrés 4h. : 

C H E V E T T E 81,2 portes, 67.00Okm7 ' 
m o n . 4 v i t . , $3450. 678-7171 ' 

autobaincs. 
C H E V E T T E 8 1 , 4 portes, auto , 
60.0OCkm. S.S.R. Bouchard256-3606 

C H E V E T T E 81,4 portes, 67.000km. 
rad io a m t m . 13500. 744-6907 

C H E V E T T E 82, 55,000 k m , o u i . , 
14000. 341-7915 OU 739-6762 

C H E V R O L E T Be la i r 79, 2 portes. 
F . Tess ier 524-6400. 

E N C O R E L S 84 13.000 kilomètres. 
B r a s s a r d A u t o 7253606. 

E S C O R T L 83 ,2 por tes , 5 v i t , 53.000 | 
k m , bon état, 15,800 a discuter , M . 
L c t e b v r c 848-5935.  

E S C O R T 62, m a n u e l l e , 55 ,000km, 
14000 Après l t l i 354-6352. 

C H E V R O L E T B E L A I R 2 portes, 
1979, très propre , 11950. 653-5572. 

C H E V R O L E T Capr ice Londau 78, 
305, 2 portes Sedan, équipée, 1res 
p r o p r e , $2,700. 663-2044. 

" C H E V R O L E T Cèlcb'itv 64, ouboi 
ne . T r o c o d e r o A u t o 620-5511. 

" C H E V R O L E T I m p o l o 1978, rétx? 
ra t ions m i n e u r e s , $800, 744-6039 

C H E V R O L E T M a l i b u 1979. 2 por-
tes, A - l , $26'5. 682 1452 

C H E V R O L E T V A N 1977, bonne 
condi t ion. $875 . 481-1060. 

" C H E V R O L E T 79, o i r . bon p r i x , 
T r o c o d e r o Auto , 620-5511. 

C H R Y S L E R LcBoron , 78,2 portes, 
p r i x à d iscuter . 326-4147. 

C H R Y S L E R N e w p o r t 77, 75.000 
m i l l e s . 692-8884. 

C H R Y S L E R N e w v o r k e r 787 
49,00Om. $2999. C o m o r o 76. 
53,O0Om. $500. 488-9978 

C H R Y S L E R 75. stat ion w o o o n . " 
$350 632-6721. 

C H R Y S L E R 82 L e Boron, 2 portes, 
équipe. 7 3 , 0 0 0 k m , très p r o p r e . 
Spear Auto 934-4557. 

C O L T 1982, en portante condit ion, 
14000 . 3535588. 

C O L T 82. 47,000km, $3950. L a v a l 
Au to -Moto 617-1090. 

C O L T 83, ouL , excellente condition, 
60,000 k m , a discuter . 656-1953 

C O N T I N E N T A L '82, Sene Signo-
f u r e . charcoo l g r e v , 59,616 k m , 
geront ie transférable iusau'en *87 
OU 80.000 k m , p r i x $16.750,6816464 
OU 334-4560. 

C O N T I N E N T A L " T o w n c o r " 1979, 
gr ise , p a r t i c u l i e r . $7500. 387-6166 

' C O R V E T T E 1963 coupe 4 v i l . . 32.' 
• 340. impeccable , $20,030, 458 7346. 

C O R V E T T E 76, c r ise , o i r c l i m a 
lise, 20h b 23h: 679 5983. 

" C O U G A R stat ion 1982, 30,O0hnrn7 
rod lo o n v t m . $7500. 6455409 

" C O U G A R X R 7, I960, noire et tânT 
66,000 k m , $4,200. 687-9089. 

C O U G A R X R 7 77, peinture neuve, 
bon p r i x Trocodero Auto 620-5511 

C U T L A S S C i e r r o , B r o u g h a m , 84, 
18,000km. b lanche intérieur b leu , 
$11.000. 687-2269 après 1871. 

C U T L A S S C I E R A 84 auba ine . 
B r a s s a r d Auto 7253606. 

C U T L A S S Supreme 1980. servos, 
90,000 k m , 2 portes , 353-6955 soir. 

C U T L A S S Suprême b r o u o h a m 
1981. très bon état, $7500. 45541S7 

C U T L A S S Supreme b r o u g h a m 7?. 
2 portes , tout équipée, très bonne 
condi t ion. 97,000 k m , 336-1963 

C U T L A S S 79, gr ise. 2 portes, $3,200 
ou m e i l l e u r e o l l r c . 653-5577. 

O A C I A G T L 83, m o n . , $4000. Cou-
gar 78, tout équipée, $1500.4536153 

O A T S U N pick-up 1981 diesel, boite 
l i b r e oorontie I on , $4,600,4353861. 

F A I R M O U N T 79, 6 c v l . nul . 1er-
vos, 4 por tes , o o r o n t i e , $2450 A u t o 
G . P o q u e t l e 682 3302 | 

F A I R M O U N T 80, 6 t V L q u i . , 
servos, no i re e t g r i s e . 74 ,000km, I 
I m p e c c o b l e . o o r o n t i e . 12950. A u l o i 
G . P o o u e t t e 682-3307. 

F A M I L I A L E M e r c u r y 74, de l u x e , 
tout e lcc t r lQue. 1700. 437-5098 

F I A T S r a v a 1979, l u x u e u s e , 4 
portes , 5 vi tesses, 4 pneus d ' h i v e r , 
p e i n t u r e n e u v e , b l e u e i n t e r l e u r 
be ige , $2,750, S859128. 

H O N D A Civ ic 78, très bonne con­
d i t i o n , $1300. So i r : 668-9447 

H O N D A Civic 60, 5 v i l e S S è S . 79,00(7 
k m , $2750, 653-7350.  

" H O N D A Civic 1982. 4 portes, 5 v i t , 
70,000 k m , en p a r t a i t état, $5500, 
276-9777. 

H O N D A Civ ic '80. a u t o m a t i q u e , 
bonne condi t ion , 682-3970. 

"ÏÏÔNDA C I V I C 8 4 hatchback, M o o . 
m a n u e l l e . G u p t a A u l o 4 1 / 4555 

" H O N D A C I V I C : 82 G L fsÔO. m a " 
nuel le, A - l ,57 ,000km $4900.789-5256 

. o u 649-4036 ! M A Z D A 626 L X de luxe, 1983.5 v i t . . 
H O N D A P r e l u d e 1984 . 37 ,000km, ' 4 por tes , b l e u e , $9000, 586-1555. 
M i c h e l i n d 'h iver , 4 P i r e l l i d'été P6 , 

M A Z D A G L C 81 , ( a m i l i a l e , 5 v i l . , 
llS.OOOkm. $4150. 652-9793 

M A Z D A G L C 8 1 , B e r l i n e , toit 
ouvrant , 4 por tes . 5 v i t . . 65.000 k m . 
$4.500, 4954546.389-5921 poste 2660, 

M A Z D A G L C 8 2 . 5 v i l . , 120 ,000km, 
$3900, «oir 585-0282.  

MÂZDA C-LC 82, 6O,O0O~km. 1res 
bon étot, d i s c u t a b l e . 671-9437. 

P I C K - U P M a r n a 1981, 36.000 mi 
les. A u t o R o n s a r d 642-9968. 

! R A B B I T G T I I960. 60.000 k m , toi t 
• o u v r o n t , o u b o i n e , 662-1430. 

M A Z D A R X 4 '76, superbe condi ­
t ion. $1 ,100 .276 7876,7 6 1 0 am p m . 

MÂZDA R X 7 G X 1963. 33 000 kmT 
3 . K . E n r g . 683-3633 

P I C K U P S10 C h e v r o l e t 1983 K i n g 
Cob, 41,000 k m , ovec boi te , 328 6684. 

P L Y M O U T H O u s t e r 74, 6 Cy l . , 
p r o p r e , 150,000 m i l l e s , $425. Aorès 
611.30 a u 637-3086. 

" P L Y M O U T H F u r y , 1975. c u s t o m , 
2 portes, hard top , pet i t V8,53,0OOm 
o r i g i n a l , c a r r o s s e r i e p r o p r e , inté­
r ieur c o m m e neut. Réparation $500 
( l m o i s ) . Auba ine pour vente rap ide 
a v e c 1 m o i s g a r a n t i . $875. Après 
6h 481-1060. 

R A B B I T L S 1 1 , m a n u e l l e , S V i t 
bonne condi t ion , $4500 . 4 3 5 5 1 6 ' 

* R A B B I T L S 1 1 , 4 p i s . , 4 v i l . , 6 g e r 
• 42 ,000km, A - l , 3264774 soir 

R A B B I T 1976, m a n u e l l e , bon étal 
351-6121 

R A B B I T 1978. de luxe , 4 por tes , toit 
• o u v r a n t , très p r o p r e , v e n d r e d 
1 âpres 6h 276-5756 

F I A T B r o v a 78, :35.0OOkm, $2.950 
p r i x t e r m e . 648-1264. 

F I E R O 84 . 8.000 k m . g a r e n l i c 3 
ans, $10,500. 667-3542. 

ègalisotcur d e son, déflecteur, 
$13,175. 5855612. 645937». 

H O N D A Pre lude 82. 69.000 km. toit 
o u v r a n t , e lec t . $6.850. 256S667 

H O N D A Pre lude 1979, monuellerÂ7 

I . $3,950. d e 8h d 14h 3276S92. 

M A Z O A 626 L X '84 . 20,000 k m . 
plusieurs opt ions. $11.995, 649-2558. 

M A Z D A 626 81 d e luxe . 4 por tes , 
tout éjuipé. G u p t a A u l o 487-4555, 

F I E S T A 78, bonne cond i t ion , cas­
set te stéréo. $1,600. 845-0504. 

F I R E B I R D '82, V - 6 , o u i . 65,000km. 
bien équipée. $8,350. d a m e , 653-7225. 

F I R E B I R D 1982,2 Ions de gr is , o m -
l m stéréo, v i t r e s électriques, v a ­
l a n t I n c l i n a b l e , $7 ,600, appelé; i 
B r u n o 0 761-6282. 

F I R E B I R D 75, V - 6 , o u t . , bonne I 
condi t ion , $900. 488-1314. 

F O R D C u s t o m 76 , 45.000 m , p a r - I 
to i le condit ion. 1 743 1979. 715 2010. I 

F O R D Escor t 1982. 4 v i t , 5 portes , , 
i m p e c c a b l e . $3.900, 772-4352. 

H O N D A P r e l u d e 84, 12,000 m , 
$11.350. L a v a l Autos Motos 687-1090. 

H O N D A Pre lude 84, a i r c l i m a t i s e , 
m a n u e l l e , g a r a n t i e , 6556793 . 

H O N D A Prélude S3. 38 ,000km. 5 
v i t . , tou t èoulpée, m o g s , condi t ion 
A - l . 381-8013 9h 0 Sh. Soir 622-9346 

H O N D A Prélude 83, 5 v i tesses , j 
o r i g i n a l , b a l a n c e d e o o r o n t i e . , 
T o u c h c t l e A u t o 526-6691 

H O R I Z O N T O sport 1960, I m p e c -
coble . 4 v i t . , 85 .000km. $2450. Auto 
G . P o q u e t l e 682-3302 

M A Z D A 626 L X , 1913. Out. , 4 
portes , r o d i o o . m f.m casset tes 
47.000 k m , $8.700, 581-31S2 

M E R C E D E S S c n i 3 0 0 0 . no i re . 
1979,1 h i v e r seu lement , 96.000 k m 
c o m m e n e u v e . 468 6096. 

M E R C E D E S 280CE Coupe . 1979. 
except ionne l le , privé. 687-7645 

M E R C E D E S 72. 250. 63.000tn. 
i m p e c c o b l e . T e l . 1-774-4737 

P L Y M O U T H Tour is rpo 2.2. 82. 
14.000km. I r e ins a c h a r g e r $4500. 
6458774 

R A B B I T 1979. d iese l , i m p e c c a b l e 
bon étot. 130.000km. 4 p n e u s r f h i -
v e r . $3300. 14443710 

R A B B I T 1980, 4 por tes , très bon 
état, $3500 287-9796, 334-5793 

P L Y M O U T H V e l a r e 77.96,000 km. 
1600. 3 8 9 / 1 7 6 d e m a . ' . d e j R o b i n . 

R A B B I T 1981 decopotcblè. 5 v i l e s 
ses, $6300. 1-227-3333. 

P L Y M O U T H V O r o g e u r 84. 5 vi l . . 
Iv.tK» km. $1 ! .500 289 9659, 5257465 

R A B B I T 78 c o m m e neut . $2850. F 
Tess ie r 524-6400. 

P O N T I A C F a m i l i a l e G r a n d Sator l 
1981, 60.000 m i l l e s , équipée, très 
p r o p r e . $6.950, 334-7966. soir. 

R A B B I T 78. très p r o p r e , a u b a i n e 
$1650 621-3918 

P O N T I A C J 2000,82. très bon e t a ' . 
48 OOOmi. $4900 737-0183 

P O N T I A C J2O00 84. sport , outomo-
t ique , 17000 k m , équipée. 668-4414 

R A B B I T 7 9 1 4 d i e s e l , 4 p o r t e s . 
B r a s s a r d A u t o 7253606. 

R A B B I T 79, d i e s e l , bonne cond i 
l i o n . $2800. 1-347-3969. 

M E R C E D E S 84 . 500 S E L , bas 
m i l l o g e , T r o c o d e r o 6205511 . 

M E R C U R Y Cornet 1975, m a n u e l l e . 
648 1623. 

F O R D F a i r m o n t 1980, 6 c v l . 4 v i t . 
s u r m u l t i p l i e e s . 2 p o r t e s , $2,500, 
après 19b 388-6498. 

F O R D F A I R M O U N T 1980,2 portes, 
6 c v l . . s e r v o s , n o i r e e t a r i s e , 
74 .000km, $29SO, g a r a n t i e 1 o n . 
A U I 0 G . P o q u e t l e 682-3302 

F O R D L T D C r o w n V i c t o r i a 65, p r i x 
a d 'sculcr . 387-7748. 

F O R D L T D 78, en bon état. Appeler 
R i c h a r d au 271-0651 

F O R D L T D 78, n i e c a n i Q u e A - 1 , 
70,000km, S9O0 6 d iscuter . 331-5793 

F O R D L T D , f a m i l i a l e , 84, v - 6 , o i r , 
b a s m i l l o g e . faut v e n d r e . 6450524 

F O R D Pinto 80. 4 v i tesses . 59.000 
mi l l es , exce l lcn le condi t ion, déport 
étranger, $1900, 253 4683,254-1574. 

F C R D Von 1980, 6 pneus, a c r e s 6h. 
p r i x 6 d iscuter . 472-7475. 

F U E G O 82. Vérilièe. g a r a n t i e . P . 
C o r o n , 6250733. L a n d r y o u t o 

H O R I Z O N 79, p r o p r e , o u t . . 
77,000km, $1700. 653 0208 

H O R I Z O N 1 1 , o u i . , 5 p o r t e s , b i e n -
c h e . 57 ,000km, a m - f m , g a r a n t i e , 
$3450. A u l o G . P o q u e t l e 6P2-3302 

M E R C U R Y M o n a r c h 79. BS.OGnkin. 
p e i n t u r e n e u v e , $2500 . 3231126 

M E R C U R Y T o p a z 64. 2 por tes . 5 
v i t . . 30 .000km. o o r o n t i e 6633576 

H O R I Z O N 82, o m - l m , 7 p n e u s , 
33 .000km. $4500. 663-5633. 

I M P A L A 4 portes 78, oir condit ion­
né, très p r o p r e . $2000. 667 5162 

I N T E R N A T I O N A L Scout T r o v e l c r 
1979. 4x4 , super méconiauc, $3X43. 
A u t o G . P i q u e t t e 687-3302 

M E R C U R Y Z e p h y r 79 .1 resproore . 
P a r t i c u l i e r . $2400. 581-0395. 

M I N I B U S 15 passagers, Ford 1980, 
bun état, 96 ,000km, p r i x $5500 M . 
P i e r r e Bourgeois, lundi a u vendre­
di d e 6 h M a m i d i et 1ti30 a 5h30: 
1-3754661. 

M O N T E C A R L O 77, mécanique Â~ 
I , 1950. 4358457. 

P O N T I A C L e M a n s , 72, a vendre 
S200 647-4584. 

P O N T I A C L e m a n s 78, p a r f a i t e 
cond i t ion , p a r t i c u l i e r , 935 7266. 

R A B B I T 79, 60 .000km. o o r t a i l e 
c o n d i t i o n , i n l e c t i a n . 625-4327 

R A B B I T 1 1 , 2 por tes , S v i t . 1res 
bonne cond i t ion , $3,900. 661-4028. 

P O N T I A C L e m o n s ' 7 7 , 2 portes, A-
1. 39,000 m i l l e s . 6 5 5 2420. 

: R E L I A N T K 1964. 2 por tes . 5 a n s 
de g a r o n l i e . $7,550, 647-5763. 

P O N T I A C L e m o n s 80.2 por tes , V-
6. a m t m c o s s , A - 1 . $3900.3744)105 

: R E L I A N T K 82. 77,000km, p o r t a i t 
I o r d r e , d lscutob le . 632-S676 

P O N T I A C L e m o n s 79. très bon 
e t o t , p r e u v e a l ' a p p u i . 354-3326. 

R E L I A N T 63 , 34 .000km, 4 v i t . , 
super a u b a i n e . 666-7670 

P O N T I A C Par is ienne 1979, I r e s b o n 
état, p r i x a d i s c u t e r . 648 7766 

R E N A U L T '80, G T L , a u b a i n e . 
$1995. V i v o Autos 301-8554. 

P O N T I A C P h o e n i x SJ 8 1 , servos. 
4 v i t . ou p l a n c h e r , v i t r e s électri­
ques , stéréo casse t te , très bonne 
cond i t ion , 45,000 m i l l e s . 6 9 5 8588 

R E N A U L T A l l i ance D L 83, 2 por­
tes, r o u g e v i n , très p r o p r e , 30,000 
m i l l e s , S v i tesses , $5300 326-2329 

R E N A U L T E n c o r e 14, 4 v i tesses 
$6,200, 341-4166. 

J A G U A R 1974. E type, conver t ib le . 
$15,000, 3 2 3 7527. 

M O N T E C A R L O 8 1 , super p r o p r e . 
P . C o r o n 6254)733. L o n d r v outo 

J E E P L o r e d o 1982, $9.000, 464-5642 
o c r e s I 7 h . 

J E E P Pioneer 1585, neu l , 4 portes , 
couleur c h a m p a g n e , sur cont ra t de . 
l o c a t i o n , $436 p a r m o i s ou v e n t e ' 
d i r e c t e , 484-2859. 

J E E P R e n o g o t e 1976, V 8 . o u t . , ' 
57 ,000m. P r i x $2300. 676 187C I 

G E T T A IS , n e u v e , p a s sort ie du 
m a g a s i n , payé $11.500 v e n d r a i s 
$10,000 p a r t i c u l i e r . 627-4225 

G M C J i m m v 79. p r o o r e . exce l len t 
état, 64.000 m i l l e s , $3300, t o u t 
v e n d r e . J o u r 382-1550, poste 35. 
Après IBh 342-3158. M . T r o c . 

G M C P ick U p '74, 3 4 tonne , auT 
1res bon état, 384-8554. 

J E T T A ' 8 1 . modèle P r o m o t i o n , 
m o g s . a m - t m stéréo cassettes, toit 
o u v r o n t 66,000 k m , p n e u s neu ts , 
très bon étot, 681-3671. 

J E T T A ' I I , 5 v i l , i m p e c c b l c . m o g . 
$5,650, 668-6041, A O . M Au lO . 

J E T T A G L i , '84, 2 p a r l e s , m o g s , 
steréocossetles. 22,000 k m , ooron­
t i e , $9,000, 323-6744. 

G M C P i c k U p 77, o u i . , très propre , 
$1950. A u l o G . P o q u e t l e 682-3302 

C M C I960. S ie r ra 3 5 , 4 X 4 , boi te . P. 
C o r o n , 6250733. L a n d r y o u t o 

G R A N D P r i x '75. tout équipée, 
a u b a i n e . V i v a Au tos , 3146551 . 

D A T S U N B-210 1960, excel lente 
condit ion, 17900. 689-1633 

D A T S U N M i c r o D X 84,5 v i l , $5,900 
663-1614. 

D A T S U N M i c r o manue l le 64, Auto 
Vois in , 668-9222. 

D A T S U N Sentro f a m i l i a l e 1984, 
manuel le , 9.500 k m , $8.000,6254082. 

D A T S U N S l a n r a 82. 4 portes , 
manue l l e . $4800 • 1 on de ooront ie 
D . F . o u t o 324-3215. 

D A T S U N Z X G L L 2 * 2 , 84, S v i t , 
b a l a n c e d e locat ion , 471-2396 

" D A T S U N 700 SX 82 , 75,000 k m " ! 
vitesses, 648-6068, 256-1144 

D A T S U N 7O0SX13 coupé, Brossord 
Auto 725-3606. 

D A T S U N 210 t o m i l i o l e 81 , au to , 
bonne mécanique, $3,975.430-4057. 

D A T S U N 280Z Coupé Sport 75, 
moteur r e t o l l neut , 621-7535 6h. 

D A Y T O N A turbo 84, b ien équipé, 
garan t i 5 ans . 80,000km. plus p ion 
d'or transférable. $11.000. 663 2660 

G R A N D P R I X 1980, L J , b ien 
équipée, 31,000 k m , 1res p r o o r e , 
$6.000, 6796848. 

G R A N D P R I X 84, tout équipée soul 
o i r , g a r a n t i e 4 5 . 0 0 k m , v a l e u r 
$13,000 v e n d r a i s $11,500. 434-1712. 

J E T T A 1964 d i e s e l , m a n u e l l e , 4 
por tes , i m p e c c o b l e . 6636132. 

M O N T E C A R L O L o n o e o u 79. m o ­
teur 267 po e u . , 52.000 m i l l e s , rod io 
a m - t m , 1res p r o p r e e t e n b o n n e 
condi t ion , $3850 351 6343. . " 

M O N T E C A R L O 78. tout équipé, 
90.000 k m , A I , $2,700 . 722-6460. 

M O N Z A 71 , q u i . , 4 c y l i n d r e s , 
économique. A - l . D o m e p r o p r i a 
$2000 . 334 U654 682-1783. 

M U S T A N G G T 1985. B.OOCkm, l o l f 
o u v r o n t , o o r o n t i e . N i c k 327-3863. 

M U S T A N G 1911,4 c y l . , très propre , 
29.600 m i l l e s , $3,900, 5 8 5 8353. 

M U S T A N G 77, V 6 , T - top . o m - l m 
cassettes, e x c e l l e n t état, 989 2986. 

M U S T A N G 7 8 , 4 c y l . , m o n . , 1res 
p r o o r e , $1975. M o r i o . 646 9427. 

P O N T I A C S u n b l r d . f a m i l i a l e , 84, 
g a r a n t i e 2 ans . équipée, 453 9741 

P O N T I A C Sunbi rd 7 9 , 6 c v l . . bonne 
cond i t ion , seul propriétaire do-
m e . 2 7 3 K 70, 340-1664. 

R E N A U L T F u e g o 1962. 53.0CO km. 
o u t . , 4 C Y l . . tout équipée, $6.550.454-
2881. 632-0340. 

R E N A U L T T L 12, en p a r l a i t état 
251-2681 e n t r e m i d i e t m i n u i t . 

P O N T I A C 2000, 63. 5 v i t , , très bon 
élot, 25 ,000km, $7,000. 337-8029 

R E N A U L T 18 1 1 . 5 v i t c o m m e 
neuve.$3 .650 .666 6041 A D M A u t o 

P O N T I A C 2000. 1984. 11.500 k m . 
m a n u e l le. 5 vllesses.$7«00.669-6561. 

R E N A U L T 18 1961. G L . o u t . or . 
g ina l 30.000 m i . $3.800. 669 2016. 

P O N T I A C 2000 O H C 5 84. 10.000km, 
voleur $12.500 pr ix $10,400.4359610. 

PONTIAC20ÔO, 1983, 2portèS. OUI , 
A M - F M stéréo c a s s e t t e , toit ou­
v r a n t , 16,000km. 626-4596. 

P O N T I A C 6000 L E 54. 16.000 k m . 
$10,950. 1-438-1974 

P O N Y G L 1984, tout équipée. 5 
vitesses. M i c h e l i n 4 saisons, rod io 
cossettes. l a v e - g l a c e arriére, co-
d r o n a u a r t z . 334-4548. 

R E N A U L T 18. 82, X.OOOkm, $6.000 
André 253-2287, soir 2532628 

R E N A U L T 18. 1962, m a n u e l l e 5 
v i t . , cond i t ion A l , $5500. 668 2267 

i R E N A U L T 5 '82, exce l len te condi 
I l ion , $3,950. 666 6041 A . D . M . Autos . 

R E N A U L T S G T L sport 82. 51.000k. 
noir Fout voir . Gup io Auto 487-4555 

J I M M Y 79, outo. , bas kilométrage, 
$3,500. 326-7808. 

L A S E R '84, p resque n e u v e , 6,800 
k m , électronique fuel i n l e c t i o n , 
$6,895. 384-4280. 

L A Z A R 64, a u t o m a t l a u e , équipé, 
o r i g i n a l , 20,000km, g a r a n t i e Chrys­
ler e x p i r e 14 nov. 68 ou o 60,000km 
T o u c h e t l e A u t o 526-6691 

M U S T A N G 80, o u i . , stéréo, $7600. 
G . C . A u t o 489 5470 rés. 

N I S S A N P u l s a r N X 1983, no i re , 
m a n u e l l e , toit o u v r a n t , impecco ­
b l e , 22,000 k m , 6259887 soir . 

N I V A 4 X 4 1982, 55 .000km, A I , 11 
m o i s g a r a n t i e , $4000. 467-6024. 

L E B A R O N 71,4 portes, mécanique 
A - l , p e i n t u r e neuve, $3200.2760378. 

H O N D A a c c o r d 8 1 , 4 p o r t e s , S 
vitesses. 84,000 km, $5200.667-7722. 

L E B A R O N 83, 4 portes , 37,OOOkm 
v i t r e s électriques, g a r a n t i e 5 a n s 
transférable $8500. 270-1220 i 

N O V A 77 ,6 c v l . o u i . , 4 por tes . 1res 
p r o p r e . $1250. A u t o G . P a q u e t t e 
682-3302. 

N O V A , pe in ture neuve, mécanique 
A - l , 11900 ( d i s c u t a b l e ) , 3 2 3 2297 

O L D M O B I L E S i e r r a B r o u g h o m 64, 
équipée A 6 Z , toit solei l , 18.000 k m , 
c o m m e neut , spécial. Auto Letour -
n e o u . 667-2488 

P O N Y 1984, G L S , a u t o m a t i q u e , 
18,000 k m , 364-3069  

P O N Y 84 G L . toit o u v r o n t . système 
son, p r o p r e , b lanche , propriétaire 
f e m m e . $6600. 691-9348 

P O R S C H E 944, '84, r o u g e , entre-" 
posée l 'h ive r , 661-7246, 787-9427. 

R A B B I T c o n v e r t i b l e 83, bas m i l -
looe. bon p r i x . T r o c o d e r o 620-S511 

R A B B I T diesel 7 9 . 2 por tes . 75.000" 
k m . $3,300. Après 20h30 643-0293. | 

R A B B I T d iese l L 1978, $2700. 482-
3317,  

R A B B I T m a n u e l 1981, 91 ,000km. 
cond i t ion A l , 353-7871. 

R E N A U L T 5 G T L 79. g a r a n t i e . 
$1800. M . T . A u t o . 687-6499 

R E N A U L T 5 G T L 79, om-lm, 50.000 
milles, 1res propre, $1850. 2734964. 

R E N A U L T S G T L . 82. 4 p o r t e s . 
45,000 km, 13975, 779-4949 après 6h 

R E N A U L T i G T L 14. 24,500 k m , 
toit o u v r o n t , couleur or , r o d i o a m 
f m cosset tes . $5750. 321-1112. 

R E N A U L T 5 G T L 77. mécanique 
A - l . 60.000 m i l l e s . $750 649-4551. 

R E N A U L T 5 G T L 1980,1res p r o p r e , 
m e c o n i q u e A - 1 , $2,4», 471-3864. 

R E N A U L T 5 G T L 12, 12,000 k m , 
$3.200 négocioble 565-5213 so i r . 

H O N D A ochelons . vendons. 1982 a 
1985, Rea l Bèrard. 642-1198. L a l l l e r 
Repent lgnv . 

L I Q U I D A T I O N D E V E H I C U L E S 
$350 0 $1950. G . M . Autos 389-7311. 

O L D S 78. D e l t a 88. condi t ion A l . 
95.000 km, $3.000. Soir 772-9582. 

H O N D A stotion.v,ooon 82, très bon '' 
étot. Auto Vo is in 668-9722. 

H O N D A A c c o r d L X 83, c h a r c o o l . 
o m - ! m coss. a i r climatisé, $9,400. 
322-7559 

H O N D A Accord 82 out . . 5C.0COkm. 
c o m m e n e u v e , $6,300 667-3079 

L Y N X '62 LS d e l u x e , 4 p n e u s 
M i c h e l i n , 65,700 k m , o o r o n t i e lé­
v r i e r '86, $4,000, après 6h 337-6824 

O L D S 91,1977, tout équipée, exce l ­
lente condi t ion . 684 2691 

L Y N X familiale 83. 5 vitesses, 
manuelle, servolrelns-direclion, 
35,000 km, garantie transférable, 
4686765 après 18 h . 

O L D S . O m e g a sport 8 1 , t o l l ou­
v r o n t , 36,000 k m , 6 c y l , exce l lente 
condillon,$5600. après 18h. 691-3824 

R E N A U L T S G T L 1960, bon p r i x , 
dol l vendre , oui t te le pays. 3761020. 

R A B B I T GTI 1977, $2,100, OUSSl 
1978 $1,900, P i e r r e 6B1-6950. 

R E N A U L T S G T L 81 , to l l o u v r a n t , 
$4,500, 367-4016 après 5h 

H O N D A A c c o r d 1 4 . 4 por tes . 5 v i t . . 
189S0, g o r o n U e disponible . 430-9741 

H O N D A Accord 8 4 , 4 p o r t e s , o u i . , 
g a r a n t i 100,000km, 384-7636 

L Y N X L 84, 20,000 k m , 5 v i l . , 
s e r v o d i r e c t i o n . m o t e u r 1,6 H . O . 
o m - l m casset tes , soir 332 1987. 

L Y N X M e r c u r y 1981, 5 p ies , por -
( a i l e c o n d i t i o n , 54 ,000km, $4300. 
3553243 lour . 

O L D S M O B I L E Cut lass 1977, 3 
portes , équipée, $1,700 . 366-8749. 

O L D S M O B I L E Cutloss 1975. bonne 
condi t ion , $475. 481-1060. 

O L D S M O B I L E O m e g a 1974 pour 
pieces, 524-1919 soir . 

H O N D A A c c o r d 8 1 , h a t c h b a c k , 5 
v i l , 62,000 k m , o r i g i n a l , c o m m e 
neuve . $4,895. M . C A u l O . 331 8525. ! 

D E L T A 88, 79, tout éauipè, méco 
nique A - 1 , $5,000. 521-7862. 

D O D G E COll RS 1983, 76,0OOkm, 
n o u v e a u x p n e u s • s i l e n c i e u x -
b a t t e r i e e t démarreur. $4650. 
APrèl 6 h : 342-4793 

D O D G E Col l 1911, m a n u e l l e , 7x4 
vitesses, très économique et exce l -
lente cond i t ion , 374-68)9. 

D O D G E Colt 78,1)3,000 k m , 4 pneus 
neuts. 11700. SOIr: 670-6565. 

H O N D A A c c o r d 81 o v e c ooront ie . 
A u t o R o n s a r d , 642-9968. 

M A R Q U I S B r o u g h a m 79.4 portes, 
tous servos , a r t v t m , a i r c l i m a t i s e , 
pneus et t re lns neufs, t ransmiss ion 
g a r o n l i e , p o r t a i t étot. 744-1616. 

H O N D A Accord 7 7 , 5 v i t e , pe in ture 
p r i n t e m p s 83, 4 pneus 4 saisons, 
c lu tch neuve et o u t r e s . $2500 dls­
cutob le . 561-9765. 

M A V E R I C K '72, bonne condi t ion , 
$350. 684-3609. 

M A Z D A B'ATOO. 1964, sport , super 
c o b , 20,000 k m , $6,950, 322-1646 

H O N D A Accord 82, h o t c h b a c k , 5 
v i t . rodio B loupunck , t o l l o u v r a n t , 
$6900464-5263 

H O N D A Civic 76. pour pièces. $200. 
568-3595 après M i . 

D O D G E C O L T 1978, p r o p r e , mé­
can ique p a r f a i t e , $1075. 481-1060 

D O D G E M o n a c o 1 9 7 1 , 1 c y l i n d r e s , 
moteur 311,45,000km. $100.674-3264 

D O D G E T 15019*0, t o i l e . P . C o r o n , 
6250733, L a n d r y o u t o . 

D O D G E V A N 77 vitré, 3 v i l . . $750 
A u t o G . P o q u e t l e 682-3302 

D O D G E 77, T r o d e s m o n 200, vitré, 
I cv l , bonne condit ion, $100.256-1287 

H O N D A C l v l c 1983, 5 v i t . I m p e c -
cable . 49,000 k m , g a r a n t i e 4 ans 
100,000 k m , Y v e s 6 5 5 0 3 7 1 . 

H O N D A C iv ic 78, $2,000. 722-3597. 

H O N D A Civ ic II, m a n u e l l e , 4 v i t . , 
30,000 k m , très hon étal , t e m m e 
propriétaire, $5.700, couse déport. 
376-3973 après Shorn. 

H O N D A C lv lc 1983, h a t c h b a c k , 
g r ise , m a n u e l l e , 669-9753. 

H O N D A C iv ic sedan 87, 4 p o r t e s , 
61,000 k m , r o d l o a m - f m 5 vitesses, 
$4600. 628-0938 après I I h 

M A Z D A G L C '63, Sport . 5 v i t toi t 
ouvront , 35.000 k m , $6,900.368 7063. 

MAZDA G L C deluxe 1978. excel len-
lecood i l ion , $2250.620-7555.631-9130 

M A Z D A G L C Sport , 1981, S v i t . , 
i iu tchbock, 120,000 k m , e x c e l l e n t e 
condit ion, $3.900, après 7h 694 5926. 

MAZDA G L C 4 portes manue l le , 82, 
avec g a r a n t i e . Auto Vois in 668-9722. 

O L D S M O B I L E O m e g o 81 , a i r , 
contrôle de v i t e s s e , très b o n n e 
condit ion, $6.000. 34 2 2426,344-4062, 

O L D S M O B I L E R e g e n c y 79, 4 por 
te$, très bonne condi t ion , $4,600. 
J o u r : 457-4509, s o i r : 4559788 

O L D S M O B I L E K e o e n c v II tout 
équipé, e x c e l l e n t e cond i t ion . 321-
8174 

O M E G A B r o u o h a m 81 , auto . . 6 cv l . . 
$4700 ncoocloblc , 672-1895. 

O M E G A 80. V 6 O u i . . 4 o ies . 
83.000km. bon état. $4000. 381-1136 

O M E G A 81 , 4 p o r t e s , $3950. Jour 
644-7496, SOlr 334-4559. 

O M N I 8 3 8 4 , vérilièe, g a r a n t i e . P . 
C o r a n , 6250733. L a n d r y outo 

M A Z O A G L C 78 Sport , 5 v i l . , 
88 ,000km, 1900. A u t o G . P o q u e t l e 
682-3302 

M A Z D A G L C 80, 64 ,000km, b a n 
état, $3,000. P a r t i c u l i e r . 5251447, 

M A Z D A G L C 80. 4 v i t . 46 .000km. 
p a r t o i l élut, $3200. 661 9300 soir 

M A Z D A G L C 1 1 , 4 v i l , h a t c h b a c k , 
73,000 k m , 13,400. 6 5 5 0 5 2 1 soir . 

O M N I 13, out. , 5 portes , 31,000km, 
rouge, impeccable , g a r a n t i e . $5350. 
A U l o G . P a q u e t t e 682-3302 

O M N I M g a r a n t i e S a n s . spec ia l . 
B r a s s a r d A u t o 7253606. 

P E U G E O T 504 1975, o u l o m o t i u u r . 
82,000 m i l l e s , $650 a u m e i l l e u r e 
o f l r e , 562-0900. 

P H E O N I X 14, O u i . 4 portes , 12.000 
mllles,4ansdegaronliè,rés.: 736-
4021, G l o r y A u t o . 

a il to bai lies 
s e u l e m e n t 

9,99 
pour 6 jours consécuti fs 
2 l ignes 
P o u i insérer vos a n n o n c e s 
c o m p o s e z 

285-7111 
Interurbain sans frais 
1 - 8 0 0 - 3 6 1 - 5 0 1 3 

du lundi au vendredi 
de 8h a 17h 
La durée de cet te offre est 
pour un temps l imite. 
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jautobaincs^ 
RENAULT S GTL II ovsc garantie. | 
AulO Voisin 648-9222. 

THUNOERBIRD 78, bonne condi­
tion, J25O0. discutable. 933-9925 

RENAULT STL 79, S1000. 523-5160 i 
aoréî 17 h. 

THUNOERBIRD '77, peinture neu­
ve, très bonne condition, 655 3007. 

RENAULT 5 TL '7», très bien 
entretenu», rodlo, 11900.649-8578. 

THUNOERBIRD 1980, Townlon 
dou tout équipé, très propre, bonne 
condition, 70,000km, 15750.681-0355. 

RENAULT 5 19», 80.000 Km, en 1 
partaite condition, S350O,276-U70. 

THUNOERBIRD 1980, Townlon 
dou tout équipé, très propre, bonne 
condition, 70,000km, 15750.681-0355. 

RENAULT 5 19», 80.000 Km, en 1 
partaite condition, S350O,276-U70. TORONAOO 83. comme neuve. 

22,0OUkm. 585-2935. 585-0260 

TOYOTA Cellka 1978. 5 vitesses, 
J2400 négociable. M. A. Auto 667 4825 

RENAULT 5 75. bonne condition, 
vend couse decort. SI500 prix tlxe. 
526-8911. 

TORONAOO 83. comme neuve. 
22,0OUkm. 585-2935. 585-0260 

TOYOTA Cellka 1978. 5 vitesses, 
J2400 négociable. M. A. Auto 667 4825 

RENAULT 5, GTL. 1976, 72.000 
milles. 1700. 382-8508. 

TOYOTA Corollo 62, SR5, 31.000 
km, très proore. 6454171,649-1684 

RENAULT S, GTL. 1981, 4 portes. 
39,000 km, excellent elot, pcrllcu ! 
lier U.900, 769-5361 ocres 18h. 

TOYOTA Corolla SR5, 84 blanche. 
18.OC0ICM. Intérieur sport, toit 
ouvrant électrique, tout équloee, 
impeccable, 'our- 27M05Ssoir:273-
5493 RENAULT 5,1979, loute remonlee, 

« 2 3211. 

TOYOTA Corolla SR5, 84 blanche. 
18.OC0ICM. Intérieur sport, toit 
ouvrant électrique, tout équloee, 
impeccable, 'our- 27M05Ssoir:273-
5493 RENAULT 5,1979, loute remonlee, 

« 2 3211. 
TOYOTA Corollo 1977,4 cvl., 4 vit., 
«575 . 598-7928. RENAULT 83 Alliance DL. sedon 

5 vitesses, impeccoble. Soeor Auto 
9Î4-I557. 

TOYOTA Corollo 1977,4 cvl., 4 vit., 
«575 . 598-7928. RENAULT 83 Alliance DL. sedon 

5 vitesses, impeccoble. Soeor Auto 
9Î4-I557. TOYOTA Corollo 1200 7B„ 

102.000km, SI400. 387-2228 après Si 
SAAB « 0 Turbc. plusieurs occes-1 
solrcs. Pierre 937-5701 

TOYOTA Corollo 1200 7B„ 
102.000km, SI400. 387-2228 après Si 

SAAB « 0 Turbc. plusieurs occes-1 
solrcs. Pierre 937-5701 TOYOTA Corolla '82 SR5, 5 vit. 

62.000 km, grise et noire, 352-9779. 
SAAB W. 3 Dories, 1976. refait dj 
neuf. Apres 6h pm: 526-8719 

TOYOTA Corolla '82 SR5, 5 vit. 
62.000 km, grise et noire, 352-9779. 

SAAB W. 3 Dories, 1976. refait dj 
neuf. Apres 6h pm: 526-8719 TOYOTA Cressida 1982. bleu ma 

rine. 52.000 km, impeccable, coran-
tl 2 ans, 6 pneus neufs, 1-773-8358 SCIROCCO 84 impeccoble, 12.000! 

km, oorontie. ÎS4004] poste 107. | 

SCOUT International Travelers 79. 
4i4.60.000mi. rouoe, proore. J33M 
Auto G. Poauette 682-3302 

TOYOTA Cressida 1982. bleu ma 
rine. 52.000 km, impeccable, coran-
tl 2 ans, 6 pneus neufs, 1-773-8358 SCIROCCO 84 impeccoble, 12.000! 

km, oorontie. ÎS4004] poste 107. | 

SCOUT International Travelers 79. 
4i4.60.000mi. rouoe, proore. J33M 
Auto G. Poauette 682-3302 

TOYOTA Land Cruiser SJ40 '78, 6 
cvl. 98.000 km. 354 9459. 

SCIROCCO 84 impeccoble, 12.000! 
km, oorontie. ÎS4004] poste 107. | 

SCOUT International Travelers 79. 
4i4.60.000mi. rouoe, proore. J33M 
Auto G. Poauette 682-3302 TOYOTA Supra GTS 1964 . 33.000 

km, 517,200. J.K.. Enra. é 663-3633 
SCOUT 4 X 4 74. 8 cvl., 302. 92.000m, , 
SHOO. 6874069. 

TOYOTA Supra GTS 1964 . 33.000 
km, 517,200. J.K.. Enra. é 663-3633 

SCOUT 4 X 4 74. 8 cvl., 302. 92.000m, , 
SHOO. 6874069. TOYOTA Tercel 80 cl 81, aut., 

99.000km, D.F. auto 324-3215 
SPIRIT 197», 6 cvl outomotlooe, 
corrcsscrie 1res propre, f.iecaniow 
A-l, 354-8735 

TOYOTA Tercel 80 cl 81, aut., 
99.000km, D.F. auto 324-3215 

SPIRIT 197», 6 cvl outomotlooe, 
corrcsscrie 1res propre, f.iecaniow 
A-l, 354-8735 

TOYOTA Tercel '81. out. om-fm 
cassettes. A- l , U500 1-478-1637. 

SPIRIT CO. 4 cylindres, mont*! 
5?.Wi«m, 1res propre. Soeor Auto 
934 4 557. 

TOYOTA TERCEL II comme 
neuve. 642-9968 Auto Ronsord 

SPIRIT CO. 4 cylindres, mont*! 
5?.Wi«m, 1res propre. Soeor Auto 
934 4 557. VOLA RE 76. 8 Cvl., propre, bon 

état, V650. 663-9993. STANZA GL IVB4. tout M \ , i t « . 
.«,500 km, SI0.S00. SO'r 492-1583. 

VOLA RE 76. 8 Cvl., propre, bon 
état, V650. 663-9993. STANZA GL IVB4. tout M \ , i t « . 

.«,500 km, SI0.S00. SO'r 492-1583. 
VOl ARE 79.4 aies, conditon A l , 
S1385, marchand. 273-8259. STATION Cavalier 1984, olr. 23.OO0 

km. 18.200 . 445-2755. 

VOl ARE 79.4 aies, conditon A l , 
S1385, marchand. 273-8259. STATION Cavalier 1984, olr. 23.OO0 

km. 18.200 . 445-2755. VOLKS Coccinelle 73, bon état, 
telle quelle 51500, 1 587-5852. STATION-WAGON Volore 79. 

SI385. 273-8259. morcnono 

VOLKS Coccinelle 73, bon état, 
telle quelle 51500, 1 587-5852. STATION-WAGON Volore 79. 

SI385. 273-8259. morcnono VOLKS Jetto GLI 1984. çorantie 3 
ons. J.K. Engr. 681-3613 SUBARU Gl 60. 4 portes, cutomc-

tlox.«, 52.950. M.CAutO 331-8525. 

VOLKS Jetto GLI 1984. çorantie 3 
ons. J.K. Engr. 681-3613 SUBARU Gl 60. 4 portes, cutomc-

tlox.«, 52.950. M.CAutO 331-8525. VOLKS Robbit 77 man., radio cm-
fm. très bonne condition, 969-2966. SUBARU GL 83. stotion wagon, oir 

climatise. 4 pneus d'hiver, 60.000 
km.57,300. Apres 5n pm: 363-23S6 

VOLKS Robbit 77 man., radio cm-
fm. très bonne condition, 969-2966. SUBARU GL 83. stotion wagon, oir 

climatise. 4 pneus d'hiver, 60.000 
km.57,300. Apres 5n pm: 363-23S6 VOLKS Suoer Beetle 76, refaite d 

neuf, toit ouvrant, bons chouffoge 
et degivreur, 337-0X20. SUBARU 1984, GL, 61,000km, 

S4.75U. 653-43/5. 

VOLKS Suoer Beetle 76, refaite d 
neuf, toit ouvrant, bons chouffoge 
et degivreur, 337-0X20. SUBARU 1984, GL, 61,000km, 

S4.75U. 653-43/5. VOLKS 60 Scirocco 5 vitesses, 
6l.O0Okm, très propre. Soeor Auto 
945-4557. 

SUBARU 80, familiale, bon état. 
P. Coron 625-0733. Landry outo 

VOLKS 60 Scirocco 5 vitesses, 
6l.O0Okm, très propre. Soeor Auto 
945-4557. 

SUBARU 81. familiale 4X4, très 
propre, 844-1068, soir 861-1057. 

VOLVO GL 1983. lout équipée, 
S10.9O0, 641-2796. 

SUBURBAIN 79. en très bonr-e 
condition. Particulier. 321-4294. 

VOLVO 242DL DOS millooe, 
prix à discut'.. 430 6745 

SUBURBAN '83, lout cauioee. air, 
diesel, 43,0» km, S15.800, 659-5932. 

VOLVO ?f' DL 79, om-fm stéréo 
cassette. 75,000 milles, 656-1950. 

5U2UKI 82. SJ 410, très bon état, 
vente couse depart, prix a discuter, 
âpres 19h: 621-9869. 

VOLVO 245 75, stolion v,ogon, 
auto., lomois sortie hiver, 67974I0. 

5U2UKI 82. SJ 410, très bon état, 
vente couse depart, prix a discuter, 
âpres 19h: 621-9869. VOLVO 74, bon état, automatique, 

5950 . 3344)823. SUZUKI m. 4x4, prix o discuter, 
fout voir, 389-0066. 

VOLVO 74, bon état, automatique, 
5950 . 3344)823. SUZUKI m. 4x4, prix o discuter, 

fout voir, 389-0066. VOYAGEUR LE 84, complètement 
équipé, garantie Chrysler expire 13 
ionv. 89 ou à 80,000km. Touchette 
Auto 5266691. 

TC-Jsoecial Edition, 80 Bro-.sard 
Auto 7353606. 

VOYAGEUR LE 84, complètement 
équipé, garantie Chrysler expire 13 
ionv. 89 ou à 80,000km. Touchette 
Auto 5266691. 

TERCEL 1982, 4 vit., orlse. 4 
portes. 46,000 km. $5.000. particu­
lier, lour 334-9161, soir 689-4374. 

VOYAGEUR LE 84, complètement 
équipé, garantie Chrysler expire 13 
ionv. 89 ou à 80,000km. Touchette 
Auto 5266691. 

TERCEL 1982, 4 vit., orlse. 4 
portes. 46,000 km. $5.000. particu­
lier, lour 334-9161, soir 689-4374. 

VW diesel 1979, corrosserie impec 
cable, 57,000 m. 53,200. soir 461 -2342. 

( 6 5 8 ) B A 7 E A U X - M O T E U R , 

Y A C H T S , V O I L I E R S 

( 6 6 7 ) R O U L O T T E S ! 

I-̂ -̂  E T M O T O R I S É S | 

GL AST RON 12 et remorque. CVX-
20 Intimidotor, Mercury 260, super 
sport, hélice, 819-732 3612. 

I A LOUER motorist 24 pl. couche ! 
6. ocres 5h. 652-6717. 

GL AST RON 12 et remorque. CVX-
20 Intimidotor, Mercury 260, super 
sport, hélice, 819-732 3612. 

1 j 
ECHANGE terre avec loc à St-
Faust In pour motorisé. 1-819-326 j 
2615 après 17 h. 

RANGER 22, 1978. équipe course 
croisière. H B Chrysler 4 h.p. 1984 
Residende 672 2981 ou 672-8039. 
travail 676-5947. 

1 j 
ECHANGE terre avec loc à St-
Faust In pour motorisé. 1-819-326 j 
2615 après 17 h. 

SEIOELMAN 37-, 1980. 4 voiles. 
Diesel. 8 lits. S64.000CNO. 649 5461. 

1 
j 

GOLDEN FALCON: 83, 31 pl. 
modèle cottooe, 6 personnes, peu 
utilisé», prix a discuter. 382 8612 

THUNDERCRAFT Moonum Ex­
press 240, 1983. 1-742-9266. 

1 
j 

GOLDEN FALCON: 83, 31 pl. 
modèle cottooe, 6 personnes, peu 
utilisé», prix a discuter. 382 8612 

VOILIER Dufour 39 CS 1964, 1res 
équipe, prix spécial, 418-651-9707, 
soir 658-4634. 

LEOCRAFT 
1 26 pi. diesel. 

33 pi. gea & propane 
GRAVEL AUTO 

471 5581 
( 6 6 J ) MOTONEtGES 

LEOCRAFT 
1 26 pi. diesel. 

33 pi. gea & propane 
GRAVEL AUTO 

471 5581 

EVEREST 440, électrique. 1979, 
1.000 milles, S1275 , 642-4913. 

[ 

VENTE ET LOCATION motorisés, 
roulottes et tentes roulottes. G.M. 

1 Coravonne 622-4630. 

( 664 ) V E H I C U L E S 
V * - ' T O U T TERRAIN 

VENTE • LOCATION 
I Vaste choix 4M m o l M i M s 
! LE CARAVANIER, 4363447 

HONDA A.T.C. 13, très bonne 
condition, prix a discuter. 354 nu 

VENTE • LOCATION 
I Vaste choix 4M m o l M i M s 
! LE CARAVANIER, 4363447 

DECES 
BOOJADY (Sadle) 
CARTIER (André) 
DUCHARME 
(Anne-Marlc) 
GRENIER (Léonlo) 
HATIN (Rosaire) 
JARRY (Roland) 
LALONGÉ 

(Germaine) 
LAMOTHE 

(Roland W.) 
LAPORTE (Marielle) 
LAVOIE (Jacquelyne) 
MARTIN 

(Laure Troitlor) 
OUELLETTE (Odilon) 
RENAUD 

(Georgianna) 
ROBINSON 

Kathleen Cooper) 
ST-GEORGES 

(Bertrand 3r) 
VANDELAC (Anms) 

DECES R] M\VliHiîHI-M\VlJH ¥TS mMEMOSÏAM 
turc. Parents et amis 
sont priés d'y assister 
sans autre invitation. Sa­
lons fermés de I7h à I9h. 

BOOJADY (Sadie) 
Après une brève mala­
die, a Montréal, 1«> 15 fé­
vrier 1985, a l'âge de 6» 
ans, est décodée Mlle Sa­
die Roojady, fille do feu 
Peter et de Nahil Booja-
dy, soeur de Morris, Lor-
ràine (Mme Maurice 
Boumansour sr), et de 
feu Théo. Elle laisse éga­
lement ses belles-soeurs 
Annette (Zigayer) , et 
Marie (Sawaya) ainsi 
que plusieurs neveux et 
nièces. Les funérailles 
auront lieu lundi le 18 
courant. Le convoi funè­
bre partira des salons 

Urgel Bourgie Ltée, 
745, est boui. Crémazic 
pour se rendre à l'église 
orthodoxe St-George, où 
le service sera célébré à 
2h et de là au cimetière 
de Mont-Royal, lieu de la 
sépulture. Parents et 
amis sont priés d'y assis­
ter sans autre invitation. 
Au lieu de fleurs des 
dons à l'église Orthodoxe 
St-George et ou à la Fon­
dation du Québec des 
maladies du coeur se­
raient appréciés. 

Êfes-vous observateur? 
SOLUTION 

1 ) Visière de casquette abaissée. 
2) Pied droi t d u policier p lu t long. 
3) Calep in du policier plus g r a n d . 
4) Bande transversale d u p a n n e a u p lu t large. 
5) A i le m o i n i longue sous le phare droi t . 
6) Bas d e la glace d e port ière droi te. 
7 ) M a i n gauche de la f e m m e plus g rande . 
8) Cheve lu re sur le f ron t d e la f e m m e . 

CARTIER (André) 
À l'Ile des Soeurs, le 15 
février 1985, est décédé 
M. André Cartier, em­
ployé aux Relations de 
travail de Radio-Canada, 
époux d'Yvette Blan-
cnette. Outre son épouse, 
il laisse dans le deuil ses 
enfants: Hélène, Jean-
François, Klisc, sa soeur 
Germaine, ses frères 
Georges et Roger. A la 
demande de la famille, il 
ne sera pas exposé. Une 
messe commemorative 
sera chantée le lundi 18 
février à <th par l'abbé 
Bois en la cathédrale 
Marie-Reine-du-Monde. 
S.V.P. pas de fleurs, des 
dons à l'Unité des soins 
pal l ia is de l'hôpital No­
tre-Dame seraient gran­
dement appréciés. 

G R E N I E R (Léonie) 
A Montréal, le 15 février 
1985, à l'âge de 69 ans, 
est décédée Léonie Bail­
la rgeon, épouse de feu 
Paul -Emi le Grenier. 
Mère de Ml le Llna et 
Diane Grenier et de 
l'abbé Claude Grenier, 
curé de la paroisse St-
Enfant-Jésusdu-Mile-
End. Les funérai l les 
auront lieu mardi le 19 
courant. Le convoi funè­
bre partira des salons 

Adolphe Lemov Inc. 
membre des 

résidences funéraires 
associées du Québec 

17, est avenue Laurier 
à 9h30 pour se rendre à 
l'église St-Enfant-Jésus-
du-Mi lc-End, où le 
service sera célébré à 
10h et de là au.cimetière 
de l'Est, lieu de la sépul-

HATIN (Rosaire) 
À Montréal, le 15 février 
1985, à l'âge de 75 ans, 
est décédé M. Rosaire 
Hatin, époux de Rolande 
Poirier, outre son épou­
se, il laisse dans le deui l 
ses enfants: Lucie, Syl­
vie (Glenn Allen), Daniel 
(Suzanne Laverdière) 
ainsi que son petit-fils 
Patrick. Les funérailles 
auront lieu lundi le 18 
courant. Le convoi funè-
-bre partira des salons 

Urgel Bourgie Ltée 
2805, me Allard 

pour se rendre à l'église 
St J c a i ' d e - M a t h ; : OÙ le 
service sera célébré à 
lOh et de là au cimetière 
de Càtc-des-Neiges, lieu 
de la sépulture. Parents 
et amis sont priés d'y as­
sister sans autre invita­
tion. Salons fermés de 5h 
à 7h. 

rière-petits-enfants. Les 
funérailles auront lieu 
mardi le 19 courant. Le 
convoi funèbre partira 
des salons 

Urgel Bourgie Ltée 
745, boul. Crémazie e. 
pour se rendre à l'église 
St-Alphonse, où le 
service sera célébré à 
i l h et de là au cimetière 
de st Paul l'Ermite, ville 
Le Gardcur, lieu de la sé­
pulture. Parents et amis 
sont priés d'y assister 
sans autre invitation. Au 
lieu de fleurs des dons à i 
la Société canadienne du 
c a n c e r seraient a p p r o - | 
clés. Salons fermés de 5h 
à7h. 

sans autre Invitation. I d l e Jacqueline (Roméo 
Des dons au Fonds de | Séguin), mère Rita, fon-
^i»erric»hWYïJii

 r i S^ é i ! datrice des Recluses, sa 
UT.'.6 2 ! i J i B ^ Î bru Alice Renaud, 17 

petits-enfants et 26 arriè Dieu de Montréal, 3840, 
rue St-Urbain, Montréal 
H2W 1T8 seraient gran­
dement appréciés. 

JARRY (Roland) 
Le 2 février 1985, à l'âge 
de 72 ans, est décédé Ro­
land ,/arry célibataire, 
ex-employé du C.P. Inci 
néré au cimetière de 
l'Est. Il laisse sa soeur. 

LALONGE 
(Germaine) 
A Montréal,le 15 février 
1985, à l'âge de ht ans, 
est décédée Mme veuve 
Jean Lalongé, née Ger­
maine Bonenfant. Elle 
laisse dans le deuil ses 
enfants: Harold (Yolan­
de Leduc), Lionel (Lise 
Landrev i l le ) , Claude 
(Jeannine Lec lcrc ) , 
Mme Nicole Lalongé 
Moore; ainsi que onze 
petits-enfants et trois ar-

NÉCROLOGIE 

Anne-Marie Ducharme 
À Montréal, le 15 février 
1985, à l'âge de 82 ans, 
est décédée Anne-Marie 
Ducharme, comédienne, 
fille de feu le Dr et Mme 
Henri Ducharme. Elle 
laisse dans le deuil sa 
soeur. Soeur Marie Ber-
the Ducharme, C.S.C. 
(Soeur Sainte Lucie de 
Bologne), plusieurs cou­
sins, cousines et amies. 
Les funérailles auront 
lieu mardi le 19 courant. 
Le convoi funèbre parti­
ra des salons 

Paul et Fortin 
Membres des 

(résidences funéraires 
associées du Québec) 

835, Laurier est 
pour se rendre à l'église 
St-Stanislas où le service 
sera célébré à 2h, et de là 
à St-Félix-de-Valois, où 
un Libéra sera chanté à 
4hl5 p.m. Inhumation à 
St-Féllx-de-Valois, lieu 
de la sépulture. Parents 
et amis sont priés d'y as­
sister sans autre invita­
tion. Salon fermé de Sh à 
7li p.m. 

LAMOTHE 
(Roland W.) 
A Laval, le 15 février! 
19X5, à l'âge de 62 ans, : 
est décédé M. Ronald W. i 
Lamothe, retrai té dui 
C.P.R., il laisse dans le j 
deuil son épouse, Yvette I 
Leclair, ses enfants: Mo-I 
nique (épouse de Robert 
Ouimet). Lise, Ginette; j 
ses petits-enfants Mi -1 
ryani, Sarah et Bruno; 
SCS frères et soeurs, ses 
beaux-frères et belles-
soeurs et ses neveux et 
nièces. Exposé diman-i 
che à compter de 14h a 
complexe 

Alfred Dallaire Inc. i 
2159, boulevard 
St-Martln est, 

Duvernay, Laval 
où une réunion de prières 
aura lieu lundi le 18 à Uh 
a.m. au salon. Parents et I 
amis sont priés d'y assis­
ter sans autre invitation. !  

M A R T I N 
(Laure Trottier) 
A Ste-Anne-de-Bellevue, 
le 16 février 1985, à l'âgc-
de 88 ans, est déeédée 
Mme Laure Mar t in , 
épouse de feu M. Napo­
léon Mar t in , mère de 
Guy, et de Jean (époux 
de Denise Lefebvre), Hé­
lène (épouse de Roger 
Lacroix). Elle laisse aus­
si plusieurs petits-en­
fants et arr ière-pe­
t i ts-enfants. Les 
funérailles auront lieu 
mardi le 19 courant. Le 
convoi funèbre partira 
des salons 

Alfred Dallaire Inc., 
107,rue Ste-Anne, 

Ste-Anne-de-Bellevue, 
pour se rendre à l'église 
Ste-Anne où le service 
sera célébré à lOh et de 
là au cimetière du même 
endroit, lieu de la sépul­
ture. Parents et amis 
sont priés d'y assister 
sans autre invitation. Sa­
lons ouverts a lRh diman­
che et salons fermés de 
5h à 7h lundi. 

re-pétTts-enfants, son 
frère Mgr Cléophas Pi­
geon, P .D. , ses deux 
soeurs Exoride Mathieu 
et Eglantine Renaud. 
Les funérailles auront 
lieu mardi le 19 courant. 

ST-GEORGES 
(Bertrand Sr) 
A la maison-mère des re­
ligieuses Hospitalières de 
St-Joseph de Montréal, 
le 16 février 1985, à l'âge 
de 95 ans, est décédée Sr 
Ernestine Bertrand, dite 
Sr St-Georges, fille de 
Magiolre Bertrand et 
d'Elisabeth Paiement. 
Outre sa famille religieu-

Lc convoj funèbre parti- i se, elle laisse dans le 
ra des salons deuil ses neveux et n ie -

Alfred Dallaire Inc., ces dont Sr Jeanne i.a 
3254, rue Bellechasse, douceur, R.H.S.J. Les 

pour se rendre à l'église ! funérailles auront lieu 
St-Marc, rue Beaabicn, | mardi le 19 courant. Le 
où le service sera célé-i convoi funèbre partira 
bré à 14h et de là au ci- i de la maison-mère des 
metiôre de St L e o n a r d . ; 
lieu de lu sépulture. Pa­
rents et amis sont priés 
d'y assister sans autre 
invitation. Salons fermés | 
de 5h à 7h 

Religieuses 
Hospitalières 
de St-Joseph 
251, avenue 

des Pins ouest, 
à 13h45 pour se rendre à 
la chapelle de la maison-
mère où le service sera 
célébré à Uh. Parents et 
amis sont priés d'y assis 
ter sans autre invitation. 
Direction A. Lemay Inc., 
membre des résidences 
funéraires associées du 
Québec, 17 avenue Lau 
rier eKt. 

LAPORTE (Marielle) 
À Verdun, le 15 février 
1985, à l'âge de 73 ans, 
est déeédée Mlle Mariel­
le Laporte, fille de feu 
Marie-Blanche Havard 
et de feu Osias Laporte. 
E l le laisse une soeur 
Fernande (épouse de feu 
Marcel Dery) deux frè­
res Lionel Laporte 
(Jeanne Bouchard), et 
Gérard (feu Rita Des­
champs), une belle-soeur 
Mme Jeanne Laporte 
(épouse de feu Hugues 
Laporte), un beau-frère 
Hervé Clouticr ( feu 
Marie-Paule Laporte), 
plusieurs neveux et niè­
ces. Exposée lundi à l 4h 
au complexe 

Alfred Dallaire Inc. 
2750 est, boul. 

Marie-Victorln 
Longueuii 

où une réunion de prières 
aura lieu lundi à 20h, sui­
vie de la crémation au 
môme endroit. Parents 
et amis sont priés d'y as­
sister sans autre invita­
tion. 

LAVOIE 
(Jacquelyne) 
A LaSalle, le 16 février 
1985, à l'âge de 62 ans, 
est rlfWérlép M l l p .Ijyrmp-
lyne L a v o i r , fille de feu 
Joseph-Emile L a v o i r et 
d'Alma Paquet. Soeur de 
Lucille Lavole et de Clai­
re Lavole Pronovost. 
Elle laisse également 
plusieurs neveux et niè­
ces. Exposée dimanche 
et lundi de 7h à lOh au 
salon 

Urgel Bourgie Ltée 
9135 rue Alrlle, 

LoSolle 
et ré-exposéc à Québec 
mardi soir au salon 

Lépine Cloutler Ltée 
990, I re avenue. 

Les funérailles auront 
lieu mercredi le 20 cou­
rant à l'église St-Fran-
ç o i s -d 'A s s i s e , et de la au 
cimetière de St-Charles 
de Québec, lieu de la sé­
pulture. Parents et amis 
sont priés d'y assister 

O U E L L E T T E (Odilon) 
À Montréal, le 15 février 
1985, est décédé M. Odi­
lon Ouellette, président 
de Ouellette Motor Sale, 
homme d'affaires bien 
connu. Époux de Jean­
nette Gagné. Outre son 
épouse, il laisse dans le 
deuil sa soeur Germaine 
(Armand Chevrette,, 
juge), ses nièces Dr Line 
Chevrette, Diane Che­
vrette, Marc Cadieux, 
avocat, Sylvain Cossette, 
avocat, Raymonde Ouel­
lette, Claudette Ouellette 
et Bérangère Ouellette, 
M. et Mme Lucien 
Ouellette, un beau-frère 
M. Jean-Marie Gagné et 
sa femme Liette, sa bel­
le-soeur Georgette Ga­
gné, Michel (Hélène 
Gagné). Michel Caston-
i*uay et son épouse Do­
minique Gagné et 
plusieurs autres neveux 
et nièces. Les funérailles 
auront lieu mardi le 19 
courant. Le convoi funè­
bre partira des salons 

Alfred Dallaire Inc. 
1 1 1 1 , rue Laurier 
ouest, Outremont 

pour se rendre à l'église 
St-Viatcur d'Outremont, 
où le service sera célè­
bre a i l h et dé jà au ci-
metière de Côte-des-
Neiges, lieu de la sépul­
ture. Parents et amis 
sont priés d'y assister 
sans autre invitation. 
Heures de visites diman­
che et lundi de 14h à 17h 
et de 19h à 22h. 

ROBINSON 
(Kathleen Cooper) 
A St-Bruno, 16 février 
1985, est décédée Mme 
Kathleen Cooper Rohin 
son, épouse en 1res noces 
de feu Frank Alfred Coo­
per et en 2es noces de feu 
Arthur Robinson, de­
meurant à St-Bruno. Elle 
laisse dans le deuil ses 
enfants: Franklin Con 
per (époux d'Agathe Le-
comte) , Dale Cooper 
(épouse» de Gilles Mar-
coux), ainsi que deux 'laisse ses belles-filles 

VANDELAC (Anois) 
À Montréal, le 16 février 
19S5. à l'âge de 86 ans, 
est décédée Mme Anais 
Plante, épouse de feu 
Pacific Vundelac. Elle 

petites-filles Ann et C'a 
roline Cooper. Les funé 

Mme Stella Boyer, Mme 
Lilas (Henri Tessier). 

railles auront lieu lundi ' Mme l.aurttte Iléroux, 
le 18 courant en l'église 

i S i M i c h a e l , de S i l l e r y à 
' lOh et de là au cimetière 
: de Mount Mermen, lieu 
I de la sépulture. Parents 
i et amis sont priés d'y as­
sister sans autre invita-

! tion. Direction funéraire 
; E. Tétreault et Fils Ltée. 

plusieurs neveux et niè­
ces. Les funérailles au­
ront lieu lundi le 18 
courant. Le convoi funè­
bre partira des salons 
Urget Bourgie Ltée et 
J.R. Deslaurelrs Ltée 

790, boul. Ste-Croix 
St-Laurent 

pour se rendre à l'église 
St-Sixte, où le service 
sera célébré à 2h et de là 
au cimetière de Côte-
des-Neiges, lieu de la se-

R E N A U D 
(Georgianna) 
A Montréal, le 15 février 
1985, à l'âge de 101 ans et 
S mois, est décédée Mme 
Georgianna Pigeon Re­
naud, épouse de feu J.O. 
Renaud, ex-député de 
Laval. Elle laisse dans le 
deuil ses enfants: Geor­
gette (Anastase Dage-
nais) , Olier, avocat, 
C.R., ex-conseiller légis­
latif (Gertrude Gagnon). 
Olivine (Mica), Berthe 

MESSE 1er 
ANNIVERSAIRE pulture."Parents et amis 

>>:*:-:v^ sont priés d'y assister 
' " -" ! _ r *l sans autre invitaton. 

Heures de visite diman­
che de uh à 22h. 

PRIÈRE 

Prière au St-Esprit 
St-Esprit, toi qui éclair 
cis tout, qui illumines 
tous les chemins pour 
que je puisse atteindre 
mon idéal, toi qui me 
donnes le don divin dé 
pardonner et oublier le 
mal qu'on me fait, et qui 
es avec mol dans tous les" 
instants de ma vie, je 
veux pendant ce court > 
dialogue te remercier -o 
pour tout et confirmer 
encore une fois que je ne </> 
veux pas me séparer de f£ 
toi à jamais, même mal ~ 
gré n'importe quelle illu- ? 
slon matérielle. Je désl- O 
re être avec toi dans la Z 
•gloire éternelle. Merci de 3 
ta miséricorde envers'ÇJ" 
moi et les miens. (La r-
personne devra dire cet- ~~ 
te prière pendant trois — 
jours de suite. Après les ç 
3 jours, la grâce deman- Ç 
dee sera obtenue, même 
si cela pourrait paraître X 
difficile. Faire publier m 

aussi lot que la grâce a-^J 
été obtenue, sans dire la ^, 
demande. Au bas, met- nj-
tre les Initiales de la per-
sonne exaucée.) J M. m 

TO 

ROGER JOLY 
Déjà un an que tu nous 
as quittés pour un mon­
de meilleur, ne nous lais­
sant pas le temps de te 
dire adieu. Toi qui nous 
as tant aimés, qui a pns 
soin de nous, ton sou­
venir et ton amour reste­
ront toujours gravés 
dans nos coeurs. Chaque 
jour nous pensons à toi, 
veille sur nous comme tu 
l'as toujours fail et don­
ne-nous le courage d'ac­
cepter ton cruel départ. 
Nous t'embrassons tous. 
À ta douce mémoire, une 
messe sera célébrée à 
midi, dimanche le 17 fé­
vrier 1985, à St Louis de-
Montford, Pont-Vlau. 

Jean-Paul, avocat, C.R. I Ton épouse Gladys, tes 
(Jeannette Leroux), Cé- ! enfants et petits-enfants. 

Réponse au jeu des Petits débrouillards 
Celui du haut, à droite. 
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NEW YORK 
Les jouets 
sont une 
affaire de 
grandes 
personnes 

p h o t o ! o s e r A P 

FRANCIS KOHN 
d e l ' a g e n c e France P r e s s e 

• NEW YORK — Il n'y a pas 
d'enfants en vue tout au long des 
centaines de stands de la Foire 
internationale du jouet qui se dé­
roule en ce moment à New York : 
les jouets, c'est bien connu, sont 
avant tout une affaire de grandes 
personnes. 

Le spectacle d'hommes d'affai­
res à l'allure très sérieuse en 
train d'examiner animaux en pe­
luche, robots clignotants ou pou­
pées, frise parfois le comique. 
Pourtant, personne ne songe à 
s ' a m u s e r . Les p rofess ionne l s 
sont là pour prendre des contacts, 
signer des contrats qui se chif­
frent en millions de dollars. 

La Fo i r e i n t e r n a t i o n a l e du 
jouet de New York, créée en 1902, 
est l'une des plus importantes au 
monde. Elle réunit pendant dix 
jours des centaines d'exposants 
— disséminés dans plusieurs en­
droits de la ville — qui présentent 
en tout plus de 150 000 jouets, dont 
environ 4 000 sont nouveaux. La 
foire se terminera mercredi pro­
chain. 

Cette manifestation, qui n'est 
pas ouverte au public, attire près 
de 13 000 a c h e t e u r s venus du 
monde entier. Tous sont là pour 
réapprovisionner leurs stocks en 
pensant aux fêtes de fin d'année 
et en espérant ne pas passer à 
côté du jouet que les enfants ré­
c l ameron t en choeur au P è r e 
Noël. 

L'industrie du jouet se j w r t e 
particulièrement bien aux Etats-
Unis. L'année dernière, les ven­
tes ont augmenté de 20 p. cent 
par rapport à 1983 pour atteindre 
un chiffre d'affaires de $12mil-

. liards. 
Cette réussite repose en grande 

partie sur trois sortes de jouets : 
les poupées-baigneurs, notam­
ment les « poupées bout de chou • 
qui viennent avec des papiers 
d 'adopt ion et conna i s sen t un 
succès phénoménal, les robots 
miniatures et les figurines solda­
tesques comme le GI's Joe qui 
viennent avec de nombreux ac­
cessoires, armes en tous genres, 
jeep, etc. 

Des poupées «Bout de chou». 

on en voit partout à la foire de 
New York. Dans le stand de la 
firme Coleco, les acheteurs sont 
accueillis par des jeunes femmes 
habillées en infirmières qui mon­
trent les derniers modèles : les 
jumelles «Bout de chou», les pou­
pées avec des dents ou celles mu­
nies de lunettes. 

Parmi les nombreuses imita­
tions, les «Rice Paddy Babies » 
n'ont pas échappé à l'attention 
des professionnels. Créées par 
une firme de Hong-Kong, ces pou­
pées aux yeux bridés sont ven­
dues avec un passeport britanni­
que, car comme le dit, le dépliant 
publicitaire, «elles veulent émi­
grer». Il en existe plusieurs mo­
dèles, les citadines, les campa­
gnardes , les r iches, les «kung 
fu », et même les « bébés de Shan­
gha ï» po r t an t l 'uni forme des 
Gardes rouges. 

Plusieurs exposants n'ont pas 
lésiné sur les moyens pour attirer 
les acheteurs en faisant construi­
re des stands luxueux. Ainsi Xa­
vier Roberts, millionnaire depuis 
qu'il a créé les poupées • Bout de 
chou », a fait construire un vérita­
ble petit village dans l'un des cen­
tres d'exposition pour présenter 
des nounours, les « Fur .skins ». qui 
ont certainement un bel avenir 
devant eux. 

À propos de nounours, un autre 
Amér ica in croit beaucoup au 
succès de sa nouvelle gamme: 
des oursons qui sont censés re­
présenter des personnages histo­
riques ou des vedettes comme 
Napoléon, Marie-Antoinette, Ma­
rilyn Monroe et Elvis Presley. 

Parmi les jeux de société, Tri­
vial Pursuit règne. Ce jeu qui a 
été vendu à plus de 24 millions 
d 'exemplaires en 1984 consiste 
simplement à essayer de répon­
dre à des questions très compli­
quées et sans grand intérêt com­
me : quelle est la seule équipe de 
football américain dont les cas­
ques ne portent aucune inscrip­
tion ? ( Pour ceux qui cherchent 
encore, la réponse est: le Browns 
de Cleveland. ) 

La grande mode maintenant, 
ce sont les Trivial Pursuit spécia­
lisés. Il en existe pour enfants, 
pour cinéphiles, pour Texans et 
même pour homosexuels. 

Le ce new look » de Barbie 
Vingt-six ans après ses débuts, Barbie, la jeune femme personnifiant le mieux la société des loisirs de 
l'époque, a troqué sa queue de cheval, son costume de plage et sa voiture-sport pour la garde-robe de la 
femme d'affaires, les cartes de crédit et un bureau à sa mesure. « Nous voulons que Barbie soit de son 
temps », explique Spencer Boise, porte-parole de la firme Mattel qui fabrique la célèbre poupée. Les 
nouveaux accessoires mis en marché pour Barbie comprennent notamment un attaché-case, des cartes de 
crédit miniatures et un bureau entièrement aménagé pour la femme d'affaires, y compris un ordinateur. 
Rappelons que la Barbie moderne tient plusieurs autres rôles : elle devient, selon les circonstances, 
infirmière, danseuse de ballet, ménagère et, même, mère de famille... 

USA: le tiers 
des femmes 

non 
mariées 

ont été 
enceintes 

• NEW YORK (AFP) — Un tiers 
des Américaines âgées de 20 à 29 
ans et qui n'ont jamais été ma­
riées ont déjà été enceintes, et 19 
p. cent ont mené leur grossesse à 
terme, indique une enquête réali­
sée par la Fédération américaine 
du planning familial. 

Selon cette enquête, réalisée en 
1983 et publiée dans Family Plan­
ning Perspectives (l 'organe de la 
Fédération), 82 p. cent des huit 
millions de femmes appartenant 
à ce groupe de la société ont déjà 
eu des relations sexuelles. 

La plupart des femmes de cette 
classe d'âge n'ont commencé à 
utiliser des moyens contraceptifs 
que huit mois en moyenne après 
leur première relation sexuelle, 
et 40 p. cent de celles ayant eu 

des relations sexuelles ( soit 33 p. 
cent des femmes de 20 à 29 ans 
non mariées ) ont été enceintes. 

Au total, selon l'enquête, 80 p. 
cent des grossesses et 72 p. cent 
des naissances ne sont pas dési­
rées. Néanmoins, 21 p . cent des 
jeunes femmes interrogées n'uti­
lisaient toujours pas de moyen de 
contraception après leur grosses­
se. 

Enfin, les p o u r c e n t a g e s de 
grossesses et plus encore de nais­
sances dans cette classe varient 
largement selon la race. Ainsi, 32 
p. cent des jeunes femmes blan­
ches non mariées sont tombées 
enceintes et 14 p. cent ont eu un 
enfant, tandis que les chiffres 
sont respectivement de 70 et 62 p. 
cent chez les Noires. 
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POLITIQUE FAMILIALE 

Le livre vert 
néglige l'examen 
des programmes 
de soutien 
financier en place, 
estime le CSF 

• Le Livre vert sur la politique 
famil iale , document que le 
gouvernement soumet à la 
consultation des Québécoises 
et Québécois, néglige l'exa­
men des mesures mises en 
place par les gouvernements 
pour aider financièrement les 
familles. Il n'insiste pas non 
plus sur les réformes néces­
saires en ce domaine. 

Tel est l'avis du Conseil du 
statut de la femme qui, dans 

. son mémoire à la commission 
consultative dirigée par Mau­
rice Champagne-Gilbert, veut 
suppléer à cette carence en 
concentrant son attention sur 
le soutien économique aux fa­
milles. 

Le Conseil estime que les 
cinq pr incipes suivants de­
v ra i en t ê t r e r e spec tés pa r 
l 'E ta t dans l ' é tabl issement 
d'une politique familiale: 1) 
l'autonomie des personnes; 2) 
la responsabilité conjointe de 
l 'Etat et des parents dans la 
satisfaction des besoins des 
enfants; 3) le soutien de l'Etat 
aux personnes qui ont des en­
fants; l) la responsabilité con­
jointe et égale des deux pa­
rents face à leurs enfants et; 
5) la possibilité et le choix 
d'avoir les enfants désirés. 

Mais qu'est-ce que la famil­
le, en 1985? La définition pro­
posée par les auteurs du Livre 
ve r t , é t o n n e le CSF en ce 
qu'elle implique que les pa­
rents et les enfants majeurs 
doivent demeure r mutuelle­
ment responsables , au plan 
économique, tout au long de 
leur vie. Pour sa part, le Con­
seil propose la définition sui­
vante de la famille d'aujour­
d ' hu i : « un g r o u p e 
parent-s/enfant-s mineur-s vi­
vant ensemble dans une cer­
taine continuité pour favoriser 

le développement personnel et 
social des individus qui le 
composent». 

Selon le Conseil, cette der­
n i è r e défini t ion p e r m e t le 
maintien de l'autonomie des 
adultes qui composent la fa­
mille, et évite que l 'Etat, par 
le biais de sa politique familia­
le, ne se désengage des servi­
ces actuellement offerts aux 
familles et cherche plutôt a 
accroître les responsabilités 
de ces dernières, celles des 
f e m m e s en p a r t i c u l i e r , *à 
l 'égard des grands enfants , 
des personnes âgées et des 
personnes handicapées. 

Estimant que le soutien éco­
nomique de l 'Etat à la famille 
est inadéquat et insuffisant, le 
Conseil propose également le 
maintien de deux types de pro­
grammes gouvernementaux, 
soit ceux qui s'adressent à tou­
tes les familles sans excep­
tion, et ceux qui viennent en 
aide aux familles à faibles et 
moyens revenus. 

En conséquence, le Conseil 
du statut de la femme recom­
mande: 

1) que soit maintenu un pro­
gramme universel relié à l'en­
tretien des enfants, c 'est-à-
dire le régime d'allocations 
familiales modifié; 

2) que les allocations fami­
liales imposables couvrent au 
moins 25 p. cent des coûts 
d'entretien d'un enfant, soit 
$750 par an, quel que soit le 
rang de l'enfant dans la famil­
le; 

3) qu'elles soient indexées 
annuellement; 

4) qu'elles soient majorées 
selon l'âge des enfants, le coût 
d'entretien d'un enfant de 12 
ans et plus étant plus élevé; 

5) qu'elles soient imposables 
sur le plus haut revenu; 

6) qu'elles continuent d'être 
versées a la mère. 

Frandne McKenzie, présidente du Conseil du statut 
de la femme. 

PORNO: LE CCCSF 
S'INQUIÈTE 

• Le Conseil consultatif cana­
dien de la situation de la 
femme s'inquiète de ce que le 
ministre de la Justice John 
Crosbie s'apprête à déposer un 
projet de loi apportant des mo­
difications au Code criminel 
relativement à la prostitution 
et a la pornographie et ce, 
avant que ne soient connues 
les recommandations du comi­
té Fraser. Selon le Conseil, des 
modifications législatives éla­
borées sans consultation préa­
lable du rapport Fraser ne 
peuvent aboutir qu'à une légis­
lation insuffisante. Aussi le 
Conseil exhorte-t-il le ministre 
à attendre la publication du 
rapport Fraser, fondé sur la 
participation du public au dé­
bat, avant de rédiger de façon 
définitive son projet de loi sur 
la p o r n o g r a p h i e et la 
prostitution. 

LE TRAVAIL 
DES FEMMES 
• Selon les d é c l a r a t i o n s 

d'agences des Nations-Unies, 
les femmes constituent la moi­
tié de la population du monde. 
Elles effectuent les deux tiers 
des heures de travail du mon­
de, reçoivent un dixième des 
revenus du monde et possè­
dent moins d'un centième des 
propriétés du monde. En édu­
cation, une femme n'est enco­
re payée que la moitié de ce 
qu'on paye à un homme pour 
effectuer le même travail. Le 
tiers des familles ont mainte­
nant à leur tète une femme. E t 
les femmes sont responsables 
de 50 p. cent de la production 
t o t a l e des d e n r é e s 
alimentaires. 

PUBLICITE SEXISTE 
• C'est sous le thème • Y a-t-il 
encore de la publicité sexis­
te? > que se déroulera bientôt 
la cinquième édition du Con­
cours DÉMERITAS /ÉMERI-
TAS lancé par le Conseil du 
Statut de la Femme du Qué­
bec. Le prix DEMERITAS est 
attribué à la publicité (sous 
quelque forme que ce soit) ju­
gée la plus sexiste, et le prix 
EMERITAS souligne la publi-

Les Anglais 
contre les 
expériences 
sur les 
embryons 
humains 
• LONDRES (AFP) — Les 
députés b r i t ann iques ont 
voté l a rgement vendredi , 
aux Communes, en faveur 
d'une proposition de loi de­
mandant l'interdiction des 
e x p é r i e n c e s su r les em­
bryons humains, sauf pour 
permettre à une femme sté­
rile d'avoir un enfant. 

Cependant, il est peu pro­
bable que cette proposition, 
présentée par le député in­
d é p e n d a n t d ' I r l a n d e du 
nord, M. Enoch Powell, con­
nu pour ses positions ultra-
c o n s e r v a t r i c e s , devienne 
une loi. Le gouvernement 
souhaite en effet introduire 
une loi plus large, en s'ap-
puyant sur les recommanda­
tions publiées l'an dernier 
par une commission de sa­
ges. Celle-ci, la Commission 
Warnock, a étudié, outre la 
question des expériences sur 
les embryons, celle des mè­
res de substitution, des ovu­
les congelés et des banques 
de matériel génétique. 

cité qui brise le mieux les sté­
réotypes sexistes. Le choix des 
lauréats se fera à la lumière 
des votes populaires. Toutes 
les personnes intéressées sont 
invitées à faire parvenir, d'ici 
le 30 avril prochain, leurs sug­
gestions (une feuille de papier 
suffit), pour l'attribution de 
ces distinctions au: Comité 
pour la publicité non sexiste, 
1255 Carré Philippe, bureau 
708, Montréal H3B 3G1. Les 
résultats seront dévoilés par 
Mme Francine McKenzie, pré­
sidente du CSF, au début de 
juin 1985. 

ATTENTION, 
HOMMES VIOLENTS! 
• Le collectif masculin contre 
la violence domestique offre 
aux hommes de la région de 
Montréal et de Laval de se 
joindre à un groupe de traite­
ment pour hommes violents. 
Cette session, présentée au cé­
gep de Roscmont, s'adresse 
plus pa r t i cu l i è remen t aux 
nommes désireux de travailler 
à modifier leur comporte­
ment. Information: 330-0193. 



•JOURNALISTE D'UN JOUR" 

Une visite remarquée du premier 
ministre Lévesque au vélodrome 
ANNE-LOUISE GENEST 

collaboration spéciale 
Un René Lévesque en pleine for­
me a fait une visite remarquée 
au Salon international de la jeu­
nesse, hier, distribuant câlineries 
et poignées de main aux nom­
breux jeunes présents au vélo­
drome. 

M. Lévesque a rapidement visi­
té les kiosques d'exposition du 
salon tout en répondant avec hu­
mour aux questions des visiteurs, 
rapidement attroupés à la vue du 
premier ministre. René Léves­
que, n'a pas voulu parler de poli­
tique au cours de cette visite in­
formelle et inattendue. 

Il s'est contenté de servir quel­
ques réparties savoureuses à la 
foule qui l'accompagnait, se pré­
sentant notamment comme le 
chef du Parti libéral, Robert Bou-
rassa, aux enfants incertains de 
son identité. Après qu'un garçon­
net lui eut fait remarquer qu'il 
n'avait pas sa cigarette, M. Lé­
vesque s'est empressé d'accepter 
la première qu'on lui a offerte. 

Passant devant un groupe de 
danseurs ukrainiens, il a valsé 
avec une jeune spectatrice, ju­
geant sans doute le rythme de la 
polka trop rapide. Le premier mi­
nistre s'est arrêté au kiosque des 
Jeunes libéraux, et il s'est entre­
tenu également avec les repré­
sentants du Parti conservateur 
du Canada et du gourpe ONET 85. 

interrogé par les journalistes à 
la fin de sa visite, le premier mi­
nistre s'est dit optimiste quant à 
la reprise du marché de l'emploi 
chez les jeunes. Il a souligné que 
le chômage qui les affecte avait 
légèrement baissé depuis un an. 
Il a déclaré que le plein emploi 
était possible « si on s'y met tout 
de suite » . Bien que plusieurs jeu­
nes soient encore aux prises avec 
des problèmes socio-économi­
ques importants, a ajouté le pre­
mier ministre, ils seront les arti­
sans de leur avenir. 
N D R L : C'est une surprise qui 
attendait Anne-Louise Genest, 18 
ans, à la fin de l'après-midi, hier 
au salon. Son premier travail est 
terminé. Elle respire, satisfaite. 
Mais surprise : on annonce que le 

premier ministre vient faire une 
visite-éclair dans une heure. 
Comme l'aurait fait tout bon 
journaliste, elle ne pouvait man­
quer l'occasion. Il a fallu « pour­
suivre » M. Lévesque à travers la 
foule et faire une entrevue à l'is­
sue de la visite. Une expérience 
inoubliable pour cette étudiante 
en communications du cégep de 
Jonquière. « C'est extraordinaire. 
À ma première « vraie » journée 
comme journaliste, une rencon­
tre et une entrevue avec le pre­
mier ministre René Lévesque » , a 
t-elle dit. 

Pierre Gingras . 

photo Robert Mailloux, LA PRES­

SE 
Attentive aux moindres 
propos du premier ministre 
René Lévesque, en visite 
surprise au Salon internatio­
nal de la jeunesse, Anne-
Louise Genest, journaliste 
d'un jour à LA PRESSE, note 

tout sur son calepin... 
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Marc Pitch 
Les caricatures que LA PRESSE publie jusqu'à la fin du Salon international de 
la jeunesse, aujourd'hui, ont été sélectionnées par Girerd. Elles ont été en­

voyées au journal dans le cadre du concours «Journaliste d'un jour». 

Le RAJ lève le camp 
mais poursuivra son 
combat au printemps 

• R O U Y N - N O R A N D A ( P C ) 
— Les membres du Regroupe­
ment autonome des jeunes 
(RAJ) , qui occupaient le lac 
Osisko entre Rouyn et Noran-
da, depuis le 4 février dernier, 
ont levé le camp et démembré 
leur vi l lage de tentes, hier 
après-midi. 

Quelques jours encore, et 
leur situation aurait pu être 
périlleuse, la chaleur des poê­
les au bois minant toujours da­
vantage la glace sous les plan­
chers des tentes du village. Il 
aurait fallu relocaliser les huit 
tentes, mais le coeur n'y était 
plus. 

Les manifestants ont plié 
bagages parce que les troupes 
étaient fatiguées et les leaders 
l i t téralement épuisés. Les 
membres du RAJ estiment 
aussi avoir atteint leur objec­
tif principal, sensibiliser la po­
pulation du Québec à la triste 
situation économique des 
moins de 30 ans, « le chômage 
ou l'aide sociale à $156 par 
mois » . 

S'ils ont quitté le lac, ils 
n'abandonnent pas le combat. 
En conférence de presse sur le 
lac, hier, des porte-parole du 
RAJ ont évoqué les actions fu­
tures du mouvement. 

lis tiendront une journée na­
tionale d'action le 3 avril pro­
chain. Plus de 850 groupes et 

organismes ont déjà été con­
tactés pour participer à cette 
manifestation. La journée 

Pourrait être marquée par 
occupation massive, dans 

toutes les régions, du plus 
grand nombre possible de bu­
reaux gouvernementaux, ou 
encore par un boycott des pro­
grammes de stages et de créa­
tion d'emplois temporaires. 

Un comité de coordination 
nationale du RAJ se réunira à 

•Rouyn, le week-end prochain, 
pour effectuer un choix défini­
tif. 

Les membres du RAJ prépa­
rent aussi pour juin prochain, 
une marche nationale pour 
l'emploi, alors que des jeunes 
de tous les coins du Québec 
convergeront vers Montréal. 

Un porte-parole national, 
Philippe Marquis, a déclaré 
hier que l'occupation du lac a 
démontré le sérieux des jeu­
nes et accru singulièrement la 
représentativité du mouve­
ment. Nous allons exercer de 
plus en plus de pression sur le 
gouvernement, a-t-il prédit. 

Philippe Marquis faisait 
partie de la cohorte des tra­
vailleurs d'élection péquistes 
dans le comté de Gilles Baril 
en 1981. Il apparaît aujour 
d'hui bien désenchanté de son 
gouvernement. 



I ri 

Un salon 
trop familial... 
• Pour tout vous dire, je m'at­
tendais à un. Salon de la Jeu­
nesse semblable à tous les sa­
lons: plate mais débordant de 
bonne volonté, vendeur d'idées 
reçues et de gadgets de toutes 
.sortes mais, me disais-je, c'est 
souvent mieux que rien. Dans 
un concert d'exclamations gé­
néreuses et «barbantes», on 
eritend parfois des choses sur­
prenantes. 

Je suis donc allé au vélodro­
me avec un préjugé favorable. 
J'en ai fait cinq ou six fois le 

- tour... mais j 'ai eu beau fure­
ter dans tous les coins (jus­
qu'à derrière le kiosque de la 
GRC!) , pas une fois l'enthou­
siasme et la bonne volonté 
n'ont montré le bout retroussé 
de leur nez. 

Au contraire même. En met­
tant le pied dans le vélodrome, 
j 'ai plutôt eu l'impression de 
pénétrer dans un salon de ban­
lieue, celui d'un bungalow, à 
Laval ou à Brossard. Vous sa­
vez bien, la première pièce à 

gauche en entrant par la porte 
d'en avant. Oui, la pièce pour 
la visite! Où sont soigneuse­
ment mis en évidence les sou­
venirs de voyage et les bibe­
lots offerts par la parenté... 
Oui, celle-là où personne ne 
vit, lourdement décorée, sur­
chargée et l égè remen t 
«kitsch», sentant l'argent à 
plein nez! Et pendant que les 
maîtres de la maison vous re­
çoivent au salon, les enfants 
jouent dans la cave... 

Les parents décorent le 
salon à leur goût et les enfants 
n'ont pas le droit d'y mettre 
leur nez. S'ils ont la permis­
sion d'y aller, c'est en touris­
tes. De la même manière, si le 
Salon de la jeunesse s'était dé­
roulé à Djibouti, je ne m'y se­
rais pas senti plus étranger... 

Visitons d'abord l'espèce de 
corridor qui fait le tour du 
Salon proprement dit. Petits 
kiosques représentant tous les 
pays, de la Grèce à la Croatie, 
agence de voyage, cours d'es-

peranto... Contre le mur, sous 
verre, ravissante collection de 
papillons. De l'autre côté, des 
animaux empaillés nous re­
gardent d'un oeil triste, buf­
fles, orignaux et, soudain, un 
cou de girafe qui émerge du 
sol. Plus loin encore, un peu 
avant la cantine, trois jeunes 
filles de polyvalente font les 
démonstrations de dansexerci-
cc, ne s'arrêtant que le temps 
de fumer une cigarette. Après 
avoir bouclé le tour, pénétrons 
enfin dans l'enceinte du vélo­
drome. A entendre les cris qui 
s'en échappent, c'est là que le 
fun commence. 

La plus grande partie de la 
foule se presse aux abords de 
la patinoire où se déroulent les 
joutes d'improvisation. Grand 
succès du salon, l'Impro est 
aussi la cible de la plupart des 
critiques. On se plaint de la 
mauvaise sonorisation qui em­
pêche de comprendre les répli­
ques! Ce qui n'avait pas l'air 
de déranger les partisans, tous 
étudiants de polyvalente venus 
encourager leurs chums, leur 
équipe, et qui criaient si fort 
qu'ils n'auraient pas entendu 
grand-chose de toute façon. 

Mais- le mal de tête nous 
guette, allons faire un tour 
plus loin. Passons sans nous 
attarder devant le kiosque des 
machines à écrire Cannon, de­

vant celui des Jeunesses libé­
rales (tiens! l'un d'eux arbore 
un macaron avec le visage 
souriant de Mulroney!)... et 
arrivons enfin aux jeux élec­
troniques, tournois d'échecs, 
de dominos... 

Mais je ne vais pas continu­
er longtemps de la sorte, vous 
avez compris mon propos. À 
peu près rien de tout cela n'a 
un véritable rapport avec la 
jeunesse, et nulle part ne s'af­
fiche d'opinion, de décision, 
d'idée... (C'est peut-être mau­
vaise foi de ma part, mais 
j'exclus volontairement l'ins­
tallation qui montre les mé­
faits de la pollution, et où l'on 
voit des jeunes nettoyer les 
berges d'une rivière. Comme 
s'il fallait avoir 17 ans pour 
torcher! Et je ne parle pas non 
plus du tirage au sort où les 
gagnants se voient offrir un 
travail d'été. Suis-je le seul à y 
voir de l'absurde? Mention­
nons seulement que les respon­
sables du salon voulaient of­
frir 85 emplois (pour 1985) et 
qu'ils n'en ont déniché que 
50...) 

J'ai finalement rencontré un 
visage connu, un ancien de 
mon cégep, assis au kiosque 
«Déclic». Interrogé sur les dé­
tails de son projet, il n'a pu me 
dire quel en était le ministère 

responsable. C'était m'a-t-il 
dit, la première fois qu'on lui 
posait ce genre de question! 
La faute en est au gouverne­
ment du Québec qui, juste à 
côté, distribuait de petites 
cartes de jeux. Répondre cor­
rectement aux cinq ques­
tions en allant chercher les 
réponses aux bons kiosques. 
A la jeune fille timide qui lui 
demande s'il peut l'aider, mon 
copain répond: 1) oui, 2) non, 
3) non, 4) oui, 5) non. Et la jeu­
ne fille, ravie, s'exclamme: 

—J'espère que je vais ga­
gner un t-shirt! 

Et mon copain qui me regar­
de d'un air désolé! 

Mais je garde le plus beau 
pour la fin. 

Au kiosque du Secrétariat de 
la jeunesse, grand subvention-
neur en cette année internatio­
nale, on distribuait à la pelle 
des jolies pochettes aux cou­
leurs vives (vous savez, ces 
enveloppes cartonnées qui 
protègent les documents préci­
eux). J'ai dû me battre contre 
la foule, mais une fois mon bu­
tin bien en main, je me suis 
vite éloigné. Sur la pochette, il 
est écrit: Place aux jeunes. 
Puis je l'ouvre délicatement. 

Il n'y avait rien dedans. 

JEAN BARBE 

LA PRESSE s'implique 
dans la Semaine du 
journal en éducation 

• Une série d'activités mar­
quera cette semaine au Cana­
da et dans d'autres pays la Se­
maine du journal en 
éducation, dont un des organi­
sateurs, ici, est l'Association 
canadienne des éditeurs de 
quotidiens. 

Alors que Le Soleil de Qué­
bec organise des concours à 
l'intention de ses jeunes lec­
teurs et que le Toronto Star a 
invité les dirigeants d'écoles à 
une grande rencontre, L A 
PRESSE tiendra trois ateliers 
dans ses locaux pour discuter 
avec environ 150 enseignants 
comment utiliser un journal 
comme outil pédagogique. 

Déjà plusieurs instituteurs 
se servent des quotidiens dans 
leurs classes. Un journal, font 
remarquer les éditeurs, cons­
titue un formidable instru­
ment d'apprentissage, riche 
en possibilité dans des matiè­
res aussi variées que le fran­
çais, l'histoire, la géographie 
et l'économie. 

Des jeunes élèves peuvent 
par exemple faire une • chas­

se au trésor » et partir à la re­
cherche de différents détails 
dans le journal afin d'appren­
dre à se retrouver dans une 
masse d'informations. 

Des élèves plus âgés appren­
dront, avec l'exemple d'arti­
cles bien construits, à structu­
rer un conte en allant 
directement au but. 

L'instituteur enseigne alors 
la règle de base du journalis­
me, qui consiste à répondre 
dès les premiers paragraphes 
aux six grandes questions que 
se pose tout lecteur sur un évé­
nement qu'il veut connaître : 
quoi, qui, quand, où, comment 
et pourquoi. 

Des rapports du ministère 
de l'Éducation ont démontré 
que les jeunes, habitués à la 
télévision, avaient tendance à 
moins lire que par le passé. 
Pourtant, la lecture est une 
pratique indispensable pour 
comprendre le monde où nous 
vivons et développer un sens 
critique, soulignent les édi­
teurs. 

Le MEQ 
lance 13 
brochures 
sur les 
enfants des 
groupes 
ethniques 

ANDRÉ NOËL 

• Le ministre de l'Éducation, M. 
François Gendron, vient de lan­
cer une série de brochures pour 
aider les écoles à mieux intégrer 
les enfants des groupes ethni­
ques. 

Les 13 brochures, tirées à 6 000 
exemplaires chacune, portent sur 
autant de pays et communautés 
culturelles. Elles s'adressent 
avant tout aux enseignants. 

« Composée presque exclusive­
ment d'élèves francophones il n'y 
a pas si longtemps encore, l'école 
québécoise de langue française 
reçoit maintenant un 
pourcentage plus ou moins grand 
d'élèves dont la langue maternel­
le est autre que le français » , a 
souligné M. Gendron. 

Ainsi, dans la seule région de 
Montréal, ce pourcentage atteint 
10 p. cent, 60 p. cent et môme jus-
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M . F ranço is Gendron et des enfants de l'école Olier Cl 

ci 

qu'à 90 p. cent de la population 
étudiante de certaines écoles. 

La Loi 101 a chambardé la 
structure homogène de l'école 
québécoise en y faisant entrer 
des milliers d'enfants provenant 
de plus de 60 pays, a dit M. Gen­
dron. 

Cette transformation ne se fait 
pas sans tensions et sans heurts, 
reconnaissent les enseignants. 
Près de 60000 élèves allophones 
fréquentent maintenant les éco­
les primaires et secondaires 
françaises. 

Nouvel outil 
Les instituteurs présents au 

lancement des brochures, à l'éco­

le Jean-Jacques-Olier. près du 
Carré Saint-Louis à Montréal, se 
sont réjouis de pouvoir avoir un 
nouvel outil de travail. 

« Les ressources actuelles sont 
tellement maigres que toute ini­
tiative pour nous aider est bien­
venue, a dit Serge Forest, agent 
de milieu affecté à la question 
multiculturelle à l'école Olier. 
Mais il faudrait plus que des bro­
chures... » 

Créées avec des représentants 
des communautés concernées, 
les brochures portent sur la Grè­
ce, l'Italie, la Pologne, le Portu­
gal , le Cambodge, la Chine, 
l'Inde, le Laos, le Liban, le Viet­
nam, le Chili, Haïti et le Salva­
dor. 
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Un règlement protège les 
non-fumeurs à l 'UQAM, 
mais ce n'est pas assez 
FELIX LEGARE 
(collaboration spéciale) 

B Première université à agir 
en ce sens, l'UQAM a adopté 
l'an dernier un règlement sur 
les droits des non-fumeurs. 
Quatre mille cinq cents picto­
grammes ont depuis été instal­
lés dans les divers espaces où 
il est maintenant interdit de 
fumer. Toutefois, de l'avis de 
plusieurs non-fumeurs, ces af­
fiches ne suffisent pas à empê­
cher qu'on pollue leur atmo­
sphère. 

En oc tob re d e r n i e r , une 
campagne anti-tabac a été en­
treprise. Les quelque 4000 chè­
ques de paye des employés 
é ta ient accompagnés d'une 
missive intitulée «Merci de ne 
pas fumer». Ce message inci­
tait les gens à ne pas fumer là 
où les affiches l'interdisent: 
salles de cours, bibliothèques, 
laboratoires, salles de travail, 
auditoriums, studios, gymna­
ses, cafétérias, etc. 

De plus, il est maintenant 
possible aux non-fumeurs de 
faire une demande au service 
de l'équipement pour obtenir 
un pictogramme de bureau et 
ainsi se prévaloir du «droit à 
l 'air pur» dans les endroits où 
il est permis de fumer. 

Selon Benoit Corbcil, res­
ponsable de la distribution des 
affiches, il est difficile d'éva­
luer l 'impact de cette campa­
gne. «Aucune étude n'a été en­
treprise a ce sujet. On n'a 
donc pas de données précises 
d'autant plus qu'il s'agit d'un 
r è g l e m e n t inc i ta t i f e t non 
d'une interdiction formelle.» 
L'application du règlement dé­
pend donc de l'initiative de 
chacun, étudiant ou employé. 

Daniel Montpetit, étudiant 
non-fumeur, supporte mal la 
fumée dans les cours. Selon 
lui, on devrait y interdire caté­
goriquement l'usage du tabac. 
«Certains profs l'interdisent, 

dit-il, d'autres demandent aux 
étudiants de fumer le moins 
possible.» 

Pour lui, fumer moins c'est-
fumer quand même. «Je ne 
vais quand même pas sortir du 
cours pour prendre une bouf­
fée d'air pur! » Daniel a entre­
pris des démarches pour faire 
respecter ses droits. Il a con­
tacté l'Association générale 
d e s é t u d i a n t s de l 'UQAM 
(AGEUQAM) pour une possi­
ble in tervent ion au conseil 
d ' a d m i n i s t r a t i o n et a t t end 
uneréponse à ce sujet. 

Certains non-fumeurs inter­
rogés trouvent que les affiches 
ne suffisent pas à éviter qu'on 
leur fume «en pleine face». 
Beaucoup de fumeurs, pour 
leur part, se demandent où ils 
peuvent fumer avec toutes ces 
affiches. C'est peut-être le si­
gne qu'un jour on n'affichera 
plus que la permission de fu­
mer. 
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Sans commentaire... 

Claude Ryan semble 
favorable au dégel 
des frais de scolarité 

Le féminisme n'a pas 
échappé à la baisse 
du 

MONIQUE GILBERT 
(collaboration spéciale) 

• Le critique en Éducation du 
P a r t i l i b é r a l du Québec 
(PLQ), M. Claude Ryan, et les 
membres du RAEU (Regrou­
pement des associations étu­
diantes universitaires) ont eu 
un entretien privé à propos du 
dégel des frais de scolarité 
mercredi dernier. Alors que 
M. Ryan manifeste une certai­
ne tendance vers le dégel — le 
parti n'a toutefois pas encore 
pris position officiellement —, 
le RAEU propose que les con­
tribuables soient appelés à dé­
frayer, par le biais de leurs 
taxes, les coûts supplémentai­
res engendrés par ce dégel. 

La réforme proposée par le 
RAEU comprendrait deux vo­
lets: revaloriser les universi­
tés en les faisant s'impliquer 
auprès des entreprises et des 
c o m m u n a u t é s et gagner la 
confiance des contribuables en 
remettant en question le prin­
cipe de la p e r m a n e n c e des 
professeurs. Les membres du 
RAEU sou t i ennen t no tam­
ment que les professeurs de­
v r a i e n t ê t r e e n g a g é s sous 
contrat ferme de 10 ans et que 
les contrats des quelques pro­
f e s s e u r s don t l ' éva lua t ion 

M. Claude Ryan 

aura été régulièrement néga­
tive ne devraient pas être re­
nouvelés. 

De son côté, M. Ryan s'est 
dit en pr incipe favorable à 
l'implantation des services à 
la collectivité, mais il a soute­
nu qu'il s'agissait de voir si en 
pratique les résultats seraient 
souhaitables. Il a soulevé le 
danger de fournir un soutien 
de nature universitaire à des 
fonctions qui s'exercent en de­
hors de ce domaine: selon lui, 

une analyse des fonctions en­
visagées serait d'abord néces­
saire. Il a également fait com­
p r e n d r e que c e s s e r v i c e s 
devraient ê t re profitables à 
une bonne partie de la popula­
tion. 

Les propositions de l'Asso­
ciation libérale d'Argenteuil 
concernant l'assouplissement 
des critères d'accessibilité, ci­
tées en exemples par M. Ryan, 
sont f avo rab l e s au d é g e l : 
l'augmentation des coûts pour 
les étudiants suivrait l'évolu­
tion du coût de la vie en dollars 
constants, mais à partir du ni­
veau actuel des frais de scola­
r i t é . C e p e n d a n t , le ca lcu l 
d'aide financière serait plus 
équitable. En outre, on instau­
rerait un régime de prêts sans 
intérêts à l'étudiant à temps 
partiel et on octroierait le sta­
tut d'indépendant à l'étudiante 
enceinte. 

Coordination 
Chantai Lavigne 

Collaboration 
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Monique Gilbert 
Félix Légaré 
Maryse Potvin 
Marc Provencher 
Jean-François Vary 
François Vézina 

CHANT AL LAVIGNE 
(collaboration spéciale) 

• Comme à l'U. de M. le mou­
vement féministe à l'UQAM 
n'échappe pas à la baisse gé­
n é r a l i s é e du m i l i t a n t i s m e 
dans les universités. Depuis 
presque deux ans, le Comité 
femmes n'existe plus et la re­
lève se fait toujours attendre. 
L'année dernière, le projet de 
lancer un journal féministe 
avortait au bout de quelques 
réunions ainsi qu'échouait une 
t e n t a t i v e de r e p r e n d r e en 
main le centre de documenta­
tion sur les femmes. 

Pa r contre, de plus en plus 
de cours sur la condition des 
femmes (10 cette session-ci) 
sont offerts chaque trimestre 
par le Groupe interdisciplinai­
re pour l'enseignement et la 
r e c h e r c h e su r les f e m m e s 
(GIERF). La recherche sur 
les femmes augmente. Davan­
tage de mémoires et de thèses 
de doctorat y sont consacrées. 
Au sein des différents départe­
ments, il existe aussi plusieurs 
projets étudiants sur ce sujet. 

«J'ai l'impression que le fé­
min i sme d e m e u r e toujours 
militant, mais différemment, 
plus près du milieu de chacu­
ne», affirme Lucie Piché, étu­

diante de maîtrise en histoire. 
Yolande Cohen, membre du 

GIERF et professeure au dé­
partement d'histoire, estime 
que la recherche sur les fem­
mes est essentielle pour forger 
d 'autres outils d ' in terpréta­
tion et pour renouveler le dis­
cours. «Le militantisme était 
essentiel au début , dit-elle, 
mais y rester aurait été une 
erreur.» 

L'UQAM, selon Ruth Rose, 
coordonnatrice du GIERF, est 
l'une des universités au Cana­
da où l'on offre le plus grand 
nombre de cours sur les fem­
mes. En plus de créer cette 
banque de cours, le GIERF, 
créé en 1976, et qui regroupe 
des professeures et des char­
gées de cours de l'UQAM, or­
ganise des débats et des confé­
rences et t r ava i l l e de p r è s 
avec d i f fé rents groupes de 
femmes de l'extérieur du cam­
pus. Un laboratoire de recher­
che sur les femmes vient éga­
lement d'être créé. Il servira, 
entre autres, de lieu d'enca­
drement pour les thèses de 
maîtrise et de doctorat. 

Ruth Rose reconnaît que le 
mouvement féministe traver­
se actuellement une période 
difficile. «Il r e s t e plusieurs 
problèmes à résoudre». 



Les ulcères 
au pénis 

• Des sueurs froides court-
eircuitent lout homme qui 
s'éveille un beau matin avec 
un bouton sur le pénis. 

«Maladie vénérienne», an-
goisse-t-il. Attention! Il ne 
faut pas sauter aux conclu­
sions aussi vite. Et surtout, 
ne tirez pas sur la partenai­
re avant d'être examiné! 

Le dernier Medical Post 
rapporte le cas d'un jeune 
homme de 26 ans, arrivé en 
catastrophe à l'hôpital avec 
un u lcè re au pénis . Fié­
vreux, faible, en nage, et se 
tenant à peine debout, le 
m a l h e u r e u x s ' i n q u i é t a i t 
par-dessus tout de cette lé­
sion apparue quelque huit 
h e u r e s a p r è s une so i rée 
d ' a m o u r a v e c sa p e t i t e 
amie. Il jura qu'elle était sa 
seule partenaire depuis les 
dix-huit derniers mois, et ni 
i'un ni l'autre n'était atteint 
de m a l a d i e s t r a n s m i s e s 
sexuellement. 

«Quel diagnostic poser», 
de se demander alors les 
m é d e c i n s . La syph i l l i s 
prend quatre semaines d'in­
c u b a t i o n a v a n t de f a i r e 
é r u p t i o n . L ' h e r p è s , au 
moins une semaine. L'ana­
lyse sanguine fournit la ré­
ponse à leur question. Nulle 
maladie vénérienne, mais 
plutôt une mononucléose in­
fectieuse qui consumait la 
santé de ce patient. Problè­
me vite réglé. On rassura le 
garçon que la plaie se résor­
bera i t d ' e l le -même, sans 
médicament, dans les vingt-
quatre heures suivantes. 

Sous le sceau de la 
confidentialité 

Faute de renseignements 
explicites, les hommes n'ai­
ment ni exposer ni bavarder 
sur leurs parties intimes, le 
diagnostic d'un ulcère au pé­
nis s'établit le plus souvent 
dans la confusion la plus to­
tale. Plus que des tests, il 
faudrait un confessionnal 
pour arracher la vérité à 
certains! 

Certes, en majeure partie 
les lésions géni tales sont 
d'origine herpétique, mais il 
arrive à l'occasion que la 
configuration de certaines 
entailles laisse perplexe. El­
les ne correspondent a aucu­

ne maladie connue. Au mé­
decin de flairer la cause, s'il 
en a le temps. Telle cette lé­
sion bizarre chez un client 
qui n'osait en avouer l'origi­
ne. Toujours est-il qu'après 
quelques jours, il finit par 
conf ier à son c h i r u r g i e n 
s'être coincé le pénis dans la 
fermeture-éclair de son pan­
talon en se rhabillant à la 
hâte quand le mari de sa 
belle pénétra inopinément 
dans la maison. 

Seul un médecin 
peut guérir 

Selon le Dr. David Lawee, 
chargé de la clinique des 
maladies transmises sexuel­
lement au Toronto General 
Hospital, certains outrages 
aux parties génitales sont 
a h u r i s s a n t s . Comme cet 
h o m m e chez leque l une 
petite verrue avait poussé 
sur le côté du pénis. Cas bé­
nin et f réquent chez une 
m u l t i t u d e d ' h o m m e s , 
qu 'une minuscule incision 
guérit en un rien de temps. 
Or, craignant d'être ridiculi­
sé par le médecin, l'infortu­
né préféra brûler lui-même 
la verrue avec une cigaret­
te. Il s'ensuivit une infection 
grave à la grandeur du pé­
nis. 

Les voyages compliquent 
aussi la tache des médecins 
dans l'établissement de leur 
diagnostic. Des Antilles et 
d ' A m é r i q u e du Sud p a r 
exemple, des pat ients ont 
r appor té des ulcères res­
semblant à des granulomes 
inconnus ici jusqu'à ces der­
nières années. Également 
venues des tropiques, on as­
siste depuis peu à l'envahis­
s e m e n t des u l c é r a t i o n s 
chancroides. Et pour finir, 
la gale, eh oui!, de plus en 
plus courante même chez 
les personnes très propres et 
observant les règles de l'hy­
giène, est source d'éruptions 
et de boutons au pénis. 

Lorsque survient un rash 
à la région ingu ina le , le 
m i e u x est de c o n s u l t e r 
promptement et d'en parler 
ouvertement avec le méde­
cin. Dites-lui si vous avez 
procédé à des relations trop 
vigoureuses, êtes victime de 
morsure, ou si vous revenez 
de chez le tatoueur! 

Un diagnostic précoce est 
lu meilleure arme contre la 
propagation des lésions, fus­
sent-elles syphilitiques, her­
pétiques ou autres. Ce con­
seil s ' a d r e s s e à tous les 
hommes, hétéros comme ho­
mosexuels. 

Qu'est devenu l'hôpital 
du docteur SCHWEITZER? 
• LAMBARENE (AP) — Pour 
ceux qui patientent dans la salle 
d'attente, les lépreux, les mères 
portant un bébé malade et les au­
tres victimes des maux de la jun­
gle, rien n'a changé à l'hôpital 
que le Dr Schweitzer a fondé en 
1913. Les bâ t imen t s , eux, ont 
changé: un nouveau complexe 
hospitalier entoure maintenant 
les barraques construites au dé­
but du siècle. Il y a tout le confort 
moderne, et notamment l'électri­
cité contre laquelle le célèbre 
docteur s'est insurgé jusqu'à sa 
mort, en 1965, à l'âge de 90 ans. 

Dans le nouveau laboratoire, 
les chercheurs tâchent d'isoler 
des anticorps contre le SIDA et 
étudient les maladies tropicales. 
Six médecins soignent 25000 pa­
tients par an et les 200 lits sont 
souvent tous occupés. L'hôpital 
de Lambaréné, qui fut en son 
temps à sept jours de navigation 
sur le fleuve Ogoué, est mainte­
nant desservi par un aéroport et 
une route. 

Mais il reste un avant-poste de 
charité chrétienne, menacé cha­
que année de désastre financier, 
et les patients continuent de ra­
mer ou m a r c h e r pendant des 
jours pour voir «le Grand Doc­
teur». 

Le Dr Schweitzer ne voulait pas 
introduire les technologies mo­
dernes dans son hôpital pour 
épargner un «choc culturel» aux 
Africains. Pour ses détracteurs 
d'aujourd'hui, il était réaction­
naire et même raciste. «Le nègre 
est un enfant», écrivait-il en 1921. 
Pour lui, les sociétés africaines 
devaient s'accoutumer lentement 
au mode de vie européen. 

Pour Maria Lagendyk, assis­
tante du docteur depuis 1938 et 
toujours act ive dans l 'hôpital 
malgré ses 78 ans, «les gens ne 
l'ont pas compris. Il voulait pro­
téger les Africains. S'il revenait 
aujourd'hui il serait très content 
car il était pour la modernisation 
de l'hôpital». 

Pour ses admirateurs, Schweit­
zer n'était pas seulement un lau­
réat du prix Nobel (en 1925) mais 
aussi un philosophe, un organiste, 
un théologien et un prophète. En 
1921. il écrivait ce qui pourrait 
être un document confidentiel de 
la Banque Mondiale sur les diffi­
cultés de l'Afrique: «Avec le dé­
veloppement inévitable, les chefs 
tribaux, par les armes et l'argent 
ob t enus g r â c e au c o m m e r c e 
mondial, ont soumis leur peuple 
qui doit travailler pour enrichir 
une petite minorité qui contrôle 
les exportations». Il y a cinquante 
ans, il avait prévu les famines et 
l'urbanisation du continent. 

Aujourd'hui, le Gabon est divi­
sé sur l'héritage du célèbre doc­
teur. «Nous avons beaucoup de 
respect pour lui et pour l'hôpital», 
déclare le Dr Hervé Moutsinga, 
ministre, physicien et vice-prési­
dent de la Fondat ion Albert-
Schweitzer. Un autre ministre, 
qui a requis l'anonymat, estime: 
«Certains intellectuels pensent 
qu'il voulait maintenir les Afri-
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« Le G r and Docteur » n'aurait pas été compris par les Africains. 

cains dans l'arrieraliuu. Mais la 
plupart des gens le trouvent mer­
veilleux». 

Toutefois, le gouvernement ga­
bonais ne paie qu'un tiers du bud­
get annuel de l'hôpital (plus de 
$1.5 million). Cette somme est 
pratiquement entièrement utili­
sée pour payer les 150 employés 
gabonais. L'hôpital survit grâce 
aux donations d'un petit cercle 
d'Européens, qui se rétrécit. L'an 
dernier , rien n 'es t a r r i vé des 
États-Unis. 

«11 est difficile de trouver une 
place pour quelqu'un du passé à 
une époque où on va sur la Lune», 
déclare Jeanninc Portier, l'admi­
nistratrice française. «Et les au­
torités pensent que le Dr Schweit­
zer est si connu que d'une façon 
ou d'une autre nous y arrivons». 
Les 27 médecins et employés eu­
ropéens sont sous contrat de deux 
ans et gagnent très peu d'argent. 

Comme l ' ava i t prédit le Dr 
Schweitzer, il est difficile de trou­
ver des médecins et des assis­
tants. Les gens qui ont des en­
f a n t s ont beso in d ' é c o l e s et 
beaucoup d'autres veulent ouvrir 
au plus vite un cabinet. 
Problèmes 

«Il y en a qui viennent pour fuir 
des problèmes et ils réal isent 
alors que ceux-ci sont amplifiés 
ici», déclare le médecin néerlan­
dais Ary van VVynen, qui, avec 
Mlle Maria, est le seul membre 
de l'équipe «historique» du Dr 
Schweitzer. Pour Maria, «il faut 
avoir une culture religieuse très 
forte pour croire au travail que 

faisait le Dr Schweitzer». Et si on 
lui demande si elle compte re­
tourner un jour à Rotterdam, elle 
répond: «Ah non, jamais . J e suis 
venue parce que le Seigneur m'a 
appelée». 

Pour le chef du village Alain 
Douvigou, guéri de la lèpre par le 
célèbre docteur et aujourd'hui 
membre du bureau administratif 
de l'hôpital, «ce serait une tragé­
die si l 'hôpital devait fe rmer . 
Nous voulons être indépendants 
mais le gouvernement doit aug­
menter les subventions». Les pa­
t i en t s qui le p e u v e n t p a y e n t 
l'équivalent de $3 pour la consul-. 
tation, les médicaments et les 
tests de laboratoire. Mais faute 
de fonds, l'hôpital a failli fermer 
en 1981. Plusieurs adminis t ra ­
teurs se sont depuis succédé et on 
en a t tend main tenant un nou­
veau, un Français. 

Le Dr Schweitzer est enterré 
là, avec sa femme et quelques as­
sociés de toujours. La maison 
qu'il a bâtie en 1927 est toujours 
debout. Dans une chambre blan­
che, ses lunet tes sont rangées 
près d'un livre de poèmes de Ru­
dyard Kipling et de son casque 
colonial. 

Dans le département des «cas 
sociaux» vit un Gabonais, Sébas­
tien Réaurat, 89 ans. Sur le mur, 
une photo de Maria et du pape 
Jean-Paul II. «Le grand homme a 
tout fait lui-même», dit-il. «Il a 
disparu mais son esprit est tou­
j o u r s v i v a n t . L ' h ô p i t a l doi t 
rester. Où est-ce que j ' i ra is si­
non?» 
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Le Monopoly a 50 ans 
• WASHINGTON (AFP) — 
D'un bout à l'autre du monde, 
la même sentence tombe, im­
placable, depuis 50 ans: «Al­
lez en prison, ne passez pas 
par la case départ, ne recevez 
pas 200 dollars (ou l'équiva­
lent en monna ie loca le )» . 
Voilà c i n q u a n t e a n s que 
petits et grands se font traî­
ner derrière les barreaux sur 
un simple coup de dés, en 
jouant au Monopoly. 

Le Monopoly, lancé en 1935 
p a r la f i rme P a r k e r Bro­
thers, est le jeu de société 
moderne qui a connu le plus 
grand succès. Il a été vendu à 
90 millions d'exemplaires, et 
dans 19 langues différentes. 
«Je ne connais personne qui 
n'ait jamais joué au Monopo­
ly-, affirme un professeur de 
finances de Philadelphie. Du 
moins en Occident, puisqu'il 
reste interdit dans plusieurs 
pays du bloc communiste. 

Créé par Charles Darrow 
alors qu'il était au chômage, 
le jeu avait d'abord été mé­
prisé par Parker Brothers: 
«Trop long, trop compliqué, 
et sans fin vraiment précise». 
Puis la compagnie reconsidé­
rait la question, et achetait 
les droits au créateur. De­
puis, le Monopoly a fait l'his­
toire. 

Ainsi, pendant la Deuxième 
Guerre mondiale, on s'en ser­
vait pour faire parvenir des 
messages codés à des prison­
niers. À la demande de la 
NASA, deux jeux ont été mis 
au point pour de futurs voya­
ges au long cours de vais­

seaux spatiaux. Enfin, selon 
les sociologues, le Monopoly 
a u r a i t é t é à l ' o r i g i n e du 
grand mouvement de «redé­
veloppement» des quartiers 
pauvres intervenu au cours 
des années 70 dans de nom­
breuses métropoles du mon­
de. 

Des principes 
Le jeu en lui-même est une 

illustration des principes du 
c a p i t a l i s m e t r i o m p h a n t : 
achats de terrain, promotion 
immobilière, prélèvement de 
loyers prohibitifs en fin de 
partie. 

D'une édition à l'autre, les 
noms des rues varient: rues 
de Paris en France, rues de 
Londres en Grande-Bre ta ­
gne... dans l'édition originale 
les rues sont celles d'Atlantic 
City car c'est là qu'habitait 
Charles Darrow quand il eût 
son idée de génie. 

Les sociologues se sont pen­
chés avec passion sur les rai­
sons du succès du jeu, sans 
apporter de réponse définiti­
ve. Les uns insistent sur le 
plaisir qu'ont les enfants à 
manier de l'argent, beaucoup 
d'argent (un «anti-monopoly» 
qui voulait leur donner un au­
tre sens des valeurs n'a pas 
connu un énorme succès). 

Le président de la compa­
gnie affirme pour sa part, 
avec un peu de grandiloquen­
ce, que le jeu «symbolise le 
rêve américain», ou tout est 
possible, et ou les plus pau­
vres coudoient les riches et 
peuvent, avec un peu de chan­
ce, accéder à leur niveau. 

«SCANDALE», DISENT LES AMÉRICAINS 

Tass approuve l'annulation 
du championnat d'ÉCHECS 

• MOSCOU (AFP) — L'agence 
Tass a publié hier des déclara­
tions approuvant l'annulation du 
championnat du monde d'échecs 
entre les Soviétiques Anatoli Kar-
pov et Garry Kasparov, annoncée 
vendredi par le président de la 
F é d é r a t i o n i n t e r n a t i o n a l e 
d ' é c h e c s ( F I D E ) , F l o r e n c i o 
Campomanes, lors d'une confé­
rence de presse tumultueuse. 

Les médias soviétiques n'ont 
publié aucune prise de position à 
l'appui de Kasparov, qui a vio­
lemment critiqué l'annulation du 
championnat et dont les propos 
n'ont pas non plus été portés à la 
connaissance du public soviéti­
que. 

Alors qu' i l é ta i t imposs ib le 
dans la journée de samedi de 
joindre les protagonistes de cette 
affaire, Tass rapporte les propos 
tenus la veille par l 'arbitre prin­
cipal du match, le grand-maître 
yougoslave Svetozar Gligoric. 

Celui-ci j u s t i f i e l ' a r r ê t du 
match en déclarant : « J e consi­
dère la décision du président de 
la FIDE d'arrêter le match com­
me tout à fait justifiée. » Selon 
lui, Karpov, tenant du titre, et 
son challenger Kasparov, sont 

véritablement très fatigués. 
Soulignant qu'il ne pouvait en 

être autrement après un tel ma­
rathon, l 'arbitre assure que la dé­
cision de M. Campomanes « a été 
p r i se dans l ' i n t é rê t des deux 
grands-maitres et des échecs. » 
Selon lui, il était devenu aux deux 
joueurs très difficile de gagner. 

Américains 
Par ail leurs, les spécialistes 

américains des échecs ont consi­
déré comme scandaleuse la déci­
sion prise vendredi par le prési­
dent de la F IDE d ' annu le r le 
match de championnat du monde 
entre Karpov et Kasparov. 

Certains champions d 'échecs 
ont considéré, néanmoins, que 
c'était le plus mauvais match au­
quel ils aient jamais assisté, et 
que, finalement, c'était une fin 
normale pour un match de ce 
type. 

Pour M. Gerard Dullea, direc­
teur exécutif de la Fédération 
américaine d'échecs, cette déci­
sion semble avoir compromis la 
possibilité que la FIDE continue 
à gérer le championnat du mon­
de. La fédération elle-même s'est 
déclarée atterrée par la décision 

qu i , a-t-elle ind iqué dans un 
communiqué officiel, semble fa­
voriser le tenant du titre alors 
que son opposant est en voie d'ar­
river à lui infliger un K.O. techni­
que. 

Pour M. Lev Alburt, champion 
des États-Unis, cette décision est 
un scandale, mais ce match était 
«le plus mauvais et celui qui a 
donné lieu aux pires coups bas de 
l 'histoirele » des championnats 
du monde d'échecs. Pour lui, ce­
pendant, ce sont les règles du jeu 
qui ont dicté les tactiques des 
joueurs et le dénouement. 

Il a expliqué que Kasparov a 
u t i l i s e une tactique visant à avoir 
son adversaire à l'usure, parce 
qu'il « ne pouvait pas le battre au­
trement. Ce n'est pas immoral, 
mais ce n'est pas inspirant. Tout 
était si cynique, si pragmatique, 
si impuissant de part et d'autre. 
La décision était extrêmement 
mauvaise mais, avec un si mau­
vais match, c'était une fin qui 
convenait. » 

Selon le grand-maître William 
L o m b a r d y , qui ava i t secondé 
Bobby Fischer, en 1972, il « aurait 
fallu un siècle à Karpov pour ga­
gner la dernière partie. » 

•ai 

Place au tournoi Interclub PHILIPPE GUERIN 
C o l l a b o r a t i o n spécule 

• Pour la deuxième année, la 
Fédération organise le tournoi 
Interclub, réservé aux 30 clubs 
inscrits à la fédération. Chaque 
club participant présente une 
(ou plusieurs) équipe(s) com­
prenant sept joueurs et un arbi­
t r e . P a r m i ces sept joueurs , 
deux seulement peuvent appar­
tenir à la c lasse A ( joueurs 
forts), 2 à la classe B (intermé­
diaires) et 3 aux classes C et D 
(joueurs moyens) . Le classe­
ment est alors effectué en te­
nant compte des résultats de 
chaque membre de l'équipe par 
un procédé un peu trop compli­
qué pour être exposé ici. En ré-
nartissant la participation sur 
l 'ensemble des joueurs, ce tour­
noi a l ' avantage d ' in téresser 
chacun des membres de l'équi­
pe, les bons joueurs souvent à 
l'honneur comme les moins ta­
lentueux plus souvent assignés 
à un rôle plus discret. 

L'année dernière le tournoi 
a v a i t eu l ieu à Mon t réa l et 
l'équipe de Longueuil avait de­
vancé l'équipe de Ville d'Anjou. 
Cette année le tournoi se dérou­

lera le samedi 23 février, simul­
tanément en deux endroits, à 
Beloeil pour la région montréa­
laise et à Sainte-Foy pour la ré­
gion québécoise afin d'augmen­
t e r la p a r t i c i p a t i o n . Si 16 
équipes sont déjà inscrites à Be­
loeil, Québec boude malheureu­
sement ce tournoi, certain club 
vedette jugeant peut-être le ni­
veau de la compétition trop fai­
ble. Il semble donc que Lon­
gueuil ait toutes les chances de 
défendre son titre avec succès. 
Démission 

Daniel DOCQUIER, président 
de la Fédération québécoise de 
scrabble francophone depuis 
deux ans a démissionné pour 
raisons personnelles. Le Conseil 
d ' a d m i n i s t r a t i o n a dés igné 
Pierrette JOLY (Anjou) pour le 
remplacer. Cela annonce donc 
des élections intéressantes lors 
de la prochaine assemblée gé­
nérale au printemps prochain. 
L'Abitibi 
contaminée 

Le scrabble s'est surtout dé­
veloppé le long de l'axe Mont­

réal-Québec et il est en plein 
coeur dans la région du Lac 
Saint-Jean. Quelques villes ex­
centrées sont venues agrandir 
le c e r c l e ( S h e r b r o o k e , La 
Tuque) . C'est ma in tenan t le 
tour de Malartic en Abitibi, à 
l'égale distance de Val d'Or, 
Amos et Rouyn. Scrabbleuse 
émérite, déplacée pour raisons 
professionnelles, Ginette DU­
QUETTE n'a pu ré f réner sa 
passion et à peine arrivée elle a 
mis la ville en alerte. Celle-ci 
collabore à son idée et déjà six 
joueurs ont effectué leurs pre­
mières parties et trouvent ainsi 
l 'hiver moins long. Pourquoi 
pas vous? Renseignements: 757-
4075. 

Le club de Hull est aussi de 
ces clubs dits excentrés dont la 
vie est moins rose que les clubs 
métropolitains ca r desservant 
un bassin de population réduit. 
Cela ne les emp êch e pas de 
compter dans leurs rangs de 
bons scrabbleurs et de jouer des 
pa r t i e s i n t é re s san te s . À vos 
grilles! 

Part ie chaque mercredi soir 

au cégep de La Cité des Jeunes 
de Hull à 19 h 30. 

Comment jouer 
la partie ci-dessous? 

Utilisez un cache afin de ne 
voir que le premier tirage. En 
baissant le cache d'un c ran , 
vous découvrirez la solution et 
le tirage suivant. Les rangées 
horizontales sont désignées par 
les lettres A à O et les colonnes 
par les nombres 1 à 15. Lorsque 
la référence d'un mot commen­
ce par une lettre, ce mot est ho­
rizontal; par un nombre, il est 
vertical. Le joker (lettre blan­
che) est représenté par un rejet 
par un /. Les mots admis sont 
ceux figurant dans le petit La­
rousse illustré, éditions 1981, 82, 
83, 84 ou 85. 

Faites-moi part de vos com­
mentaires, écrivez à Philippe 
Guérin, rubrique du Scrabble, 
LA PRESSE, 7 rue St-Jacques, 
Montréal, H2Y 1K9. 

Partie jouée au club de Hull le 
30 janvier 1985. 

T I R A G E M O T R E T E N U R E F P T S 

1 ABECITM 
2 M-BENTUV BECTAI H4 26 
3 EW-EEEZ VETU 10F 26 
4 EBM-ESUX VENEZ F10 37 
5 SX-EELU EMBUEZ (1) 14A 36 
6 AHHLNNO BISEXUa (2) 4H 90 
7 OHNHl-OR HA ISA 33 
8 R0LNN-JK HO Eli 22 
9 NNOCE0R KRIL 01 42 

IQ AAHPRU COURONNE M2 74 
11 IAAALQ? PUNIR 8K 24 
12 ALA-WOPS (TWUM3) Dit 35 
13 MAA-GLNT POOLS (3) 6K 24 
14 GiAAFUW PAMANT (4) K8 18 
15 AAGLF-IT wus J2 32 
16 IG-EEGIN FLANAT I2H 26 
17 ADEE0RU NEGLIGEA (1) 8A 83 
18 RUDOE-FSY FAOE HI 2 24 
19 FROUS-U DEY 14H 33 
20 IUF-AJRT MORDS (3) 10K 22 
21 AJ^SS? SURFIT (3) 010 30 
22 EE0RSTV .KIDOAISES B2 84 
23 OR-MN VETES Cl 32 
24 DEMON 4B 14 

Commentaires 
1—Solo de Pwre PARENT 
2— Solo De fléâi BOUCHARD 
3— Sok> de Philippe U0ERIN 
4— PALMANT en K8 pour 20 pis 

Résultats Pts 
1er Ru! BOUCHAR0 763 
2e PwrePAPENT 744 
10e GifriDUBEAU 566 
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L'Association 
Cervantes de 
Montréal regroupe 
des représentants 
de 25 nationalités ICL' Tîl!? 

• Une centaine de femmes 
parlant l'espagnol et membres 
de l'Association Cervantes de 
Montréal, se retrouvent tous 
les mois autour d'un déjeuner-
causerie. La plupart sont des 
diplomates ou des femmes de 
diplomates en poste à Mont­
réal, mais on compte parmi 
elles bon nombre de Québécoi­
ses que la culture espagnole ou 
lat ino-américaine intéresse. 
« Notre association a 15 ans 
d'existence et nos membres 
sont de 25 nationalités diffé­
rentes », souligne la présiden­
te, Mme Vicky Garland, qui 
est la femme du consul gêné 
rai du Pérou et représentant 
de son pays auprès de l'OACI. 

Les thèmes de ces rencon­
tres sont variés et peuvent al­
ler de l'évolution physiologi­
que de la femme aux trésors 
de l 'Egypte ant ique, sujet 
d'actualité depuis l'annonce 
de l'exposition Ramsès II, at­
tendue cet été à Terre des 
Hommes. C'est ce sujet d'ail­
leurs dont traitait jeudi der­
nier Mme Soad Shalaby, con­
sul d'Egypte a Montréal. En 
plus d'évoquer ce pharaon et 
un autre, non moins célèbre, 
Tout Ankh A n i o n , elle a pro­
mené son auditoire sur les ri­
ves du Nil jusqu'à Abou Sim-
bel par l 'image et la musique 
de la langue de Cervantes. 

Ayant été en poste quatre 
ans au Pérou, Mme Shalaby 
parle couramment l'espagnol, 
en plus de l 'arabe, sa langue 
maternelle, du français et de 
l'anglais. 

FÊTE DU TÊT 
• La communau té vietna­
mienne invite aujourd'hui les 
Montréala is à assis ter , au 
Complexe Desjardins, à un 
programme varié qui s'éten­
dra de 10 h à 19 h, à l'occasion 
du Nouvel An. La Fête du Têt 
est un événement solennel qui 
se célèbre non seulement dans 
l'allégresse mais aussi dans 
l'oubli des déboires, le pardon 

des fautes, la communion avec 
Dieu, Bouddha et les divinités 
cé les tes , le r ecue i l l emen t 
pieux consacré a la patrie, aux 
a n c ê t r e s et a u s s i aux 
bienfaiteurs... 

Pour les Vietnamiens, le 20 
février marque le début de 
l'année du buffle, qu'ils décri­
vent comme « un travailleur 
laborieux et consciencieux, qui 
ne chôme jamais. Il est un 
auxiliaire utile et précieux du 
cultivateur qu'il aide à produi­
re de quoi se suffire, suffire à 
sa famille et à la nation. Il 
symbolise le travail, l'autosuf-
fisance et la prospérité >. 

Quant aux prévisions de 
l'année du buffle pour le Cana­
da, selon les Vietnamiens, el­
les sont des plus encouragean­
tes: chômage enrayé, travail 
pour tous et prospérité à la 
nation. En guise de confirma­
tion peut-ê t re des espo i r s 
qu'apporte la conférence des 
Premiers ministres à Régina ! 

• 
NOUVEL AN 
SINO-VIETNAMIEN 
• L'Association des Chinois du 
Vietnam à Montréal et l'Ami­
tié chinoise de Montréal célé­
breront leur nouvel an le sa­
medi 23 février , a l 'école 
polyvalente Saint-Henri (4115 
Saint-Jacques). 

C'est une soirée à deux 
temps: pour commencer, dan­
se du lion, danses folkloriques, 
chansons et musique et, en 
deuxième partie, animation 
musicale de type disco. Ren­
seignements: 273-9088. 

EN MÉMOIRE 
DE YALTA 
• Un service commémoratif 
émouvant était célébré diman­
che dernier à la cathédrale 
Marie-Reinc-du-Monde, à la 
mémoire des' victimes mortes 
et vivantes de l'Accord de Yal­
ta et d'autres traités interna­
tionaux semblables, concer­
nant l'Europe centrale et celle 
de l'est. Cette manifestation 
religieuse était organisée par 
le Congrès Canadien Polonais, 
avec la coopération du Conseil 
National Roumain. 
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Mme Soad Shalaby, consul d'Egypte à Montréal, à gauche, qui a révélé aux 
membres de l'Association Cervantes de Montréal les trésors de l'Egypte 
antique, en compagnie de Mme Vicky Garland, présidente de l'association (au 
centre) et de Mme Rita Kayem, secrétaire de cette même association. 

Mgr André-Marie Cimichel-
la officiait, assisté de prêtres 
originaires de douze nations 
comprises entre l'Estonie au 
nord et la Yougoslavie au sud. 
Bannières et costumes na­
tionaux accentuaient cette so­
lidarité dans la souffrance et 
la lutte pour la liberté et les 
droits de la personne. 

PORNOGRAPHIE 
• Deux heures de discussions 
sur la pornographie, précé­
dées d'exposés par des spécia­
listes, voilà ce que propose le 
comité des affaires publiques 
de la Fédération des services 
c o m m u n a u t a i r e s j u i f s de 
Montréal (5151, chemin de la 
Côte Sainte-Catherine, 4e éta­
ge), le mardi 19 février, de 9 h 
45 à 11 h 45. 

Conférencières i nv i t ée s : 
Marie-Hélène Boyle, vice-pré­
sidente, région de l'est du Con­
seil consultatif canadien de la 
situation de la Femme; Doro­
thy Héneault, cinéaste à l'Offi­
ce national du film; et, enfin, 
Andrée Ruffo, membre de la 

Commission F r a s e r sur la 
p r o s t i t u t i o n et la 
pornographie. 

Il est préférable de réserver 
à l'avance. Tél.: 735-3541, pos­

te 254. 

HERITAGE 
INDO-CANADIEN 
• La première journée qu'or­
ganise NACOI, l'Association 
nationale des Canadiens d'ori­
gine indienne se tient aujour­
d'hui au Holiday Inn, Place 
Dupuis, à partir de 9 h 30. Les 
activités sont centrées sur la 
famille indo-canadienne, et 
l'accent mis sur la jeunesse. 
Le programme prévoit la par­
ticipation de toute la commu­
nauté dans les ateliers et les 
discussions, quel que soit l'âge 
et le sexe. 

Parallèlement à cette initia­
tive, NACOI proclamera les 
gagnants du concours litté­
raire organisé pour les jeunes 
de 24 ans et moins. Les meil­
leurs essais, poèmes, nouvel­
les brèves, etc. sur des thèmes 

reflétant-leur identité et leur 
héritage indien seront lus pu­
bliquement au cours de la 
journée, et des prix distribués. 

Enfin, les aines auront l'oc­
casion de discuter de leurs ex­
périences et de leur perception 
de la famille indo-canadienne: 
ce qu'elle est et ce qu'elle de­
vrait être. 

L'ITALIE ET 
LES ITALIENS 
• Le secteur culture person­
nelle du Collège Marie-Victo-
rin offre encore une fois l'oc­
casion de mieux connaî t re 
l'Italie, l'italien et les Italiens. 
Une série de six rencontres est 
prévue à partir du mercredi 20 
février, à 19 h 30, avec l'ani­
m a t r i c e L id ia F a n u c c h i , 
originaire de la région de la 
Toscane. Des frais d'inscrip­
tions sont exigés et il faut 
s'inscrire à l'avance en appe­
lant 325-0150, poste 376 ou 274. 

Une sér ie semblable sur 
l'Espagne, l'espagnol et les 
Espagno la , d é b u t e r a le 4 
mars. 



Le ski ALPIN fait 
moins d'éclopés 
mais les blessures 
sont plus graves 

photos Jean Goupil, LA PRESSE 

JEAN-PAUL CHAR S O N " il flu 

• Si le perfectionnement des 
équipements et l'amélioration 
des pistes rendent la pratique du 
ski alpin beaucoup plus agréable 
aujourd'hui qu'autrefois, ils n'en 
font pas, hélas, un sport moins 
dangereux. Le nombre d'acci­
dents a diminué, certes, mais la 
nature des blessures est généra­
lement beaucoup plus g r a v e 
qu'autrefois. 

De .nombreux experts attri­
buent ces blessures graves à la 
vitesse sur les pentes et au man­
que d'information. Les nouveaux 
skieurs, disent-ils, sont mal infor­
més des dangers auxquels ils 
s'exposent en faisant fi des règles 
de prudence. On en voit qui se 

• lancent dans les pentes comme 
s'ils se croyaient des champions. 
Ils en sont pourtant bien souvent 
à leurs premières armes et ne sa­
vent pas où ils vont. 

Sans pouvoir fournir de chif­
fres précis, Marc Lebow, mem­
bre du conseil d'aministration na­
tional de la Patrouille canadienne 
de ski, affirme que même s'il y a 
eu plus de .skieurs sur les pentes 
cette saison, principalement dans 
les Laurentides, le nombre d'ac­
cidents a baissé par rapport à la 
même période l'an passé. 

«Mais les blessures sont plus 
graves, dit-il. Elles sont plus gra­
ves parce que les skieurs vont 
plus vite. » 

En vue de mieux informer les 
711000 skieurs alpins du Québec 
— débutants, intermédiaires et 
même experts —, la Régie de la 
sécurité dans les sports du Qué­
bec, plusieurs ministères du gou­
vernement québécois, la Fédéra-

v) tion québécoise de ski ainsi que 
o? l'Association des propriétaires 
"~ des stations de ski du Québec 
SJ (APSSQ) sont sur le point de 
S£ mettre sur pied une vaste campa-

•JJJ gne de sensibilisation. La Régie 
fs, de la sécurité dans les sports a 
— déjà publié un dépliant invitant 
x les skieurs à faire vérifier leur 
^ équipement le plus souvent possi-
< 

o 

Les skieurs seront notamment 
invités, au cours de cette campa­
gne, à faire vérifier leur équipe­
ment périodiquement. Entre 1979 
et 1983, (i 885 accidents ont été si­
gnalés dans 50 centres du Québec 
par la Patrouille canadienne de 
ski. Dans 36 p. cent des accidents, 
les skis ne s'étaient pas détachés 
des bottines à l'impact et, dans 60 
p. cent des cas, les skieurs ne se 
souvenaient pas à quand remon­
tait la dernière vérification de 
leurs fixations. 

Selon M. Turcotte, la signalisa­
tion sera uniformisée pour le dé­
but de la saison 1985-86 dans les 
50 centres membres de l'APSSQ 
qui représentent 80 p. cent de la 
clientèle en province. Le Québec 
compte au total 114 stations de 
ski alpin. 

Parties supérieures 
Trop de skieurs ignorent les 

principes de base. « Lorsqu'on 
conduit une auto, on fait en sorte 
qu'elle soit en bon état, on ne 
passe aux endroits interdits, 
bref, on s'y prend pour ne pas 
avoir d'accident. Il faut faire de 
même en ski » , explique M. Tur­
cotte. 

Autrefois, les blessures les plus 
fréquentes se produisaient aux 
chevilles et aux genoux. On skiait 
alors le plus souvent dans la 
neige molle et parmi les bosses, 
ce qui ralentissait la course. 

Maintenant, ce sont les parties 
supérieures du corps qui sont les 
plus touchées. Deux skieurs sont 
morts cette saison. Un autre au­
rait connu le même sort n'eut été 
de ce qu'on a appelé un «miracle 
médical». 

La raison est que les pistes sont 
si bien damées aujourd'hui que 

I— 
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rares sont les bosses : on glisse 
comme sur un tapis. Ce qui a 
pour conséquence évidemment 
de favoriser la vitesse et d'ac­
croître du même coup le danger 
de blessures graves. 

En raison du perfectionnement 
de l'équipement, trop de person­
nes se laissent, pour ainsi dire, 
conduire parleurs skis. « Le ski 
devient devient dangereux, dit 
Laurent Dupras, président des 
monts Gabriel et Olympia, quand 
ce sont les skis qui conduisent le 
skieur plutôt que le skieur qui di­
rige ses skis. » 

Afin d'empêcher le plus possi­
ble les accidents, M. Dupras, 
quant à lui, embauchera dans ses 
stations des agents de sécurité in­
vestis du pouvoir de retirer leurs 
billets aux skieurs qui n'observe­
ront pas le règlement. 

rons de diverses couleurs pour in­
diquer s'ils sont débutants, inter-
médaires ou experts. Alors, nos 
surveillants auraient un meilleur 
contrôle » , soutient-il. 

Au mont Saint-Sauveur, un jeu­
ne qui ne sait pas «kier ne peut se 
procurer un billet! « Avant de lui 
remettre son ticket de remonte-
pente, il doit suivre au moins un 
cours avec un de nos moniteurs » , 
explique Louis Dufour. 

À la station touristique Bro-
mont, depuis le début de la sai­
son, une équipe de huit personnes 
est chargée de la sécurité et de la 
prévention sur les pentes. 

D'ici à ce que la campagne de 
sensibilisation débute, les skieurs 
sont donc invités à redoubler de 
prudence et à bien lire les indica­
tions. 

Sous l'impulsion de la Régie de la sécurité dans les sports, une 
campagne d'uniformisation de la signalisation a été lancée dans 
les centres de ski du Québec. photos Jean Goupi|,-.LA PRESSE 

Comme plusieurs autres, il es­
time aussi qu'il y actuellement un 
manque d'éducation ou d'infor­
mation, principalement chez les 
skieurs débutants. 

« I l a r r ive souvent que des 
skieurs se pensent seuls sur les 
pentes et ils arrêtent n'importe 
où sans regarder . Quand on 
conduit une automobile, on n'ar­
rête pas en plein mil ieu de 

l'autoroute; on arrête aux en­
droits où cela est permis, précise-
t-il. Il devrait en être ainsi en 
ski. » 

M. Dupras est d'avis aussi que, 
avant de partir avec leurs élèves 
pour une classe de neige, les pro­
fesseurs devraient insister da­
vantage, à l'école, sur la nécessi­
té de la prudence. « Les jeunes 
devraient aussi porter des maca-

ble. Ce dépliant s'intitule : As-tu 
vérifié tes fixations? 

De plus, explique Jacques Tur­
cotte, responsable du dossier ski 
à la Régie de sécurité dans les 
sports, les propriétaires des cen­
tres seront invites à uniformiser 
la signalisation. 

UJ « A v e c cette campagne de sen-
$ sibilisation et l'uniformisation 
£T des panneaux de signalisation, 
°- explique-t-il, nous avons confian-
S ce^uc lés accidents vont continu-

; er de diminuer en nombre et, aus-
jg- si, que les blessures graves vont 

être moins nombreuses. » « . s -« 

Le ski 
de fond 

présente 
aussi des 

dangers 

• Tout comme le ski alpin, le ski 
de fond peut comporter certains 
risques. 

Avec ses 415 clubs et ses 15 000 
km do sentiers "fréquentés par 
l 500 000 adeptes de skj de ran­
donnée, le Québec est une région 
privilégiée à cet égard. Malheu­
reusement, la presque totalité 
des sentiers de là province com­
portent certains dangers : ils ne 
sont pas a sens uniqué„'él_se croi­
sent fréquemment.-' 

Selon le directeur technique du 
ski de randonnée a la Fédération 
québécoise de ski, Réal Gagnon, 
un sentier de ski de fond doit être 
à sens^Dism.Q,jet ne. jamais en 
croiseuuiri #uti ;e.:Qnu,e. doit ja­
mais «t^cônttçX'^1?'-'^ HQ tonjd.,. 
C'est p$rcf?^elan1:';^ * 
se croilè&jyj&tfttf. d$LJBl&seri 

souligne M. Gagnon, que les colli­
sions sont si nombreuses. 

A l'exception de ceux des parcs 
provinciaux et de Saint-Jean-de-
Matha, il y a malheureusement 
peu de sentiers au Québec où les 
skieurs ne se rencontrent nine se 
croisent. 

Des pourparlers sont.en cours 
avec le gouvernement afin d'uni­

formiser tous les sentiers et les 
panneaux indicatifs. SI le règle­
ment est adopté, un propriétaire 
de sentiers de ski dé fond aura 
trois ans pour se conformer. 

Pour éviter tout désagrément 
en attendant, .il qst recommandé 
aux* skieur*, JJ&jÇU n don n ée "d'ét reV" 
^r&i^deàoj&vjjae bieu Ifhe.'Jws*-' 
. ^ S ^ y a ^ x ^ . j i e l s e prôcurér'ir'' 
.tctfWe'siMtfikiïçf)urs £vaiU-

des 
de-

ta oouoicsons,., '^a^aMïi^dansvdes entiers 

• "T'yT**' " 

Réal Gagnon, de la Fédéra­
tion québécoise clé ski 



ARTS ET SPECTACLES 
Les Mies et Micquettes 

vont enrichir la Californie 
PIERRE ROBERCE 
de 11 Presse Canadienne 

• En 1975, récemment arrivé de 
sa Belgique natale, Henri Des-
cluz p r é s e n t e la t r i bu des 
Schtroumpfs à un fabricant to-
rontois de matériel scolaire, his­
toire de suggérer la panoplie 
d'articles que peuvent inspirer 
les petits bonshommes bleus in­
ventés par Peyo. 

« Aujourd 'hu i , chaque fois 
qu'il y repense, le type doit avoir 
des vapeurs ou mordre son bu­
reau. Il a laissé passer l'occca-
sion de d i s t r i b u e r les 
Schtroumpfs au Canada, il trou­
vait que je l'avais fait venir à 
Montréal pour rien », rappelle en 
entrevue le dessinateur. 

Et l'histoire se répète avec les 
Mies et Micquettes, qui, selon 
Henri Desclez e t son associé 
montréalais Michel Deloir, au­
raient pu devenir la base d'une 
véritable usine du dessin animé 
au Québec. Mais personne n'y a 
cru suffisamment pour investir. 

Desclez et Deloir racontent 
qu'il n'avaient d'autre choix que 
de se tourner vers une usine qui 
existe déjà en Californie, Hanna 
Barbera. Leurs productions — 
de Yogi l'Ours aux Schtroumpfs 
en passant par Tom et Jerry — 
emplissent les cases horaires du 
samedi matin pour les télévi­
sions du monde entier. 

Suivant une entente conclue en 
décembre avec Hanna Barbera, 
un épisode spécial de 30 minutes 
( Jn Search of the Moon Stone) 
sera produit et diffusé par un 
grand réseau commercial d'ici 
la fin de l'année. 

Si ce « pilote » des Mies plait à 
l'auditoire américain, il y a pour 

leurs créateurs la possibilité de 
séries de 13 épisodes... ou mieux. 
Du Schtroumpf à 
toutes les sauces 

Mais au moins, en 75, Henri 
Desclez avait-il trouvé un édi­
teur montréalais pour les pre­
m i e r s p r o d u i t s d é r i v é s des 
Schtroumpfs, soit des cahiers à 
colorier. Depuis, Desclez n 'a 
cessé de créer et distribuer du 
Schtroumpf à toutes les sauces, 
comme dernièrement cet album 
sur l'hygiène dentaire, vendu à 
deux millions d'exemplaires. 

En Belgique, Desclez fut cinq 
ans rédacteur en chef de l'hebdo 
Tintin. Il a travailla aussi pour 

Le Québec 
a raté 

une belle 
occasion 

Spirou, le journal où Peyo fit 
naître les Schtroumpfs, en 1957, 
dans le récit La flûte à six trous. 

Il y a une quinzaine d'années, 
Desclez fit ses débuts en bande 
dessinée à Pilote, avec les gags 
d'actualité d'Yvan Je Teigneux 
et les aventures du Philactéro-
phobe, personnage anti-bande 
dessinée. 

Il y a trois ans, quand sa for­
mation européenne se fut impré­
gnée de l'Amérique du Nord, son 
imagination a produit les Mies et 
Micquettes, personnages vivant 
sur la planète Super Mica, sous 
la bienveillante gouverne de l'or­
dinateur Odini. 

Ses petits héros à tête ronde 
s ' écou ten t s u r d i sque , l eu r s 
aventures sont décrites dans des 
albums d'initiation à l'informati­
que ou se regardent à la télévi­
sion pour les abonnés du câble. 

« Les Mies ont la même philo­
soph ie v i s u e l l e que les 
Schtroumpfs. Ils sont mignons, 
avec des rondeurs et de la ten­
dresse. » 

Le gentil ordinateur 
La morale, en gros, c'est que 

la technologie permet de s'épa­
nouir dans un univers de loisir. 
Quand les Mies ont des problè­
mes ou des questions, le gentil 
ordinateur planétaire y trouve 
réponse. 

« Il faut dédramatiser la scien­
ce et les techniques modernes,' 
cesser de montrer aux enfants 
que ça sert des fins violentes. La 
plupart des scénarios a c t u e l s , 

sont trop pessimistes», estime, 
Desclez. 

En effet, les héros de dessins 
animés futuristes à la télévision 
ont souvent la mâchoire serrée, 
le regard fixé sur le bleu intersi­
déral, le clavier multicolore de­
vant eux destiné bien sûr à l'en­
nemi. 

• Nous utilisons bien le télé­
phone sans ê t r e t r a u m a t i s é s , 
alors pourquoi pas les dernières 
inventions? », demande Henri 
Desclez. 

Son associé Michel Deloir, un 
Mont réa la i s qui a déjà long­
temps t rava i l l é en F r a n c e et 
composé la musique des micro­
sillons de Mies et Micquettes, 
renchérit : « Mozart jouissait de­
vant ses feuilles à musique blan­
ches, imagine s'il avait eu un 1 

synthétiseur. » 
En plus des disques, cette nou-

Conférenciers invités: 
Kris Hadar, Numérologue, V E N 20H 
Placide Gaboury, Philosophe, Écrivain. SAM 2 1 H 
Alexandre Lachance, Alchimiste, D I M 12H30 
Jacques Languirand. Animateur, Écrivain, D I M 17H30 
Denise Roussel, Psychologue. SAM 20H 
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velle peuplade existe aussi grâce 
à des interprètes costumés, sous 
forme d'une série de 26 épisodes 
de 15-minutes tournés l'été der­
nier par Vidéotron. 

Bonjour les Mies est diffusée 
chaque semaine à une chaîne 
éducative de la compagnie de 
c â b l e , d ' a b o r d le d i m a n c h e 
après-midi puis avec quatre re­
prises dans le courant de la se­
maine. 

Desclez et Deloir soulignent 
que la série a été produite avec 

le budget incroyablement bas de 
$60 000. Et ils saluent bien bas 
les comédiens qui , en f e rmés 
dans leurs costumes de Mies et 
Micquettes, ont travaillé par des 
températures de 50 à 60 degrés 
C. 

Avant cela, ils avaient frappé 
à la porte de tous les ministères, 
sociétés d 'É ta t et télévisions 
(privées et publiques), mais il 
n'y avait jamais assez d'argent 
pour donner le jour à une telle 
production. 
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JANE FONDA 
Un portrait 

trop bien 
réussi ! 

ROCH 
POISSON 

Collaboration 
spéciale 

« J a n e F o n d a ( h é r o ï n e d e s t e m p s m o d e r n e s ) » , p a r T h o ­
m a s K i e m a n . É d i t i o n s H é r i t a g e / A m é r i q u e . 4 0 2 p a g e s . 
• Cette semaine, le hasard des nouvelles pa­
rutions m'incite à découvrir — ou redécou­
vrir — deux «gourous» des temps modernes, 
chacun dans un genre différent. En tête de 
liste (la beauté avant l ' âge! ) : l'actrice amé­
ricaine Jane Fonda. 

Dire d'elle que c'est une «héroïne», comme 
le prétend le sous-titre de ce livre (pas si mal 
écrit et pas si mal traduit non plus) serait plu­
tôt exagéré. Il serait plus juste d'affirmer 
qu'elle est un «personnage», une jeune femme 
— quarante ans et des poussières — connue 
tant par la qualité ou la non-qualité de ses rô­
les au cinéma que par son engagement politi­
que. 

Avec elle, nous avons droit à l'ambiguité 
permanente: c'est au moment où elle tourne, 
sous la houlette de Roger Vadim, des films 
olé-olé comme «La curée» ou «Barbarella», 
qu'elle se découvre une «conscience politique» 
et prend fermement position contre la présen­
ce américaine au Vietnam. Vadim une fois 
évanoui dans le décor (il fut son premier 
mar i ) , el le se tourne vers Tom Hayden 
(qu'elle épouse itou), un jeune politicien de 
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T H o M A S K I K H N A N ' 

gauche qui l'appuie dans sa guérilla person­
nelle (et vice-versa). 

Tout en continuant à faire peur au monde, à 
cause de son franc parler, elle joue dans des 
films importants («China Syndrome» ou «Gol­
den Pond») ou légers-légers («From nine to 
f ive») , auxquels elle prétend ajouter une «di­
mension sociale». Et puis, sans prévenir, du 
jour au lendemain, à coups de livres, de dis­
ques, de vidéos, elle se retrouve la «gourou» 
des femmes de son âge qui-veulent-se-sentir-
bien-dans-leur-peau. Là encore, comme pour 
justifier les millions de dollars que ça lui rap­
porte, elle se croit obligée de préciser: «J'ai 
fait ça pour aider la femme contemporaine à 
s'affirmer, à se libérer...» 

Ce portrait, tracé par Kieman. d'une ve­
dette aussi contradictoire et polyvalente que 
Jane Fonda, est tellement réussi qu'on a en­
vie de la rencontrer. Pour lui dire à quel 
point... À quel point quoi, déjà ? 

DU MEILLEUR 
ET DU PIRE 
« L e t e s t a m e n t d e R a m p a » , p a r L o b -
s a n g R a m p a . É d i t i o n s S t a n k e . 2 6 5 
p a g e s . 
• Coucou, le revoilà! Notre 
deuxième «gourou», décédé il 
y a quelques années, après 
avoir été le roi des best-sel­
lers avec des livres tels que 
«Le troisième oeil» et «Pour 
entretenir la f lamme», re­
prend du service à titre postu-
me. Grâce à son épouse, San 
Ra-Ab Rampa, qui nous a 
concocté une sorte de pot-
pourri de ses textes les plus 
célèbres. Ceux écrits avant et 
pendant l'époque où, du haut 
de son appartement à l'Habi­
tat 67, il regardait s'agiter les 
fournis que nous sommes... 

Rien n'a changé: on y trou­
ve du meilleur et du pire. Le 
meilleur, c'est quand il invite 
ses lecteurs — ses «groupies», 
ses disciples, pour employer 
un mot plus exact — à fouiller 
un peu plus profondément 
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dans leur subconscient, ù 
s'auto-analyser, à tolérer la 
présence, en eux, d'un certain 
mysticisme, d'un mystérieux 
«au-delà» qui leur permettra 
de régler, ici bas, certains 
problèmes personnels. Là-
dessus, je n'ai rien à redire... 

Le pire, c'est quand il com­
mence à radoter (car il se ré­
pète souvent) sur l'«aura», le 
«kharma», les «O.V.N. I .» et 
qu'il énonce des inepties du 
genre : «Une femme qui perd 
l 'homme qu 'e l l e a ime ne 
pourra plus exprimer son 
amour; elle devra le conser­
ver jusqu'à ce que, se retrou­
vant dans une incarnation fu­
ture, ils puissent de nouveau 
s'aimer.» Ou quand il se per­
met d'écrire que notre «aura» 
(cette «zone éthérée» qui nous 
entoure) se définit, notam­
ment, grâce à notre choix de 
couleurs (vêtements, décora­
tion de l'appartement, e tc . ) : 

faut-il vraiment croire que ce­
lui qui préfère l'orangé brun 
au rouge, par exemple, est 
«un être paresseux qui se mo­
que de tout» ? 

Somme toute, ce type d'élu-
cubrations mysticoréalistes 
a-t-il encore sa place, en plein 
1985? C'est a vous de juger. 
- " ' ' . *"•••* < •'' ,'jr" Qpc> 
Sur pièces. 

Trois auteurs 
en lice pour le 

Hemingway Award 

• PARIS ( A F P ) — Le poète rus­
se Evgueni Evtouchenko, le ro­
mancier péruvien Mario Vargas 
Llosa et l'écrivain français d'ori­
gine tchécoslovaque Milan Kun­
dera ont été sélectionnés pour 
participer à la phase finale d'at­
tribution du prix international 
Ritz Paris Hemingway Award 
décerné pour la première fois 
cette année. 

Doté de $50 000 remis à l'hôtel 

Ritz à Paris, le prix qui commé­
more aussi les liens ayant uni 
l'écrivain américain à la capita­
le française, est financièrement 
la plus importante récompense 
jamais décernée à un roman. 

L'oeuvre du lauréat doit avoir 
été publiée en anglais. Il se trou­
ve que dans la sélection du prix, 
les trois livres retenus ont égale­
ment été traduits en français. 
Evtoucheko a été sélectionné 
pour son premier roman, Les 
baies sauvages' de Sibér ie 
( P i o n ) , Vargas Llosa pour La 
guerre de la fin du monde ( Galli­
mard), et Kundera pour L'insou­
tenable légèreté de l'être ( Galli­
mard) . 

MICROSILLONS 
Les disques qui se vendent le mieux 

F R A N Ç A I S A N G L A I S 
CS SD NS T ITRE-ARTBTE-CCWAGW CS S O NS T I T R E - ARTISTE - COMPAGNIE 

1 2 6 MARTINE ST-CLAIR 1 1 5 WHAM! 
MAKE IT m COLUMBIA FW9595 

IL 1 * DE L AMOUR DANS ADMHTADM-
4001 

1 1 5 WHAM! 
MAKE IT m COLUMBIA FW9595 

2 1 25 DANIEL LAVOiE 
TENSION ATTENTION KE6ECOSCKE-

2 3 21 C Y N D I L A U P E R 
SHE'S SO UNUSUAL PORTRAIT AL-38930 

584 3 4 40 L IONEL RICHIE 
3 3 9 OING E T DONG CANT SLOW DOWN MOTOWN IMCS9 

ENVIE DM&O0NGD0-t001 4 2 26 PRINCE 
4 4 8 B E A U DOMMAGE PURPLE RUN WARNER 93-51101 

AU FORUM DE MONTREAL POUDOR 5 5 6 MADONNA 
MUSS LKEAf f lC* SK 52-51571 

5 5 22 C E L I N E DION 6 9 4 BRYAN ADAMS 
MELAME TESTES-B' 

9 4 
RECKLESS A1MSM013 

6 6 6 J U L I E N C L E R C 
AVE-MOI VKGM VL-Z31S 

7 6 14 STEVIE WONDER 
THE WOMAN M RED MOTOWN H-6106 

7 • 1 LINDA D E SUZA ~ 
LA CHANCE CARRSïDK-621 

8 8 2 FOREIGNER 
AGENT PROVOCATEUR ATLANTIC 76-

8 7 15 NATHALIE SIMARD 19991 
CHANTE AVEC NATHAUE Ko 1 HTV-1SJ3 9 • 3 HALL & 0 A T E S 

9 • 2 CLAIRE PIMPARÉ BIG BAM BOOM RCAAR1-5309 
K0IETFAFONVX2 FAFOMFAW02 10 7 18 TWISTED SISTER 

10 8 7 J E A N LAP0INTE 
C EST BEAU LE MONDE COULEURS CD-

STAT HUNGRY ATLANTIC 7801561 

102 

F R A N Ç A I S 
CS SD NS TITRE— ARTISTE - COMPAGNE 

C 'EST BEAUCOUP MIEUX 
COMME Ç A 

45 TOURS 
A N G L A I S 

1 1 5 

2 3 15 

3 6 9 

4 2 15 

5 4 10 

6 9 3 

7 5 9 

8 7 

9 8 

GLNETTEREW MBJ0N4B.HH-1S 
ILS S'AIMENT 
DANIEL LA VOS KEBEC-D5C KM253 
A L 'EST D'EDEH 
VICKY LEANDROS CARRERE OK-5023 
U N E C O L O M B E 
CELLE OCX TRIANGLE TR-201 
MA PREMIÈRE NUIT 
D'AMOUR 
MAIE-EVE ET MAM BOUSSOLE MG-75M 
L'HOMME D E LÀ R U E 
LE SHOW TOKYO 7TIM5Û1 
ON VA S'AIMER 
MARTINE ST-CU» ACM MT. AMt-2010 
C A D E A U 
RENEE MARTEL STARST-201 
SOUS L E SUNLIGHT D E S 
TROPIQUES 
RENÉ SHAKO N01 N0X-11E 

CS SD NS T I T R E - ARTISTE - COMPAGNE 
1 2 5 E A S Y LOVER 

FtSUPBAJLEY COLUMBIA 380*679 
2 1 7 L IKE A VIRGIN 

MADONNA SIS 92-92107 
3 6 3 WANT TO KNOW WHAT 

L O V E IS 
F0RQGXR ATLANTIC 7195967 

4 S 4 C A R E L E S S WHISPER 
WHAM! COLUMBIA 380196! 

5 3 8 W A K E ME UP B E F O R E V0U 
G O G O 
WHAM! COLUMBIA 3801552 

6 4 1 7 1 JUST C A L L E D TO SAY 1 
L O V E YOU 
STEVIE WONDER MOTOWN M-1715X 

7 8 2 O N E NIGHT IN BANGKOK 
MURRAY HEAD CHESS RCAŒ5S-1 

8 7 3 L O V E R B O Y 
BUY OCEAN JtVEJVE-BOX 

9 9 6 T H E WILD BOYS 
DURANDURAN CAPITOL B-5117 

10 • S SMALL TOWN BOY 
BRONSKIBEAT LONDON LOS-215 

10 » 1 BESOIN D E RIEN, ENVIE D E 
TOI 
C.OURTRAND'P. 
CAR80NNEAU SAISONS SXS45S4 

CS: Cette semaine SD: s e m a i n e dernière NS: Nombre de semaines s u r le palmarès. Les titres 
énumérés sont les microsillons et 45 tours, tels que compiles par ceux qui se sont le mieux 
vendus cette semaine. 

MDI^MCTIVITE 
i*s r.i'im" (irrHA.vr A C X 1'nnn.ssioNSTi.s un I . iv.n s n m 
t ' N K C O M P I L A T I O N M) : v * : A : 1 .1 : ! L A l'Hi * . K A M M ATli > \ 
M L ' S I C A I J : t> t:xrio:ss!oN i H A K Ç A I M Kl A M . I - A I W 

C I' IO.M1. SUCCl'HSALK SNOWDOS 
MOSTHKAL Ol'KIIKC H3X JY2 

TEL. : (514) 486-1234 



Les télés autrichienne 
et britannique se distinguent 

au festival de Monte-Carlo 
• MONACO ( A F P ) — La Nymphe 
d'or du 25e Festival international de 
télévision de Monte-Carlo (Monaco) 
a été attribuée vendredi soir pour le 
meilleur programme de fiction au 
film Eine BJassbaue Frauenschrift 
( « Une écr i ture de f emme bleu 
pale » ) , présenté par la télévision au­
trichienne. 

Ce film d'Alex Corti met en scène 
quatre personnages se retrouvant 

Daniel 
Lavoie 

en France 
• PARIS ( A F P ) — Consacré comme 
une des révélations de l'année avec la 
chanson Ils s'aiment, à l'occasion du 
dernier Midem, le Canadien Daniel 
Lavoie, un chanteur qui se définit 
comme un « artisan de la chanson » , 
donnera son unique concert en Fran­
ce, lundi, le 18 février au théâtre Mo-
gador, à Paris. 

Daniel Lavoie est un Canadien d'ex­
pression francophone qui a vécu toute 
son enfance à Winnipeg, au coeur du 
Canada anglophone. Cette expérience 
peu commune a façonné le caractère 
de ce garçon réservé, à la silhouette 
d'éternel jeune homme, faisant de lui 
quelqu'un qui a toujours conscience 
de la relativité des choses. 

Daniel Lavoie était déjà venu en 
France lors du Printemps de Bourges 
(festival artistique), en 1981. Chan­
teur, Daniel Lavoie est aussi un polis­
seur de sons. « J'apprécie beaucoup la 
partie du travail qui se passe en stu­
dio » , confie-t-il. Influencé par des ar­
tistes comme les Anglais Thomas 
Dolby et Rupert Mine, Daniel Lavoie 
est plus qu'un simple chanteur. Il ac-

après avoir été séparés au jnoment 
de l'Anschluss (rat tachement de 
l'Autriche à l'Allemagne, 1938). 

La famine en Ethiopie 
La Nymphe d'or pour le meilleur 

programme d'actualité est allé à Fa­
mine In Ethiopia, un reportage diffu­
sé en octobre dernier par la BBC et 
VIS-News. Ce film présente des ima­
ges insoutenables de la famine en 

Daniel Lavoie 

corde une large place aux arrange­
ments et à la mise en place musicale, 
ce qui fait de lui un artiste qui est da­
vantage qu'un simple «cfiantêur à 
textes » . 

Cet artiste, qui refuse de se situer, 
entend travailler comme un artisan. 
«Je compose une chanson comme un 
artisan assemble une pièce, morceau 
par morceau», affirme-t-il. « J e ne 
voudrais pas vieillir en me répétant » , 
assure Daniel Lavoie, dont la plus 
grande fierté est de ne jamais faire 
«deux albums qui se ressemblent». 
De retour au Canada, il se mettra 
d'emblée à travailler sur son pro­
chain album — le huitième. « Travail­
ler pour moi, c'est comme partir en 
vacances » , assure-t-il avec un souri­
re. 

Ethiopie et a attiré l'attention du 
monde entier sur les victimes de ce 
drame. 

Catégorie fiction, quatre Nymphes 
d'argent ont été accordées: celle de 
la meilleure mise en scène au film 
Die Wannseekonferenz ( « La confé­
rence de Wansee » ) , du réalisateur al­
lemand Heinz Schirk, présenté par la 
Bayeriseher Rundfunk; celle du 
meilleur scénario au film soviétique 
Un Salut du Front de Kiassichvili, et 
celles de la meilleure interprétation 
féminine et masculine à l'Américaine 
Glenn Close pour le film Something 
About Amelia produit par ABC, et au 
Danois Tcrben Jensen dans Promo-
theus I Saksen. 

Gaspard de la Neige, une produc­
tion française u c is criâïïic regi^n»!^ 
FR3-Lyon a obtenu une mention spé­
ciale pour l'effort de l'équipe dans la 
réalisation de ce film contant l'histoi­
re d'un passionné de montagne. 

Les Nymphes d'argent de l'actuali­
té ont été décernées pour le meilleur 
reportage à Death In Belfast de la 
chaîne britannique ITN et, pour le 
meilleur magazine, à Kim Phuk de la 
chaîne néerlandaise N.O.S. Le pre­
mier montre une violente manifesta­
tion en Irlande du nord, le second re­
trace l 'histoire d'une petite f i l le 
brûlée au napalm pendant la guerre 
du Vietnam. 

Les prix spéciaux 
Huit prix spéciaux ont été décer­

nés: 
— Prix du Prince Rainier pour le 

meilleur programme sur l'environne­
ment: Threads (Grande-Bretagne, 
BBC) 

— Prix de l'Amade (Association 
mondiale des amis de l'enfance): 
Children In The Crossfire du réalisa­
teur George Schaeffer ( U S A ) 

— Prix Cino Del Duca, attribué à un 
jeune réalisateur: L e Lieutenant du 
Diable de John Goldschmidt ( R F A ) 

— Prix Unda: actualité: Famine 
In Ethiopia 

— Fiction: Lovers Of The Lake du 
réalisateur Tony Barry (Irlande) 

— Prix de la critique internationale 
des magazines de télévision: section 
actualité: L e Silence de la Honte 
(NBC- U S A ) ; section fiction: Une 
écriture de femme bleu pâle ( Autri­
che) ; mention spéciale: Manipula­
tions (Antenne-2, France). 

r - C H O I X D ' E M I S S I O N S 
1 9 : 0 0 © © © — Second r e g a r d 

Haïti chérie: un reportage sur les élè­
ves du Cégep Montmorency qui sont al­
lés travailler dans un mouroir d'Haïti. 

19:30 0 G D C D — Les Beaux D imanches 
Quelle bonne idée pour un froid diman­
che de février: la belle Nana Mouskouri 
nous entraîne dans la chaleur d'Athènes 
après une absence de plusieurs années. 
Et elle chante. 

20:50 G ® © — Les Beaux D imanches 
Cinéma, Cinéma: un joyeux film qui cé­
lèbre les 25 ans de production française 
à l'Office national du film. 

21:00 O (2D © © — Hollywood Wives 
Vous avez aimé Princess Daisy et Scru-
pies? Voici une autre mini r.éri*1 du 
IHvîûC uO?.bl'; nui se déroule dans le 
beau monde de Hollywood. Basses intri­
gues, amours illicites, belles femmes et 
beaucoup de fric: de quoi faire un 
succès. Première de trois parties. Suite 
demain et mardi. Avec Rod Steiger, An-

f ie Dickinson, Stefanie Powers, Robert 
tack et Andrew Stevens. On devrait 

voir ça en français l'an prochain au ca­
nal 10. 

21:50 O ® © — «Benvenuta» 
D'André Delvaux, un film parfois in­
compréhensible mais toujours fasci­
nant dans lequel un jeune scénariste 
rend visite à une vieille dame dont il 
veut adapter un roman au cinéma. Avec 
Fanny Ardant, Vittorio Gassman et 
Françoise Fabian. 

2 2 : 0 0 0 — L a w y e r s 
Première d'une nouvelle série cana­
dienne sur la profession d'avocat. 

Un spectaculaire film d'une grande sensualité/" 
MBW T O U torn 

"Un des meilleurs 61ms auxquels j'ai assisté." 

P f J U R T O U S 
luciuonnMm 

•k -k -k k! La plus haute ecte." 
u u n i R t i 
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taltrprité p«r Rnuta TebtldJ / Coapagik d* ballet de l'opéra de I 

2 R E P R É S E N T A T I O N S s * I ° ' ^ f c « » l & M i u » t ^ i c h e u d e l j P U i * d e i 
„ „ , , „ . „ . , _ _ 4 „ AlU ainsi qu'à tous les comMmnTiclelron. 
D I M A N C H E , 17 FEV. T<U;phoneiauM2.2II2(enire I2h« l8u).Cei 
14 • 7fî A » 9 0 • 1 0 H prix n'incluent pas la redevance de 75" a la Place 

f\ Théâtre Ma isonneuve 
U yj Place des Arts 

Guichtils 514 842 2112 

- _ _ - C (V«3»Cn.3* \ METTEZ VOS CONNA1SSAJ 
P Y \ O O * * * * 4 \ PARTICIPEZ AU JEU DE U 

• LE JEU DE LA • 

Question 
piège r 

v 
METTEZ VOS CONNAISSANCES À PROFIT! 
PARTICIPEZ AU JEU DE LA QUESTION PIEGE: 
Pour ce faire, remplissez le coupon ci-contre et retournez-le à l'adresse indiquée. 
4 roui par jour, du lundi au vendredi à 8h32,9hSS, 11 h so et 14h28, nous tirerons 
un coupon de parUcipaUon. Si votre nom eat tiré. Emile Genest voua appellera et 
vouapowra >La queenionpiègo. 

cims 
RADIO IZ.O 

la p r e s s e 
l>cs règlements disponibles à CJMS 

CJMS Radio 128 
CP. 1260 Suce. C . 
Montreal. Qc 
H2L 4N7 

ADRESSE 

S 
L 

APP. 

CODE POSTAL TÉL. 

Je suis abonnée) à LA PRESSE • 
ou j'achète LA PRESSE au kiosque • A 

-o 
TO 
en 

5 
O 
z 
m-
> 

g 

> 
z 
n 

2 
70 

•o 
CD 

file:///AIDA


CINÉMA 

co 
o 

z 
-O 

s* 
to 
tu 
QC 
CL. 

o 

Astre (1): «Fast Forward». En sem., 
19:15, 21:15. Sam., dim., 13:15. 
15:20. 17:25. 19:30, 21:30. 
Astre (2): «Gremlins». En sem.: 
18:00, 21:45. Sam., dim.: 14:15. 
18:00, 21:45. «Académie de police». 
En sem.: 20:00. Sam., dim.: 12:30, 
16:15, 20:00. 
Astre (3): - I nd iana Jones et le temple 
maudit»: En sem.: 21:10. Sam., dim.: 
13:00, 17:20, 21:35. .Fauteuil pour 
deux». En sem.: 19:00. Sam., dim.: 
15:10. 19:30. 
Astre (4): «The Mean Season ». En 
sem.: 19:00, 21:00. Sam,, dim.: 
13:20, 15:30. 17:40, 19:50. 21:50. 
Béaver: «Sweet Cakes»: 12:10, 
14:30. la-RO. l y : i 5 . 21:35. «Whïte 
Flre»: 11:00. 13:25, 15:45, 18:05, 
20:30. 
Berri (1): «Voici l'Amérique interdi­
te»: 13:10. 15:10, 17:10. 19:20, 
21:10. 
Berrl (2): «La guerre des tuques-: 
12:00, 13:50, 15:40, 17:20, 19:10. 
21:00. 
Berri (3): «La fille en rouge»: 13:00, 
14:50. 16:40. 18:30. 20:20. 22:00. 
Berri (4): «La dame en couleurs»: 
12:30. 14:40, 16:50, 19:00. 21:10. 
Berri (5): «Keos»: 13:15, 16:00. 
18:40, 21:20. 
Bijou: «Vacances erotiques au Portu­
gal»: 12:05, 14:50. 17:30, 20:15. 
•Masseuses de Hong Kong»: 13:25, 
16:10, 18:55. 21:35. 
Bona venture (1): «Mean Season », 
13:30 15:30, 17:30, 19:30, 21:30. 
Bonaventure (2): «Heasen help us», 
13:15, 15:15, 17:15. 19:15, 21:15. 
Brossard (1): «Mean Season*. Du 
lun. au ven.: 19:15, 21:15. Sam., 
dim.: 13:15, 15:15, 17:15, 19:15. 
21:15. 
Brossard (2): «Les Ripoux». Du lun. 
au ven.: 19:00, 21:00. Sam., dim.: 
13:00, 15:00, 17:00, 19:00, 21:00. 
Brossard (3): «La fille en rouge». Du 
lun. au ven.: 19:30, 21:30. Sam., 
dim.: 13:30, 15:30, 17:30, 19:30, 
21:30. 
Capi to l : «Paris Texas»: 13:40, 
16:20. 19:00, 21:40. 
Carrefour (1) (Saint-Jérôme): «Faut 
s'Ies faire ces légionnaires. Dim.: 
13:00, 14:30, 19:55. Du lun. au 
sam.: 19:30. «Quartier de femmes». 
Dim., 14:35.18:05, 21:30. Du lun. au 
sam., 21:05. 
Carrefour (2): «Retenez-moi oiu je 
fais un malheur». Dim., 15:35, 19:30. 
Du lun. au sam., 19:30. «Ces enfants 
sont à moi». Dim., 13:30, 17:20, 
21:20. Du lun. au sam., 21:10. 
Carré Saint-Louis: «Partouzes sué­
doises»: 11:30, 14:55, 18:30. 22:00. 
«Les cadences de l'amour»: 12:35, 
16:05, 19:40. «Bon chic, bon genre, 
maisavioe de plaisir»: 13:35, 17:10, 
20:45. 
Cartier-Laval: «Amadeus». Du lun. 
au jeu., 20:00. Ven., 19.00, 21:30. 
Sam., dim., 13:20, 16:10, 19:00, 
21:30. 
C h a m b l y : «Le Jumeau». «2019 
après la chute de New York». Lun., 
ven., 19:00. Sam., dim., 13:30, 
19:00. 
Champlain (1): «L aube rouge»: Du 
lun. au ven : 21:10. Sam., dim.: 
13:55, 17:40, 21:30. «Casse-cou en 
liberté». Du lun. au ven.: 19:30. Sam. 
dim.: 12:15, 15:55, 19:45. 
Champlain (2): «S.O.S. fantômes»: 
Du lun. au ven.: 19:15, 21:40. Sam., 
dim.: 12:00, 14:25, 16:50, 19:15, 
21:40. 
Châteauguay (1): «Le retour vers 
l'enfer». Ven., sam.: 19:00. Dim.: 
14:00, 19:30. Lun.: 19:30. Mar.: 
13:00, 19:30. -Indiana Jones et le 
temple maudit». Ven., sam.: 20:55. 
Dim.: 15:55, 21:25. Lun.: 21:25. 
Mar.: 14:55, 21:25. 
Châteauguay (2): «Supergirl». Ven., 
sam.: 19:00, 21:30. Dim.: 14:00, 
20:00. Lun.: 20:00. Mar.: 13:00, 
20:00. 
Cinéma V: Sam.: 'Gregory's Girl-: 
19:00. «Alfred Hitchcocks Life­
boat*: 19:30. «Blade R u n n e r . 
21:15. «Talking Heads: Stop making 

sensé»: 21:45. Dim., «Willy Wonka 
and the Chocolate Factory*: 14:00. 
«Ail of me»: 14:15, 16:15, 19:00. 
«Casablanca*: 19:15. «The Deer 
Hunter*: 21:00. .Erendira*: 21:30. 
Cinéma Cristal: .Attack of the Killer 
tomatoes*. «Charnes Heat*. «Stuck 
on you*. Sam., dim., lun., mar. 
Cinéma de Montréal (1): «Grem­
lins»: 13:15, 17:10, 21:05. «Acadé­
mie de police » : 15:20,19:15. 
Cinéma de Montréal (2): «Les yeux 
du mal»: 14:55. 18:25, 21:55. «Le 
démon dans l'île»: 13:05, 16:35, 
20:05. 
Cinéma de Paris: «Fast forward»: 
13:15, 15:15, 17:15. 19:15, 21:15. 
Cinéma du Parc (1): «Vision Ouest». 
Sam., dim.: 13:15, 15:20, 17:20. 
19:25. 21:05. En sem.: 19:25, 
21:30. 
Cinéma du Parc (2): «Beverly Hills 
Cop». Sam., dim.: 13:00, 15:00, 
17:00, 19:00, 21:00. En sem.: 
19:00, 21:00. 
Cinéma du Parc (3): «Mischief». 
Sam., dim.: 12:30, 14:20, 16:10, 
18:00, 19:50, 21:40. En sem.: 
18:00. 19:50, 21:40. 
Cinéma du Village: «Ballet down the 
Highway: 13:00, 14:45, 16:30, 
I8:15,_20j00, 21:45. _ 
Cinéma Rive-Nord f i ) , Repentigny: 
«Les mutants de la 2e humanité»: 
21:05. Dim., 15:05, 21:05. «L'éven-
treur de New York»: 19:30. Dim., 
13:30. 19:30. 
Cinéma Rive-Nord (2): « Indiana Jo­
nes et le temple maudit»: 21:00. 
Dim.: 15:00, 21:00. «Le feu de la 
danse»: 19:30. Dim., 13:30, 19:30. 
Cinémathèque québécoise: Sam.: 
«Moi, Pierre Rivière, ayant égorgé 
ma mère, ma soeur et mon frère»: 
18:35. «Retour à Marseilles*: 21:00. 
Dim.: «La vieille dame indigne»: 
15:00. «L'Heure exquise»: 18:35. 
«Le matelot 512», 20:35. 
Cineplex (1): «Placesih the Heart*: 
13:20, 15:20, 17:20, 19:20, 21:20. 
Cineplex (2): «Pinocchio»: 13:15, 
15:15, 17:15, 19:15, 21:15. 
Cineplex (3): «Choose me»: 13:25, 
15:25, 17:25, 19:25, 21:25. 
Cineplex (4): «Missing in action»: 
13:30, 15:30, 17:30, 19:30, 21:30. 
Cineplex (5): «Crimes of passion»: 
13:10, 15:10, 17:10, 19:10, 21:10. 
Cineplex (6): «Le bal»: 13:15. 
15:15, 17:15. 19:15, 21:15. 
Cineplex (7): .Stranger than paradi­
se-: 13:20, 15:20, 17:20, 19:20, 
21:20. 
Cineplex (8): «The Cotton Club»; 
14:00, 16:30, 19:00, 21:15. 
Cineplex (9): «A Soldier's Story*: 
13:10, 15:10, 17:10. 19:10, 21:10. 
Commodore: «Nouvelles histoires 
erotiques». «Les derniers outrages». 
«Désirs». 
Complexe Desjardins (1): «H était 
une fois un homosexuel»: 12:15, 
13:35, 14:35, 16:15. 17:35, 18:55. 
20:15. 21:35. 
Complexe Desjardins (2): «L'esprit 
du vent»: 12:10. 14:20. 16:30, 
18:40, 20:50. 
Complexe Desjardins (3): «Vacan­
ces erotiques au Portugal»: 12:05, 
14:50, 17:35. 20:20. «Masseuses de 
Hong Kong»: 13:25, 16:10, 18:55, 
21:40. 
Complexe Desjardins (4): «La Gei­
sha»: 12:20, 15:00, 17:40, 20:20. 
Complexe Guy-Favreau (200 o.. 
Dorchester) — «J'ai toujours rêvé 
d'aimer ma mère». Sam., dim., 
19:00, 21:00. 
Crémazie: «Les Ripoux»: Du lun. au 
ven.: 19:15, 21:30. Sam., dim.: 
12:45, 14:50, 17:00, 19:15, 21:30. 
Dauphin (1): «Amadeus»: 13:20, 
16:10, 19:00, 21:50. 
Dauphin (2): «Mario»: 13:30, 15:30, 
17:30, 19:30, 21:30. 
Decarie Square (1): « Heaven help 
us>: Du lun. au ven.: 19:35, 21:35. 
Sam., dim.: 13:35, 15:35, 17:35, 
19:35, 21:35. 
Decarie Square (2): «Breakfasl 
Club*. Du lun. au jeu., 19:05, 21:05. 
Sam. dim.. 13:05. 15:05, 17:05, 
19:05, 21:05. 
Dorval (1): «The Killing fields*. Sam., 
dim.: 13:00, 15:40, 18:20, 21:00. En 
sem.: 18:20, 21:00. 

Dorval (2): «Vision Quest*. Sam., 
dim.: 13:15, 15:20, 17:20, 19:25, 
21:30. En sem., 19:25, 21:30. 
Dorval (3): «Mrs. Soffel»: Sam., dim.: 
13:30. 14:45. 17:00. 19:20, 21:40 
En sem., 19:30, 21:40. 
Elysée (1): «La rose blanche». Sam., 
dim.: 12:15, 14:30, 16:45, 19:05. 
21:25. En sem.: 19:05, 21:25. 
Elysée (2): «Un dimanche à la cam­
pagne»; Sam., dim.: 13:30, 15:30, 
17:30, 19:30, 21:30. En sem.: 
19:30, 21:30. 
Espace 9: «Prince, Purple Rain». 
Sam., dim.: 14:00, 16:30, 19:00. 
Ven.. lun., mar., 190°. *Les Zeppe­
lin». Du ven. au mer., 21:15. 
Eve: «The Younger the Prettier»: 
9:50, 12:05, 14:15, 16:30, 18:45, 
21:00. «Health Spa»: 11:00, 13:10, 
15:25, 17:40, 19:55, 22:05. 
Fairview (1): «Beverly Hills Cop». 
Sam., dim.: 13:05. 15:05, 17:05, 
19:05, 21:05. En sem.: 19:05, 
21:05. 
Fairview (2): «Witness». Sam., dim.: 
13:05, 15:10. 17:15, 19:30, 21:30. 
En sem.: 19:20, 21:30. 
Fantaisie: «Les mutants de la 2e hu­
manité». Du lun. au ven.: 21:05. 
Sam., dim.: 14:45, 18:20, 21:55. 
«Équipe spéciale». Du lun. au ven.: 
19:30. Sam., dim.: 13:00, 16:35, 
20:10. 
Greenfield (1): «La vengeance du 
sergent à plumes». Sam. , dim., 
12:50, 15:00, 17:10. 19:20, 21:30. 
En sem.: 19:20, 21:30. 
Greenfield (2): «Attention les dé­
gâts». Sam., dim: 13:30, 15:30, 
17:30, 19:30, 21:30. En sem.: 
19:30, 21:30. 
Greenfield (3): «Beverly Hills Cop»: 
Sam., dim.: 13:15, 15:15, 17:15, 
19:20, 21:25. En sem.: 19:20, 
21:25. 
Imperial: «2010»: 12:20, 14:35, 
16:50. 19:05, 21:20. 
Jean-Talon: «L'aube rouge»: Du lun. 
au ven.: 21:10. Sam., dim.: 13:55, 
17:40. 21:30. «Casse-cou en liber­
té». Du lun. au ven.: 19:30. Sam., 
dim.: 12:15, 15:55, 19:45. 
Kent (1): «Mischief». Sam., dim.: 
12:30, 14:20, 16:10, 18:00, 19:50, 
21:40. En sem.: 18:00, 19:50, 
21:40. 
Kent (2): «Beverly Hills Cop». Sam., 
dim.: 13:00. 15:00, 17:00, 19:00, 
21:00. En sem., 19:00, 21:00. 
L'Amour: «Virginia»: 12:00, 14:45, 
17:30, 20:15. «Girl's best friend»: 
13:35, 14:20, 19:05, 21:55. 
L'autre cinéma: «Vive la sociale». 
Sam. dim., 19:00. «La publicité, ça 
c'est du cinéma»: 15:00, 19:15, 
21:30 Dim., 13:00, 15:00, 17:00. 
19:15, 21:30. «Un paquet de spots 
sans filtre». Sam.. 15:00, 17:00, 
23:00. Dim., 13:00, 15:00, 17.00. 
«Rencontres avec des hommes re­
marquables». Sam., dim., 21:15. 
Laval (1): «Witness»: Sam., dim.: 
13:05, 15:10, 17:15, 19:20, 21:30. 
En sem.: 19:20, 21:30. 
Laval (2): «Attention les dégâts». 
Sam., dim.: 12:50, 14:55, 17:00, 
19:05, 21:10. En sem.: 19:05. 
21:10. 
Laval (3): «Le p'tit con»: Sam., Dim.: 
12:25, 14:15, 16:10. 18:00, 19:50, 
21:40. En sem.: 18:00, 19:50. 
21:40. 
Laval (4): «La vengeance du serpent 
à plumes». Sam., dim., 12:50, 15:00, 
17:10, 19:20, 21:30. En sem. 19:20, 
21:30. 
Laval (5): «Beverly Hills Cop»: Sam. 
Dim.: 13:10, 15:15. 17:15, 19:25, 
21:35. En sem.: 19:25, 21:35. 
Loews (1): «Witness»: 13:05, 15:10, 
17:15, 19:20, 21:30. 
Loews (2): «Vision Ouest»: 13:15, 
15:20, 17:20, 19:25, 21:30. 
Loews (3): «Mischief»: 12:30, 14:20, 
16:10, 18:00, 19:50, 21:40. 
Loews (4): « Flamingo Kid»: 13:30, 
15:30, 17:30, 19:30, 21:30. 
Loews (5): «Protocol»: 13:10, 15:10, 
17:10, 19:10, 21:15. 
Mascouche (1): «S.O.S. fantômes». 
En sem.: 21:30. Sam., dim.: 15:15, 
21:30. «L'homme à femmes»: En 
sem., 19:30. Sam., dim.: 13:15, 
19:30. 
Mascouche (2): « Indiana Jones et le 

temple maudit». En sem.: 21:40. 
Sam. dim.: 15:25, 21:45. «Fauteuil 
pour deux». En sem.: 19:35. Sam., 
dim.: 13:20, 19:40. 
Mercier: «Les compères». Du lun. au 
von.: 18:10. Sam., dim.: 13:00, 
18:10. «La chèvre». Du lun. au ven.: 
19:45. Sam., dim.: 14:30. 19:45. «Le 
jumeaux». Du lun. au ven.: 21:35. 
Sam., dim.: 16:15, 21:35. 
Odéon Laval (1): «La fille en rouge»: 
Du lun. au ven.: 19:45, 21:30. Sam., 
dim.: 12:50, 14:35. 16:20. 18:00. 
19:45. 21:30. 
Odéon Lava! (2): «Fast Forward». Du 
lun. au ven., 19:15, 21:15. Sam., 
dim., 12:55, 15:00. 17:05, 19:15, 
21:20. 
Omega (1): . Indiana Jones et le tem­
ple maudit». Ven., sam.. dim.. 13:05, 
17:20, 21:35. Du lun. au jeu., 21:35. 
«Un fauteuil pour deux». Ven., sam., 
dim., 15:15, 19:30. Du lun. au jeu., 
19:30. 
Omega (2): «La petite bonne françai­
se». Ven., sam., dim.: 13:30. 16:25, 
19:20, 22:15. Du lun. au jeu.: 21:00. 
«Les appétits de Natacha». Ven., 
sam., dim.: 14:50, 17:45, 20:40. Du 
lun. au jeu.: 19:30. 
Ou imetoscope: Sam. : «Yentl», 
19:00, 21:30. .Country . , 19:00, 
21:15. Dim., «Yentl», 14:00. 16:30. 
19:00. 21:30. «Le crimed'Ovide 
Plouffe», 13:30, 15:30, 17:30, 
19:30, 21:00. 
Outremont: «Les douze travaux 
d'Astérix». Sam., dim., 14:00. «Era-
serhead». Sam., 16:00. «L'homme 
éléphant». Sam., 19:00. «Choose 
Me». Sam., dim., 21:30. «Canne 
amère». Dim., 16:00. «Pinot, simple 
flic». Dim., 19:30. 
Palace (1): «Dune»: 11:30, 14:00, 
16:30, 19:00, 21:35. 
Pa lace (2): «The killing fields » : 
12:45, 15:30, 18:15. 21:00. 
Palace (3): «The Perils of Dwendoli-
ne in the Land of the Yik Yak»: 
13:15. 15:15, 17:15, 19:15, 21:15. 
Palace (4): «Beverly Hills Cop-: 
13:00. 15:00. 17:00, 19:00, 21:00. 
Palace (5): «Beverly Hills Cop-. 
12:30, 14:30, 16:30, 18:30, 20:30. 
Palace (6): «Beverly Hills Cop-: 
13:30, 15:30. 17:30, 19:30, 21:30. 
Papineau (1): «La petite bonne fran­
çaise»: 12:00, 14:45, 17:30, 20:15. 
«Appétits de Natacha»: 13:15, 
16:00, 18:45, 21:30. 
Papineau (2): «Virginité interdite». 
12:00, 14:45, 17:30, 20:15. «Pu-
celle en extase», 13:20. 16:00. 
18:50. 21:30. 
Paradis (1): «L'aube rouge»»: En 
sem.: 21:00. Sain., dim.: 13:15, 
17.20, 21:25. «Projet Brainstorm.. 
En sem.: 19:00. Sam., dim.: 15:20, 
19:30. 
Paradis (2): «S.O.S. fantômes»: En 
sem.: 18:10. 21:55 Sam . dim.: 
14:25, 18:15, 22:05. «L'homme à 
femmes». En sem.: 20:00. Sam . 
dim.: 12:30, 16:20, 20:10. 
Paradis (3): «Gremlins». En sem.: 
18:00, 21:30. Sam., dim.: 14:15. 
18:00, 21:45. «Académie de po­
lice»:. En sem.: 19:50. Sam., dim.: 
12:30, 16:15, 20:00. 
Parallèle: «C'est comme une peine 
d'amour»: 19:30, 21:00. 
Paris (1) (Saint-Hyacinthe): «L'amu­
se gueule». Dim.: 15:25, 18:00. 
20:35. Du lun. au sam.: 19:00. 
«S.O.S. fantômes». Dim.: 13:30. 
16:05, 18:40, 21:15. Du lun. au 
sam.: 19:40. 
Paris (2): .Les portes de l'enfer». 
Dim.. 13:30, 16:40. Du lun. au ven., 
19:00. «Invasion des insectes». 
Dim., 15:00, 18:10. 21:15. Du lundi 
au sam., 20:30. 
Parisien (1): «Étincelle»: 12:45, 
14:35, 16:25. 18:15. 20:05. 21:55. 
Parisien (2): «Attention les dégâts»: 
13:00, 15:00, 17:00, 19:05, 21:10. 
Parisien (3): «Le p'tit con»: 12:30, 
14:20, 16:10. 18:00. 19:50. 21:40. 
Parisien (4): «La vengeance du ser­
pent à plumes»; 12:50, 15:00, 
17:10, 19:20, 21:30. 
Parisien (5): «Indiana Jones et le 
temple maudit»: 12:15, 14:30, 
16:40. 19:00, 21:20. 
P lace du C a n a d a : «Amadeus»: 
Sam., dim.: 13:20. 16:10. 19:00, 

21:50. Du lun. au jeu.: 20:00. Ven.: 
19:00. 21:50. 
Place Longueuil (1): «La chèvre». 
Du lun. au ven.: 18:00. Sam., dim.: 
12:45, 18:00. «Les compères»: Du 
lun., au ven.: 19:40. Sam., dim.: 
14:25, 19:40. «Le Jumeau». Du lun. 
au ven., 21:15. Sam., dim., 16:00. 
21:15. 
Place Longueuil (2): «L'aube rou­
ge». Du lun. au ven.: 21:10. Sam., 
dim.: 13:55. 17:40. 21:30. «Casse-
cou en liberté». Du lun. au ven.: 
19:30. Sam., dim.: 12:15. 15:55, 
19:45. 
Place Ville-Marie (1): «Mrs Soffel»: 
12:30, 14:45, 17:00, 19:20, 21:40. 
Place Ville-Marie (2): «Micki and 
Maude»: 12:10, 14:30, 16:50, 
19:10, 21:30. 
Plaza Alexls-Nlhon (1): «A passage 
to India»: 12:30, 15:45. 19:00, 
21:55. 
Plaza Alexis-Nihon (2): « Breakfast 
Club», 13:00. 15:00, 17:00, 19:15, 
21:30. 
Plaza Alexis-Nihon (3): «The Falcon 
and the Showman*. Du lun. au ven.. 
19:00, 21:30. Sam., dim., 12:15, 
14:35, 17:00, 19:15, 21:45. 
Rio (1): «Château des plaisirs». 
«Plaisirs intimes». «Jouisssances 
asiatiques*: à compter du 13:00. 
Rio (2): «Au-delà». «La maison près 
du cimetière», à compter de 13.00. 
Saint-Denis (2): «Les mutants de la 
2e humanité»: 14:00, 17:35, 21:10. 
«Bar du téléphone»: 12:15. 15:50. 
19:25. 
Saint-Denis (3): «Gremlins». 13:00. 
15:00, 17:00, 19:00, 21:00. 
Seville: Sam. «The Brother from ano­
ther planet», 19:00. «The Bosto-
nians», 21:15. «The Mummy». 
23:45. Dim., «The Wizard of Oz», 
14:15. «The Bostonians», 16:15. 
«La Traviata», 19:00. «The Brother 
from another planet», 21:15. 
Verdun: «Pinocchio». Du lun. au 
ven., 19:00, 21:10. Sam., dim., 
13:00. 15:15. 17:30, 19:45, 22:00. 
«Le Noél de Mickey». Du lun. au 
ven., 20:40, 22:45. Sam., dim.. 
14:45. 17:00, 19:15, 21:30. 
Versailles (1): «La vengeance du 
serpent à plumes». Sam , dim.. 
12:50. 15:00, 17:10, 19:20, 21:30. 
En sem., 19:20. 21:00 
Versailles (2): «Attention les dé­
gâts». Sam., dim., 13:30, 15:25, 
1 7:20, 19:1 5, 21:10. En sem., 
19:15, 21:10. 
Versailles (3): «L'étincelle». Sam., 
dim., 12:45, 14:35, 16:25, 18:15. 
20:05. 21:55. En sem., 1 8:1 5, 
20:05, 21:55. 
Villeray: «Les compères». Du lun. au 
ven., 18:10. Sam., dim., 13:00, 
18:10. «La chèvre». Du lundi au 
ven., 19:45. Sam., dim., 14:30, 
19:45. «Le jumeau». Du lun. au— 
ven., 21.35. Sam., dim., 16:15. 
21:35. 
Westmount Square: «1984»: Sam., 
dim- 12:45, 14:45, 17:00, 19:05. 
21:10. En sem.: 19:05, 21:10. 
York: «Starman*: 12:30, 14:40, 
16:50,19:00,21:10. 

QUOi FAIRE 
• Le CLSC du Richelieu oflre aux 

adolescents et adolescentes ayant 
des problèmes ou désirant se rensei­
gner sur divers sujets les services 
d'un groupe composé d'infirmières, 
de médecins, d'organisateurs commu­
nautaires et de travailleurs sociaux. 
Renseignements complémentaires : 
658-7561 ou 460-4417. 

• La Base de plein air de Lon­
gueuil offre la possibilité d'observer 
la faune : oiseaux et mammifères, en 
parcourant les sentiers forestiers. 
Renseignements complémentaires : 
Michel Sainte-Marie ou Daniel Dai-
gneault, 468-0387. 



RELIGION ET SPIRITUALITÉ 
• La Chorale mixte de la basilique 

Notre-Dame, sous la direction de M. 
Marcel Laurencelle, interprétera la 
messe « Exalltabo Te », de F. Cosset, 
le 17 lévrier, à 11 h. À l'offertoire, 
« Ave Regina Coelorum ». de L. Refi-
ce. A l'orgue: M. Pierre Grandmaison. 

• A la cathédrale Marie-Reine-du-
Monde, le Choeur polyphonique de 
Montréal, sous la direction de Mme 
Renée O'Dwyer. exécute tous les di­
manches, à la messe de 11 h h, des 
oeuvres de la Renaissance telles que 
« Confitebor tibi Domine » de Giovani 
Battista Casali; - O Magnum mysle-
rium » de T. L. da Victoria; « Cantate 
Domino » de Hans Leo Hassler. 

• L'abbé Jean Ravary donnera une 
causerie sur la visite du Pape et les 
apparitions de la Vierge en Yougo­
slavie, le 18 février, à 19 h 30, au 
sous-sol de l'église Saint-Sixte, 
1 895, rue de l'Église, a Saint-Lau­
rent. 

• L'Entraide Missionnaire invite le 
public à rencontrer Mgr Régis Belzile, 
capucin, évêque de Moundou. au 
Tchad, sur le thème de l'évangélisa-
tion dans le contexte africain actuel 
marqué par des famines, le 19 février, 
à 19 h 30, à rArchevêché de Mont­
réal. 2 000 ouest, rue Sherbrooke.sal­
le 130 (métro Guy ou autobus 24). 
Renseignements complémentaires : 
270-6089. 

• Les séminaristes du Grand Sémi­
naire de Mr>"tréal invitent la popula­
tion à une soirée de prière pour les 
vocations, le 20 février, à 20 h, au 
2 065 ouest, rue Sherbrooke. Rensei­
gnements complémentaires : 936-
1169 

• « Sentiers de foi », service diri­
ge par le père Irénée Beaubien, s.j.. 
président-fondateur du Centre cana­
dien d'oecuménisme, organise une 
rencontre-échange avec des person­
nes qui répondront aux questions sui­
vantes : « Pourquoi êtes-vous deve­
nus chrétiens et pour quoi le 
demeurez-vous?», le 20 février, à 
19 h, à la salle du Gésu. 1 200, rue 
Bleury. Le Centre accueille ceux et 
celles des baptisés chrétiens qui ont 
pris leur distance avec l'Église institu­
tionnelle et qui souhaitent dialoguer et 
raviver la foi de leur baptême. Les bu­
reaux sont ouverts de 9 h 30 à 17 h 
(si nécessaire, les intéressés pourront 
obtenir rendez-vous en soirée), au 
1 200, rue de Bleury. Renseigne­
ments complémentaires : 875-8708. 

• L'Église évangélique luthérienne 
au Québec, paroisse de la Réconcilia-
lion, tient son étude biblique men­
suelle sur le thème « Devant Dieu, qui 
peut être considéré comme juste? », 
le 20 février, à 20 h, au 4 850, boule­
vard Grand, quartier Notre-Dame-de-
Grâce. Le café sera servi. Renseigne­
ments complémentaires: 735-9389. 

• Le père O. M. Gignac donnera 
un cours de spiritualité sur le thème 
« Foi et contemplation », le 20 fé­
vrier, au sous-sol de l'église Saint-
François d'Assise, 700, rue George-
Bizet (métro Beaugrand; autobus 28 
sud jusqu'au terminus), à 19 h 30. 
Renseignements complémentaires : 
352-71187. 

• Une journée de ressourcement 
sur le thème « Les béatitudes : une 
lecture missionnaire » se tient le 23 
lévrier, de 9 h 30 à 16 h, au Centre 
Saint-Pierre, 1 212, rue Panet. M. 
Claude Mayer, o.m.i., animera cette 
journée. Renseignements complé­
mentaires : 524-3561, poste 303. 

• L'Accueil Jean XXIII tient une 
rencontre d'intériorisation sur le 
même « La prière de Jésus ou prière 

du coeur », les 26 et 27 février, au 
12 000 est, boulevard Gouin, avec Lu­
cien Coutu. c.s.c. Renseignements 
complémentaires et réservations : 
648-3116. 

• Les Soeurs de la Providence du 
Centre Émilie-Gamelin se feront tou­
jours un plaisir de faire visiter au pu­
blic, sur rendez-vous, leurs Musées 
de Mgr Ignace Bourget et de Mère 
Émilie-Gamelin, leur fondatrice, au 
5 655, rue de Salaberry, Montréal 
H4J 2J5 (514-331-4810). Entrée 
gratuite. Durée : trois heures environ. 

• La Spiritual Healing Church (É-
glise de la guérison spirituelle) tient 
un office en français le 17 février, à 
14 h 30, au 1 G47 ouest, rue Sainte-
Catherine. Conférence par Raymond; 
clairvoyance par Lyn et René. Bienve­
nue à tous. Renseignements complé­
mentaires : 352-8459. 

CONFÉRENCES 
• L'Association québécoise de lut­

te contre les pluies acides présente 
les ciné-conférences suivantes : 
« Pluies acides à la croisée des che­
mins » et « SPLASH », le 17 février, à 
19 h 30. au 772 est, rue Rachel. En­
trée libre. 

• M. David Woolf donne une con­
férence sur le jacquet (backgam­
mon), à 14h, au club Pips (club privé 
de jaquet), 3 774, rue Saint-Denis, 2e 
étage, tous les dimanches. L'entrée 
est gratuite, mais on exige une tenue 
soignée. Renseignements complé­
mentaires : 284-0613. 

• Le mouvement Eckankar présen­
te la conférence « Les différents cy­
cles de la vie», le 17 février, à 
10 h 30, et une causerie d'introduc­
tion à Eckankar, le même jour, à 
14 h, au 1 319 est, rue Sainte-Cathe­
rine. Entrée gratuite. (521-6518). 

• L'Ordre de la Rose-Croix 
AMORC présente une conférence de 
M. René Emond intitulée « L'Ordre de 
la Rose-Croix peut-il vous conduire à 
la maîtrise de la vie ? », le 17 février, 
à 14 h, au 325, Montée du Moulin, 
quartier Laval-des-Rapides, à Laval. 
Renseignements complémentaires : 
Daniel, 625-4621 (le jour); Marcel, 
688-2753 (le soir). Entrée libre. 

RÉUNIONS 
• L'Association des femmes céli­

bataires tient son assemblée men­
suelle le 17 février, à 14 h, au Centre 
Saint-Pierre, 1 205, rue de la Visita­
tion. Renseignements complémentai­
res : 522-2073. 

• L'Association des veuves de 
Montréal lient sa réunion mensuelle le 
17 février, à 14 h, au 1 215 est, boule­
vard Saint-Joseph. Il y aura une cau­
serie du père Benoît Lacroix, o.p.; cé­
lébration eucharist ique à 16 h. 
Renseignements complémentaires : Y 
Cahill, 527-2567, G. Saint-Laurent, 
738-1886. 

• Le CLSC Longueuil-Est, 388, rue 
Lamarre, à Longueuil, invite les cou­
ples qui attendent un enfant ainsi que 
les parents de jeunes bébés à une ré­
union sur le thème de l'alimentation 
des nourrissons, le 18 février, à 19 h 
(463-2850, poste 254); il invite les 
parents et leurs enfants d'un an ou 
moins à des réunions portant sur les 
changements de vie suscités par la 
venue de l'enfant, les 20 février et 6 
mars, à 13 h 30. Il n'est pas nécessai­
re de s'inscrire à l'avance. Renseigne­
ments complémentaires: 463-2850, 
poste 239. 

• Le CLSC Longueuil-Est, 388, rue 
Lamarre, à Longueuil, organise une 
session sur le thème • Nutrition-

QUOI FAIRE, 
Éclair » avec dégustations, à partir du 
25 février. Deux groupes sont organi­
sés, l'un se réunissant à 13 h 30; 
I autre, à 19 h. Renseignements com­
plémentaires : 463-2850 (Lise Gi-
roux). 

• Le CLSC du Richelieu organise 
une série de 12 rencontres portant sur 
la santé. Début le 19 février, à 9 h, au 

.2 048, route 112, à Saint-Césaire. 
Inscriptions : Lise Barbier, 658-7561 
ou 460-4417. 

• « Entraide Ahuntsic-Nord », en 
collaboration avec l'Ambulance Saint-
Jean, organise une session de secou­
risme sur le thème « Aînés en santé et 
secourisme multi-média », à partir du 
19 février, au centre Berthiaume-du-
Tremblay, t 474 est, rue Fleury. Ren­
seignements complémentaires : Simo­
ne Bourdon, 382-9171. 

• Le CLSC Rosemont organise des 
rencontres sur la ménopause, les 
mardis, de 13 h 30 à 16 h, du 19 fé­
vrier au 23 avril. Renseignements 
complémentaires et inscriptions : 524-
3541, poste 113. 

ACTIVITÉS PHYSIQUES 
• « Détour-Nature » organise une 

excursion de ski de fond les 23 et 24 
février dans le parc de la Mauricie; les 
1, 2 et 3 mars, au Mont-Sainte-Anne. 
Renseignements complémentaires : 
271-6046. 

• La Station touristique Bromont 
offre des cours de télémark (techni­
que de virage en ski). Renseigne­
ments complémentaires: 514-534-
2200 ou 1-800-363-5530. 

FILMS, SPECTACLES 
• La Galerie Lezart, 1 601, rue 

Saint-Denis, présente les performan­
ces suivantes : peinture sur place par 
le (rère Jérôme, le 17 février, à 15 h; 
Pierre Corbin, peinture avec musi­
cien, le 18 février, à 18 h; Pedneault-
Désautels-Gaudreau, le 19 février, à 
21 h. Entrée libre. Renseignements 
complémentaires : 387-7944. 

• Le Service des activités culturel­
les de la Ville de Montréal présente les 
activités suivantes, le 17 février : 
«Jack Cohen, concerto» (siffleur), 
à 14 h, à la maison de la culture Côte-
des-Neiges, 5 290, chemin de la Côte-
des-Neiges (739-7195); «La caver­
ne du Troll », pour enfants, à 14 h, à 
la maison de la culture Marie-Uguay, 
6 052, boulevard Monk (872-2044); 
« Concert du Conservatoire de musi­
que » (classe de piano de Madeleine 
Bélanger), à 15 h, à l'auditorium du 
Jardin Botanique, 4 101 est, rue Sher­
brooke (872-4213); «Concert des 
Jeunesses musicales », à 14 h, à la 
Maison de la culture Plateau Mont-
Royal, 465 est, avenue Mont-Royal 
(872-2266). L'entrée est gratuite; on 
peut se procurer des billets à la mai­
son de la culture ou à l'une des suc­
cursales de la Banque d'Épargne du 
quartier; dix minutes avant le début de 
la manifestation, s'il reste de places, 
on admettra les personnes sans bil­
lets. 

• Le Service des activités culturel­
les de la.Ville de Saint-Laurent pré­
sente un concert de trompette et or­
gue des Jeunesses musicales 
(Centre Saint-Laurent), le 17 février, 
à 11 h. à l'hôtel de ville de Saint-Lau­
rent, 777, boulevard Laurentien. En­
trée : 1 $ pour les enfants; 2 S pour 
les adultes. Renseignements complé­
mentaires: 744-7310. 

• Le Musée d'art de Saint-Laurent 
présente un concert de guitare de 
Gregfory R. Presl, le 17 février, à 
14 h, au 615. boulevard Sainte-Croix. 

Renseignements complémentaires : 
747-7367. 

• Dans le cadre des festivités du 
20e anniversaire du Musée d'art con­
temporain de Montréal, O Vertigo 
Danse sera au Musée le 17 février, à 
14 h. L'entrée au Musée est libre; il 
est cependant nécessaire de réserver 
sa place pour le spectacle : 873-
2878. 

• L'Église Notre-Dame-du-Saint-
Sacrement, 500 est, avenue du Mont-
Royal, présente un récital d'orgue de 
Gisèle Guibord, le 17 février, à 
19 h 30. L'admission est libre; un don 
sera toutefois sollicité à la sortie. 

DÉVELOPPEMENT 
PERSONNEL 

• Le Service de recherche et de 
développement pédagogiques du col­
lège Marie-Victorin organise des sé­
minaires pour superviseurs, contre­
maîtres et chefs de service : 
« Échelle des risques », les 6 et 7 
mars; « La supervision et les réunions 
de sécurité », le 20 mars; « Pour une 
meilleure motivation du personnel », 
le 5 mars; « La getion du temps », le 
13 mars; « Le contremaître et la ges­
tion III », les 26, 27 et 28 mars. Ces 
cours se donnent au Ramada Inn, 
5 500 est, rue Sherbrooke. Rensei­
gnements complémentaires : 325-
0150. 

• Le secteur culture personnelle 
du collège Marie-Victorin organise 
une séance de tois heures sur le 
thème « Le droit du voyage » (diver­
ses questions juridiques relatives au 
voyage), le 18 février; ainsi qu'une 
rencontre sur le thème « Votre emploi 
et vos droits », le 19 février, à 
19 h 30. Pour l'une ou l'autre de ces 
activités, il faut réserver à l'avance. 
C'est au 7 000, rue Marie-Victorin (à 
la limite est de Montréal-Nord). Ren­
seignements complémentaires : 325-
0150, poste 376 ou 274. 

• L'organisme « Rendez-vous, 
croissance du couple » du diocèse 
de Saint-Jean-Longueuil organise un 
week-end de croissance axée sur 
l'autonomie, l'intimité, la négociation, 
les 22. 23 et 24 février. Renseigne­
ments complémentaires : 670-0320. 

DEMAIN 
• Le Forum des citoyens âgés de 

Montréal tient une séance d'informa­
tion sur le logement ayant pour thème 
« Comment négocier une augmenta­
tion raisonnable», le 18 février, à 
13 h 30, au 1800 ouest, boulevard 
Dorchester, salle 310. Invitation à tou­
tes les personnes intéressées. Ren­
seignements complémentaires : 937-
7401. 

• Le Centre Justice et foi organise 
un colloque sur le thème « La concer­
tation » avec la participation de quatre 
spécialistes, le 18 février, de 19 h 30 
à 22 h, à la Maison Bellarmin, 25 
ouest, rue Jarry. Entrée gratuite. 

DIVERS 
• La Ligue navale de Laval tient un 

« Diner aux fèves », le 17 février, au 
sous-sol de l'église Saint-Norbert, 
3 155, boulevard Cartier, quartier 
Chomedey, de 11 h à 15 h, au profit 
des cadets de la Marine. Prix : 4 $ par 
personne; gratuit pour les enfants de 
moins de six ans. 

• Un organisme sans but lucratif, 
le mouvement Allô Mondial, organise 
des activités de groupe pour person­
nes seules, les jeudis, vendredis, sa­
medis et dimanches. Renseignements 
complémentaires : 287-9719. 

• L'université McGill présente du 
16 au 23 février les Championnats u-
niversitaires internationaux de dis­
cussion, tous les jours, de 10 h à 
18 h, au pavillon Leacock. Cet événe­
ment met en vedette 50 équipes d'étu­
diants d Australie, du Royaume-Uni, 
des États-Unis et du Canada. Les fina­
les auront lieu à la salle Redpath, le 
23 février. 

• Dans le cadre du festival d'hiver 
de Dorval, le 17 février : randonnée 
en traîneau au parc Saint-Charles, de 
112 h à 14 h; patinage pour le petits à 
l'Aréna de Dorval, à 14 h; réunion de 
personnes âgées et leurs amis, au 
centre Surrey, de 13 h à 15 h 30 
Renseignements complémentaires : 
636-6000. 

EN VRAC 
• Les organisateurs du Festival 

socio-culturel de Lanaudière organi­
sent un événement intitulé « La Gran­
de Sortie », du 19 avril au 5 mai. Les 
organismes socio-culturels de la ré­
gion sont invités à y participer. Les 
inscriptions doivent se faire d'ici le 6 
mars. 

• Plus de 50 écoles primaires du 
secteur français de la Commission 
des écoles catholiques de Montréal 
offrent maintenant des services de 
garde. Renseignements complémen­
taires : Bureau des services de nutri­
tion et de la petite enfance, 598-6370. 

• Le Service de gardiennes des 
Barbaparents du CLSC Longueuil-Est 
a une liste de personnes disponibles 
pour garder des enfants : jeunes 
ayant reçu la formation de la Croix- i 
Rouge et ayant leur certificat de gar- _ 
dien ou gardienne avertis; adultes j * 
ayant été rencontrés et sélectionnés. </} 
Renseignements complémentaires : m 
388, rue Malarre; 463-2850, poste j 
232. On demande 25 cents pour une Q 
copie de la liste. z 

• A l'occasion du 25e anniversaire 33" 
de l'école Saint-Antoiner-Marie-Cla- > 
ret, toutes les personnes ayant fait t~ 
partie du personnel sont invitées à O 
une réunion le 31 mai, à 19 h. Les 5 
personnes intéressées sont priées de Ç 
communiquer le plut tôt possible avec n 
le secrétariat, 389-4332. Date limite. jX 
. m 
le 29 mars. _ 

• L'Association québécoise des 
joueurs de Go, en collaboration avec m-
le Consulat Général du Japon à Mont- ^ 
real, tiendra un tournoi de Go, le 23 m 
février, à l'hôtel Régence Hyatt, sa- ^ 
Ions Victoria et Youvitle, 777, rue de <> 
l'Université. Renseignements compté-
mentaires : 387-1646 (M. Bognar, As­
sociation de Go); 866-3429 (M. Gol- N 

drtag, Consulat du Japon). —• 

• Le Service des sports et loisirs 
de la Ville de Montréal invite les Mont­
réalais du 3e âge, seuls ou accompa­
gnés, à participer à l'activité « Danse-
Dimanche », le 17 février, à 13 h 30, 
au centre Pierre-Charbonneau, 3 000, 
rue Viau. Sous la direction d'anima­
teurs du programme Santé-Danse, les 
personnes du 3e âge pourront s'initier 
ou s'adonner à des danses récréati­
ves. Prix d'entrée, 3$ . 

B Le restaurant La Frayère, 30, 
boulevard d'Anjou, à Châteauguay, 
présente une exposition de Cecil 
Clermont. Renseignements complé­
mentaires : 691-2012. 

• «Info-Femmes», succursale de 
Pointe-aux-Trembles (645-1526) of­
fre aux femmes un service spécial de 
consultation individuelle. L'organis­
me organise également pour les fem­
mes ses « ateliers du lundi » (le 25 fé­
vrier, sur le thème : Le pouvoir et la 
inoumission: le 4 mars : L'autcnor.ïie. 
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• Les débuts de Shari Chaskin 
sur une scène de la région mont­
réalaise n'auront pas été ordi­
naires. Cette ravissante jeune 
femme, qui ne semble d'ailleurs 
pas vouée à une carrière à ra­
bais, nous en a mis plein la vue 
et plein les oreilles avec une for­
mation musicale d'une vingtaine 
de musiciens, six danseurs, 
quatre choristes et l'excellent 
Guy St-Onge à la direction musi­
cale. Rien de moins. 

En somme, les productions 
Yves Tremblay ne se sont rien 
refusé lors d'un spectacle qui au­
rait sûrement mérité une salle 
André-Mathieu comble. Parce 
qu'il s'agit d'un show à l'améri­
caine tout à fait étonnant. Je me 
suis surpris à sourire à plusieurs 
reprises pendant ce spectacle 
devant tant d'audace, de métier, 
de moyens. J'ai vu quelques ar­
tistes débuter sur scène mais ja­
mais de cette façon. C'est carré­
ment le monde à l'envers. 

Alors que la grande majorité 
des artistes s'amènent sur scène 
timidement, maladroitement, 
avec des moyens réduits, en 
chantant du matériel connu ni 
d'Eve et d'Adam, Shari fait tout 
le contraire. Présenter son spec­
tacle au Sands de Las Vegas 

avant la salle André-Mathieu : il 
faut le faire ! 

Et c'est ce qu'on voit sur écran 
géant alors que Shari s'amène 
dans la capitale du jeu entourée 
de son équipe. Une espèce de re­
portage très glamour avant l'en­
trée en scène de l'artiste qui 
chante Love avec toute l'aisance 
d'une vieille habituée du show-
bizz. 

Et c'est ce qui est incroyable. 
Agée de 21 ans à peine, présen­
tant son premier grand specta-

Une nouvelle 
venue de 21 ans 

qui présente à 
Laval P.Q. un 

show digne de 
Las Vegas 

cle à Montréal, Shari Chaskin 
est insolente de maîtrise, de pro-
fessionalisme, d'équilibre et 
d'aisance sur scène. Dans un 
genre qui est celui du music-hall 
américain, elle n'a déjà plus 
rien à envier à qui que ce soit au 
Québec. Aussi bon que le dernier 
show de Louvain à la Place des 
Arts, aussi efficace que plu­
sieurs importations américai­
nes, Shari Chaskin ne semble ab­
solument pas consciente qu'elle 
pratique un métier dangereux. 

Et jamais les 30 personnes qui 
participent au spectacle ne s'ac­

crochent, ne se bousculent ou ne 
s'attardent un temps de trop. 
Shari chante français, anglais, 
parle juste ce qu'il faut, s'intè­
gre fort bien aux danseurs, lais­
se l 'orchestre se manifester 
complètement pendant quelques 
minutes et tout ça dans un clin 
d'oeil. 

Les photos nous donnent une 
bonne idée de la beauté du per­
sonnage et le reste ne gâche ab­
solument rien. Présence, cha­
leur, spontanéité dans les 
propos, tout y est. 

On peut toujours discuter du 
choix du répertoire, en souhai­
tant qu'elle offre un de ces bons 
jours du matériel nouveau, mais 
j'imagine que pour un premier 
essai, elle a voulu se sécuriser et 
je ne l'en blâme pas trop parce 
que les gens aiment bien réen­
tendre certains classiques. Hel­
lo, Private Eyes, pot-pourri de 
vieux classiques genre Moon Ri­
ver, Unforgettable, Mack the 
knife (alors qu'elle danse la cla-
quette), Footloose sur un autre 
rythme... et la soirée de deux 
heures est complète. 

Peut-être un peu long ( i l est 
préférable de laisser les gens 
sur leur appétit) mais varié, soi­
gné au niveau des éclairages, de 
la sono, contribution aussi dis­
crète qu'intelligente de l'orches­
tre en place et du vrai music-hall 
d'un bout à l'autre. 

En somme, un show qui mérite 
déjà une grande salle mais peut-
être pas québécoise! Ça pour­
rait nous donner des complexes 
de toutes sortes. 

Omnibus 
se mesure 

aux mimes 
de six 
autres 

pays en 
en France 

• PARIS ( A F P ) — Huit trou­
pes de mime venant de Belgi­
que, du Canada, d'Espagne, de 
Grande-Bretagne, de France et 
de Pologne, ainsi qu'une troupe 
nippo-hollandaise, donneront 
une cinquantaine de spectacles 
dans quatre régions françai­
ses, à l'occasion des rencontres 
internationales de compagnies 
de mime contemporain (du 26 
février au 27 mars) . 

Trente vi l les des régions 
Ouest, Île-de-France, Proven­
ce-Alpes-Côte d'Azur et Lan-
guedoc-Roussillon), se sont as­
sociées pour ces 
manifestations auxquelles par­
ticiperont des compagnies aux 
personnalités différentes, aux 
frontières du théâtre sans mot, 
de la danse expressive, du: bu-
toh japonais, du théâtre dama­
ge , de la marionnette," du 
clown, voire même du dessin 
animé et de la bande dessinée. 
La manifestation s'ouvrira si­
multanément le 26 février a La 
Rochelle et à Sceaux. 

En marge de ces rencontres, 
des stages de mime pour pro­
fessionnels et amateurs, seront 
organisés du 3D mars au 7 
avril, par les responsables des 
compagnies participantes, no­
tamment Claire Heggen, Yves 
Marc,-Maya Borker, Nelly Cos-
tecladc et Alain 'P ia l l a t du 
Théâtre du mouvement ( Fran­
c e ) , organisateur de ce ras­
semblement. 

De Belgique viendra la Py­
ramide sur la pointe, du Ca­
nada le groupe Omnibus , d'Es­
pagne E l T r i c i c l e , de 
Grande-Bretagne The M o v i n g 
Picture M i m e Show, de Polo­
gne A k a d e m a Ruchu. du Ja­
pon Shusaku Dance Theatre 
Company installé aux Pays-
Bas, et de France également le 
Théâtre de la mie de pain et 
Les piétons, à côté du Théâ­
tre du mouvement. 

L'Académie française: 
les points sur les « i » 
• PARIS ( A F P ) — Masculin 
ou féminin ? La confusion des 
genres n'est pas tolérée par 
l'Académie française qui vient 
de publier une nouvelle série de 
mises en garde qui rétablit les 
choses, écarte l'ambiguïté, fus­
tige les anglicismes, révèle 
l'inexistance de mots pourtant 
d'usage courant. 

Ainsi l'on confirme qu 'al­
véole est masculin, azalée est 
féminin de même que matri ­
cule, lorsque ce nom signifie 
registre ou liste, mais masculin 
lorsqu'il est employé elliptique­
ment pour numéro matricule. 

Office est féminin lorsqu'il 
désigne une pièce de service, 
ou solde, masculin, lorsqu'il si­
gnifie marchandise vendue au 
rabais. 

L'académie déconseille par 
ailleurs l'emploi du mot an­
glais leadership, elle suggère 
de dire au choix : primauté, 
commandement, prééminence, 
suprématie, conduite, direc­
tion. 

Quant à nominé, l'académie 
affirme que cet adjectif n'exis­
te pas et doit être remplacé par 
propose ou désigne. 

Pour ce qui est des verbes, 
l'académie indique que baser 
ne doit pas être employé au 
sens figuré et qu'il faut lui pré­
férer fonder : il a fondé (et non 
basé) sa doctrine sur des faits. 

Causer , le verbe qui signifie 
faire la conversation et non 
parler, doit être suivi de la pré­
position avec. L'emploi de la 
préposition à est fautif. Elle 
causait avec (et non à ) une 
amie. 

É v a c u e r ne doit pas être em­
ployé dans les phrases telles 
que : c'est une question qu'on 
doit évacuer. Il faut dire : c'est 
une question qu'on doit élimi­
ner ou écarter. 

I n s u p p o r t e r , ce ve rbe 
n'existe pas, il ne faut pas 
dire : son bavardage m'insup­
porte mais : son bavardage 
m'exaspère, ou m'est insuppor­
table. 

Attention à l'orthographe de 
béni et bénit. L'académie pré­
cise que béni est le participe 
passé du verbe bénir alors que 
bénit est toujours un adjectif 
épithète. Un chapelet bénit. 
Une médaille bénite, mais un 
chapelet béni par l'évêque. 

La grande gardienne du lan­
gage précise aussi que tant 
qu'à faire est populaire. On 
doit dire a tant que faire. 

D'autre part, elle indique que 
prolongation est employé dans 
le sens temporel et prolonge­
ment dans le sens spatial : 
dans ce match, on a joué les 
prolongations, mais ont parle 
de prolongement d'un chemin. 



LA GUERRE DES ONDES ( 2 e PARTIE) 

Le phénomène 
PIERRE PASCAU 

« Je ne 
travaille pas, 
\e m'amuse 

RAYMOND 
BERNATCHEZ 

• « J e suis le Pierre Nadeau des pau­
vres. Je n'aimerais pas du tout être le 
Pierre Nadeau des riches. » Pierre Pas­
cau rit de sa trouvaille puis il ajoute 
« n'écrivez pas cela les gens vont croire 
que je me prends^pour un autre. » 

Pierre Pascau atteint 182 000 audi­
teurs au quart-d'heure, avec son émis­
sion du midi, sur l'antenne de CK AC. Un 
succès phénoménal, du jamais vu en ra­
dio, dans tout le Canada, affirme un 
porte-parole de la station. Pierre Pas­
cau est ni plus, ni moins que le meilleur 
de sa profession au pays. 

Il m'avoue pourtant candidement 
qu'il ne prépare jamais ses entrevues. 
Les journalistes qui fouillent trop leurs 
sujets ont tendance à distiller leur 
savoir en onde. On assiste alors à une 
conversation privée entre deux experts. 
« Moi je préfère jouer à l'imbécile. » 

Imbécile. Sûrement pas. Alors qui 
est-il, d'où vient-il, comment procède-t-
il pour se maintenir depuis des années à 
la tête de la cote d'écoute, pourquoi fait-
il ce travail ? 

Les réponses seront formulées en 
vrac. Pierre Pascau soutient qu'il ne 
travaille pas. Il s'amuse. Le jeu a com­
mencé en 1942 à l'île Maurice, son lieu 
d'origine. Il n'avait que quatre ans lors­
qu'il fit ses débuts sur MBS (Mauritius 
Broadcasting System). Un besoin in­
contrôlable le poussait à prendre place 
devant le micro, chanter, lire des poè­
mes, dans des émissions enfantines. 

À MBS, il sera constamment en onde. 
À 15 ans, le hobby prend une autre tour­
nure. Il produit et réalise une oeuvre de 
120 minutes dl'Oscar Wilde. Quatre ans 
plus tard, il reçoit son premier salaire : 
700 roupis par semaine. Un caissier 
dans une banque gagnait à cette époque 
250 roupis. Pour 700 roupis, il se trans­
forme en homme orchestre : annon­
ceur, réalisateur, chroniqueur sportif, 
journalistes aux actualités. 
En onde durant un cyclone 

I! n'y a vraiment rien pour l'arrêter. 
En 1960, un cyclone dévaste l'île. Pas­
cau est en onde. La station radio-
phonique s'effrite lentement mais sûre­
ment. Puis le toit est emporté, la bâtisse 
est sur le point de s'envoler. Pierre Pas­
cau, qui n'a que 22 ans, s'empare rapi-

Pierre Poteau. En 81, dans ton studio de L'informateur, à CKAC, et en 1970, 
avec le maire Jean Drapeau et son chien. Pierre Pascau, qui était alors à CKLM, 
était désigné par Me Robert Lemieux comme un intermédiaire possible entre le 

gouvernement et les ravisseurs de James Cross. 

dement du matériel de retransmission, 
quitte le poste et va se brancher directe­
ment à l'antenne de diffusion qui était 
demeurée intacte. Ce n'est pas à lui que 
l'on apprendra le sens de l'expression 
« the show must go on >. 

Peu de temps après, ayant bénéficié 
d'une bourse d'études pour... le théâtre 
et l'opéra, il se retrouve à Londres. Il y 
reste trois ans, collabore à la BBC, fait 
la connaissance de Canadiens qui le sen­
sibilisent à l'existence de notre pays. En 

Avec ses 
182 000 auditeurs 
au quart d'heure, 

L'informateur 
constitue un succès 
jamais vu en radio 

dans tout le Canada 

1964, il a franchi la Manche. Radio-
Luxembourg l'embauche comme jour­
naliste-reporter à l'émission Dix mil­
lions d'auditeurs. La cote réelle du 
show. Son coup de maitre, une entrevue 
avec le joueur de soccer Di Stephano, 
enlevé au Brésil et qui venait d'être re­
lâché. Pascau était le seul gars de la 
boite à parler l'espagnol. 
En route pour le Canada 

Un mauvais matin, il apprend qu'il 
vient d'obtenir une < promotion > : un 
poste sédentaire à la radio du Grand 
Duché. Son tempérament d'aventurier 
prend le dessus. Il quitte Radio-Luxem­
bourg. Avec femmes, enfants et baga­
ges, il prend la direction de ce Canada 
dont les copains de la BBC lui avait par­
lé. 

Il est accueilli au bateau par deux 
journalistes de L A PRESSE, Denis 
Masse et Florian Bernard, et parvient à 
trouver rapidement un job à CKAC. 

Il va falloir résumer la suite. Souli­
gnons qu'avant d'animer L'Informa­
teur, en 1981, il a été l'initiateur des li­
gnes ouvertes d'information en 1967, 
qu'il a travaillé à CKLM, à Radio-Cana­
da, au réseau CTV (à Toronto), qu'il 
fut coordonnateur-animateur de toutes 
les émissions de Radio-Canada interna­
tional durant les Olympiques, qu'il a 
collaboré à La Patrie, Québec Presse, 
au Magazine MacCJean. 

Résumons-nous et parlons de L'Infor­
mateur et du comment procède-t-il et 
pourquoi ? D'abord Pierre Pascau pos­
sède un droit de veto sur tous les sujets 
qu'il traite en onde. Il s'amuse, d'ac­
cord, il ne fait pas de recherches exces­
sives, ça va, mais il ne prend pas son 
boulot à la légère. Il exige que chaque 
émission soit meilleure que la précé­
dente. Pas question de se reposer sur 
ses lauriers. Il a des nerfs d'acier, une 
santé de fer et s'est forgé son propre 
code d'éthique. 
L'honnêteté avant tout 

« J e place l'honnêteté au-dessus de 
tout. J'ai une conscience très forte de 
ma responsabilité. Je ne travaille que 
pour le public. Je ne suis à la remorque 
de personne. Je vis simplement, comme 
le monde ordinaire. Je n'ai pas d'ami 
dans le milieu (journalistique bien 
entendu). J'ai foi dans la personne hu­
maine. Sur le plan individuel les gens 
sont biens. Je m'adresse à un ministre 
comme si je parlais à un cousin. > L'ori­
ginalité de son matériel s'explique par 
le réseau d'informateurs qui oeuvre 
pour lui dans toute la province : ses au­
diteurs. > 

Son objectif : essayer de défendre les 
gens démunis de l'exploitation des com­
pagnies, des chefs syndicaux, des politi­
ciens, etc. . Et lui qui lit beaucoup de 
journaux cherche à stimuler suffisam­
ment l'intérêt de ses auditeurs pour les 
inciter à s'informer davantage le lende­
main, dans les quotidiens. 

II vit au jour le jour « je meurs ce 
soir >, mais il aimerait bien, plus tard, 
fa i re du grand reportage télévisé, 
courir le monde avec de gros moyens 
techniques, vivre par exemple un mois 
ou deux en Ethiopie pour le compte 
d'une station de télévision qui se situe­
rait entre Télé-Métropole et Radio-Ca­
nada. 



Annabelle Mouloudji et son 
père. 

Mouloudji : 
un nom de 
tendresse 
• À 17 ans, Annabelle, la fille de 
Mouloudji, vient de tourner son 
deuxième film, Un été d'enfer, 
aux côtés de Thierry Lhermitte 
et Véronique Jannot. S'appeler 
Mouloudji aide un peu, convient-
elle. « C'est un nom que les gens 
prononcent avec la tendresse du 
souvenir. Mais c'est parfois aus­
si un handicap, car avoir un nom 
susci te des jalousies . ». Quoi 
qu'il en soit, cette jolie blonde, 
mannequin déjà très réputé en 
Europe, n'est pas fluide et floue, 
elle a des entêtements de brune 
et sait ce qu'elle veut : « Je dois 
faire quelque chose de ma vie. 
Je ne souhaite pas être une star, 
mais je veux être connue», af-
firme-t-clle. 

J.R. domine 
toujours 

• Le mauvais larron de Dal­
las, Larry Hagman, demeure la 
personne la mieux payée de la 
télévision. Cette saison, il lou­
chera $3 millions pour incarner 
le méchant J.R. Ewing. Hagman 
reçoit en effet $100 000 pour cha­
que épisode de la célèbre série, 
qui en compte 30 par an. Et la 
saison prochaine , son cache t 
montera à $125 000 par épisode, 
ou $3,75 millions au total. Aucun 
autre acteur ne gagne $3 mil-

|g lions par an dans une série télé-
o+ visée. 

RAINIER 

Dallas et Dynasty 
• Le prince Rainier a fait aux réalisateurs de Dallas et 

de Dynasty une offre pour le moins surprenante : Il se pro­
duira, en compagnie de sa famille, dans chacune de ces; 
deux séries, si lés réalisateurs s'engagent à en filmer au 
moins trois épisodes à Monaco. Le prince espère que la 
publicité mondiale ainsi créée donnera un nouvel essor à 
l'industrie touristique de son minuscule État, en perte de 
vitesse depuis quelque temps. Manoeuvrant avec une as­
tuce qui aurait fait l'envie de J.R. lui-même, le prince de 
Monaco s'est bien gardé de dire aux producteurs des deux 
séries qu'il négociait avec l'une et l'autre, si bien que 
ceux-ci s'efforcent maintenant, chacun de son côté, d'ima-
gir.c-r un scénario susceptible de piquer la curiosité des 
téléspectateurs. ' 

Les Derek ont-ils trop coupé ? 
• So et John Derek sont actuelle­
ment l'objet d'une poursuite en 
dommages et intérêts de $1 mil­
lion : une actrice, dont l'identité 
n'a pas été révélée, affirme que 
le couple l 'avait engagée pour 
jouer dans Tarzan, l'homme-

singe, et l'avait même persua­
dée de se faire couper son abon­
d a n t e c h e v e l u r e , p o u r lui 
signifier, quelques jours plus 
tard, qu'on n'avait pas besoin 
d'elle. 

Du travai l 
condensé 

• Elizabeth Taylor touchera la 
somme rondelette de $200 000 
pour une seule journée de tra­
vail, lors de sa participation au 
tournage de la nouvelle minisé­
rie Norlh And South. Les réalisa­
teurs, même s'ils avouent avoir 
été quelque peu surpris de l'in­
sistance de Liz à tourner toutes 
ses scènes la même journée , 
n'en ont pas moins accepté avec 
empressement, tant est grande 
l ' inf luence q u ' e x e r c e encore 
l'actrice à Hollywood. 

Elizabeth Taylor 

• Après avoir vécu avec Marlon Brando pendant deux ans, Ya-
chio Tsubaki l'a quitté, en rage, lorsque l'acteur engagea une 
jeune et jolie secrétaire pour travailler — et habiter — chez lui. 
Neuf jours plus tard, Yachio était de retour : Brando venait de 
mettre sa nouvelle secrétaire à la porte... 
• Anne Bancroft n'a pas l'intention de laisser son mari , Mcl 
Brooks, conduire leur luxueuse Rolls Royce, car selon elle, il 
est un très mauvais chauffeur. Si bien que Mel, fort dépité pa­
raît-il. continue à se promener dans sa vieille Honda Accord. 
• La belle Catherine Bach, des Dukes of Hazzard. est devenue la 
soeur adoptive d'une petite fille de sept ans dont la mère se 
trouve dans une institution pour malades mentaux. 
• Barbra Streisand se produit devant des salles combles (des 
salles de classe, s'entend) à l'Université de Californie à Los 
Angeles. La chanteuse et actrice enseigne à des étudiants en 
cinéma, et il va sans dire que son cours est le plus couru de tout 
le campus. 
• Liza Minnelliet son mari, Mark Gero, avaient projeté de sou­
per tranquillement dans un restaurant de Hollywood, mais lors­
que le propriétaire lui demanda de chanter une de ses chansons, 
Liza se mit à débiter son répertoire pendant trois heures, à la 
grande joie des clients et au grand dam de son mari... 
• Julio Iglesias a accepté en principe de se propduire dans une 
comédie musicale de $25 millions que projette de monter le réa­
lisateur Allan Can, mais, avec sa prudence coutumière, le célè­
bre chanteur a refusé de signer le contrat tant qu'il n 'aurait pas 
lu le scénario, qui devrait être achevé sous peu. 
• La fille de Dustin Hoffman, Jennifer, âgée de 14 ans, est fu­
rieuse de ce que son père refuse de la laisser se lancer dans une 
carrière d'actrice. Hoffman affirme que les déceptions cons­
tantes que connaissent les artistes sont beaucoup trop éprou­
vantes pour un enfant. 
• Boy George et Elton John ont décidé de collaborer à ce qui 
sera sans aucun doute le superconcert rock de 1985. Ils ont singé 
un contrat de $4 millions pour un spectacle, qui sera diffusé 
dans le monde entier par satellite. 
• Melissa Gilbert, de La petite maison dans la prairie, avait 
toujours voulu un chiot beagle, si bien que son ami, Rob Lowe, 
lui en a donné un en cadeau. Mais la première fois qu'elle tour­
na le dos, le chiot se précipita sur plusieurs paires de souliers 
valant quelque $1 500 et en fit de la charpie. Melissa n'est plus 
tellement sure d'aimer les beagles... 

0£ 

Myriem, la Vierge de Godard 
• M y r i e m Roussel est belle comme le jour , 
et Godard l'a choisie pour être la Vierge de 
son Je vous salue Marie. Un film pas très 
catholique, où l'ange Gabriel n'a rien de 
très angélique. L'Annonciation se passe 
dans un garage, Joseph est chauffeur de 
taxi, et Marie passe presque tout son temps 
nue ou en très petite tenue. Myriem est 
pourtant une jeune fille tout ce qu'il y a de 
réservé. C'est en se présentant au tournage 
de Passion pour fa i re de lo figuration 
qu'el le a été remarquée par Godard. 
• J'étais toujours un peu penchée, un peu 
maladroite, et je crois que c'est ce qui a tou­
ché Godard >, précise-t-eile dans une Inter­
view eccordée à la revue Elle. « M a ren­
contre avec fui est venue Juste au moment 

où ie venais de quitter la maison, et li a pris 
le relais. Les gens ont dit que nous vivions 
une histoire d'amour, mais ce n'était pas 
vrai : il était vraiment oomme mon père». 

Après Passion, il y a eu Prénom Carmen, 
mais Je vous salve Marie a tout gâché. - Six 
mois en Suisse avec une toute petite équipe, 
une ambiance vraiment dure ; à la fin, ie ne 
pouvais plus voir Godard». Mais aujour­
d'hui, tout va bien de nouveau. Godard lui a 
proposé de faire un nouveau film avec elle, 
mais elfe hésite, car elle aimerait, dit-elie, 
tourner d'autres choses plus normales, foi- -
re un film où on pourrait la Juger comme 
actrice: • Je ne crois pa* que Je vous salue 
Mari»soit très probant de ce côté là».-
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Collaboration spéciale 

BAHIA 
Un carnaval du peuple 

dont le mot d'ordre 
est « participation » 

m SALVADOR DE BAHIA 
— Le carnaval bat son 

plein dans les rues de Salvador 
de Bahia pour la journée, et 
jusqu'au mercredi des Cen­
dres. On ne dort pas beaucoup. 
Je ne sais pas comment font 
les musiciens, encore plus que 
les danseurs, pour tenir le 
coup à 30° et 35°C de 9 heures 
du matin jusqu'au milieu de la 
nuit. Le carnaval de Bahia est 
très différent de celui de Rio. 
Très. À Rio, c'est le spectacle 
à grand déploiement, la com­
pétition entre les écoles de 
samba, les défilés organisés 
pour les touristes, alors que le 
public reste spectateur, juché 
dans des estrades. Les places 
coûtent très cher et on reste 
spectateur, à l'abri des bous­
culades mais pas à l'abri des 
insolations. C'est le plus grand 
et le plus beau carnaval au 
monde. Mais on défile pour la 
gloire, pour le prestige. 

À Bahia, c'est un carnaval 
de rues, une fête populaire, on 
défile pour s'amuser, pour le 
plaisir de danser et se défou­
ler. Il y a aussi des estrades 
pour ceux qui ne veulent pas 
se mêler à la foule, mais il y 
en a peu et les places ne coû­
tent que $1 ou $2.00. Pour un 
novice, c'est à recommander, 
car les foules sont déchaînées. 
Chaque fois qu'un «trio electri-
co» (un char allégorique) arri­
ve avec son «bloco» (son grou­
pe), c'est l'hystérie collective. 
On se bouscule, on chante, on 
danse. C'est hallucinant. L'ac­
tion se déroule dans 13 princi­
paux quartiers de la ville et les 
défilés passent sur une distan­
ce de 12 km de rues, toutes dé­
corées en hommage à l'écri­
vain Jorge Amado. Il y a une 
trentaine de chars allégori­
ques. 

Chaque année, ici, le carna­
val a un thème. Une année, 
c'est un carnaval afro-brési­
lien et toutes les oriflammes 
sont à l'effigie des dieux du 
Candombie, le voodoo bahia-
nais. Cette année, toutes les 
décorations lumineuses repré­
sentent Jorge Amado et por­
tent les titres de ses oeuvres: 
«Gabriela», «Dona Flor», «Ba­
hia de todos los santos», etc. . 

J'ai eu la chance de rencon­
trer Amado et sa femme, Zelia 
Gattai, lors de l'inauguration 
officielle du carnaval, jeudi, à 
l'hôtel Méridien Bahia. Ils 
sont très simples et fort sym­
pathiques. Ant i -vede t tes . 
Amado se dit très touché et ho­
noré que ses oeuvres soient le 
thème du carnaval. C'est la l r e 

fois qu'un carnaval est dédié à 
une personnalité à Bahia. 
Faut dire que tous ses romans, 

.27 ou 28, sont des best-sellers 
et que sept de ses oeuvres ont 
été portées à l'écran depuis les 
années 50. Aujourd'hui, Ama­
do a 72 ans et son épouse 68. Ils 
sortent peu. Ils écrivent tous 
les deux. Zelia Gattai en est à 
son troisième livre. «C'est Jor­
ge l'écrivain à la maison. Moi 
j'écris mes mémoires. Pas des 
romans. J 'écris avec mon 
coeur et mes souvenirs sans 
essayer d'avoir un style litté­
raire. Je ne veux pas faire un 
sou Amado. Il écrit des ro­
mans si merveilleux. J'admi­
rais ses oeuvres même bien 
avant de la rencontrer. Je suis 
sa première lectrice, admira­
trice et critique. Le roman que 
je préfère? Peut-être l'histoire 
du vieux marin, «Vasco Mos-
cozo Aragao...» 

• 
Comme c'est la folie généra­

le dans les rues de Salvador, 
les banques, les bureaux, les 
théâtres, les cinémas, tout est 
fermé. Les bourgeois sont par­
tis à la campagne. La rue est 
au peuple. C'est le grand dé­
foulement. Les homosexuels 
s'affichent sans pudeur, et 
avec plus d'éclat encore dans 
les fêtes carnavalesques pri­
vées, dans les clubs privés et 
les hotels. Toute règle, valeurs 
morales ou sociales, sont abo­
lies jusqu'au mercredi des 
Cendres. 

Il y a de la paranoïa dans 
l'air. Depuis mon arrivée que 
tout le monde me répète que le 
carnaval de rues est dange­
reux. Les fêtards boivent 
beaucoup de bière, certains se 
droguent et deviennent facile­
ment agressifs dans la cohue. 
Et puis, il y a les voleurs. À 
Bahia, on dit que les voleurs 
viennent de Rio. Parce qu'à 
Rio, le marché est saturé: il y 
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A Rio (en haut) comme à Bahia (en bat), le carnaval est la 
fête de la samba, un mot d'origine africaine qui a le double sens 
de mélancolie et de nombril. C'est ça, la samba : la mélancolie 
exorcisée par les joyeux trémoussements du nombril. 

a, parait-il, des cars complets 
de voleurs organisés qui arri­
vent à Rio du Chili et d'ail­
leurs. La solution pour se sor­
tir sain et sauf du carnaval est 
simple: ne porter aucun bijou 
de valeur, pas de montre, pas 
de caméra en pleine rue, pas 
de sac à main, bien sûr. Ca­
chez un minimum d'argent 
dans la culotte ou dans vos 
chaussures. Si vous n'avez 

rien à perdre, si vous êtes dé­
guisé et déjà bronzé, vous pas­
serez inaperçu des voleurs et 
vous pourrez vous amuser 
comme tout le monde: Le mot 
d'ordre ici est «participation». 
C'est la samba qui rythme la 
vie. Le mot «samba» est d'ori­
gine africaine et a un double 
sens: mélancolie et nombril. 
C'est ça, la samba: la mélan­
colie exorcisée par les coups 

joyeux d'un nombril sugges­
tif... 

Salvador de Bahia n'a pas la 
majesté spectaculaire de Rio, 
mais c'est une ville harmo­
nieuse et sympathique, un peu 
provinciale. Salvador ressem­
ble à Québec avec sa haute-
ville et sa basse-ville réunies 
par un ascenseur. En haut, 
c'est la ville plus riche et plus 
commerciale. En bas, c'est le 
port, les marchés. Une ville à 
échelle humaine et très typi­
que. Il existe une grande riva­
lité entre Bahia et Rio, un peu 
comme entre Montréal et Qué­
bec, d'autant plus que Bahia 
fut la capitale du Brésil jus­
qu'en 1763. C'est la ville la plus 
noire du Brésil. Le peuple ba-
hianais est né du métissage de 
trois cultures: de l'Inde, du 
Portugal et de l'Afrique. La 
cuisine locale est lourde, mais 
délicieuse, à base de «dende» 
(huile de palme) et d'épices 
fortes, les superstitions sont 
nombreuses, et on respecte les 
croyances populaires du «can­
dombie»: le voodoo local, plus 
hiérarchisé qu'en Haïti. On 
voit des temples à Iemanja, la 
déesse de la mer (elle ressem­
ble à une sirène hollywoodien­
ne») , à Xango (notre saint Jé­
rôme) , dieu du tonnerre, à 
Yansan, la déesse du vent, no­
tre sainte Barbara. Saint An­
toine, en candombie, est 
Ogum: dieu de la guerre. En­
fin, il y a presque autant de 
«or ixas» (d i eux) que nous 
avons de saints. Un étranger 
s'y perd... 

90 p. cent des Brésiliens sont 
des spirites pratiquants et tous 
sont catholiques. 

Salvador, c'est la ville aux 
365 églises, dit-on, mais c'est 
exagéré, il y en a à peine 175. 
Ici, on dit que les statistiques 
sont comme les bikinis des 
femmes! «ils semblent tout 
montrer mais cachent l'essen­
tiel»... Mais il faut voir les 
églises ici! c'est l'apothéose 
(ou la décadence) de l'art ba­
roque, vu la profusion démen­
tielle des dorures et l'immen­
sité délirante des fresques 
« d ' a z u l e j o s » (mosa ïque 
bleue)! 

Les fêtes populaires et reli­
gieuses à Bahia se déroulent à 
peu près comme suit, d'après 
ce que j ' a i pu comprendre 
(car si vous ne parlez pas le 
portuguais, au Brésil, il vous 
est presque impossible de 
communique r ! ) : 1-. une 
samba, ensuite une bière, puis 
une femme, et enfin un saint... 

Je retourne dans la rue, voir 
les «blocos de indios»... Il y a 
les apaches de Torodo, les co-
manches do Pelourinho, les 
cacique de Garcia, etc. . Il pa­
rait que c'est toute une attrac­
tion et qu'il y aura une foule 
record. 

La police a mobilisé 11 544 
hommes dans la période car­
navalesque et Bahia attend 
150 000 touristes pour célébrer 
100 ans de folie. 
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G u y Simoneau 

Un pionnier : 
Guy Simoneau 
H Le réalisateur Guy Simoneau 
peut se vanter d'être un pionnier 
du clip au Québec. Il a déjà à son 
crédit trois vidéos musicaux tour­
nés chez laufrec, son plus récent 
avec ie groupe Uzeb qu'on pourra 
voir le 2 7 février à Lautroe 85. il 
s'apprête par ailleurs à tourner un 
clip sur la chanson de Chariebois, 
ô rage électrique. 

« J'aime mieux ça que faire des 
commerciaux, reconnaît le cinéas­
te, ie trouve que la musique et 
l ' image font un mariage extraor­
dinaire. En p lus, c'est quelque 
chose qui vient de toi» qui n'est 
pas imposé de l'extérieur. » 

De son propre aveu, ce fut tout 
un défi que de travailler avec 
Uzeb. Ce groupe de jazz entière­
ment québécois qui peut se vanter 
d'être devenu le second meilleur 
vendeur d'albums de disques de 
jazz en France (et qui figure, se­
lon certains, parmi les dix meil­
leurs groupes de jazz au monde ), 
s'est fait une réputation d'artistes 
sérieux, très low-profile. 

a Pour contourner la difficulté, 
je me suis dit : je vais essayer de 
mettre un peu de folie et beau­
coup de couleur. » 

En plus d 'avoir mis en images 
la musique d'Uzeb, Simoneau a 
exercé ses talents sur des airs de 
Belgazou et de Marc Drouin et ses 
Échalottes. 

« Le truc, exp l ique - t - i l , c'est 
d'avoir un découpage le plus pré­
cis possible, plan par plan. Mal­
heureusement, on travaille tou­
jours à la dernière minute. J'ai 
hâte qu'on soif dans une situation 
pour pouvoir préparer les projets. 
Tout ce qu'on peut foire, c'est 
d'essayer que ça ne paraisse pas 
trop. Il faut faire le maximum 
avec un minimum. » 

Mais'il adore ce travail. 
« il faut être un maniaque pour 

faire ça, conclut-il, et je le suis, M 

PAUL PICHÉ, ROBERT CHARLEBOIS, 
MICHEL RIVARD, RICHARD SÉGUIN... 

BIENTÔT SUR MUCH MUSIC ? 

Les clips québécois arrivent 
LUC in p i 
PERREAULT P ' JijL M 

• Sur la scène du Spectrum, mercredi, 
Paul Piché répétait en play back un air 
de son plus récent long jeu, Cochez oui, 
zochez non. À ses côtés, on ne pouvait 
pas s'empêcher de noter la présence in­
solite d'une secrétaire (en réalité, la co­
médienne Michèle Deslauriers) tapant 
sur une machine à écrire avec un en­
thousiasme débordant. En dépit des ap­
parences, le moment était historique: 
on assistait au début d'une véritable in­
dustrie du vidéoclip québécois et fran­
cophone. 

Mais est-ce vraiment le début ? Et le 
Lautrec show, dira-ton ? Depuis un an, 
une dizaine de vidéoclips axés sur des 
vedettes québécoises ont déjà vu le jour 
entre autres dans le cadre de l'émission 
Lautrec 85 diffusée par Radin-Canada. 
Il arrive à cette émission qu'entre deux 
gros succès amér ica ins , l'on inserre 
l'un de ces petits clips tournés avec fort 

peu de moyens. Télémétropolo aurait 
également produit par ailleurs d'autres 
clips du genre disco. 

La différence essentielle entre ces 
premiers essais et Cochez oui, cochez 
non se situe au niveau des moyens. Un 
groupe privé ayant ses entrées dans le 
monde du spectacle, Spectel Vidéo (di­
rigé par Alain Simard) , signait lundi 
dernier une entente avec un organisme 
public, l 'ONP. Cette entente prévoit 
l'exécution, dans le cadre d'un projet 
expérimental, de quatre vidéoclips qué­
bécois dotés chacun d'un budget de 
$30 000. 

Le clip sur Piché, Cochez oui, cochez 
non, est réalisé par un cinéaste de 
l'ONF, Robert Awad. Ses films d'ani­
mation, tous empreints d 'humour et 
d'invention, notamment son plus ré­
cent, Amuse-gueule, le destinaient par­
ticulièrement a mettre en images la 
musique colorée de Paul Piché. 

Chariebois, Séguin 
et Rivard suivent 

Un des pionniers du clip au Québec. 
Guy Simoneau, réalisera de son côté O 
rage électrique, la chanson de Robert 
Chariebois. Un second réalisateur de 

PONF, André Leduc, tournera à la fin 
mars Double vie, une chanson de Ri­
chard Séguin. Enfin, le quatrième et 
de rn ie r vidéoclip p o r t e r a i t sur une 
chanson de Michel Rivard tiré de son al­
bum Rumeurs sur la ville. Il sera tour­
né par un réalisateur dont le nom n'est 
pas encore définitivement choisi. On 
chuchote le nom de Yves Simoneau. 

D'autres organismes privés ou pu­
blics vont éventuellement se joindre à 
celte expérience, notamment Téléfilms 
Canada, la Société générale du cinéma 
et MuchMusic. 

Incidemment, on apprenait vendredi 
que les deux premiers clips de ce projet 
pilote. Cochez oui, cochez non et O rage 
électrique, viennent d'obtenir une ga­
rantie de financement de Video Facts, 
une fondation créée par MuchMusic à 
l'instigation du CRTC. Spectel Vidéo 
avait soumis une vingtaine de'projets 
dans le cadre de ce concours qui se ter­
minait le 31 janvier. La fondation :est 
dotée d'un fonds annuel de $100000 des­
tiné à augmenter le contenu canadien 
des programmes du canal musical. Ce 
sera la première fois, dit-on, que Much­
Music investit dans des clips québécois 

Robert Chariebois réalise un vidéo avec ô rage électrique tandis que Paul Piché met Cochez oui, cochez non en images. 



et francophones (près de $5 000 chacun, 
estime-t-on). La première fois égale­
ment qu'on les verra diffusés sur ce ca­
nal spécialisé: ' 

Sur MuchMusic 
vers le 8 mars 

Cochez oui, cochez non devrait être 
lancé (en môme temps qu'un 45 tours) 
au début mars a l'occasion d'une tour­
née dé 25 villes du Québec qu'entrepren­
dra Paul Plché. Roger Otis, producteur 
délégué à l'ONF, signalait cette semai­
ne que ce vidéo serait livré le 8 mars et 
qu'il pourrait passer aussitôt sur les on­
des du canal MuchMusic. 

Il mentionnait également que l'ONF 
s'était engagé dans un cinquième vidéo-
clip, mais cette fois à titre de produc­
teur exclusif. Un réalisateur maison, 
Derek May, disposera d'un budget re­
cord ($60 000) pour tourner un air tiré 
de l'album Zone jaune de Marie-Claude 
de Chevigny (anciennement du groupe 
Montréal Transport) et intitulé Le Ver 
de terre. 

Daniel lavo ic , Michel Lemieux et 
Belgazou 

CONNAISSEZ-VOUS 
LES VIDÉOS 
DÉ CHEZ NOUS ? 
• Si les artistes francophones du 
Québec n'ont pas vraiment réussi 
jusqu'ici à réaliser de vidéociips 
dignes des standards internatio­
naux, H faut quand même men­
tionner quelques tentatives re­
marquées. Daniel La voie en a 
produit deux avec II* s'aiment et 
surtout Tension, attention. Michel 
Lemieux, avec Romantk Compli­
cation, a peut-être produit le 
meilleur, CBS a mis le paquet sur 
son groupe Beau Geste... mais qui 
s'en souvient ? Marc Drouin et ses 
Èchalottes en ont fait deux qu'on 
a remarqués, dont Après l'école, 
de même que Belgazou. Les grou­
pes Corbeau et Bill , enfin, se sont 
aussi aventurés dans le domaine 
avec des moyens limités. 

André Perry, dont le studio de Morin Heights pourrait bien devenir l'un des hauts lieux du clip au Québec. 

L'industrie québécoise est-elle trop 
précaire pour investir dans les clips? 
• C'est la situation précaire de l'indus­
trie du disque qui explique le peu d'ini­
tiatives jusqu'ici rencontrées dans le 
domaine du vidéoclip. 

«Le vidéoclip étranger est subven­
tionné par les compagnies de disques », 
m'expliquait André Perry dont le studio 
de Morin Heights pourrait bien devenir 
l'un des hauts lieux du clip au Québec. 

« À l 'é tranger, pour chaque dollar 
qu'on investit dans la production d'un 
disque, on ajoute l'équivalent de $1,10 
pour en faire la promotion. Ici, pour 
chaque dollar, on dépense à peu près 20 
cents en promotion, 15 peut-être. » 

C'est dire l'avenir peu brillant qui 
s'offre aux clips québécois, à moins que 
plusieurs partenaires ne se donnent la 
main. Car les compagnies de disques à 
elles seules se trouvent présentement 
dans l'incapacité de se lancer dans cette 
forme sophistiquée de promotion. 

Du Bétacam au 33 mm 
Mais pourquoi se lancer dans un sec­

teur à première vue si peu rentable ? 
« Le clip constitue un véritable phéno­

mène social, soutient Roger Otis. Il faut 
le considérer autrement qu'un simple 
outil de promotion pour l 'artiste. Cer­
tains sont de véritables oeuvres d'art. 11 
se trouve qu'au Québec, on ne voyait 
pas encore de possibilité en ce sens. Nos 
artistes s'en trouvaient pénalisés. Nous 
avons voulu démarrer quelque chose 
pour arriver a donner un coup de pouce 
et pour s u p p o r t e r l ' i n d u s t r i e du 
disque. » 

Pour l'ONF s'ajoute un autre avanta­
ge évident : la possibilité de faire tra­
vailler ses spécialistes du court métra­
ge (notamment ses animateurs) sur 
des projets n'exigeant pas des débour­
sés trop considérables. D'où la perspec­
tive de produire plus avec le même ar-
gerit.' 

« Tout le monde veut en faire, soutient 
de son côté André Perry. C'est intéres­
sant à faire. C'est rafraîchissant. C'est 
un court métrage. Tout le monde s'amu­
se. T'es très libre et c'est l'fun. En ce 
sens, on ne s'attend pas à y faire de l'ar­
gent comme si l'on travaillait sur un 
commercial. » 

Un clip (dont la durée varie habituel­
lement entre trois et cinq minutes) coû­
te facilement $80 000 à l 'étranger. Le 
prix plancher serait de $35 000. Chez 
nous, un clip de Lautrec 85 ne dépasse 
guère $10000. Le projet pilote ONF-
Spectel portera ce budget à $30000. On 
est donc encore loin des standards inter­
nationaux mais on estime avoir trouvé 
un équilibre qui tient compte du contex­
te particulier du Québec. 

À la différence des clips de Lautrec 
dont le tournage et le montage ne dépas­
sent pas deux jours en tout et pour to*«t. 

« À l'étranger, pour 
chaque dollar qu'on 

investit dans la 
production d'un 

disque, on ajoute 
l'équivalent de $1 ,10 

pour en faire la 
promotion. Ici, on ne 

dépense que 20 
cents ». 

— André Perry 

ceux de l'ONF et de Spectel seront tour­
nés en deux jours et bénéficieront de 
quatre jours de premier montage (ap­
pelé off-line). Le montage final (ou on­
line) qui coûte le plus cher ( autour de 
$500 l'heure) sera limité à six heures 
par opposition à quelque deux à quatre 
heures chez Lautrec. Enfin, différence 
fondamentale, les quatre clips de l'en­
tente ONF-Spectel seront tournés en 35 
mm puis transférés sur vidéo pour le 
montage alors que leur équivalent chez 
Lautrec sont tournés directement en 
vidéo (au moyen d'une caméra Beta-
cam % po.). 

L'union des artistes 
s'en mêle 

Une autre inconnue risque de compro­
mettre l'avenir du clip québécois : les 
droits d'auteur. Même s'il est question 
d'un moratoire au terme duquel la si­
tuation pourrait s'assouplir, l'Union des 
art is tes exigerai t présentement des 
droits de suite après deux passages à la 
télévision. Comme les télédiffuseurs 
ont obtenu jusqu'ici les clips étrangers 
sans aucune restriction, on voit tout de 
suite le déséquilibre qui risque de s'ins­
taurer. Des indices pourtant font croire 
que cette ère tire à sa fin et que les télé­
diffuseurs devront bientôt délier les 
cordons de leurs bourses. 

Les obstacles néanmoins ne man­
quent pas sur la route du vidéoclip qué­
bécois. Conçu à l'origine comme un 
outil de promotion des artistes (et de 
leurs disques), le clip québécois doit 
non seulement vaincre dans un premier 
temps l'inertie des compagnies de dis­
ques, mais il lui faut, pour le moment, 
s'imposer à contre-courant d'une prati­
que jusqu'ici universellement accep­
tée": la diffusion libre et gratuite. 

Le poids est vraiment très lourd sur 
de si frêles épaules. 
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Gai pour le meilleur et peur le pire 

BRONSKI 
BEAT 

• On ne se donne pas bonne 
conscience en appréciant l'art 
de Bronski Beat. La presse 
britannique les a étiquetés de 
band gai. pour le meilleur ou 
pour le pire. Et alors, qu'est-
ce qu'on s'en fout de leur 
orientation sexuelle! On aime 
Bronski Beat, parce qu'il 
s'agit d'une musique sensuel­
le et accrocheuse, parce que 
les climats agissant sur nos 
oreilles sont tout à fait bénéfi­
ques. Se brancher sur un tel 
son n'est en rien un acte pro­
gressiste; c'est un geste de 
simple jouissance auditive. 
Faites-vous le confirmer par 
le band lui-même! 

Il est bien timide, le compo­
siteur Steve Bronski. Au bout 
du fil (car il est à Londres au 
moment où la conversation 
s'enregistre), sa voix douce et 
effacée s'emmêle dans un ac­
cent écossais des plus acroba­
tique pour mon anglais de 
service. A i e ! Traduire une 
telle entrevue, voilà qui est du 
sport ! 

— Steve, êtes-vous vrai­
ment associé à la communau­
té homosexuelle, en tant que 
groupe? 

— «Oui , puisque nous le 
sommes...» 

— Mais n'y a-t-il pas un 
danger de s'adresser à un pu­
blic fermé? 

— Mais pas du tout! On 
veut bien sûr rejoindre le 
grand public, même si l'on ne 
cache pas nos orientations 
sexuelles. Ce qui est domma­
ge, c'est que ça devient mal­
gré nous une réputation cons­
truite de toutes parts par les 
médias» pousse le claviériste. 
Évidemment, la communauté 
homosexuelle embarque à 
fond dans cette démarche so­
nore. Rien de plus normal: 
Bronski Beat est un cataly­
seur pour les gais, mais est 
aux antipodes d'un militantis­
me fermé au reste des mélo­
manes susceptibles de priser 
la bonne musique. 

Pas question de choquer 
Le soliste Jimi Somerville a 

déjà déclaré qu'il n'approu­
vait pas la démarche publici­
taire d'une formation comme 
«Franki goes to Hollywood». 

Dans l'ordre habituel, Jimi Somerville (voix) , Larry 
Steinbachek (claviers et percussions) et Steve Bronski 
(claviers). 

D'ABORD DU 
«SOUL ÉLECTRONIQUE » 
dont le vidéo «Relax» évoque 
une homosexualité dure et 
provocatrice. «C ' e s t telle­
ment stéréotypé, affirme So­
merville. Il est vrai que cer­
tains gais sombrent dans une 
telle décadence (celle du sado 
masochisme, du cuir, des pin-
nes et du fouet... enfin vous 
pouvez imaginer...), mais il y 
a au moins autant d'hétéro­
sexuels qui s'adonnent à ces 
pratiques. Alors je désap­
prouve totalement la contro­
verse, lorsqu'elle sert à ven­
dre des disques. Et vlan pour 
les mises en marché de Tre­
vor Horn et Paul M o r l e y 
(Promoteurs de «Franki») . 

Le lyrisme 
Le «soul électronique» se­

rait la meilleure étiquette 
provisoire pour Bronski Beat. 
Mélodies tirées du folk, de la 
musique noire, des grandes 
oeuvres de Georges Gersh­
win. «Nous procédons à partir 
de «standards» bien connus 
pour y apporter notre propre 
t o u c h e » , expl ique Steve 
Bronski (dont le nom d'artiste 
est d'ailleurs tiré du film « Le 
Tambour», où la vedette-qui-
ne-voulait-pas-grandir s'ap­
pelait Oscar Bronski. Ce qui 
explique peut-être la voix de 
castra du soliste... mais non). 
Lorsque nous abordons le do­
maine vaseux des influences, 
Steve me cite très précisé­
ment Duke Ellington et Fat 
Swallow. Pas étonnant que 
ces accents sonores soient 
présents dans l'actualisation 
à la sauce Bronski Beat. El le 
claviériste avoue ne pas sui­
vre l'évolution ultra-rapide de 
la musique pop. Voilà donc un 
lyrisme vieillot dans un gant 
actuel. 

Steve compose en retrait, 
travaille seul les mélodies et 
les constructions harmoni­
ques, pour ensuite les propo­
ser au reste du groupe sous la 
forme de canevas d'improvi­
sation. « Ce que j 'aime le plus, 
c'est vraiment le « j a m » , car 
c'est le geste qui ouvre princi­
palement nos esprits à la 
composition et aux arrange­
ments», ajoute Steve. 

Douce Gayitude... 
Steve et Jimi habitent Lon­

dres depuis 3 ans. Le cas typi­
que de jeunes gais qui déser­
tent leur patelin pour enfin 
vivre leur sexualité comme 
ils l'entendent. Douce gayitu­
de que ce l le de Bronski 
Beat... On y cause simple­
ment de quotidienneté amou­
reuse, de non-violence, de ré­
pression sexuelle (vue d'un 
angle émotionnel et non théo­
r i q u e ; un t émoignage , 
quoi...) et de tout ce qui peut 
meubler la tète de sonorisa-
teurs marginaux. 

«Au départ on ne faisait 
cette musique que pour le 
plaisir de jouer» glisse le cla­
viériste. Et le succès? Il est 
venu rapidement à la suite 
d'une série de concerts don­
nés à l'été 83 dans le cadre 
d'un festival dédié aux gais et 
lesbiennes. Et la boule de 
neige a grossi à un rythme in­
fernal. «Mais pourtant, nous 
n'avions aucunement l'inten­
tion de devenir populaires. On 
espérait seulement ne plus 
avoir à faire de sales boulots 
plutôt que de faire de la musi­
que», glisse le compositeur. 
Vous voilà bien au-delà de vos 
espérances, monsieur Bron­
ski... 

TIME ZONE 
• Le hip hop se britannise da­
vantage avec cette collabora­
tion quasi-militante de John­
ny Lydon (ex-Johnny Rotten) 
et de Afrika Bambaata. Les 
sont nasillards et lyrants de 
Lydon, la sourde-jasette de 
monsieur Bambaata . Bill 
Laswell (Material) est dans 
la «gamique», appuyé par un 
guitariste très «heavy», Nicky 
Skipelitis. Fallait que va se 
passe; une fois de plus, on as­
siste à la jonction punk-hip 
hop. Tout ça finit par produi­
re un alliage fort intéressant, 
soit plus fort d'un point de vue 
rythmique, et effronté dans 
les propos. Et l'étiquette Cel­
luloid nous prépare toujours 
de judicieux croisements. 
Combines de l'avenir. Les im-

SADE 
• Encore cette résurgence du 
passé afro-américain. Mo-
li wn, Nigeria, soft rock, bal­
lade, soul, et jeu instrumental 
blanc. La jeune fille d'origine 
Yoruba (la même tribu que 
Sunny Ade) a grandi en An­
gleterre, et chanté ce qui a 
été largement répandu en 
Amérique il y a 10 ans ou 15 
ans. Fétichisme des U.S.A.? 
Pour sûr! Et ce n'est pas ter­
miné. Comme s'il s'agissait 
d'un «cocktail lounge revi­
val*! Mais le produit de cette 
mixtion est plus qu'irrépro­
chable. La voix de cette Sade 
Adu coule admirablement; al­
ternances fort réussies d'une 
voix à la fois douce et puis­
sante; la soliste ne cherche 
pas l'explosion. Elle choisit 
l'irruption lente, elle verse 
lentement le sirop. Et elle est 

TRACEY 
THORN 
• Bien des traits de cette mu­
sique ont été «musak». Et 
voilà que cette faction du bri-
tish pop se les réapproprie. 
On sort la musique des cen­
tres d'achat et des ascenseurs 
pour lui procurer de nouvelles 
combines. Néanmoins, cette 
résurrection de la bossa nova 
est amusante... On la sauce 
un tantinet dans un jazz plu­
tôt cool, puis on vous l'enduit 
d'un folk rock tout à fait ré­
sistant. 

Ces jeunes gens ont vrai­
semblablement appris leur le­
çon; ils maîtrisent sans em­
bûches tous els a r t i f ices 
instrumentaux qu'ils ont choi­
si de réactualiser. On se rap­
pelle avec nostalgie les bons 
moments offerts par Astrud 
Giberto et son guitariste de 
mari, le tout enrobé d'un té­
nor crémeux à la Stan Getz. 

Time Zone 
avec Johnny ludon et 

Afika Bcmboala 
«World Destruction» 

étiquette Celluloid VS 7 4 3 - 1 2 

(importation) 

provisateurs new-yorkais, les 
meilleurs rappers, les pilliers 
à la punkitude anglaise for­
ment un excellent trio concep­
tuel. Le temps d'un 45 tours 
12», sur la fin du monde. 
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Soda 
D i a m o n d Life» 

étiquette Portrait FR 3 9 5 8 1 

avantageusement appuyée 
par un solide instrumentiste: 
Stuart Matthewman est des­
cendant des saxophonistes au 
son velouté, au «vavavoum» 
sensuel, dénué de rages sono­
res. 

EVERYTHING BUT 
THE GIRL 

Tracey Thorn, 
" E v e r y t h i n g 

but the Girl», 
étiquette Sire 92 52)21 

Révélation d'une artiste au 
visage sévère, jeune et bien 
rasé à la mode dure... et pour­
tant elle chante aux antipodes 
de son look, cette Tracey 
Thorn (la demoiselle a déjà 
participé aud ernier album du 
«Style Couci l» , dir igé par 
Paul W e l l e r ) . A B 



CuiSiNER 

L'escalope est une tranche de viande ou 
de poisson que l'on a légèrement apla­
tie. Autrefois ce mot désignait un plat 

composé de plusieurs tranches de viande. 

Pol 
Martin liMliiM 
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1 .Salade d'endives et 
de bacon 

(pour 4 personnes) 

•1 tranches de bacon de dos enrobé de chapelu­
re de maïs , bien cuit et coupé en lanières 

8 endives lavées, effeuillées et asséchées 

8 tomates naines, lavées et coupées en deux 

15 ml (1 c. à soupe) de moutarde de Dijon 

1 jaune d'oeuf 

60 ml (4 c. à soupe) de jus de citron 

125 ml (VS tasse) d'huile d'olive 

persil hache 

50 ml (VA tasse) de croûtons assaisonnés 

sel et poivre 

1) Mettre le bacon, les endives et les tomates dans 
un bol à salade. Saler, poivrer et mélanger le 
tout. 

2) Mettre la moutarde dans un petit bol. Saler, poi­
vrer. Ajouter le jaune d'oeuf; mélanger le tout 
avec un fouet de cuisine. 

3) Ajouter le jus de citron; mélanger de nouveau. 
4) Ajouter l'huile en filet tout en mélangeant cons­

tamment avec un fouet de cuisine. Corriger l'as­
saisonnement. 

5) Ajouter le persil haché. 
6) Verser la vinaigrette sur les endives; bien mé­

langer. Ajouter les croûtons. Servir. 

(pour 4 personnes) 

•1 escalopes de veau 

250 ml (1 tasse) de lait froid 

2 oeufs 

250 ml (1 tasse) de farine 

250 ml (1 tasse) de chapelure épicée 

30 ml (2 c. à soupe) de beurre 

125 K (VA l ivre) de champignons frais, lavés et 
é m i n c é s 

jus à'Vt de citron 

125 ml (V* tasse) de bouillon de poulet chaud 

45 ml (3 c. à soupe) d'huile végétale 

se l et poivre 

haricots verts cuits à la vapeur 

1) Saler, poivrer les escalopes de veau. 
2) Verser le lait dans un bol. Ajouter les oeufs; mé­

langer le tout avec un fouet de cuisine. 
3) Enfariner les escalopes/ les tremper dans le mé­

lange de lait et les passer à la chapelure en les 
aplatissant légèrement pour s'assurer que la 
chapelure adhère bien à la viande. Mettre de 
côté. 

4) Faire chauffer le beurre dans une casserole à feu 
moyen. Ajouter les champignons. Saler, poivrer. 

5) Ajouter le jus de citron et le bouillon de poulet; 
couvrir et faire cuire à feu donc pendant 4 minu­
tes. 

6) Faire chauffer l'huile dans une poêle à frire. 
Ajouter les escalopes de veau; faire cuire 3 minu­
tes de chaque côté. 

7) Servir les escalopes avec les champignons et les 
haricots verts. 

3. Crème renversée au 
café 

(pour 4 personnes) a 

3 oeufs entiers 

2 jaunes d'oeufs 

125 ml tasse) de sucre 

50 ml (VA tasse) de café noir fort, chaud 

375 ml (lVi tasse) de lait chaud 

crème fouettée pour la garniture 

Préchauffer le four à 180 C (350 F) 

1) Mettre les oeufs entiers et tes jaunes dans un bol. 
Ajouter le sucre; battre le tout avec un batteur 
électrique. 

2) Ajouter le café et le lait chaud; bien remuer. 
3) Verser la crème dans de petits ramequins et les 

placer dans un plat à rôtir contenant 1,2 cm V/z 
po) d'eau chaude. Faire cuire au four de 35 à 40 
minutes. 

4) Laisser refroidir. Garnir de crème glacée et ser­
vir. 
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